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L a différence, elle est partout chez 
Borland. Une société créée en Californie par 
un français, Philippe Kahn, qui devient en 
trois ans le quatrième éditeur mondial de 
logiciel. Un premier produit, Turbo Pascal, 
qui à connu un succès extraordinaire, et, 
depuis, une série de best-sellers dont 
SideKick vendu à plus d’un million 
d'exemplaires. Borland a été le pionnier 
d’un concept qu'aujourd'hui guide 
l'ensemble de la profession : des logiciels 
de qualité à bas prix. 

Avec l'ouverture de ses nouveaux 
bureaux européens à Paris, Borland 
introduit une gamme complète de produits 
en français. Des programmes innovateurs 
qui allient puissance, vitesse et qualité, 

à des prix défiant toute concurrence. 
Jugez-en plutôt : 


PC Magazine: Meilleur produit de l'année 


Turbo Pascal 995 F HT 


Le nouveau standard de 
programmation en Pascal compte plus 
de 500.000 utilisateurs dans le monde 
Turbo Pascal intègre un éditeur 
plein écran, un compilateur, 
et un débuggeur. La 
compilation, qui s'effectue 
entièrement en mémoire, est 
extremement rapide 
Pour accroitre vitesse 
et précision Turbo 
Pascal inclut maintenant les modules BCD et 
support 8087. Turbo Pascal existe en version MS- 
DOS, PC-DOS, CP/M:-80, 86 et Amstrad ; il est livré 
avec le code source commenté de MicroCalc, petit 
tableur pret à l'emploi. Mémoire min. : 188 K 


Turbo Tutor 295 F HT 
C'est un véritable cours d’auto-formation à Turbo 


Pascal. Les débutants comme les programmeurs 
expérimentés y trouveront une aide précieuse dans 
la conception et l'écriture de leurs programmes 
Pascal. Turbo Tutor comprend le manuel de 200 
pages et une disquette avec le code source de tous 
les exemples. Mémoire min. : 198 K 
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Logiciels Borland. 
Vive la différence! 


Byte: Meilleur utilitaire de l'année Infoworld: Meilleur produit de l'année 


Turbo Editor Toolbox 595 F HT 

Le premier utilitaire de la gamme Toolbox ; il 
vous permet de construire votre propre traitement 
de texte en Turbo Pascal. Turbo Editor est livré avec 


SideKick 795 F HT 
Le logiciel le plus vendu au monde. Un seul 
programme en mémoire qui intègre un bloc note, 
un répertoire 


son code source, un traitement de texte complet, téléphonique 
(MicroStar), et un manuel de référence un agenda, 
Le programme inclut un ensemble de procédures une calcula- 
qui vous permettent d'ajouter fenêtres, menus trice, et une 
déroulants, césure automatique des mots, et bien table ASCII. 


d'autres fonctionnalités à vos programmes 
Uniquement en version MS-DOS et PC-DOS 
Mémoire min. : 198 K 


Ces modules 
peuvent être 
appelés à tout 
instant, par la 
pression d’une 
programme er 


Turbo Graphix Toolbox 595 F HT 
Turbo Graphix inclut un ensemble de routines 
qui permettent à tous les programmeurs en Turbo 


seule touche, et se superposer à un 
cours d'éxécution 


à \ 
Me annlacons Reflex: L'Analyste 1495 F HT NOU 
graphiques de Un programme d'analyse et de gestion de fichiers 
haut niveau unique dans sa conception, avec des domaines 
Existe en d'application presque illimités. Reflex met 
Version instantanément en évidence des relations entre les 
PC compatibles, données, et des tendances que les programmes 
et Amstrad traditionnels ne peuvent révéler. Votre information 
6128. Mémoire peut apparaitre sous forme de tableaux croisés, de 
ne min. :1IRK 


listes, de fiches, de rapports, ou même de graphiques 
évolués (camemberts, histogrammes..). Version 


Turbo Database Toolbox 595 F HT MS-DOS et PC-DOS. Bientôt une version Mac ! Mémoire 


Le parfait complément de Turbo Pascal. Turbo min. : 384K. 
Database contient une bibliothèque de procédures di 
Pascal qui permettent de rechercher et trier les Reflex Workshop 695 F HT pouve 


données suivant la méthode des arbres B+, et de 
construire une véritable application de type SGBD 
La disquette est livrée avec le code source d’une 
petite gestion de base de données. Disponible pour 
toute version Turbo Pascal. Mémoire min. : 128 K 


Workshop est un ensemble d'applications 
développées sous Reflex et répondant à des besoins 
courants dans les domaines de gestion comptable et 
financière, production, ventes et administration 
Au total 28 applications livrées sur deux disquettes 
avec un manuel explicatif détaillé. Mémoire 


min. : 384 K. ” 
Turbo Prolog 995 F HT pouvé? 

Le langage naturel de l'Intelligence Artificielle 
Turbo Prolog, le dernier-né de la gamme Borland, 
est aussi appelé à devenir l'un des plus prestigieux 
Turbo Prolog est un langage de cinquième 
génération, et probablement un des langages de 
programmation les plus puissants. Il est livré avec 
un manuel de référence et le code source commenté de 
GéoBase, un programme d'interrogation de 
base de données en langage naturel. Mémoire min. : 
G84K. 


Turbo GameWorks Toolbox 595 F HT 

Turbo GameWorks vous révèle les secrets de la 
théorie des jeux. Le programme est livré avec trois 
jeux compilés 
(Echecs, Bridge 
et Morpion) 
et leur code 
source. Même 
si vous n'avez 
pas l'intention 
d'écrire vos 
propres jeux, 
VOUS passerez 
des moments 
fascinants en leur compagnie. Uniquement en 
version MS-DOS et PC-DOS. Mémoire min. : 19% K. 
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Turbo Prolog: le langage naturel 
de l'intelligence artificielle 


P rolog est un des langages de 
programmation les plus puissants ; 
c'est pourquoi nous en avons fait 
notre deuxième langage, et nous 
l'avons “turbo-chargé”’ en créant 
Turbo Prolog. 


Turbo Prolog met la puissance des 
super-ordinateurs au service de 
votre micro, et vous entraîne dans 
le monde nouveau et fascinant de 
l'Intelligence Artificielle. Tout cela 
au prix étourdissant de 995 F HT. 


@ rur60 Prolog est à 
Prolog ce que Turbo Pascal Qu er ae 


est au Pascal 


Turbo Pascal avait surpris  4UP4?4Vant, pr 
tous œux qui voyaient en commencer tout de suite 
Pascal “juste un autre langage”.  £T4ce au tutorial inclus 


En trois ans il est devenu un 

standard universel de 

programmation. Il compte 

des centaines 

de milliers 

d'utilisateurs 

enthousiastes 

dans les 

universités, 
les centres de 

à recherche, les 

écoles, et parmi 

les programmeurs pro- 


fessionnels, les 


les hobbyistes. 


Aujourd’hui on peut 
s'attendre à ce que Turbo Prolog 


ait au moins autant 


d'impact. Turbo Prolog n’est pas 
seulement le plus révolution- 
naire et le plus naturel des 
langages de programmation, 
c'est aussi - comme Turbo 
Pascal - uñ environnement 
complet de développement. 


Le manuel de référence de 
Turbo Prolog contient un guide 
détaillé qui en quelques leçons 
vous apprend tout ce que vous 
pouvez souhaiter savoir à 
propos de Turbo Prolog et de 
l'intelligence artificielle. 

Une fois le guide refermé vous 
pourrez même concevoir votre 
propre système-expert en 
utilisant directement les 
fonctions puissantes de 

Turbo Prolog. 

Pensez à Turbo Prolog comme 
à une sorte de détective 
électronique : d'abord, vous lui 
confiez les données et les règles 
qui les régissent ; ensuite Turbo 
Prolog « réfléchit » au problème, 
et vous livre toutes les solutions 
possibles - en un temps record ! 

Surpris ? Souvenez-vous que 
Turbo Prolog est un langage de 
cinquième génération, langage 
qui deviendra routine sur 
les machines du 21° siècle. 


BORLAND 


INTERNATIONAL 


étudiants et 


(he bd 


65, rue de la Garenne - Département B5 
92310 SEVRES - Tél. (1) 45.07.15.11 


Le système complet 

de programmation 

en Turbo Prolog ne 
coûte que 995 F HT 


Pour 995 F HT vous recevez : 
CO] Le compilateur incrémental 
de Turbo Prolog et, son éditeur 
interactif. 

©] Le manuel de référence de 
R00 pages qui comprend aussi 
le guide détaillé de Turbo 
Prolog. 

© Géobase : un langage 
naturel d'interrogation de base 
de données avec son code 
source commenté sur disquette, 
prêt à la compilation. GéoBase 
est une gestion de base de 
données géographiques qui 
inclut villes, montagnes, 
rivières et routes. Vous 

pouvez l'utiliser “tel quel”, ou 
bien le modifier à votre 
convenance. 

Alors n’attendez pas ! 
Remplissez le coupon ci-joint ou 
bien téléphonez-nous. Pour 
seulement 995 F HT vous 
pouvez devenir rapidement, 

un expert en intelligence 
artificielle. Le 21° siècle est 

À ; ne le faites pas attendre. 


- Télex 632 


Disquette : [1 5 1/4 [1 31/2 13. 
“| Système d'exploitation : 
à [| ] Envoyez-moi une documentation sur: 


CLLLLLLILLLI 
OUI à 
L ol 
| Envoyez-moi les E 
‘E produits suivants : E 

& — Turbo Pascal (avec option 8087 et BCD) E 
ä 995 F HT (1 180,07 TTC) _____F ë 
— Turbo Pascal (Apple I! (carte Z&0), Commodore 128 et MSX) 
1 66 F HT (82427 TTC) Fr 
} E — Turbo Pascal (pour CPM/8, avec option graphique) E 
4 785 F HT (84287 TTC) ___F 
4 # — Turbo Pascal pour le Mac * E 
; [| 96 F HT (1 180,07 TTC) ______F E 
É — Turbo Tutor 
3 26 FHT (34987 TTC) ____F E 
D -rocreurs: FA 
E 595 F HT (706,67 TTC) ______F E 
— Turbo Database Toolbox 
s%FHT 0667 70 ____F | 
E — Turbo Graphix Tollbox [| 
596 F HT (705,67 TTC) F 
E — Turbo Editor Toolbox E 
596 F HT (70567 TTC) ____F E 

— Turbo Jumbo Pack 
j 24% F HT (285907 TTC) F E 
1 BE — Turbo Prolog E 
‘| 995 F HT (1 180,07 TTC) F 
ü & — Turbo Lightning * ë 
1 26 FHT (1 18007 TTO) Fr 
; E — Word Wizard * E 
sl 686 FHT (824,27 TTC) _____F 
ï B # 
L | S6FHT (118007 TTO) ___F  [] 
j E — SideKick E 
# 795 F HT (84287 TTC) ______F 
{ [| — SideKick pour le Mac * 

” & 795 F HT (84287 TTC) ____F 

| — Traveling SideKick * FRANCO ONCE 
AU serv FE ALITAINÉ 

‘D -7 METRO 

{ D 27070770 F # 

L — Reflex pour le Mac * 

| 1486 FHT (177307 TO) Fr 

1 E- Reflex Workshop a 

À 695 F HT (824,27 TTC) F 

à E — Reflex l'analyste + Reflex Workshop FA] 

| 1SSFHT (236607 TO) ____F 
L * Hdentiques aux produits commercialisés par Borland INTL USA E 
1 L 1 Contre-Remboursement E 
L {France uniquement) + 50 F par produit E 

Envoi hors métropole + 100 F par produit 

Carte bancaire H 

CLIIIIIIIIIIIIIITI 
| De Te, 

î LL Signature : 

(Pour les paiements par carte bancaire, E 
| votre signature est obligatoire) 
| Nom, Prénom | 
1 LT E 
: L. Code Postal : _— [] 

TO | E 

\u Ordinateur — E 
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MARIAGES POUR 
 COMPATIBILITE 
“D'HUMEUR. 


_ 


TANDY 1000 EX  TANDY 1000 SX TANDY 3000 HL | TANDY 3000 HD 


TANDY : UNE GAMME DE COMPATIBLES À PARTIR DE 4 490 F.H.T. 


EDITIONS DU COUR : Une gamme de logiciels professionnels de gestion, développée par AXIAL Informatique. 
* Progiciels d’une grande richesse fonctionnelle, diffusés à plusieurs milliers d'exemplaires. 


© COMPTABILITÉ GENERALE, BUDGETAIRE ET ANALYTIQUE FACTURATION-STOCKS ET GESTION COMMERCIALE 

# Progiciel intégré qui gère la comptabilité à partir de la saisie des écritures Gestion des commandes, bons de livraison, factures et avoirs, stocks 
8 jusqu'aux bilan et compte de résultats, compte d'exploitation par section et (10 dépôts), articles et tarifs, en-cours de commandes, statistiques… 

© contrôle budgétaire. Tous les documents et règles de gestion sont entièrement paramétrables. 

Ë À partir de 995 F.H.T. À partir de 995 F.H.T. 

3 COMPTABILITÉ AUXILIAIRE CLIENTS Tous les progiciels des Editions du Cœur fonctionnent en multi-société, gèrent les 
© Facturation, journaux de vente, gestion des comptes clients, relances, balan- sauvegardes et les restaurations de fichiers, les protections par mots de passe 
£ ces agées, mailing. des informations. 

LA 


À partir de 995 F.H.T. 


RENE AVIAI 


NUS —  FHSUITE En 
2 0810-10 : INFORMATIQUE 
0, À 
Te LES EDITIONS DUCŒUR 


ACTUALITÉS UTANTE | FORUM 


AMIGA 2000, ATARI PC, Les familles croissent et embellissent. Comme prévu, 1987 démarre en fanfare. 
SERVEUR APPIE... Le Forum européen IBM PC devait le confirmer au début du mois de février. 
L L'ART CATHODIQUE 34 | A la rencontre de ces artistes qui troquent leur palette de bois contre souris et logiciels 
ACTUALITES de création graphique. 
b- | LE CULTE D'ALDUS 42 | Un entretien avec Paul Brainerd, président d’Aldus, l'éditeur de PageMaker. La 


version PC de celui-ci est annoncée en France. 


L'ESSOR DES AT COMPACTS 62 | Seconde jeunesse pour les PC /AT. Après une sérieuse cure d'amaigrissement, ils se 
font aussi discrets et puissants qu’un Macintosh. Au premier rang de la nouvelle 
vague : les dernières machines de Tandon, Léanord, Sperry et Olivetti-Logabax. 

&æ CHOISIR UNE CARTE DISQUE 75 |Lekilo-octet à 25 centimes ! Le stockage des données sur disque dur n'est plus 
ESS AIS un luxe. Surtout lorsque ledit disque se contente du volume exigu réservé à une 
carte d'extension interne. Sur notre banc test : les cinq cartes disque les plus 
connues sur le marché français. 
LA TOILE DU CADRE 82 | Freelance de Lotus n’a qu’à bien se tenir. L'un des meilleurs « décisionnels 
graphiques » est français. DHG3 part à la conquête de l'Amérique. 


LE LOGICIEL NOIR SUR BLANC De mystérieuses bandelettes hantent les magazines spécialisés. Le système Softstrip 
transcende le code à barres et rend hommage au papier, souverain des médias, Un 
nouvel outil pour les dévoreurs de données et de programmes informatiques. 

UN BOUQUET POUR PARIS Paris câblée et en fibre optique s’il vous plaît ! Un pari de deux millions de prises 
dans les années 90, L'intendance — technologie et programmes —suivra-t-elle ? 
EN 3D ET EN RELIEF Homothétie, affinité, translation, rotation : les recettes du DAO en 3D. L'imagerie 
synthétique individuelle est désormais une réalité. La stéréoscopie la conforte. 
ÉLÉMENT ‘AIRE MON CHER Une exploration de la « psycho-informatique >. L'IA y excelle, et les psychologues 
SIGMUND ne pourront bientôt plus s’en passer. 


IDÉES & COURRIER Au menu ce mois-ci : comment neutraliser ZIMP.COM, les mystères de 
l'interruption BIOS 13 h, la création d'icônes personnalisées sur Macintosh, la 
recopie d'écran avec un Atari ST et nombre d’autres découvertes. 5 


LE FREEWARE EN BOUQUINS Sortie en librairie des premiers ouvrages consacrés aux logiciels du domaine public. 
ANNONCES CLASSÉES Pour acheter ou vendre son micro au meilleur prix, les modules classés de L'Or... 
BAROMÈTRE … et une cote exclusive du marché de l'occasion. 


et les rubriques PERSPECTIVES (p. 21), MAGAZINE (p. 34), CLUB OI (p. 39), À L'AGENDA (p.48), CAO (p. 113), 
INTELLIGENCE ARTIFICIELLE (p. 123), EN VITRINE (p. 144). 


——— 


L'AT affine sa ligne (p. 62) Carol Frachon : < business graphics > français 
pour l'oncle Sam (p. 82). 
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16/32 BITS -… 1 MEGA DE RAM 
… 8420 F HT* 


LA BUREAUTIQUE SE REVEILLE DANS UN CRI: + 


LP DRE RER - 


Offre bureautique Atari 
Pour tout achat d'un 1040 ST, Atari vous 
offre 4 logiciels bureautique hautes 
‘performances, interactifs et formant un 
ensemble cohérent. 


e Traitement de texte e Tableur graphique e 
Gestion de fichiers e Utilitaires de bureau. 


Le 1040 ST Atari(16/32 bits, 1 Méga de RAM, 
lecteur de disquette intégré) est livré avec un 
moniteur haute résolution, une souris et son 
environnement GEM ** (icônes, menus dérou- 
lants,..). 


L'ensemble pour 8420 F H.T.* 
Qu'attendez-vous pour crier de joie ? 
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* Prix public conseillé : 10.000 F T.T.C. ** Digital Research. 
Pour tout renseignement. (1) 45.06.31.31. 


AK ATARI 1040 ST 
ATARI AU CŒUR DU BUSINESS, LE DERNIER CRI INFORMATIQUE. 
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DINATEUR 


[ MICROS, LOGICIELS ET NOUVELLES TECHNOLOGIES 


NDIVIDUEL 


10° année 


5, place du Colonel-Fabien, 75491 Paris Cedex 10. 
Tél. : (1) 42 40 22 01 @ Télex : gr test 215105 F. 
Télécopieurs : (1) 42 45 80 96 (Rédaction) 
et (1) 42 40 20 90 poste 2624 (Publicité). 
Belgique : 21, rue Langeveld, 1180 Bruxelles. 
Tél : (02) 374 90 10. 
Suisse : 19, route du Grand-Mont, 1052 Le Mont-sur-Lausanne. 
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IMPRIMERIE IEl, Z.I. LES MALINES, 91100 LISSES. 
PHOTOCOMPOSITION : COMPO-RELAIS, 
18, RUE LE PELETIER, 75009 PARIS. 


Amiga, 
renégat ou 
partenaire ? 


L e mois dernier nous vous invitions à découvrir en avant- 
première la micro, cuvée 87. Des annonces entrevues 
dans les boules de cristal se concrétisent dès à présent : il s’agit 
en particulier de l’Amiga haut de gamme, le modèle 2000 
(cf. p. 9). D'autres surprennent davantage, tel cet Atari PC 
lancé précipitamment sur le marché américain (p. 12), ou 
constituent le premier volet de toute une série d'annonces, 
comme le logiciel transformant un Macintosh en serveur de 
fichiers dédié sur un réseau AppleTalk présenté par Apple le 
28 janvier au Symposium Seybold à San Francisco (p. 13). 
Quant à IBM, à l'heure où ces lignes sont composées, la date 
du 27 janvier est le plus souvent retenue comme celle de 
l'avènement du clone killer, alias < Renegade >», une machine 
à base de 8086 à moins de 1 500 $ que nous vous présentions 
récemment dans ces colonnes. 

Pour compléter cette abondante actualité et avant de 
découvrir nos essais, enquêtes et études, notez que deux 
exclusivités vous sont présentées dans ce numéro. 

Feed Oi est une pléiade de disquettes de logiciels du 
domaine public sur PC, Mac et Atari proposées à des prix 
plancher : à partir de 70 F pièce (cf. p. 40). Le catalogue Feed 
Oï s'étoffera chaque mois de plusieurs nouvelles références. 

Avec l'opération Partenaire Oi, nos lecteurs et particulière- 
ment nos abonnés sont invités à participer tout au long de 
l'année 1987 à l’évolution de L'Ordinateur individuel tout en 
bénéficiant de nombreux privilèges. Tous les détails en 
page 130. 

MICHEL BARREAU 
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Clavier 99 tou ane avec Abe HERCULES 
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nochrome comp 


Port impriman sr Winchester 


53 Mo, 


ontrô 
14” couleur EGA, aVONICS. 669 
More A/ ULES 
EGA 


Vente par correspondance : 


chèque bancaire ou mandat lettre + 50 F 

pour port et emballage. 

Contre remboursement : frais de port en sus 
Sauf pour ordinateur, imprimante, moniteur : 
°90 F (moins de 10 Kg) +150 F (plus de 10 Kg) 


Compatibles IBM/PC/XT : 
Imprimante marguerite 80 Col. - 16 cps : 2500 F TTC 
Imprimante marguerite 132 Col. - 19 cps : 3500 F TTC 


Imprimantes matricielles : toute la gamme EPSON 


Table traçante TAXAN, KPL 710 : compatible Prix modifiables sans préavis. Tous ces matériels sont garantis 
HP 7475, interface série ou parallèle : 7500 F TTC 1 an pièces & main-d'œuvre, sauf disques durs : 6 mois. 


SFAT MICRO :- 22, rue des Acacias - 75017 PARIS 


Tél. : (1) 43 80 57 24 


Référence 166 du service-lecteurs (page 129) 
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ESSAIS 


L’AMIGA 2000 EST NÉ 


S'il est un peu à la version 1000, ce que le 
Maantosh Plus a été au Mac 5 12 Ko, 
l’'Amiga 2000 se distingue par une 
compatibilité tous azimuts. C’est la première 
machine caméléon de l’année. 


Comme pour l’Amiga 
1000, Commodore à misé 
pour son dernier-né sur le 
processeur 16/32 bits de 
Motorola, un 68000 ca- 
dencé à 7,714 MHz, et non 
sur un vrai 32 bits plus 
puissant du type 68020 ou 
même 68030 dont faisaient 
état des bruits de couloir. 

De la même manière, les 
trois coprocesseurs spécialisés 
demeurent : Paula qui gère 
les entrées /sorties et le son, 
Denise, affectée aux problè- 
mes d'affichage, et Agnus 
pour le contrôle des anima- 
aons. Le premier change- 
ment intervient au niveau de 
la mémoire centrale. 

Comme pour le Maain- 
tosh Plus, la mémoire vive 
de la machine est portée à 
1 Mo en standard (avec hor- 
loge et batterie intégrée) 
contre 512 Ko précédem- 
ment, donnant plus de 
confort à l'utilisateur, no- 
tamment en environnement 
multitâche, l’un des points 
forts de l’Amiga. Aupara- 
vant, l'utilisateur chargeait le 
système dans la première 
partition de 256 Ko de 
RAM (où, une fois protégé, 
le système demeurait ineffa- 
çable jusqu’à l'extinction de 
la machine), disposant en- 
suite des 256 Ko restants 
pour travailler sur ses appli- 
cations. 


La deuxième nouveauté, 
et elle est de taille, porte sur 
l'ouverture de la machine. 
L'Amiga 2000 ressemble en 
cela à un IBM PC AT, avec 
huit connecteurs disponibles 
pour l’adjonction de cartes 
d'extension. Le connecteur 
numéro 1 est un connecteur 
CPU, destiné donc à recevoir 
une carte processeur 68020 
enrichie d’un coprocesseur 
arithmétique 68880. Cette 
carte est déjà commercialisée 
aux Etats-Unis, et vise évi- 
demment à remplacer la 
carte 68000 pour des appli- 
cations (et un budget) plus 
importantes. À ce niveau de 
performances, l’Amiga 
2000 ressemble à une vérita- 
ble station de travail 32 bits, 
capable de rivaliser dans cer- 
tains cas avec des systèmes 
Apollo ou Sun. 
se 
EX # 

— L'EMULATION 
sm QUI VA PLUS LOIN 

Viennent ensuite cinq 
connecteurs destinés à éten- 
dre stricto sensu les possibili- 
tés de la configuration de 
base. Extension mémoire 
tout d’abord avec des cartes 
de 2 Mo autoconfigurables 
par les nouveaux chips de 
1 Mbits, ce qui peut porter 
la mémoire vive de la ma- 
chine à un maximum de 
9 Mo. Extension graphique- 


REPÈRES 


couleur également avec des 
cartes étendues du type 
1024 X 1024, ou très 
haute résolution en 16 cou- 
leurs disponibles. Extensions 
périphériques de stockage 
enfin, avec un connecteur 
pouvant accepter des cartes à 
disque dur interne de facture 
Tandon ou Seagate ou des 
cartes destinées à la gestion 
de lecteurs de disquettes in- 
ternes ou externes (800 Ko 
pour les unités Amiga et 
360 Ko pour l'émulation 
PO). 

Vous avez bien lu < ému- 
lation PC », et c'est là que 
l'Amiga 2000 rompt totale- 
ment avec l'ancienne ver- 
sion. Bien sûr, auparavant, il 
était possible de connecter à 
l’'Amiga 1000 un boîtier ex- 
terne (baptisé Sidecar) pour 
utiliser des applications dé- 
veloppées sous MS-Dos. 

Mais aujourd'hui, cette 
émulation va plus loin. 
Deux connecteurs ont été 
conçus pour recevoir des 
cartes processeurs Intel. 
Dans un premier temps, une 
carte baptisée Janus 8088 
(avec le processeur corres- 
pondant), devrait apporter 
la compatibilité avec 
l'IBM PC. Une autre carte 
Janus 80286 devrait per- 
mettre la transformation 
d'un Amiga 2000 en IBM 
PC AT ou compatible. 

Et ce n'est pas tout. Au 
menu, est prévue une Carte- 
contrôleur de disque dur aux 
standards ST 506 et SCSI, 
compatible Macintosh Plus. 
En clair, cela signifie que 
l'Amiga 2000 va pouvoir 
profiter de tous les dévelop- 
pements réalisés autour des 
disques durs pour le Macin- 
tosh Plus. Rappelons que ce 
dernier avait été annoncé en 
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janvier 1986, avec précisé- 
ment, cette nouvelle inter- 
face SCSI pour le doter de 
périphériques de stockage 
indispensables qui faisaient 
défaut sur la version 
512 Ko. Cette interface 
SCSI est également primor- 
diale pour la connexion de 
lecteurs de CD-ROM. 


= BIENTÔT 
UN MONITEUR 
HAUT DE GAMME 


Côté clavier, encore du 
nouveau. Celui-ci passe à 
93 touches disposées selon 
le principe du clavier de 
l'IBM AT avec pavé nu- 
mérique, etc., et une ver- 
sion Azerty française, im- 
médiatement disponible. 
Le moniteur de base reste 
inchangé pour afficher les 
mêmes modes de résolu- 
tion graphique sur l'Amiga 
1000, à savoir de 320 X 
200 jusqu'à 640 X 400 
points en 16 couleurs 
parmi 4 096 teintes. 
Néanmoins, un moniteur 
haut de gamme serait rapi- 
dement disponible pour les 
applications de type CAO, 
permettant l'affichage en 
1 024 sur 1 024 en mode 
non entrelacé, c’est-à-dire 
éliminant le scintillement 
de l’image en haute résolu- 
tion. 

Une carte processeur Fat 
Agnus sera également pro- 
posée par Commodore en 
option (alors que beau- 
coup avaient misé sur un 
Amiga 2000 doté du co- 
processeur Fat Agnus en 
standard). Cette carte per- 
mettra, entre autres, 
d'adresser simultanément 
2 Mo d'images. Une per- 
formance qui mérite d'être 
saluée, quand on connaît le 


D 
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Enjeux 


rendu et la puissance de 
l'Amiga 1000 dans le do- 
maine de la manipulation 
des images. 

L'attrait majeur de cette 
machine est une configura- 
tion standard d'un excel- 
lent rapport qualité/prix 
(l’Amiga 2000 sera vendu 
entre 1 200 et 1 400 $, 
c'est-à-dire la moitié du 
prix d'un Macintosh Plus) 
et ouverte aussi bien sur les 
périphériques Macintosh 
que sur l’univers MS-DOS 
(chaque application à 
l'écran sous la forme d’une 
fenêtre dans un environne- 
ment multitâche Amiga). 
Avec, à la clé, la possibilité 
de monter en puissance et 
de disposer d'une station 
de travail 32 bits pour des 
applications de CAO ou 
d'IA. 

Un autre point mérite 
d'être souligné. C’est la fi- 
liale allemande de 
Commodore qui a conçu 
l'Amiga 2000 et qui en 
assurera la production, et 
non pas la maison mère 
aux Etats-Unis. De ce fait, 
la machine a été pensée 
< européen », et la confi- 
guration standard sera 
commune à l'Europe et 


CARTE 386 POUR XT. 
INTERQUADRAM, FILIALE 
du groupe Intelligent Sys- 
tems Inc (INTC), présente 
plusieurs nouveautés : la 
carte d'extension mémoire 
Mightymeg, jusqu'à 14 Mo 
pour compatibles AT et 
286 XT, Compaq 386 ; la 
carte d'extension Quad 386 
XT ; les moniteurs 14” mo- 
nochrome bifréquence 
compatible CGA et multi- 
synchrone compatible EGA, 


ESSAIS 


aux Etats-Unis. Dans la 
pratique, un nouveau bof- 
tier permet une sortie 
vidéo composite Pal (stan- 
dard européen) ou NTSC 
au choix (standard améri- 
Cain et japonais). Aupara- 
vant, l'adaptation de 
l'Amiga 1000 au marché 
européen nécessitait une 
modification profonde de 
la carte mère conçue exclu- 
sivement pour une sortie 
graphique NTSC. Les re- 
tards de disponibilité d'un 
matériel américain en Eu- 
rope tiennent parfois à peu 
de chose. 

Commodore devrait an- 
noncer lors du prochain 
Cebit d'Hanovre (du 14 
au 17 mars), une version 
bas de gamme de l’Amiga 
1000, baptisée Amiga 
500, avec un clavier Azerty 
ou Quwerty étendu et non 
détachable. La machine se- 
rait fermée comme l’Atari 
520 ST et aurait la même 
architecture interne que la 
version 1000 (512 Ko de 
RAM et trois coproces- 
seurs), avec une possibilité 
d'extension maximale à 
9 Mo. Son prix : environ 
600 $. 

ERIC MONTAGNE 


CGA, PGA; la carte 
< super EGA > Quad 
HPG ; le multibuffer intelli- 
gent Microfazer VI. 

La Quad HPG gonfle un 
XT directement en 386. Elle 
occupe un simple connecteur 
et possède 1 Mo de mé- 
moire. Une carte fille porte la 
taille mémoire à 3 Mo. Elle 
supporte les applications 
mémoire paginées telles que 
1-2-3 version 2.0 et Sym- 
phony de Lotus. 
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REPÈRES 


LES ÉTOILES DU FORUM 


A l'occasion du Forum IBM PC, 

les annonces se multiplient. Cartes 386, 
baisses de prix, performances accrues des 
disques durs. Les tendances se confirment. 


© Newbury Data annonce 
la commercialisation du 
Penny, un disque dur au 
format 3”1/2 de 50 Mo 
avec un temps d'accès de 
40 ms. Actuellement le dis- 
que dur le plus puissant 
pour sa taille. 

© JT Diffusion présente 
Win JT Base, logiciel de 
gestion de fichiers adapté à 
l'environnement Windows, 
avec fonction de mailing in- 
tégrée, deux types de fonc- 
tionnement, fichiers mono- 
et multi-index. 

© Toptoolks tape du pied 
dans la fourmilière du logi- 
del avec un plaisir non dissi- 
mulé, et présente son généra- 
teur d'applications ouvert 
comme s'attaquant < aux 
systèmes mandarins, aux lo- 
giciels masqués, aux généra- 
teurs introvertis, aux pro- 
grammes opaques. > Les 


Le prix sera de l’ordre de 
15 000 Fht. 

La Quad HPG offre deux 
fois la résolution, 16 fois le 
nombre de couleurs (soit 
256 parmi 16 millions) et 
100 fois la vitesse d’une 
carte EG, selon les données 
du constructeur. Elle sup- 
porte les modes graphiques 
CGA, EGA, PGC. Son prix 
s'élèvera à 9 500 F environ. 

Le Microfazer VI est un 
périphérique intelligent de 


concurrents apprécieront les 
qualificatifs à leur juste va- 
leur. Top key est un atelier 
logiciel, organisé autour 
d'un générateur de pro- 
grammes source Basic sous 
MS-DOS. Avec un prix 
aussi agressif que la commu- 
nication de Toptools, 990 F 
ht. 

© Micro Connection inter- 
national annonce trois pro- 
duits en première euro- 
péenne. Une carte 
accélérateur donnant à un 
AT la puissance d'un 386, la 
Jet 386 d'Orchid Techno- 
logy. Carbon Copy de Meri- 
dian Technology, un logiciel 
de communication qui rend 
maître à distance un PC sur 
un autre, Tops Print de Cen- 
tram Systems, logiciel qui 
ouvre aux PC la Laser Writer 
d'Apple et le langage Post- 
Script. 


partage d'imprimantes, ca- 
pable de mémoriser les for- 
mats d'impression fréquem- 
ment utilisés. Il offre quatre 
ou six ports RS 232C, deux 
ports Centronics et peut être 
configuré dans n'importe 
quelle combinaison de 
micro-ordinateurs, tables 
traçantes et modems. Le 
processeur utilisé est un 
Z 80, la mémoire de 
256 Ko est extensible à 
1 Mo. Le prix : 10 000 Fht. 


EPSON SE CONVERTIT 
À LA TECHNOLOGIE 
LASER 


Epson présente en France sa première 
imprimante laser. Le leader du marché des 
imprimantes matricielles à impact attaque 
avec un certain retard celui des imprimantes 
laser « bas de gamme ». 


Le modèle GQ 3500 est 
une six pages par minute 
dotée d'une mémoire de 
512 Ko extensible à 1,5 Mo, 
avec la résolution habituelle 
de 300 points par pouce. En 
standard, seules trois polices 
de caractères sont proposées 
(Courrier, EDP, Moderne) 
avec différentes forces de 
corps allant jusqu'à 24. Elle 
possède les modes Epson et 
ESC/P (type LQ) en stan- 
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dard et les modes HP Laser- 
JetPlus et Diablo 630 en 
option. Elle imprime aux 
formats A4, AS et B5 sur 
tous types de supports. 

L'un des points forts 
avancés par Epson est d’or- 
dre économique. Prix de 
vente attrayant, 21 900 Fht 
pour une machine véritable- 
ment prête à l'emploi, et 
coût d'utilisation réduit 
(moins de 35 centimes la 
copie, amortissement 
compris). Un argument qui 
risque pourtant de devenir 
rapidement obsolète. Epson 
n'exclut d’ailleurs pas la sor- 
de ultérieure d'une impri- 
mante 4 pages par minute à 
un prix très compétitif, et 
pense déjà à la génération 
des machines de la technolo- 
gie d’après laser. 

Autre nouveauté, le PC2. 
Epson renforce sa jeune 
gamme de compatibles avec 
cet XT à base de 
8088 bivitesse 4,77 et 
10 MHz. Il comprend en 
standard 640 Ko de mé- 
moire vive, une mémoire 
CMOS de configuration de 
système et une horloge 
temps réel. Originalité du 
PC2, la possibilité d’accueil- 
lir une unité de disquettes 3” 
1/2 720 Ko. Epson se tient 
prêt pour une évolution du 
standard, au moins en ce qui 
concerne le format des dis- 
quettes. Avec un DOS 3.2 
et un clavier 102 touches de 
type AT3, le PC2 vise des 
utilisateurs uniquement pro- 
fessionnels. Le prix est en 
rapport, 12 900 F ht avec 
deux lecteurs de 360 Ko et 
un moniteur monochrome 
vert, 18900 F ht avec un 
lecteur 360 Ko et un disque 


dur de 20 Mo. 
P.D. 
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ATARI LANCE UN 
COMPATIBLE PC ET 
ELARGIT LA GAMME ST 


Atari a su créer la surprise lors du Consumer 
Electronics Show d'hiver en présentant un 
clone PC, le Méga ST et une imprimante 
laser. Des produits professionnels à des prix 


adaptés au grand public. 


Atari a choisi Las Vegas 


| pour présenter un clone PC, 


son Méga ST et une impri- 
mante laser. C’est là en effet 
que se tenait, du 8 au 
11 janvier, le Consumer 
Electronics Show (CES) 
d'hiver. Dans ce salon consa- 


| œé à l'électronique grand 
| public, Atari était à sa place. 


Ses nouveaux produits 
sont voués à un usage pro- 
fessionnel, mais les prix les 
destinent aux consomma- 
teurs individuels de micro- 
informatique. Si le projet 
d'une imprimante laser était 
dans l'air (Atari, depuis plu- 
sieurs mois, ne s’en cachait 
pas), celui d’un done PC est 


| Un clone pas cher placé sur le méme créneau que l'Amstrad 15 12. 


une surprise : le secret avait 
été bien gardé. 

Pour 499 $, soit moins 
de 3 300 F, on pourra bien- 
tôt acquérir un Âtari PC 
doté d'un lecteur de disquet- 
tes intégré (5° 1/4), d’une 
carte graphique EGA et 
d'une souris. En ajoutant 
200 $, soit 1300 EF, la 
configuration comprend un 
moniteur monochrome gra- 
phique. L'ensemble revient 
donc à moins de 4 600 F. A 
titre de comparaison, le 
PC 1512 d'Amstrad vaut 
actuellement — en France — 
avec un moniteur mono- 
chrome et un lecteur de dis- 
quettes 5 900 F. Aux Etats- 
Unis, où il a été lancé lors de 
ce même CES, il vaudra 
799 $, soit environ 5 200 F. 
Il faut noter qu'il sera livré 


avec deux utilitaires, Gem 
Desktop et Gem Paint, de 
Digital Research. 


SYSTÈME IDÉAL 
D'IMPRESSION 
ÉLECTRONIQUE 


L'Atari PC est construit 
autour d’un microprocesseur 
8088, tournant à deux vi- 
tesses, 4,77 ou 8 MHz. Sa 
mémoire vive a une capacité 
de 512 Ko, extensible à 
640 Ko compte non tenu 
des 256 Ko de mémoire 
d'affichage fournis d’origine. 
Il dispose d’une sortie série 
RS 232C et d'un port paral- 
lèle Centronics. Il devrait être 
disponible aux Etats-Unis en 
avril. 

Les annonces d’Atari au 
CES ne s’arrêtaient pas là. 
Sur le stand, on pouvait voir 


SE VPTTUTUQTApNIC 
 lypeset quality print technology 

Picture perfect 300 dots 

per inch resolution 


Les nouveaux ST auront un clavier détachable. 


| 
L 
L 
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aussi le nouveau Méga ST 
pilotant une imprimante 
laser (300 points par pouce). 
L'ensemble devrait être 
vendu moins de 3 000 $. À 
peine le prix d’une impri- 
mante laser ! 

Le Méga ST est un micro 
de la gamme ST, comme le 
1040 et le 520 : micropro- 
cesseur 68000 et Gem en 
mémoire morte. Son clavier 
est détachable. Selon la ver- 
sion, il est équipé d’une mé- 
moire vive de 1, 2 ou 4 Mo. 
Le lecteur de disquettes 
(3”1/2) est indépendant, et 
son boîtier plat assez large 
pour servir de support à 
l'écran. Avec l'imprimante 
laser, le Méga ST constitue, 
selon Jack Tramiel, < un 
système idéal d'impression 
électronique ». 

#4 


LL 
_ UN PLUS LARGE 


mm ÉVENTAIL 

Plus de 700 logiciels se- 
raient d'ores et déjà disponi- 
bles sur ST : des traitements 
de texte (les très performants 
IST Word Plus de GST et 
Wnie de Microsoft étaient 
présents à Las Vegas), des 
gestions de fichiers, des logi- 
aels graphiques, des logiciels 
de composition musicale et 
— généralement destinés à la 
clientèle du 520 ST — des 
jeux. 

Avec ses annonces de Las 
Vegas, Atari a diversifié sa 
gamme qui s'étend désor- 
mais de la console de jeux 
(que l’on pouvait aussi voir 
au CES) aux machines 
68000 très évoluées, en pas- 
sant par les compatibles PC 
bon marché. De quoi satis- 
faire la majeure partie du 


APPLE ANNONCE 
UN SERVEUR LOGICIEL 


Deux ans après les promesses de Steve Jobs, 
Apple présente un serveur logiciel. Connu 
jusqu'à présent sous le nom de code «< New 
York », il a été mis en place par Sidhu 
Yusharan — le père de l’AppleTalk — et Scott 
Schnell, le chef de produit. 


Performance rare chez 
Apple, le produit aurait été 
élaboré en moins de dix-huit 
mois, de la conception ini- 
tiale à la présentation du 
logiciel. La particularité du 
produit tient au fait que la 
société de Cupertino n'a pas 
choisi de < mettre en boîte », 
sur une ROM, le logidel qui 
a été conçu par Sidhu. 
< Nous avons voulu laisser 
beaucoup de flexibilité à nos 
utilisateurs >, affirme 
Schnell, un Harvard MBA, 
entré chez Apple en 1985. 

Le logidel, baptisé Apple 
Share, requiert un Maan- 
tosh Plus dédié. Le responsa- 
ble de réseau inscrit les noms 
des utilisateurs, le groupe 
auquel ils appartiennent et 
leur code d’accès. L'écran de 
contrôle affiche le degré 
d'utilisation du serveur et le 
nom des stations de travail 
qui y sont connectées. 

Les normes de sécurité 
sont établies au niveau des 
fichiers et non des docu- 
ments, ce qui accroît la sécu- 
rité des informations. Enfin, 
la transparence des informa- 
tions, la possibilité de mieux 
utiliser le disque dur sont des 
aspects du produit qui 
avaient été mis en avant dès 


Signé Jean-Louis Gassée. 


Parmi les autres fonc- 
tions, notons la possibilité 
de: 
© stocker des informations 
qui ne sont pas utilisées quo- 
tidiennement ; 
© mettre ces données à la 
disposition du public en les 
conservant dans un fichier 
dont l'accès n'est pas pro- 
tégé ; 
© jeter des informations 
dans le fichier-casier d’un 
collègue (principe de la boîte 
aux lettres) ; 
© travailler sur fichiers en en 
réglementant l'accès au 
moyen de privilèges accordés 


© transmettre instantané- 
ment des informations d'un 
groupe à un autre. 

Ce logiciel marquera sans 
doute une étape dans l'his- 
toire du Maantosh. C'est le 
premier outil de valorisation 
d'AppleTalk dont l'utilité 
dans le milieu professionnel 
apparaît indubitable. Les 
groupes de travail ne sont 
limités que par la capacité de 
l'AppleTalk (30 postes de 
travail). La simplicité des 
protocoles utilisés (applau- 
die par Jonathan Seybold, 
l’un des gourous de la micro- 
informatique américaine) 
permet d'optimiser les res- 
sources du finder qui a d’ail- 
leurs été amélioré à cette fin. 


5 A 
— NEUF MOIS APRES 
# … UN DIRIGEANT 


C'est le premier produit 
réalisé par Apple dans le 
domaine des réseaux et la 
confirmation que le départe- 
ment créé par Jean-Louis 
Gassée à l'automne 1985 à 
pris son élan. Il aura fallu 
près de neuf mois pour lui 
trouver un dirigeant, Mile 
Szabados, un anaen d'Intel, 
mais désormais le rythme de 
croisière est atteint : le pro- 
duit de Scott Schnell et celui, 
non moins attendu, de Pas- 
caline Servan Schreiber (la 
carte PC) arrivent ensemble 
sur le marché, peu avant la 
vague de l'Open Mac. 

L'un des rares inconvé- 
nients d'Apple Share est évi- 
dent : c'est un logiael qui 
monopolise en permanence 
un Maantosh. Malgré son 
faible coût (moins de 
400 $), il entraîne un inves- 


grand public. les études de marché préli- à certains membres du ré-  tissement relativement élevé. 
ANNE-SOPHIE DREYFUS minaires. seau ;, ALEX VIEUX 
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logiciels. 


Pour Lotus, l’année 1986 
a été celle du repositionne- 
ment et d’une reconcentra- 
üon des forces sur son pro- 
duit leader, Lotus 1-2-3. En 
fait, ce dernier, depuis son 
lancement en 1982, n'a 
cessé d'occuper une place 
privilégiée dans le hit-parade 
des dix meilleurs ventes de 
logiciels pour micro-ordina- 
teurs. Fort de ce succès, 
Lotus a alors développé 
Symphony en 1984, un lo- 
giciel intégré ayant pour but 
d'offrir de nouvelles fonc- 
tions à l'utilisateur, notam- 


La nouvelle version de 1- 
2-3 comporte de nombreu- 
ses améliorations axées no- 
tamment sur la puissance et 
la faalité d'utilisation. Ainsi, 
une < gestion de mémoire 
optimisée > permet le cali- 
brage en nombre de lignes et 


de colonnes du tableur dont 
on souhaite disposer pour 
une application, une combi- 
naison avec la carte Lotus- 
Intel donne l’accès à 4 Mo de 
| mémoire vive, et un support 


des co) 8087 et 
80287 divisent, selon le 
constructeur, les temps de 
traitement par un facteur 4 
ou 5. 


ESSAIS 


MICROSOFT ET LOTUS 
AU COUDE À COUDE 


Les deux premiers éditeurs mondiaux de 
logiciels commencent l'année avec sérénité. 
Pas d'annonces spectaculaires de nouveaux 
produits à l'exception de Hal, mais plutôt un 
renforcement de leurs gammes respectives de 


ment un gestionnaire de fi- 
chiers, un traitement de texte 
et un module de communi- 
cation. Mais en dépit de la 
brève apparition de Sym- 
phony dans le < Top 10 > 
des ventes, il n’a jamais joui 
de la même popularité que 
son prédécesseur 2-2-3. 

Les choses s'aggravent en 
1985, lorsque Lotus lance 
Jazz. Encore un intégré, mais 
cette fois sur Maaintosh. Le 
pari est risqué puisque Lotus 
découvre un univers qu’elle 
a jusque-là farouchement 
combattu, mais la volonté 


La feuille de calcul est 
agrandie à 8 192 lignes et 


dotée de 39 nouvelles for- 


mules, en particulier finan- 
aères, permettant des opéra- 


tions sur les nombres comme 
par le passé, mais doréna- 
vant sur les chaînes de carac- 
tères. La version 2.01 dis- 
pose en outre de 25 com- 
mandes ajoutées ou amélio- 
rées, autorisant l'utilisation 
des jeux de caractères inter- 
nationaux, l'accès au DOS 
ainsi que la possibilité de 
démarrer à partir du disque 
dur. Son prix public est 
d'environ 4000 F ht pour 
une version francisée. 


REPERES 


d'Apple de pénétrer le mar- 
ché des entreprises sert de 
détonateur. L'échec est ma- 
nifeste. À Jazz, l'utilisateur 
préfère Excel, le tableur que 
lance Microsoft en 1985. Et, 
comble du paradoxe, Micro- 
soft s'impose dans les entre- 
prises avec le Macintosh, de 
la même manière que Lotus 
avec l'IBM PC, quatre ans 
auparavant : le fer de lance 
de cette offensive, c’est le 
tableur — rien que le ta- 
bleur — puissant, doté d'un 
module classique de repré- 
sentations graphiques (ca- 
memberts, diagrammes en 
bâtons, courbes, etc.), et 
évolutif grâce aux macro- 
commandes qui offrent à 
l'utilisateur la possibilité de 
peaufiner leurs applications. 

Lotus retourne donc à ses 
premières amours, et se 
concentre sur ce qu'elle sait 
faire : d'excellentes feuilles 
de calcul sur PC et des pro- 
duits annexes venant les en- 
richir. C’est dans ce contexte 
que s'inscrivent la nouvelle 
version 2.01 de Lotus 1-2-3 
et les logiciels Spocight, 
Freelance, GraphWniter et 
Hal. 

Lotus ayant réfuté l’idée 
qui consiste à laisser des tier- 
ces parties développer des 
produits complémentaires à 
son tableur (comme c’est ac- 
tuellement le cas pour dBase 
IT d’Ashton-Tate) annonce 
trois produits a priori très 
séduisants. 

e Le premier s'appelle 
Freelance Plus, nouvelle ver- 
sion du logidel graphique 
Freelance, apprécié pour ses 
fonctions de personnalisation 
et d'amélioration des graphi- 
ques en provenance de 1-2- 
3, ainsi que pour son mo- 


dule de production de dia- 


grammes et de dessins réali- 
sés à partir d'une biblio- 
thèque de symboles. 
Freelance Plus va plus 
loin, avec notamment la 
création autonome de gra- 
phiques de gestion et la pos- 
sibilité de dessiner à la main 
un objet, un logo et de l'édi- 
ter point par point, des opé- 
rations qui sont générale- 


ment spécifiques aux 


logiciels de DAO. Le logiciel 
dispose par ailleurs de 
100 nouveaux symboles et 
d'une interface ouverte sur 
les périphériques de sorties, 
tels que les imprimantes, les 
tables traçantes et les systè- 
mes d'enregistrement sur 
films (transparents, diaposi- 
tives, 35 mm, etc.). Il n'est 
actuellement disponible 
qu'en version anglaise au 
prix de 4 000 F htenviron. 


® MANUSCRIPT : POUR 
æ DOCUMENTER LES 
M TECHNICIENS 


e I] manquait à ce jour 
un traitement de texte de 
facture Lotus. C'est chose 
faite aujourd’hui avec la dis- 
ponibilité de Manuscript qui 
récupère et traite les fichiers 
feuille de calcul et graphique 
de 1-2-3 comme de Free- 
lance Plus. Ce logiciel 
s'adresse plus spécialement 
aux rédacteurs de docu- 
ments techniques de grande 
longueur (jusqu'à 800 
pages). Il dispose des fonc- 
tions de base de tout traite- 
ment de texte évolué et d'un 
correcteur automatique d'or- 
chographe. 

Plus original, la possibilité 
d'intégrer des textes et des 
graphiques sur une même 
page, d’indure des images 
créées à l’aide de scanners, de 
faire de la mise en page de 


tableaux, de comparer des 
documents entre eux, no- 
tamment les différentes ver- 
sions d’un même document 
pour repérer automatique- 
ment les parties remaniées. 

Le logidel est en cours de 
traduction en français. Dans 
sa version anglaise, son prix 
est d'environ 4 000 F ht. 


# HAL:L'IA 
#1 AU SERVICE 
m DE 1-2-3 

e L'annonce la plus mar- 
quante de Lotus est sans 
conteste celle de Hal ou 
Human Access Language, 
du nom de l'ordinateur mé- 
galomaniaque du film 
2001 : l'odyssée de l'espace, 
qui s'était rendu célèbre 
pour sa fâcheuse propension 
à tuer tous ceux qui l'utli- 
saient. Ces considérations ne 
semblent pas avoir préoc- 
cupé les ingénieurs de Lotus, 
qui ont probablement conçu 
le produit annexé à 1-2-3, le 
plus remarquable à ce jour. 

À l'origine de Hal, Bill 
Gross, un ingénieur califor- 
nien, qui a émis l'idée que 
Lotus 1-2-3 ferait d'avan- 
tage d'émules, si l'on pou- 
vait se dispenser d'utiliser les 
sempiternelles commandes 
‘/”. Gross a par ailleurs 
entrepris de concevoir son 
produit directement à partir 
des codes sources de 1-2-3 et 
non plus à partir du langage 
de macrocommandes Lotus 
qui sert de fondation à la 
totalité des produits interfa- 
cés avec 1-2-3. 

Le résultat est un produit 
très rapide qui traduit les 
commandes classiques du 
logiciel en formulations en 
langue anglaise du type 
“Graph Feb to Nov As Pie”, 
équivalent à un enchaîne- 


* ment de 6 ou 7 commandes 


au clavier pour obtenir un 
diagramme en “camembert” 
des données concernant la 
période de février à novem- 
bre. 

Hal fonctionne directe- 
ment avec et sous /-2-3. Il 
n'est donc pas nécessaire de 
quitter l'application pour 
avoir accès aux commandes 
en langage naturel. Une fois 
chargé en mémoire (atten- 
tion, Hal nécessite un mini- 
mum de 512 Ko de mé- 
moire vive, C'est-à-dire un 
disque dur), il peut être ap- 
pelé en remplacement des 
traditionnelles commandes 
/” par la touche \. 

Les mots clés utilisés par 
Hal ne déconcerteront pas 
les utilisateurs de 1-2-3 : ce 
sont les mêmes que ceux qui 
figurent au menu à savoir 
DELETE, TRANSFER, 
CLEAR, SHOW, etc. Une 
commande UNDO annule 
la dernière opération effec- 
tuée sur la feuille de calcul, 
permettant par là-même des 
simulations ponctuelles du 
type “Si..Alors...”. 

Hal permet également la 
mise en valeur et l'affichage 
des formules ou des relations 
entre des cellules apparte- 
nant à des feuilles de calcul 
différentes. Il procède de la 
même manière pour recher- 
cher, remplacer des mots et 
des chiffres, ou stocker une 
séquence de commandes 
pour révision où Correction. 
En conclusion, un produit 
réellement novateur qui ne 
sacrifie pas à la facilité d’uti- 
lisation (n'est-ce pas sa fina- 
lité même!), et sur lequel 
nous reviendrons plus large- 
ment dans un prochain banc 
d'essai. 

À noter également que » 


développer votre système. 


CAO, DAC... 


franco TTC (au lieu de 


Une actualisation 

permanente 
Pour vous garantir une information 
fiable, cet ouvrage est automatique- 
ment actualisé 3 à 4 fois par an par 
des compléments et mises à jours 
de 180 pages environ facturés au 
prix de 2,50 F TTC la page. Vous 
pouvez interrompre ce service à tout 
moment. 


PROFESSIONNELLES 


UN ‘’EXPERT-WEKA'' EN PERMANENCE . 
AU SERVICE DE VOTRE ENTREPRISE 


TOUTES LES 
UTILISATIONS 


DE L’IBM-PC 
et de ses 
compatibles 


Connaissez-vous vraiment 
toutes les possibilités de 
votre IBM-PC ou com- 
patible ? Savez-vous 
quels services il 
peut vous rendre ? 


Cet ouvrage réunit, pour vous : 


— des tableaux pour apprécier les performances 
réelles des différents matériels et périphériques, pour mieux acquérir ou 


— des applications privilégiées de l'ordinateur personnel : traitement de texte, 
gestion des données, comptabilité, achat, vente, personnel, finances, stocks... 
— des applications spécifiques : gestion de production, devis, échéanciers, 


— des descriptions de logiciels essentiels. 
1 volume à feuillets mobiles (450 pages) format 20 x 23 cm, 895 F 
Offre valable jusqu'au 31.3.87 


EXTRAITS DU SOMMAIRE 
° Bureautique + Applications générales + Gestion commerciale 
+ Développement : CAO, DAO.... + Approvisionnement, achat et gestion 
des stocks + Production et fabrication + Gestion du personnel + Gestion 
comptable et financière - Immobilisations + Applications personnelles 
+ Logiciels standards + Equipements et systèmes + Bases de données 
e Glossaire + Adresses utiles 


Une consultation 
pratique et 
fonctionnelle 
Les feuillets mobiles sont adaptés à 

la consultation individuelle. 
Plusieurs services peuvent ainsi con- 
sulter le même ouvrage. Il leur suffit 
de prendre les feuillets dont ils ont 
besoin. De plus, la photocopie est 
facilitée. 


* Si cet ouvrage ne répondait pas à 
votre attente, vous n'auriez qu'à le 
renvoyer sous 15 jours pour être 
immédiatement remboursé. 

* l'en est de même pour les complé- 


La Garantie WEKA : ‘‘Satisfait ou Remboursé’’ 


BON DE COMMANDE 


et mises à jour; vous pouvez les 
retourner dans les 15 jours après 
réception, sans rien nous devoir, ou 
résilier votre service à tout moment, 
sur simple demande. 


A retourner, accompagné de votre règlement aux : 
Editions WEKA, 12 Cour St-ÆEloi - 75012 Paris 
LU] OUI, envoyez-moi l'ouvrage ‘Toutes les utilisations professionnelles 
de l'IBM-PC"1 volume à feuillets mobiles (450 pages) format 20 x 23 cm, au prix 
de 895 Francs franco TTC (au lieu de TBY8Æ TTC, offre valable jusqu'au 31.3.87). 
J'accepte de recevoir automatiquement les compléments et mises à jour, d'environ 


que j'ai commandés. Je garde la possibilité d'interrompre ce service à tout moment. 


(Voir la garantie). 


OI 750651 


par !! chèque bancaire 
Mandat administratif. 


NOM ___ PRENOM ___ 


I 180 pages par envoi, qui actualiseront, 3 à 4 fois par an, les ouvrages de référence 


Envoi par avion 110 F par ouvrage. Ci-joint mon règlement de ........... 2 
C.C.P. 3 volets à l'ordre des Editions WEKA. 


FONCTION 23 ENTREPRISE == 
N° & RUE __— Se 
CODE POSTAL N° de téléphone  _— 
Buue : —_ — —_  _ __— —_ —— 
Date = Signature __— — J 
EN D UN ON ON UN OS OU ON D EN EN 
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ACTUALITÉS 


Référence 155 du service-lecteurs (page 129) 


Enjeux 


Hal coûte environ 
1300 F ht, mais ne fonc- 
tionne qu'avec les versions 
anglaises de 1-2-3. Il est non 
protégé... car incompatible 
avec les clones de Lotus 1-2- 
3 comme VP Planner et 
Twin, puisque écrit à parür 
des codes source de celui-ci. 


mm MICROSOFT 
m S'ENTEND 
m AVEC SEATTLE 


Microsoft ne souffre pas 
encore de ce phénomène des 
clones logiaels, ce qui ne 
l’éloigne pas pour autant des 
tribunaux. En effet, elle 
vient de racheter pour 
925 000 $ les sept accords 
de licence portant sur la 
commercialisation de MS- 
DOS, qu'elle avait conclu en 
1981 avec la société Seattle 


wa 


CUINIQUE 


RE PARATIONS 
__ APPLE - 181 - 


ORD/NATEURS 
MAINTENANCE. 


ORDINATEURS 


ESSAIS 


Computer (qui avait été à 
l'origine des préceptes du 
premier système d’exploita- 
tion pour machines 16 bits, 
père légitime de MS-DOS). 
En contrepartie, Seattle 
abandonne ses poursuites ju- 
diciaires à l'encontre de Mi- 
crosoft par lesquelles elle exi- 
geait la somme de 
60 millions de dollars de 
dommages et intérêts. En 
fait, les observateurs améri- 
cains affirment que ce gen- 
leman agreement est très 
favorable à Microsoft car les 
royalties que lui versent les 
fabricants de PC pour l’utili- 
sation du système d’exploi- 
tation MS-DOS représen- 
tent encore une grande part 
de son chiffre d’affaires, lar- 
gement supérieur à 
925 000 $. 


net ifas, ds (vs 7 7 & 
2 88 SC are Det co eo 
A Ze ‘ 
1. ë p 
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4291-03-73 
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REPÈRES 


Microsoft profite de la 
tenue du quatrième Forum 
IBM PC et compatibles 
pour présenter quelques 
nouveautés. Contrairement 
à Lotus qui joue la carte des 
produits complémentaires à 
1-2-3 (par le biais de rachats 
de soaétés), Microsoft mise 
sur le logiciel à < évolution 
ascendante ». 


= WORDET 
m MULTIPLAN 
# JUNIOR 


e Les nouveautés présen- 
tées ne sont pas de nouveaux 
produits, mais de nouvelles 
versions de programmes qui 
bénéficient d’une impor- 
tante base installée. A telle 
enseigne, Multiplan qui ap- 
paraît dans sa version 3. 
Celle-d ne modifie en rien 


CLINIQUE LOGICIELS 


À 
À a°65 88/8 . 


l'interface utilisateur et re- 
prend toutes les caractéristi- 
ques qui ont contribué au 
succès de ce tableur dans ses 
versions J et 2. 

© Autre version 3, celle 
de Project, maintenant entiè- 
rement franaisée. Ce logiel 
de gestion de projet, destiné 
aux < forcenés > de la mé- 
thode Pert, intègre de nou- 
veaux graphiques (réseaux, 
cartes routières, diagrammes 
de Gant, etc.) et de nouvel- 
les fonctions : la planification 
par tranche de temps qui 
peut aller de la minute au 
mois sur une durée pouvant 
atteindre 120 ans, la compa- 
raison immédiate de l'état 
du projet par rapport aux 
prévisions, la possibilité d'ef- 
fectuer le suivi de 255 res- 
sources et jusqu'à 1 000 ac- 


ADAPTATION 
FORMATION 
ENTE- LOCATION 


10 Rue FONTANE 
75009 PARIS 


AE ... 
\ s À 


CNRC 


CPI DIT TL HO O RP 


üvités. Dans la pratique, un 
projet est saisi et organisé 
comme dans une feuille de 
calcul, les tableaux pouvant 
être reliés entre eux afin de 
simplifier la présentation de 
projets complexes. Le prix de 
Project 3 est d'environ 
4000 F ht. 

e Microsoft annonce 
également deux versions de 
ses produits vedettes desti- 
nées au marché des clones 
PC à faible prix. Il s’agit de 
Muültiplan Junior vendu 
590 F ht et Word Junior 
vendu 990 F ht, tous les 
deux en version française. 
Ces produits ne disposent 
pas des fonctions avancées de 
Word 3 et de Multiplan 3, 
mais les applications déve- 
loppées sur cette collection 
Junior peuvent être récupé- 


GÉNÉRATEUR D'APPLICATIONS 


rées sur les versions 3. La 
réproque est bien fausse. 

© Quant à Excel, l'an- 
nonce de la version sous 
Windows pour IBM PC ou 


compatibles vient d’être dif- 
férée au second semestre de 
cette année, et la disponibi- 
lité de 286 DOS quant à 
elle, serait conditionnée selon 


LE GRAND RETOUR DE MULTIPLAN 


La caractéristique prina- 
pale de Muliplan 3 est dans 
l'intégration de nouvelles 
commandes et fonctions 
comme les commandes 
AUDIT et RAPPORT qui 
permettent d'effectuer une 
analyse de la grille de calcul, 
de diagnostiquer les sources 
d'erreurs et d'éditer un 
< bilan d’une feuille de cal- 
cul >. Dans la pratique, l’uti- 
lisateur peut faire apparaître 
dans une fenêtre l’ensemble 
des liens existant sur plu- 
sieurs niveaux et agir sur la 


La majorité des générateurs d'applications sont toujours “trop” 
quelque chose : trop lourds, trop courts, trop bavards, trop 
complexes. Résultat : ça coince! 

Créer vos logiciels c’est bien, réussir c’est mieux. 

Avec Yes you can! 3.10, vous n'êtes jamais bloqué. Ni par le 
langage. Ni par la taille des programmes. Ni par le matériel lui- 
même. Extrêmement simple (58 mots pour tout dire) et puissant, 
Yes you can! vous permet de créer vous-même, rapidement, 
toutes vos applications de gestion. Même les plus complexes. 
Et de les intégrer dans un environnement réseau. 

Yes you can! 3.10 : “c’est plus rapide et plus sûr”. 

Avec Yes you can! 3.10, pas d'erreurs de syntaxe, pas 
d'incertitudes. Vous développez votre programme pas à pas, plus 
vite et en toute transparence (vous voyez la fin avant la fin). Et en 
cas de faux pas, les créateurs sont à votre service au bout du fil... 


SERA PRÉSENT AU FORUM IBM/PC - Stand 4 P 49 niveau 4 


modélisation de ses feuilles 
de calcul. Il peut encore ob- 
tenir « la fiche d'identité > de 
chaque cellule avec le type de 
liens avec les autres cellules, 
le nom des macrocomman- 
des, l’état des formules, etc. 
La fonction AUDIT fournit 
des rapports détaillés qui 
permettent la vérification de 
la cohérence de chaque mo- 
dèle et la < certification > des 
résultats obtenus. 

Multplan 3 gagne donc 
en convivialité et en puis- 
sance. Cette gestion des don- 


ca décoince! 


Générateur d'applications, Yes you can! 3.10. 
Pour créer vous-même vos logiciels. Et être sûr de réussir. 


“Puissance et facilité d'emploi” : un tour de force. 
Vous avez besoin, rapidement, d'un programme réellement 
adapté à votre problème. Vous êtes utilisateur ou à 
informaticien. Appelez-nous. En quelques minutes, _QS 
nous vous ferons découvrir pourquoi Yes you can! 
3.10 est considéré par la presse Professionnelle 


les responsables de Micro- 
soft, < à l'annonce prochaine 
d'un PC 386 par l'un de nos 
plus grands clients. > 

ERIC MONTAGNE 


nées de la feuille de calcul 
s'apparente quelque peu à la 
gestion des idées que l'on 
retrouve sur Word. Par ail- 
leurs, il est maintenant possi- 
ble de charger jusqu’à 
8 feuilles de calcul dans les 
8 fenêtres à l'écran, d'agran- 
dir les formats de colonnes 
jusqu'à 64 caractères, d’im- 
primer des en-têtes et des bas 
de page et d'afficher jusqu’à 
43 lignes à l'écran si l'on 
dispose d’une carte EGA. 
Mulaiplan 3 est vendu aux 
environs de 2 800 F ht. 


O 


NN 
e° À Ps 


c 
comme un véritable “tour de force”. RO Tr 


K# LE: 
Tél.: (1) 47.23.72.24 
Télécopieur ‘(47.28.6814 


Télex: 620615F SAN 
PA 


Ly "01/1 


Vs | db Créez vous-même vos logiciels. C2 Je souhaite 
Consultez votre distributeur habituel. « rec 


evoir 
«& une information 
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S : ni 
É =) Pal 
roi ë 6, rue de Châteaudun 75009 - PARIS 
Cf O5 Gé ed pute ZN48.78.80.6: 


Magasin ouvert du Lundi au Samedi 


vot F = Concessionnai à 
e boutique App)l agréé on de 10h à 19h sans interruption 
pple EE TUE A 


le spécialiste APPLE !I su 


Modem Apple Sectrad (300/1200 DAS) sn 
Modem Diapason (300/1200 bds) appel et réponse automatique 

Modem Apple 300 bds . … 14800 F TTC 
Carte Apple Tell 

Pro Mail (saisie automatique de l’annua ectronique) . 
Logiciel version Tell 2 (Emulation Minitel) /! e/1l C Souris 
Logiciel version Com (300 bds + utilitaires) /le/llC 
Logiciel Mac Tell 2 (300/1200 bds) (Macintosh) 


Moniteur GOLDSTAR 12” vert/22 MA «re 
Moniteur Philips 14" couleur + son (Hte définition IBM) 


Le nouvel APPLE J! GS «Graphique/Son» 


_— 46 bits, 3 fois + rapide, 512 K RAM, 
Extensible 1256 K 

_— Couleur Hte résolution, son 16 voix 
synthèse vocale 

— Compatible /le/IlC, PRO-DOS, 
PASCAL, DOS 3.3, CP/M - MS/DOS 


… 890 F TTC 
… 2900 F TTC 


Configuration «Fin d'Année» MICROSHOP 
— 1 Apple GS 512KRAM  — 4 moniteur couleur AVE 
_ t lecteur 3.5 unidisk 800 K  — Logiciels write + paint 


_ EN CADEAU ! ! 
1 Led CITIZEN 120 CPS avec interface graphique éxmelcs 
rix exceptionnel de l’ensemble : PRE 
HA 


17.800 FF TTC | 


(Quantité limitée) «Autres configurations : Nous consulter 


+ Disque dur 20 Mega Interne // GS 13.900 F TTC 


IMAGEWRITER /! 80 col./240 cps … 
IMAGEWRITER | 132 col./120 cps … 
SEIKOSHA 1000 AP (spéciale pour 1! C) 
EPSON LX 86 (interface graphique + recopie écran) . 
EPSON LX 90 (spéciale // C} srssenrnnrres … 4200 F TTC 
CITIZEN 120 D avec interface graphique (I! E).. Nouveau 2490 FTTC 


—— 
“ 
ne 

— 


LECTEURS DISQUETTES 
COMPATIBLES APPLE é 


Lecteur Distar 5 4 pour I +/Ile … 


. 1050 F TTC 


® ® 

osier) dr rie Ile ï Lecteur Distar 5 ‘4 pour IC . 14150 F TTC 
on el Les on lon eur Lecteur 3 2 pour Macintosh (400 K) . … Super Promo 1500 F TTC 
garantie totale à 2 garantie totale 1 an Lecteur 3 % pour Macintosh (800 K double fAGO) sur 2500 F TTC 


À Unité centrale 64 K À Unité centrale 64 K 

{1 Lecteur disquette + {1 Lecteur disquette + 
contrôleur Apple contrôleur Apple 

1 Moniteur 12” vert {4 Moniteur 12” couleur 
Apple avec sortie Péritel 

{1 Carte 80 col. + 64K 1 carte féline 


CARTES ET PÉRIPH RIQUES 
COMPATIBLES APPLE © 
Carte 512 K + 80 col. TERRES Nouveau . FTTC 


Carte 80 colonnes (// +) minuscules et inverse vidéo 50 F TTC 
RAM pour votre Ile. 550 F TTC 


1 Joystick 1 Boîte disquettes 
1 Boîte disquettes 1 housse protection Carte 80 colonnes + 64 K (1! e) 128 K de 
{ housse protection antistatique + logiciels Carte 16 K/Langage ( +) 395 F TTC 
Carte 128 K RAM (émulateur de drive) /1+/1le . 900 F TTC 
2700 F TTC 


Carte 256 K RAM (Apple) Ile 
Carte 256 K à 768 K (ckeckmate U A) (11e) … Nouveau Nous consulter 


Carte 256 Kà 512 K (ckeckmate USA) (I1C) … Nouveau Nous consuter 


antistatique + logiciels 
Options : Lecteur supplémentaire 


Disque dur 10 et 20 Mga 
® Carte horloge Pro DOS avec utilitaires (I @) 0 F TTC 
APPLE l c Carte Pro clock (1! C) avec recopie écran (US ouveau 2090 F TTC 
Configuration UNO garantie oe tan Carte horloge time /I (1! +/ Il e) (Sous DOS) scene . 850F TTC 
: LE ee ALTER KA ce accélérateur q . (Titan USA) vitesse 3,5 PET 
arte accélérateur (/! +) x 3,5 55 
AÉQURe O° RCD \S Carte Z 80 (sans CP/M) I! +/ Ile - romo 295 F TTC 
1 logiciel Mouse Desk we a Came Z 80 + 64 K (4 Mgiy) I! + avec utilitaires 41500 F TTC 
1 Joystick”. We. Ne Carte Z 80 (1 C) demande le CP/M 2.23 Nouveau 1250 F TTC 
1 boite de disquettes | A ee Carte imprimante parallèle EPSON avec 395 F TTC 
Option : Lecteur supplémentaire œ Carte Champion (USA) parallèle + recopie écran même sous prodos . 895 F TTC 
Carte imprimante Grappler (graphique + recopie écran) 595 F TTC 


Moniteur couleur 


Switchport /! C (permet de brancher tou 
Carte interface série RS 232 C sr 
Carte interface super série (imprimante ou Modem) … 
Carte micro buffer 32 K (Tampon impriman 
Carte 6809 EXEL (système Flex/os.9) sous DOS 3.3 ……. 
Carte VIA 6522 (2 ports 8 bits - 2 programmes 16 bits) . 
Carte AD/DA 8 bits (8 bits/8 canaux - conversion 50 us) … 
Carte AD/DA 12 bits (12 bits/16 canaux - conver: 
Carte TTL - Test Carte ec 
Carte IEEE 488/GPIB communication/instrument 


LOGICIELS Epistole /!C (Trait. detexte). 1180 F 
— Version calc (tableau + graphique) . 1 180 F 
— Easy Puss (gestion de fichiers) …… 1390 F 
— Version graphe (graphiques) . 1 

— Version Com. (communication Modem) … 1190 F 
— Apple Works 1.3 … 1900 F TTC 
— Carte Z 80 APPLE //C. Nouveau 950 F TTC 
— Carte 256 K RAM …….. Nouveau 2900 F 


. 4500 F TTC 
… 450F TTC 
. 4250 F TTC 
… 14800 F TTC 
. 1200 F TTC 
1500 F TTC 


Carte musicale stéréo (1 sortie stéréo)..." 550 F TTC 

LES NOUVEAUTÉS DU MOIS Contrôleur de Drive (Auto-switch 13/16 secteurs) . 350 F TTC 
Ventilateur (1! +/ Ile) rafraîchit parfaitement la carte mère 280 F TTC 

165 F TTC 


Joystick avec réglage (1! +/ ILe/ Il e) indiquer le modèle …. . 


Clavier détachable avec pavé numérique (Ile) Made in Fr 


e Carte contrôleur universel JE : connexions 


© Imprimante Seikosha SP 1000 AP + 
de lecteurs 5%4 + 3/2. Livré avec lecteur 800 K 


(spécial // C) avec câble /1C …. 2990 F TTC 
e Carte CHECKMATE + Jogiciel Copy 11 + 7.1 3290 F TTC 9" 4 SONY 
256 K (NEC) mm 29007 rre | Carte 512K RAM + 80 co! (le) DISQUETTES PROMO 800 K DF 135 TPI 
F Boot Apple works et RAM disk 
« Disquettes 3  SF/DD 135 TP! Es Prodos/Dos/PascallCPM Par 10... 295 F 
{de marque) . SRE 5" 4 NEUTRES 5" V4 MEMOREX Par 100,les 10 409 F Par 100, les 10 285 F 
A EE Res 4807 TTC | « serial Grappier su Murs : GRANDE MARQUE SF/DD DF/DD 9 TPI 3" ‘à Neutre SF 
à Discuete 54 SFDD Gd ppler super série SF/DD Pat 10 mu 40 Par 10m 179F 135 TF 
DE à le marque serre hard copy texte et graphique sur Par 10 su 39F  Part00,les 10 100F Par 100, les 10 169 F Par 10 mu 160 F 
ÎLE A 1Q mn Image Wrighter 11 couleur … . 950 F TTC Par 100... les 10 35F 3" 2 SONY Par 100, les 10 150 F 
DF/DD 48 TPI 5" 4 NASHUA 400 K/135 TPI 3" à Neutres DF/DD 
Pat 10 mue 79 F  DF/DD 48 TPI Par 10 cum 20F Pr 10 mu 200 F 
Par 100..les 10 78F Par 10 mu. 119 F Par 100, les 10 220 F Par 100, les 10 190 F 


BON DE COMMANDE 


Sauf pour produits de marque APPLE 
Envoyer ce bon accompagné 
de votre réglement à : 


MICROSHOP 


6, rue de Chât 
75009 PARIS 


Tél. : (1) 48.78.80.63 


Nom 


Prénom . 


OI 2/87 


Rue 


Code post. 
Ville … 


CONDIT *Sauf moniteu i 
IONS DE VENTE : et systèmes Tél. : 


| TOTAL | 
1. À TOUTE COMMANDE DOIT ETRE 


2. LES MARCHANDISES JOINT UN REGLEMEN 
. ASSUR, T DU MONTAI 
POUR ETRE VALABLE TOUTE nee a SUN EXPEDIÉES AUX RISQUES ANT TOTAL TTC. 
MARCHANDISE. MATION DOIT NOUS PARVENIR DANS LA AUTANS DEAURE DATE 
DE LA RECEPTION DE LA SIGNATURE 


TOUT 
ES NOS CARTES ET COMPATIBLES SONT GARANTIES 6 MOIS 


LU ET APPROUVE 


Référence 172 du service-lecteurs (page 129) 


‘le Standard 


Référence 175 du service-lecteurs (page 129) 


LE FLYER : 


Portatif ” 


20 Mo !!! la performance 


CET ÿa AE 
LE FLYER, le PC portatif par Excellence =. . 


© 640 ko de mémoire centrale. 


@ Unité de disquettes 5°’ 1/4 
INTERFACES : 


@ Sortie parallèle (imprimante) 


e Disque dur intégré de 20 Mo 


@ Ecran haute définition (640 x 200), lisibilité parfaite 


- UE @ Sortie RS 232 (communication) 
e Carte graphique couleur intégrée 


| | : : @ Sortie écran externe 
e Clavier ergonomique, avec pavé numérique et touches de déplacement (RGB et Composite) 


du curseur indépendantes. 
@ Sortie bus d’extension 


24 . . OPTIONS : 
Adapté à tous les besoins professionnels, le Flyer peut aussi remplacer 
avantageusement le micro traditionnel. e Modem intégré (V 21, V 22, V 23) 


Emulation vidéotex 


@ Poids : moins de 7 kg. 


Sa puissance de calcul, sa mémoire et ses interfaces lui confèrent toutes les 
qualités attentues du micro-ordinateur de bureau. e Carte d’émulation 3270 intégrée 


TARIFS PRÉFÉRENTIELS ET OFFRE D'UN LOGICIEL 


CONVERGENCE 


MICRO 27, rue Marsoulan, 75012 PARIS - Tél. (33-1) 43.44.94.60 
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Référence 161 du service-lecteurs (page 129) 


à produits + ads 


sont disponibles 
chez votre 
concessionnaire APPLE 


MEGABOARD 


° une carte contenant 


toute l'électronique d’ur contrôleur de disque dur intelligent. En démonstration permanente chez G Le 
® un maximum de 64 Méga octets adressables. ACCE MICROSHOP 
+ un fonctionnement indifférent dans tous les slots. 6 RUE DE CHATEAUDUN . 7500 paris ELECTRONIQUE @ 


e un manuel d'utilisation en Français. TÉL. 1.48.78.80.63 . TÉLEX 290745 ZI. de BRAIS 44600 ST-NAZAIRE TEL 40.01.26.24 TELEX 700.024 


ACTUALITÉS 


Tendances 


ESSAIS 


PERSPECTIVES 


IBM SERRE SES PRIX. CELA 
RESSEMBLAIT BIEN À UNE 
manœuvre préparatoire à 
l'annonce du fameux done 
killer que l'on attendait pour 
les derniers jours de janvier : 
une baisse de prix — aux 
Etats-Unis — d'environ 10 % 
sur trois modèles de PC. 
L'XT 286 équipé d'un dis- 
que dur de 20 Mo passe 
ainsi à 3400 $ environ 
contre 4000 précédem- 
ment. Le modèle de base 
comprenant une unité à dis- 
quette vaut désormais un 
peu plus de 2 100 $. 


BUIL, CAP SOGETI, DEC; 
DIX-SEPT ANS DE CARRIÈRE 
dans la < grande >» informa- 
tique : tel est le profil de 
Jean-Noël Gorge, le nou- 
veau directeur du marketing 
d'Apple France. L'offensive 
en direction des grandes en- 
treprises est à l’ordre du jour. 


ASHTON-TATE POURSUIT 
WAYNE RATLIFF. LES NOU- 
velles activités de l’auteur de 
dBase (il dirige désormais la 
société Migent) dédenchent 
les foudres d’Ashton-Tate. 
Celle-ci poursuit Wayne 
Ratliff ainsi que nq autres 
de ses anciens employés pour 
concurrence déloyale. 


L'UAP ADOPTE VP PLAN- 
NER. DISTRIBUTEUR FRAN- 
çais de VP Planner, Softis- 
simo enregistre cependant 
ses premiers contrats avec de 
grands comptes. L'UAP, 
première compagnie d’assu- 
rances française, retient le 
logiciel de Paperback Soft- 
ware comme tableur stan- 
dard, aux termes d’un 
contrat de licence d’utilisa- 
tion illimitée. 


UN MODEM EN DEUX CIR- 
CUITS. SERA BIENTÔT DIS- 
ponible sur le marché OEM, 
un modem 2 400 bps full 
duplex (V22) constitué de 
deux arcuits Intel : un pro- 
cesseur d'application spécifi- 
que pour le traitement des 
signaux (référencé 89026) et 
une interface analogique 
frontale assurant le filtrage 
de ces signaux (89027). Jus- 
qu'à présent, la plupart des 
modems en VLSI étaient 
constitués de trois circuits ou 
plus. Baptisé < modem 
89024 », c nouveau kit, 
dont le prix unitaire est de 
l'ordre de 300 F (sur la base 
de 20 000 pièces environ), 
permettra aux constructeurs 
de réduire les dimensions de 
la carte de arcuits imprimés 
du produit final, tout en en 
améliorant, selon Intel, la 


fiabilité. 


ADA DÉCOLLE. DÉVELOPPÉ 
À L'INITIATIVE DE L'AR- 
mée américaine, le langage 
Ada voit son utilisation 
conseillée dans le cadre de 
tous les grands projets euro- 
péens, avils ou militaires 
(Otan, Esprit, Hermès, etc.). 
Créée en 1986 par une 


REPÈRES 


LE PALMARÈS DES LOGICIELS (janvier 1987) 


Les meilleures 
ventes dans 
le monde* 


| 


1-2-3 /Lotus (4) 
Javelin / Javelin (2) 
Word / Microsoft (5) 


Quicken /Intuit (-] 


Sidekick / Borland (9) 
SQZ! /Turner Hall (-] 


dBase Ill Plus / Ashton-Tate (6) 
PFS : First Choise / Soft. Publ. (3) 


Paradox / Ansa Software (10) 


Les meilleures 
ventes 

en France** 

1-2-3 /Lotus (2) 

Multiplan / Microsoft (3] 

Word / Microsoft (3) 

Chart / Microsoft (8) 

Textor /Talor (4) 

Word Perfect /Word Perfect (-| 

Symphony /Lotus (71 

Jazz /Lotus (9) 

Excel / Microsoft (10) 

Sidekick /Borland (-) 


Entre parenthèses : classement précédent (décembrel. 


* Extrait de la Hot List, secteur logiciels professionnels, établie à partir des 
ventes de Softsel à son réseau de 15 000 points de vente dans 45 pays. Liste 
datée du 5 janvier 1987. 

** Meilleures ventes de Softsel auprès de ses 1 000 revendeurs et boutiques en 
France. Faisant l'objet d'un accord de distribution exclusive en France (signé 
avec La Commande Electronique), les produits Ashton-Tate ne peuvent être pris 


en compte dans ce classement. Liste datée du 5 janvier 1987. 


équipe issue d’Alsys, Euratec 
a lancé sur le marché le 
premier compilateur Ada 
pour PC proposé au prix 
d'un logidel d'application 
(5 000 F). Soixante de ces 
compilateurs ont été vendus 
sur les quatre derniers mois 
de 1986. Et Eric Besseyre, 
président d’Euratec, table 
sur une fourchette de 300 à 
600 copies à installer en 87, 
année du véritable décollage 
de l’utilisation d’Ada en 
France. Un décollage qui de- 
vrait être facilité par le proto- 
cole d'accord qu'Euratec 
vient de signer avec le minis- 
tère de l'Education nationale 
prévoyant des remises im- 
portantes (jusqu’à 60 %) sur 
le prix de son compilateur 
dans le cadre de licences par 
sites accordées aux universi- 
tés françaises. 

Par ailleurs, Euratec vient 
d'annoncer un didacticiel 
Ada baptisé Catalyst 
(6000 F) et envisage de 
commercialiser des compila- 
teurs Ada adaptés aux ma- 
chines Unix/68000 et aux 
futurs Maantosh. 
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LOTUS ATTAQUE SES 
CLONES. VP PLANNER ET 
The Twin sont dans le colli- 
mateur des juristes de Lotus. 
L'éditeur du tableur 1-2-3 
estime en effet que les clones 
proposés respectivement par 
Paperback Software et Mo- 
saic Software sont de pures 
contrefaçons tant au niveau 
des fonctions que du modus 
operandi, c'est-à-dire du 
< look > de l'interface utilisa- 
teur. À la justice de trancher 
avec, comme jurisprudence, 
le procès gagné en octobre 
dernier par Broderbund 
Software, un éditeur de jeux, 
face à un imitateur. 


ROBE GRISE POUR MAC. 


APPLE ANNONCE AUX 


Etats-Unis une nouvelle ver- 
sion du modèle Ile dotée 
d’un bloc numérique séparé. 
Destinée au marché de 
l'éducation, celle-a est ha- 
billée de gris, couleur que 
devraient arborer les nou- 
veaux membres de la ligne 
Mac. Le prix du Ile est 
inchangé à 830 $ avec carte 
graphique 80 colonnes.  # 
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Tendances 


Le boîtier est rendu très 
plat par un système d'esca- 
motage du davier et des 
disquettes. Les dimensions 
du matériel de base (sans 
interface) restent modérées. 
L'écran à cristaux liquides, 
rabattu sur le clavier pour le 
transport, bascule de 120° 
pour l’utilisation. Cet angle 
s'avère insuffisant pour assu- 
rer une bonne lisibilité sous 
tous les angles d'éclairage ; 
en effet le Portatif n’est pas 
équipé d'un écran à fond 
lumineux, devenu pourtant 
courant. La correction de ce 
défaut reste envisageable : 
l'écran, très simplement 
amovible, sera peut-être 
échangé dans le futur par un 
modèle plus lisible. Autre 
défaut de l’afficheur, ses 
proportions aplaties. Les di- 
mensions utiles de 26,2 
X 8,7 cm donnent un rap- 
port longueur hauteur de 3 
qui ovalise exagérément les 
cercles en affichage graphi- 
que. 

Pour une meilleure visibi- 
lité, on dépose l'écran à cris- 
taux liquides lors de l’utilisa- 
tion en poste fixe avec 
moniteur vidéo. L'emploi de 
ce dernier requiert une inter- 
face externe se fixant à l’ar- 
rière du boîtier. Sur la plu- 


ESSAIS 


IBM PC PORTATIF : 
UNE PANOPLIE 
ENCOMBRANTE 


Prochainement disponible en France le 
Portatif d'IBM (cf. L'Oin° 84), apporte des 
innovations intéressantes mais souffre de 
quelques handicaps : affichage médiocre, 
interfaces encombrantes. 


part des machines 
concurrentes, elle est incor- 
porée. D'autres accessoires 
prennent la forme de modu- 
les externes. L'interface série- 
parallèle ajoute 3,5 cm de 
longueur à la machine. Une 
petite imprimante thermi- 
que, se fixant derrière elle, 
écrit 40 caractères par se- 
conde sur du papier thermo- 
sensible ou ordinaire (avec 
un ruban de transfert). 

Lai 


El 
Æ UN RECORD 
m D'AUTONOMIE 


L'idée de raccorder tous 
ces accessoires en série sur 
l'arrière du boîtier peut faci- 
liter le transport, mais elle 
rend la machine très encom- 
brante. Les trois interfaces 
indispensables (série, paral- 
lèle et moniteur) auraient 
gagné à être intégrées à l'or- 
dinateur, pour ne conserver 
que l'imprimante amovible. 
Un emplacement est réservé 
d'origine dans le coffret pour 
un modem. Mais sa disponi- 
bilité en France n’est pas 
annoncée. 

La mémoire de masse est 
composée par deux lecteurs 
de disquettes de 3°” 1/2. Un 
format qui n’attendait que la 
caution d'IBM pour se déve- 
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lopper en MS-DOS. 
Conformément à la pratique 
déjà répandue sur les porta- 
tifs, la capacité atteint 
720 Ko. Les disquettes 9 cm 
ont en outre l'avantage de 
présenter beaucoup moins 
de risques de détérioration 
que les 5” 1/4. 

Mais pour l'instant, peu 
de logiciels sont disponibles 
dans ce format. Sur l’IBM 
Portatif, c'est un sérieux in- 
convénient car rien n'a été 
prévu pour brancher un lec- 
teur 5” 1/4. La seule voie de 
conversion de fichiers passe 
par la liaison RS 232 qui est 
incapable de transmettre des 
programmes protégés. 

L'alimentation électrique 
est fournie par une batterie 


permettent d'exploiter sim- 
plement un agenda. Le pro- 
gramme adéquat est d'ail- 
leurs fourni avec la machine, 
accompagné d’un éditeur de 
texte, d'un répertoire télé- 
phonique et d’une calculette. 
L'accès à ces utilitaires, ainsi 
qu'aux principales comman- 
des du système d’exploita- 
tion s'effectue par l'intermé- 
diaire d’un superviseur 
d'application avec icônes. La 
prise en main de l'ordinateur 
par des novices s'en trouve 
grandement facilitée. 

Détail intéressant, ces lo- 
giciels ne tournent que sur le 
Portatif. L'autre disquette 
fournie avec l'ordinateur 
contient le système d’exploi- 
tation 3.2. Cette version ap- 


Une allure de Ford T : le PC Portatif et tous ses accessoires. 


interne rechargeable. Le Por- 
tatif offre une autonomie at- 
teignant de six à dix heures. 
Un record. Cette batterie ali- 
mente en permanence la mé- 
moire de l'ordinateur 
(512 Ko) qui conserve donc 
les données. On se trouve 
ainsi dispensé de recharger 
programme et fichiers entre 
deux utilisations. 

Une horloge et un calen- 
drier (également entretenus) 


porte quelques commandes 
supplémentaires et gère les 
lecteurs de 720 Ko. Les pro- 
giciels essayés (dont nous 
disposions en format 
3° 1/2) fonctionnent 
convenablement, Lotus, 
Flight Simulator. La 
compatibilité du Portatif ne 
devrait pas poser de pro- 
blème ! 


XAVIER DE LA TULLAYE 


FLYER : UN PORTABLE 


dimensions modérés. 


Le constructeur du Flyer, 
Computer Frontier, n'a pas 
cherché à battre des records 
de miniaturisation, mais à 
atteindre l’un des meilleurs 
rapports performance-en- 
combrement. Le boîtier de 
39 X 31 X 9 cm abrite un 
microprocesseur 80186 à 
4,9 MHz, 640 Ko de mé- 
moire vive et deux lecteurs 
de disquettes de 5°” 1/4 ou 
3° 1/2. Une version avec 
disque dur de 20 Mo existe 
également. Pour cette der- 
nière, l'alimentation électri- 
que provient obligatoire- 
ment du secteur. Les autres 
se contentent au besoin 
d'une batterie offrant trois 
heures d'autonomie. 

Toutes les interfaces né- 
cessaires sont montées d’ori- 
gine dans le boîtier : série, 
parallèle, vidéo RVB ou 
composite. Un connecteur 
d'extension interne rend 
même possible l'ajout d’un 
modem V21, V22 et V23 
compatible Hayes ou d’une 
carte d'émulation 3270 ou 
5250. En poste fixe, on 
pourra ajouter d'autres ac- 
cessoires dans un boîtier ex- 
terne : une sortie de bus a été 
prévue. 

Comme sur la plupart des 
portatifs, on rabat l'écran sur 


DE HAUT VOL 


Le Flyer accumule les caractéristiques 
séduisantes : écran à cristaux liquides très 
lisible, équipement de mémoire de masse 
complet, modem intégré, carte d'émulation 
3720. Tout cela sur un portatif aux prix et 


le clavier pour le transport. 
L'écran à cristaux liquides 
offre une lisibilité très voisine 
de celle d’un moniteur 
vidéo. La seule critique qu'il 
appelle concerne son rapport 
largeur-hauteur un peu 
élevé : 2,7. Ce défaut se 
remarque seulement dans les 
applications graphiques. Le 
clavier n’a pas souffert des 
dimensions réduites de l'or- 
dinateur. Il comporte un 
pavé numérique-éditeur, 
plus complet que celui d'un 
IBM PC, et un second jeu de 
touches d'édition. Même les 
voyants de verrouillage sont 
présents. 


m PASDE 
— PROBLÈMEDE 
mm COMPATIBILITÉ 

La version du Flyer que 
nous avons essayée était 
équipée d’un disque dur de 
20 Mo et d’un lecteur 
5” 1/4. Ce format de dis- 
quette nous a permis de tes- 
ter tous les grands progiciels 
classiques. Pas de problème 
notable de compatibilité. Le 
seul petit inconvénient pro- 
vient de la gestion de l'écran 
à cristaux liquides. Pour des 
raisons de gain de place, il est 
interfacé sur la même carte 
que le moniteur vidéo, mais 


il ne réagit pas comme un 
écran couleur. Cela oblige à 
rechercher la bonne configu- 
ration sous certains logiciels. 

Avec Lotus version 2, par 
exemple, il faut préciser que 
l'on opère avec un écran 
monochrome connecté sur 
une carte graphique couleur. 
Cela fonctionne parfaite- 
ment pour le programme 
lui-même, mais le menu 
d'introduction n'affiche pas 
les sélections en vidéo in- 
verse. Un défaut mineur 
sans conséquence dans l’uti- 
lisation. La vitesse d’exécu- 
tion des programmes appa- 
raît quelque peu meilleure 
que sur un IBM PC. 

Le disque dur interne de 
20 Mo améliore les perfor- 


leurs très poussée sur le 
Flyer. Son équipement, l'un 
des plus complets à ce jour 
pour un portatif, n’a rien à 
leur envier. Grâce à la di- 
mension du clavier et à la 
qualité de l’afficheur, l’agré- 
ment d'utilisation s'avère 
identique. 

was 


MR 
BB UN SUPPORT 
m À EXPLOITER 


Enfin, la décision du 
constructeur d'offrir le choix 
entre des disquettes 5°” 1/4 
et 3° 1/4 pour le même prix 
(moins de 20000 F avec 
deux lecteurs) est une sage 
précaution. Le petit format 
est encore peu répandu sur 
les compatibles transporta- 


Un équipement des plus complets pour sa catégorie. 


mances de l'ordinateur. Cet 
accessoire, de plus en plus 
fréquent sur les portatifs, ap- 
porte une solution sédui- 
sante pour répondre au pro- 
blème du transport des 
programmes : il contient 
l'équivalent de 56 disquettes 
5” 1/4. Les temps d'accès 
de ce disque dur, 70 ms, se 
situent dans la moyenne. 

La similitude avec les ma- 
chines fixes apparaît d'ail- 


bles ou non. Même si l'arri- 
vée du Portatif d'IBM lui 
apporte une sorte de consé- 
cration, tous les ordinatèurs 
ne sauront pas immédiate- 
ment exploiter ce support. 
L'adoption de lecteurs 
5” 1/4 semble donc pru- 
dente pour l'utilisateur 
amené à échanger fréquem- 
ment des fichiers avec d’au- 
tres ordinateurs. 

XdLT 
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ESSAIS 


Enjeux 


FORUM PC 1512 : 
AMSTRAD PASSION 


L'arrivée de l’Amstrad PC 1512 n’a pas laissé 
indifférente la presse informatique. 

Ses lecteurs non plus, à en juger le succès 
remporté par le forum Amstrad 

ouvert sur le serveur Oi 

(3615, code OI...). Les défenseurs du 

15 12 s’attaquent gaillardement aux 
sceptiques. Les premiers 
utilisateurs font part 

de leurs expériences, 
heureuses ou pas. 
Voici quelques 
interventions 
extraites du 
forum. 


DE FALCONE 

UN AMI A ACHETE UN PC 1512 DD ECRAN COULEUR. CETTE 
MACHINE NOUS À FAIT BEAUCOUP SOUFFRIR. NOUS AVONS EXPLOSE 
PLUSIEURS FOIS,ALORS QU'INOPORTUNEMENT LA MACHINE NOUS 
REPONDAIT:LECTEUR PAS PRET ABANDONNE, REESSAYE, IGNORE? 
ET CE:SANS RAISON APPARENTE! J'AI FAIT DISJONCTER L'ECRAN 
PLUSIEURS FOIS EN PASSANT DES COMMANDES MS-D0S. 

J'AI PASSE DES COMMANDES DE REDIRECTION DIR}>PRN ET J'AI 
EU DROIT A UN SUPER FLASH (ALORS QUE CELA MARCHAIT AVEC 
DIR>PRN) AINSI QU'AVEC TYPE (NOM FICHIER} > PRN, ET CE 
BUI EST TRES AGACANT C'EST QUE CES INCIDENTS FREQUENTS NE 
SONT PAS SYSTEMATIQUEMENT REPRODUCTIBLES.JE SUIS INQUIET 
DE CONSTATER QUE LE PC 1512 À UNE TENDANCE NATURELLE À 
DISJONCTER. 


DE BILIK | 

LE BIOS STANDARD IBM PERMET D'AVOIR N'IMPORTE QUEL CODE 
AU CLAVIER EN MAINTENANT ALT ENFONCE ET EN TAPANT LE CODE 
ASCII PC DU CARACTERE DESIRE. SI LE 1512 EST COMPATIBLE, 
VOUS AUREZ DONC LES ACCOLADES EN TAPANT 123 OÙ 125 AVEC 
ALT ENFONCE, POUR TOUS LES PROGRAMMES LISANT LE CLAVIER 
PAR LE BIAIS DU BIOS. 


DE FILLEUL 


PC 1512 1S THE BEST. JE POSSEDE UN PC 1512 DEPUIS DEBUT 
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DECEMBRE ET JE DOIS AVOUER QUE J'EN SUIS TRES SATISFAIT. 
J'AI EU LA POSSIBILITE D'ESSAYER DES ‘GRANDS’ LOGICIELS 
DU COMMERCE: EN VOULANT CHARGER CEUX-CI SOUS MS-D0S 
3.2(CELUI D'AMSTRAD), JE ME PLANTAIS PARFOIS À LA SUITE 
DE NANDEUVRES DRDINAIRES. EN REVANCHE, EN LES CHARGEANT 
AVEC LE MS-D0S 2.12 JE ‘SAUTAIS' DES LE DEBUT. 
CONCLUSION, C'EST LE 2.11 QUE LE 1512 N'ACCEPTE PAS OÙ 
MAL. ALORS J'AI EU L'IDEE DE CHARGER CES PROBRANMES SOUS 
DOS-PLUS. RESULTAT:DBASE I1,DBASE III1,6NBASIC,PCTOOLS, 
MARCHENT À MERVEILLE ! DONC, POUR FINIR, VOICI MA RECETTE 
“MIRACLE': REMPLACER LE MS-DDS 2.11 PAR DU ‘DOS 
PLUS'(DISK ND 4) 


DE BESLE 

J'AI UN FC 1512 DEPUIS UN° MOIS, VERSION DISQUE DUR 20 MD 
COULEUR. J'AI FAIT TOURNER QUELQUES UTILITAIRES GUI SE 
PLANTENT SI GEM EST RESIDANT. SINON MON ALIMENTATION 
SAUTE AVEC CERTAINS PROGRAMMES OUI FONT APPEL À PLUSIEURS 
PERIPHERIQUES, MON MONITEUR À ETE REMPLACE, IL EST MOINS 
SENSIBLE. LE PROGRAMME AUTOCAD NE MARCHE QUE 
PARTIELLEMENT, CERTAINES FONCTIONS SE PLANTENT, 


DE JONATHAN 
J'AI UN PC 1512 DEPUIS ENVIRON TROIS SEMAINES, EN VERSION 
DD COULEUR.J EN SUIS SATISFAIT DE MANIERE GENERALE MIS À 
PART QUELQUES PROBLEMES, LA SOURIS N'EST PAS RECONNUE FAR 
WINDOWS DE MICROSOFT. 


CE RENAND 

LA VERITE SUR LE 151% C EST &VANT TOUT L'APPARITION FEU 
DISCRETE D'UN ORDINATEUR QUI GE VEUT MEDIATIQUE. LES 
VENTES DOIVENT SUIVRE PUISQUE TOUT à ETE FAIT FOUR QUE 
L'ON PARLE DE LUI. J'AURAIS BIEN ACHETE DU TAIHAN, MAIS 
ON À AVEC LE 1512 GUELQUE CHANCE DE DISPOSER D'UN SAV 
PENDANT AU MOINS UN AN : PRECIEUX NON ? POUR CE QUI EST 
DE LA MACHINE ELLE-MEME, JE ME VOIS MAL TRAVAILLER DESSUS 
24H/24, CA SENT TROP LE MATERIEL AMATEUR DEGUISE EN PRO. 
ET PUIS C'EST LENT, L'ECRAN EST INFECT, MAIS POUR FAIRE 
DE LA SAISIE OÙ DE PETITS TRAVAUX, C'EST IDEAL, SURTOUT À 
CE PRIX ! LE 1512 EST ET RESTERA UNE MACHINE D'APPOINT, 
PARFAITEMENT COMPATIBLE. JE NE SAIS PAS GUI DE L'OI OÙ DE 
SVM À RAISON, JE N'AI PAS LES MOYENS DE GONFLER CET ENGIN 
AVEC DES CARTES À 10000 F. L'IMPORTANT EN SOMME, C'EST DE 
LE TROUVER ADAPTE À SA FONCTION. FONCTION QU AMSTRAD N'A 
JAMAIS DEFINIE PRECISEMENT : PAS PLUS CASSEROLE QU'UN IBM 
PC, MAIS MOINS CHER. ALORS, LONGUE VIE À UN ORDINATEUR DE 
JEU GUI ACCEPTE DE SURCROIT LES LOGICIELS DU FC. 


DE GROGUENNEC 


TOUS LES PROGRAMMES TESTES ONT FONCTIONNE SANS PROBLEME 
SAUF UN BASIC COMPILE QUI À DU ETRE RECOMPILE EN TENANT 
COMPTE DU COMMAND/COM DU PC 1512. NOUS AVONS AUSSI TESTE 
UN PROGRAMME COBOL, CONNECTE LE PC 1512 À UNE IMPRIMANTE 
MANNESMANN HT290 ET A UN TRACEUR HP 74754, LE TOUT OK. 
NOUS AVONS AUSSI EMULE SANS .PROBLEMES LE PC 1512 EN 
CONSOLE PASSIVE D'UN MINI-ORDINATEUR SFENA CD/550 M2. 


TOUT EST 
HAUT DE GAMME 


CHEZ TANDON, 
SAUF LE PRIX. 


Attention, chez Tandon, un 
bon micro peut en cacher un autre. 
Consultez un professionnel, 
il saura vous recommander le Tandon 
qu'il vous faut. 
Choisir un Tandon, c'est s'assurer 
du meilleur rapport qualité/prix. 


PCX 10 
14.995F* 


PCA 30 > a PCA 40 
24.995F* ! } + 29.995 F* 


Pour recevoir gratuitement notre documentation, renvoyez ce coupon à: Tandon S.A. ou RSR RTE 
téléphonez au:(1)47.60.19.00. 
ve Ds anconm 


Adresse: _ Computer S.A. 
Code Postal: Ville: Tél.: 165, boulevard de Valmy. 92706 Colombes. 
\ 
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SEMI-CONDUCTEURS : 
PICOGIGA SORT 
L’ASGA DES LABOS 


En 1875, François Lecoq de Boisbaudran 
découvre le gallium. L’arséniure de gallium, 
AsGa pour les initiés, est utilisé aujourd’hui 
en micro-électronique pour fabriquer des 
semi-conducteurs beaucoup plus rapides que 
les semi-conducteurs au silicium. Petite mais 
très ambitieuse, la société Picogiga, fondée 

il y a un an, propose aux fabricants de 
composants une nouvelle génération d’AsGa 
dont les performances sont 


encore meilleures. 


La plaquette classique 
d'arséniure de gallium est 
uniquement constituée 
d'AsGa. Le produit de Pico- 
giga intègre d'autres maté- 
riaux comme l'aluminium, 
et s'obtient par empilement 
de couches successives (trois 
ou quatre pour une pla- 
quette standard). Comme 
tout alliage, il présente de 
nouvelles propriétés physi- 
ques. Dans le cas présent, 
cela débouche sur un échauf- 
fement moindre du compo- 
sant et une meilleure résis- 
tance aux radiations. < Les 
transistors montent sans pro- 
blème jusqu'à 100 GHz, 
record hors de portée de 
l'AsGa classique », affirme 
Jean-François Rochette, le 
Product Manager. 

C'est dans une machine 
coûteuse fonctionnant sous 
ultra-vide — d'où une très 
grande pureté — que Pico- 
giga fabrique la couche ac- 
ave, épaisse de 1 y, qui 
contient les électrons per- 


mettant au composant de 
fonctionner. Certains élé- 
ments sont obtenus par éva- 
poration, d’autres sont ajou- 
tés, et l’arrangement obtenu 
est ordonné sur un substrat, 
support que Jean-François 
Rochette appelle familière- 
ment « le bout de bois >. 

mi 


pl 
M DES PLAQUETTES 
m DANS LES RADARS 


Comment commercialiser 
un produit de ce type, nou- 
veau, quand on ne jouit pas 
du prestige d’une grande so- 
ciété? < Même lorsqu'il 
s'agit de haute technologie, 
la recette est la même, cons- 
tate Philippe Delescluse, di- 
recteur des opérations, il faut 
démarcher, rendre visite aux 
éventuels clients. > Les 
contacts humains sont d'au- 
tant plus importants que la 
société ne fait pas que vendre 
la plaquette à son client, elle 
lui dispense aussi des conseils 
d'utilisation. Actuellement, 
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une commande d'AsGa à 
Picogiga s'effectue le plus 
souvent en deux temps. Le 
prospect commande tout 
d’abord un petit nombre de 
plaquettes (de deux à dix) ; 
cette sorte d'échantillonnage 
(1) lui permet de juger la 
société et son produit. En- 
suite seulement intervient la 
véritable commande. 


= DOUZE CLIENTS 


Picogiga classe ses clients 
en deux catégories. Les pre- 
miers achètent des plaquet- 
tes pour leurs besoins inter- 
nes. Dans le cas de la 
Thomson par exemple, il 
s'agira notamment de la fa- 
brication de radars dans la- 
quelle entre l’AsGa semi- 
conducteur. Linh T. Nuyen, 
aujourd'hui P.d-g. de Pico- 
giga, était justement respon- 
sable de l'équipe (compre- 
nant Philippe Delescluse et 
Jean-François Rochette) qui 
mettait au point semi- 
conducteurs et circuits inté- 
grés construits dans ces ma- 
tériaux. En novembre 1985, 
quand ils quittent la Thom- 
son tous les trois pour fonder 
une entreprise autour de 
l'AsGa, ils deviennent du 
même coup la seconde 
source d’approvisionnement 
de leur ancienne société (2). 

La seconde catégorie de 
clients est constituée par les 
fabricants de composants 
qui utilisent déjà de l'AsGa 
brut et qui, tentés par la 
seconde génération, ne veu- 
lent pas investir dans une 
salle blanche (la machine 
sous ultra-vide). Ils peuvent 
remplacer dans leurs chaînes 
de production l'AsGa par le 
nouveau produit (3). 


Selon Philippe Delesclu- 
ses, il existe encore une autre 
catégorie de clients. Ce sont 
ceux qui ont investi dans une 
salle blanche et qui, pour 
diverses raisons (coût, 
temps, technologie trop peu 
performante), s'en mordent 
les doigts. Picogiga compte 
une douzaine de clients : 
anq au Japon, un aux Etats- 
Unis, deux en France, deux 
en Allemagne et deux en 
Grande-Bretagne. 

æ 


al # 
— LE MARCHE 
m DE L'ESPACE 


La jeune société a les dents 
longues. « Les marchés amé- 
ricain et japonais sont énor- 
mes », affirme, les yeux bril- 
lants de convoitise, Linh 
T. Nuyen. Bien entendu, il 
n'est pas le seul à s'être fait la 
réflexion. En fait, le marché 
du semi-conducteur haut de 
gamme est le théâtre d’une 
guerre sans mer. Loin de 
s'en émouvoir, le P.d-g. de 


(1) Picogiga propose une gamme 
de produits standard, et fabrique 
à la demande des produits à 
structure spéciale. Une plaquette 
standard, deux pouces de large, 
un micron d'épaisseur, avec trois 
ou quatre couches coûte environ 
26 000 F. Par cent, le prix uni- 
taire descend à 15 000 F. Une 
plaquette spécifique peut attein- 
dre 50 000 F. 

2) Preuve que la Thomson ap- 
précie les activités de Picogiga, 
cette dernière vient de se voir 
décerner le premier prix du 
concours < Création d'entre- 
prise 86 », prix Thomson destiné 
à distinguer les meilleures créa- 
tions des anciens de la maison. 
(3) L'objectif de Picogiga est de 
ramener le prix de ses plaquettes 
dans une fourchette représentant 
de cing à dix fois celui d'une 
plaquette d'AsGa brut. 


Faut-il que vous continuiez à suivre 

des cours de Body-Building pour 
déplacer votre micro compatible AT, 
alors que LEANORD lance sur le marché 
“L’ELAN MANAGER TRANSPORTABLE” 
léger, léger, léger... 


Rendez-vous plutôt chez LEANORD, 

le professionnel : 

… de la micro... 

… des solutions bureautiques intégrées... 
.… de l’environnement adapté. 


c 
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Picogiga espère en profiter. 
Ainsi a-t-il fait réaliser, à 
destination du Japon, une 
bande vidéo dans laquelle sa 
société défie ses compétiteurs 
nippons. Son idée est de 
retourner à son profit ce qui, 
à première vue, pourrait 
sembler un handicap : « la 
structure des entreprises ja- 
ponaises est très lourde ; 
nous pensons apporter une 
certaine souplesse. > 

Linh T. Nuyen compte 
aussi sur l'avantage que re- 
présentent ses compétences 
en matière de recherche spa- 
tale. À la Thomson, son avis 
était sollicité sur les pro- 
grammes Esprit et Euréka. 
Très ambitieusement, il veut 
que Picogiga se place désor- 
mais par rapport à ces pro- 
grammes comme Thomson, 
Philips ou IBM... < Nous 
croyons beaucoup à l'appli- 
cation de notre produit pour 


la télévision directe par satel- 
lite >», explique-t-il. Les nou- 
veaux composants TV, tou- 
jours selon Nuyen, 
permettront de réaliser des 
amplificateurs très perfor- 
mants. D'où une réduction 
de la taille des antennes et de 
l'énergie consommée par les 
émetteurs. « Actuellement, 
on lance des émetteurs de 
200 ou 300 W ; on devrait 
pouvoir se contenter de 
100 W. > Et de signaler que 
toutes les sociétés techniques 
japonaises travaillent à de 
nouveaux composants TV 
alors que la France et l'Italie 
sont en retard. 

On l'aura peut-être de- 
viné, les dirigeants de Pico- 
giga veulent rester en liaison 
avec la recherche dont ils 
sont issus (Linh T. Nuyen a 
commencé sa carrière de 
chercheur en 1964 au 
CNRS). Cela explique que 


30% du chiffre d'affaires 
seront consacrés à la recher- 
che, chiffre d’affaires qui de- 
vrait atteindre 10 millions de 
francs pour la première 
année, et que l’entreprise a 
pour objectif de doubler cha- 
que année! C'est encore 
l'importance de la recherche 
qui justifie l'installation 
d'une unité de production 
de 1 000 m? dans le 
contexte universitaire et 
saentifique. < La tradition 
universitaire française est très 
forte en sciences des maté- 
riaux, mais une fois de plus 
rien ne s'est matérialisé au 
niveau des entreprises », 
soupire Nuyen. Pour faire 
exception à la règle, il a 
choisi une démarche à 
l'américaine : s'installer, ex- 
ater la convoitise, prendre 
une part de marché. L'inves- 
üssement initial de Picogiga 
a été de 10 millions de 
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Le marché du semi- 
conducteur haut de 
gamme est le 
chéâtre d'une guerre 
sans merci. 


francs, soit l'équivalent du 
CA de la première année. 
Les investisseurs sont des 
banquiers, ce qui permet, 
selon Jean-François Ro- 
chette, < de rester indépen- 
dant et d'éviter la menace 
que peuvent représenter les 
déplacements stratégiques 
d'un groupe industriel. > 
Témoins actuels, ATG et 
CGE. 

La jeune société a par 
ailleurs bénéficié d’une aide 
importante d’administra- 
ons telles que la Diéli et 
l'Anvar. L'an prochain, l'in- 
vestissement devrait y attein- 
dre la moitié du CA, c'est-à- 
dire 10 millions de francs. 
En attendant, Picogiga ac- 
croît ses effectifs (huit per- 
sonnes désormais) et ouvre 
un bureau aux Etats-Unis. 


PHILIPPE MOREAU 


Faut-il que vous continuiez à bricoler 
avec votre blanc correcteur, votre 
gomme et votre règle pour essayer 
d’être lu alors que LEANORD lance 
“LA PREMIÈRE STATION D’ÉDITION 
PERSONNELLE COMPATIBLE PC” qui 
fait des pages belles, belles, belles... 


Rendez-vous plutôt chez LEANORD, 

le professionnel : 

.… de la micro... 

.… des solutions bureautiques intégrées... 
.… de l’environnement adapté. 
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Si pour Lio, les brunes ne 
comptent pas pour des 
prunes, les cadres éprouvent 
une nette préférence pour les 
pommes. Le produit des 
cadres (clients de la Fnac) est 
donc l'Apple Ilc. Les étu- 
diants et les lycéens sont, 
eux, beaucoup plus sensibles 
à la sirène, pardon, au croco- 
dile Amstrad, modèles 464 
et 6128. Quant aux ensei- 
gnants, ils veulent le même 
micro qu'à l'école, autre- 
ment dit un Thomson 
MO 5 ou TO 9. 

De façon générale, on 
peut dire que le phénomène 
micro gagne du terrain puis- 
qu'aujourd'hui 66 % des 
acheteurs ont déjà eu affaire 
à un ordinateur avant de 
passer à l'achat ; le rapport 
85 n'en comptait que 54 %. 

Remarquons que cette 
expérience préalable est im- 
portante chez les acheteurs 
d'Apple Ile, suivis de près 
par les acquéreurs de TO 9 
et d'Amstrad 6128, alors 
qu'elle est minime chez l'afi- 
aonado du TO 7 et du 
MO 5. Dans les rangs des 


ESSAIS 


QUEL MICRO POUR 
QUEL USAGE ? | 
LA FNAC ENQUÊTE 


La Fnac, l’un des leaders français de la 
distribution de matériels informatiques 
auprès du grand public, brosse le portrait 
type de sa clientèle micro. Trois traits 
caractéristiques se dégagent de l'enquête : 
l'utilisateur < moyen » (1) 

est plus jeune, plus expérimenté et... 

plus heureux que ses aînés. 


privilégiés, citons les cadres 
supérieurs ayant bénéficié 
pour 46 % d'entre eux d’une 
formation individuelle, et les 
15-25 ans auxquels l’école 
ou la Fac ont souvent donné 
l'occasion de se familiariser 
avec la micro. 


m UNE UTILISATION 
® FAMILIALE 
m DÉMOCRATIQUE 


La Fnac a demandé à ses 
clients à qui, dans la famille, 
l'achat était particulièrement 
destiné. Peu de surprises 
dans les réponses ! Ainsi un 
Commodore 64, un Thom- 
son MO 5 ou un Ams- 
trad 464 seront plutôt desti- 
nés aux enfants. Si on pense 
davantage à soi, on aura 
tendance à s'offrir un TO 9 
ou un Apple Ilc. Pour une 
utilisation familiale démo- 
cratique (‘à tous dans la 
famille à égalité”), le choix se 
porte le plus souvent sur le 
Commodore 128 ou l’Ap- 
ple Ile. 

Pour choisir son ordina- 
teur, à qui le particulier non 
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conseil ? Précisons tout 
d’abord que les acheteurs de 
Commodore 64, d’Ap- 
ple Ile et de MO 5 ont la 
plupart du temps essayé 
avant achat leur futur maté- 
riel. Sinon l'acheteur poten- 
tiel s'en remet aux amis, à la 
famille et notamment aux 
plus avertis sur le sujet : les 
kids, qui conseillent à papa 
d'acheter le même Amstrad 
que celui des copains. Pour 
cette marque, les publicités 
innombrables, les bas prix et 
le bouche à oreille limitent le 
rôle du vendeur. En revan- 
che, le cadre supérieur, le 
petit patron ou le retraité 
auront tendance à lui de- 
mander conseil avant 
d'acheter un Commodore 
128 D, un MSX ou un 
TO). 

Les revues spécialisées 
constituent une aide au 
choix pour 32 % des ache- 
teurs. Autre gros facteur 
d'influence : la présence à 
l'école du matériel acheté. 

Bien sûr la diversité de 
l'offre provoque encore 
nombre d’hésitations, pour- 
tant moindres que l'an passé 
(48 % contre 58 %). Les 
plus convaincus sont les can- 
didats à < l'amstradisa- 
tion » ; en revanche, le MSX 
suscite des réserves. 
és 


5 
M TOUJOURS 
== LA PERFORMANCE 


Si le prix reste un critère 
décisif de choix, les perfor- 
mances techniques de l'ap- 
pareil et son parc de logi- 
els (2) — le plus souvent 
destinés au jeu — prennent de 
plus en plus d'importance. 

Que se passe-t-il après 
l'achat ? Surprise ! Selon la 


placard comme les mauvai- 
ses langues le prétendent. Si 
41 % d'utilisateurs bran- 
chent leur micro plusieurs 
heures par jour le mois de 
l'achat, le rapport se main- 
tient à 20 % six mois plus 
tard. 
sx 
WE g 
— OUI, SI C'ÉTAIT 
æ AREFAIRE 

Bien sûr tous les modèles 
ne remportent pas un taux 
de satisfaction égal. Tiercé 
gagnant : le Commo- 
dore 64, l'Amstrad 6128 et 
l'inévitable Apple Ile. Juste 
après viennent le Commo- 
dore 128 et le TO 9 dont les 
utilisateurs déplorent une bi- 
bliothèque de logiciels peu 
fournie. En queue arrivent 
les MSX, qui apparemment 
n'ont pas convaincu pleine- 
ment les acheteurs. 

Pourtant, à la question 
« si c'était à refaire >, on 
relève 94 % de réponses 
positives. Oui, l'utilisateur 
achèterait à nouveau, en 
choisissant toutefois un autre 
modèle. S'il a répondu en 
toute sincérité au question- 
naire de la Fnac, la micro- 
domestique a peut-être enfin 
trouvé sa juste place. 

PHILIPPE MOREAU 


(1) 3 300 personnes ayant 
acheté leur micro-ordinateur fin 
85 dans les magasins Fnac ont 
reçu un épais questionnaire en 
juin dernier. 742 l'ont rempli et 
renvoyé, soit un taux de retour 
de 22,5 & que la Fnac considère 
comme particulièrement  satis- 
faisant. 

(2) Les utilisateurs sondés ont 
acheté en moyenne six logiciels, 
en écrivent sept et en copient 


équipé va-t-il demander Fnac, le micronefinitpasau huit. 
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LApple Il 
avait tellement de succès que 
nous l'avons réduit à ça. 
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tantes que des révolutions. 


Certaines évolutions sont aussi impor- 


La plupart des micro-ordinateurs 
ont une mémoire vive et une mémoire 
morte, le nouvel Apple Is est le seul à 
disposer d’une autre mémoire, 10 ans 
d'expérience. Nous avons en effet 
remarqué chez Apple qu'il était beaucoup 
plus facile de débuter “connu” dans 
l'univers impitoyable du business. C’est 
pourquoi nous avons réduit un Apple II 
à la taille d’un microprocesseur à 
l'intérieur du nouvel Apple Is, afin 
d'adjoindre à sa nouvelle technologie 
10 ans de développement, de logiciels et 
d'expérience. 

Le cœur de l'Apple Iles c'est 
le nouveau microprocesseur 65C816. 

Un vrai 16 bits, descendant du 65C02 de 
l'Apple I. LApple Ics possède deux 
vitesses : il fonctionne à 2,8 MHz en mode 
natif, et en mode émulation (c’est-à-dire 
lorsque vous utilisez un programme de 
votre ancien Apple I) vous avez le choix 
entre 1 MHz et 2,8 MHz. 


Pour qu'il puisse tenir à l'intérieur d'un oi 
Apple prése 


une bonne mémoire. 


Avoir de l'expérience, c'est aussi avoir 


LApple IlGs est livré avec une 
mémoire morte (ROM) de 128 Ko, 
une mémoire vive (RAM) de 256 Ko, et 
une carte d'extension mémoire allant 
jusqu'à 1 méga-octet. 


Juste 16.000 propositions d'emploi pour 
commencer. 


En tant que polytechnicien, 
l'Apple Ils n’a aucun souci à se faire 
pour son avenir. Avec l'TWM (Integrated 


Woz. Machine“), l'Apple Iles peut recevoir 


indifféremment des lecteurs de disquettes 
3,5 pouces 800 Ko ou des lecteurs 

5,25 pouces 140 Ko, ou les faire cohabiter, 
ce qui contribue à vous faire profiter de 
la plus grande bibliothèque de logiciels 
du monde. Le nombre de 16.000 logiciels 
étant estimatif, car la seule chose qu’un 
Apple Iles est incapable de calculer c'est 
le nombre d'emplois qu'il est capable 

de tenir. 

* En hommage à Steve Wozniak le co-fondateur de la Société 


Apple et le créateur de l'Apple 11 


& Fichier Edition 


ouleur Font A 


Avec le nouvel Apple Ics, Apple 
introduit également un nouveau système 
d'exploitation ProDOS qui permet la hiérar- 
chisation des fichiers et des catalogues à 
la manière de Macintosh, et la connexion 
de nouveaux périphériques. 


Get s, cela veut dire Graphique et son. 


La résolution de l'Apple Ilcs est de 
640 points sur 200 lignes avec 4 couleurs ; 
320 points sur 200 lignes avec 16 couleurs 
parmi les 4096 nuances disponibles - ce 
qui devrait être suffisant - que vous 
désiriez insérer un dessin dans un texte ou 
un texte dans une image préalablement 
dessinée ou mieux encore, digitalisée. 

En ce qui concerne le son, le copro- 
cesseur choisi par Apple a déjà une 
brillante carrière musicale derrière lui 
puisqu'il est employé je les plus grands 
synthétiseurs du marché. C’est l'ENSONIQ 


inateur que personne ne connaît encore : 
: l'Apple IIGs. 


capable de générer 16 voix. Il ne lui 
manque même pas la parole. 


Les relations nécessaires pour réussir. 


LApple Il a toujours eu d'excellentes 
relations. Mis à part les relations usuelles 
de travail, imprimante, modem, disque 
dur, Apple IIGs peut désormais être 
connecté au réseau AppleTalk et gérer la 
Laser Writer réservée jusqu'à présent à 
Macintosh. Il peut aussi recevoir le disque 
dur SCSI. 

LApple Ilcs est ouvert à toute 
autre unité périphérique, puisqu'il 
possède comme l'Apple I, sept connecteurs 
d'extension. 

Acheter un Apple, c'est entrer dans 
le Club Apple pour échanger des informa- 
tions, accéder au support technique par 
téléphone 7 jours sur 7, ou aux services 
télématiques du Club. 


, Apple 1165, ProDOS, Macintosh, Apple Talk, LaserWriter et GS Paint sont des marques déposées par Apple Computer Inc. 


Eat à ant 


Apple présente l'Apple IIcs. 
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L'ART CATHODIQUE 


REPÈRES 


Les capacités graphiques des micro-ordinateurs ne sont plus 

à démontrer. Elles trouvent actuellement leur véritable 
consécration. Les artistes se sont appropriés souris et logiaels de 
création. De leurs mains naît un nouvel outil au service d’une 
nouvelle forme d'expression. 


Au milieu du siècle der- 
nier apparaît le tube de pein- 
ture. Une innovation techni- 
que qui va révolutionner le 
monde de l’art. Les peintres 
quittent enfin leurs ateliers 
pour travailler en plein air. 
Les impressionnistes usent 
abondamment de cette li- 
berté nouvelle. Le tube de 
peinture n'a pas créé le mou- 
vement impressionniste, 
mais sans lui les Monet, 
Manet et autre Renoir n'au- 
raient pas pu s'exprimer de 
la même façon. 
ie 


4 
— UN OUTIL 
m ENRICHISSANT 
L'arrivée de l'ordinateur 
chez les artistes provoque un 
phénomène analogue. Un 
nouvel outil est né, il ne 
remplace pas les techniques 
existantes, mais vient s’ajou- 
ter à elles. Les peintres et 
illustrateurs qui l'ont adopté 
sont encore peu nombreux. 
Mais tous sont enthousias- 
tes, et participent à Sa pro- 
motion. Ils conservent cha- 
cun une personnalité 
marquée et viennent d’uni- 
vers très différents. 
L'itinéraire de Jean-Yves 
Corre reste classique. Les 
Beaux-Arts, le professorat 
de dessin, la peinture, puis la 
publicité. Jean Solé, Imagex, 
Dominique Sablons sont au- 


todidactes. Le premier, à 
trente-huit ans, possède l’ex- 
périence de dix-huit ans de 
métier. Passionné de BD), il a 
toujours voulu travailler 
dans le dessin. En 1970, il 
présente son dossier à René 
Gosany, directeur de Pilore. 
Il entre immédiatement 
dans l'équipe. Depuis, il a 
réalisé des bandes dessinées 
(Super Dupont), des illus- 
rations pour la presse, des 
couvertures de livres (Le 
guide du routard), des affi- 
ches. Le deuxième, à vingt- 
neuf ans, est un spédaliste 
du traitement noir et blanc et 
de l’utilisation des trames. 
Lui aussi influencé par la 
bande dessinée, il a surtout 
réalisé des illustrations pour 
la presse. Le troisième, pas 
plus que les précédents, n'a 
supporté les carcans des 
écoles. Les tests lui conseil- 
lent une voie saentifique. 
Lui préfère la peinture et la 
liberté. Moniteur de voile, 
de plongée, il rencontre, sur 
l'île d'Yeu, Jean-Olivier 
Héron, peintre et illustrateur 
de paysages marins, qui 
l’aide et le conseille. Domi- 
nique Sablons se spécialise 
dans l'illustration d’encydo- 
pédies, adopte l'aquarelle et 
devient le virtuose de l’ani- 
mal sauvage. 

Il est le seul pour qui la 
rencontre avec l'ordinateur 
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n'est pas fortuite. < C'est 
mon côté technicien qui se 
manifeste, explique-t-il. In- 
téressé par les images de 
synthèse, j'ai eu envie de 
comprendre comment fonc- 
donnait un ordinateur. J'ai 
acheté un Commodore 64, 
et me suis lancé dans la 
programmation. Mais il 
n'était pas assez puissant 
pour être utilisé profession- 


nellement. Aujourd'hui, je 
travaille avec un Atari ST et 
un Amiga. > 

Tous les autres butent par 
hasard sur un micro. Un ami 
prête pour le temps'des va- 
cances un Apple II à Jean- 
Yves Corre. Il le gardera un 
an et demi, avant de passer 
sur un Atari ST. Imagex lit 
un article sur le Macintosh 
dans un magazine, est 
convaincu et en achète un. 
Malgré son prix élevé, il n’a 
jamais regretté cette acquisi- 


üon. Jean Solé, lui, gagne 
son Macintosh lors d’un 
concours de dessin réservé 
aux, professionnels à Apple 
Expo 85. 

L'ordinateur est rapide- 
ment maîtrisé. Première re- 
marque, unanime, C'est un 
outil merveilleux. < Pendant 
deux mois, je n'y ai pas 
touché, explique Solé. Puis 
un éditeur m'a demandé une 
Marilyn sur ordinateur. Mes 
deux fils, qui s'étaient mis à 
fond sur le Mac, m'ont initié 
à MacPaint. Je me suis vrai- 
ment éclaté. C’est extraordi- 
naire de sauvegarder, puis de 
réaliser d’autres versions, 
sans aucun risque. C'est une 
libération qui procure une 
totale décontraction. > Pour 
certains travaux, le travail 
sur ordinateur est beaucoup 


plus rapide qu'à la main. Les 
fonctions de duplication, dé- 
formation, les trames font 
merveille. 

Imagex, autre adepte 
(amoureux ?) du Mac, 
confirme. < Grâce au Mac, 
j'améliore ce que je pourrais 
dessiner à la main, en vitesse 
et en qualité. Il est pratique- 
ment impossible de travailler 
à la main sans traits, sans 
contours. Grâce aux trames 
que j'ai créées, cela ne pose 
aucune difficulté. J'obtiens 


Aviez-uous déjà 
remarqué que les 
danseuses 
sont pleines 

d 05 17! 


s' 7 PEUT mt 


De l'aquarelle naturaliste au jeu de rôle, Dominique Sablons ne craint pas les paradoxes. (Créé sur Atari ST.) 


des effets impossibles à la 
main. » 

L'ordinateur est bien un 
outil, qui ne prétend pas à 
l'exclusivité. Les artistes pas- 
saient de l'huile à l’aquarelle, 
de la plume à l’eau forte, 
selon leur humeur et le résul- 
tat recherché. Ils gardent au- 
jourd’hui la souris à portée 
de main. Sans en devenir 
esclave. Après une période 
presque exclusivement 
consacrée à la création sur 
ordinateur, Imagex est re- 
venu à l'exécution manuelle. 
Pour se rendre compte qu'il 
avait progressé ! < Mon style 
s'est affirmé. L'ordinateur 
m'a offert comme une nou- 
velle virginité, m'a aidé à 
penser le dessin autrement. > 
Ce qui lui vaut d’être publié 


de 1 2— … 


Une danseuse vue avec l'œil de Jean Solé. Le père de Super Dupont sait marier souris et style BD. (Créé sur 
Mac.) Jean-Yves Corre est amoureux du baiser. L'artiste s'exprime librement. (Créé sur Atari ST.) 


dans Métal Hurlant, au mo- 
ment où sa seconde BD, 
Colonie de vacances (Futu- 
ropolis), est saluée par la 
critique. 


mn LE PLAISIR : 
= DANS LA DIVERSITÉ 


mm DES OUTILS 


Imagex n'utilise pas la 
couleur, le Mac lui convient 
parfaitement. Solé non plus 
ne ressent aucune frustra- 
tion, au contraire. Il colore 
éventuellement à la main, 
avec le plaisir d'utiliser divers 
outils pour une même créa- 
tion. La couleur ouvre en fait 
d’autres voies. Avec un Atari 
ST ou un Amiga, les essais 
de différentes colorations ne 
prennent que quelques mi- 
nutes, tOUJOUrS sans aucun 
risque. Au point qu'Imagex, 
peu à l'aise avec les techni- 
ques de mise en couleur à 
la main, s'y essaie avec un 


Amiga. Mais comme beau- 


coup, il attend des impri- | 


mantes couleur à la hauteur 
à la fois de ses exigences et de 
son porte-monnaie. 

Pas question pour lui 
d'utiliser des diapositives, il 
recompose toujours ses Ca- 
drages avec le papier. Solé a 
également tâté de la couleur. 
< J'ai eu accès à de grosses 
palettes, comme Graph 9 ou 
Grassys. Leurs possibilités 
sont formidables, mais je 
n'ai pas retrouvé la sponta- 
néité du Mac. Je n'aime pas 
devoir élaborer des procédu- 
res. > Aujourd'hui, environ 
40 % de sa création est 
réalisée sur Mac. 

Certains commanditaires 
préfèrent un traitement in- 
formatique. D'autres lais- 
sent la liberté de choix. 
D'aucuns hésitent à choisir 
pour la une de leur magazine 
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de grande diffusion une 
création sur ordinateur. Ils 
aiment, mais ont peur de 


| désorienter le public. Les 


mentalités évoluent, heureu- 
sement. < Il demeure une 
grande confusion vis-à-vis 
de l'informatique, continue 
Solé. Beaucoup de gens 
croient confusément que le 
dessin est réalisé par l’ordi- 
nateur, sans comprendre 
qu'il n'est qu'un outil, tels 
une plume ou un pinceau. 
L'homme reste totalement 
maître de sa création. > 

Pour s'en convaincre, il 
suffit de mettre d’un côté un 
bon technicien connaissant 
bien la machine, de l’autre 
un artiste, même peu rompu 
au maniement des logiciels 
graphiques. Le premier réus- 
sira dans le meilleur des cas 
une composition bien léchée, 
qui semble vouloir faire dire 
à l'ordinateur : < Regardez 


| cœ que je suis capable de 


réaliser, grâce à ma haute 
résolution. > 

L'œuvre du second sera 
artistique. La différence est 
de taille. 


Pour la majorité des artis- 
tes, l'informatique offre de 
nouvelles voies. La démar- 
che de Dominique Sablons 
diffère. Pour lui, la techni- 
que du dessin est assez sem- 
blable. Le gain de temps se 
révèle important, dès qu'un 
procédé comme le pochoir 
est utilisé, mais le résultat est 
identique. L'outil est nou- 
veau, le but reste le même. 
Mais pour des illustrations 
destinées à des encyclopé- 
dies, la définition actuelle 
d'un Amiga ou d'un Atari 
demeure insuffisante. 

En revanche, Dominique 
Sablons travaille actuelle- 
ment sur les pages graphi- 
ques d’un jeu de rôle sur ST, 
Légendes. Comme la plu- 
part des artistes < électroni- 
ques », il est à l'affût des 
derniers logiciels graphiques. 
Ses connaissances en pro- 
grammation lui permettent 
d’ailleurs de participer à la 
francisation de nouveautés 
américaines. C'est le cas ac- 
tuellement pour Make it 
move (Andromeda), un lo- 
giciel en deux modules, Art 


4 
RDEREREC 
\4 à CNE 


Director, qui reprend le 
meilleur de Neochrome et 
de Depgas, et Film Director, 
pour réaliser sans peine des 
animations. Quelques fonc- 
tions sont spectaculaires, 
comme l'effet concave ou 
convexe, la fonction de pers- 
pective automatique. 


m L'ART S'EST 
- APPROPRIE 
m L'INFORMATIQUE 

La progression de la tech- 
nique donnera de plus en 
plus la liberté aux créateurs 
de s'exprimer. Leur champ 
d'application est large. Illus- 
trations pour la presse, 
bandes dessinées, mais éga- 
lement miniscénarios pour 
centres serveurs sur Minitel, 
dessins sur T-shirts (comme 
le fait actuellement Imagex), 
ou même tirages limités 
d'œuvres originales, à la ma- 
nière d’une lithographie. Et 
pourquoi pas, disquettes 
vendues de la même façon. 
Actuellement, le frein prina- 
pal réside dans la difficulté 
de trouver une protection 
efficace. 


Imagex, spécialiste du traitement 

tramé en noir et blanc redécouvre la couleur grâce 
à l'ordinateur. (Créésur Amiga.) 

Lulu de Speedy Graphito, un < allumé de la télé ». 


Les jeunes artistes se tour- 
nent de plus en plus vers le 
micro-ordinateur. À l’occa- 
sion de l'exposition < Les 
allumés de la télé > qui se 
déroule jusqu'au 22 février à 
la Grande Halle de la Vil- 
lette à Paris, Atari a tenté 
une expérience : mettre un 
ST entre les mains de créa- 
teurs n'ayant jamais courtisé 
une souris. Le résultat est 
étonnant et représentatif de 
cette nouvelle génération, 
née avec les années 60 et la 
télévision. Celle-ci, au lieu 
d’être considérée comme une 
intruse, est totalement inté- 
grée dans leur univers, leur 
passé. L'exposition déroute 
parfois, mais ne laisse pas 
indifférent. Les recherches 
explosent aux quatre coins 
de l'écran cathodique ; les 
techniques, les matières les 
plus variées concourent à la 
création. L'image de syn- 
thèse y prend une place na- 
turelle. L'art s'est approprié 
l'informatique. Il n’est pas 
près de quitter une si sédui- 
sante conquête. 

PATRICE DESMEDT 


L'ORDINATEUR INDIVIDUEL N° 89 /FEVRIER 1987 


LA GUERRE DES CERVEAUX 


Comment réussir à élever le niveau 
des connaissances dans l’entreprise ? 


LE GRAND LAROUSSE 


vous aide à relever les défis de l'an 2000 


e grand mouvement de modernisation des entreprises bat son plein. 

Dans une dizaine d'années, à l’aube de l’an 2000, la guerre des 
cerveaux s'achèvera par la victoire des entreprises «savantes ». 

Faute de savoir, de comprendre et de se passionner pour le monde 

d'aujourd'hui les salariés s’interdisent et interdisent à leurentreprise d’être à 


la pointe du progrès. Déjà l'exemple des effectifs sur-diplômés des firmes TT ÉD 
japonaises confirment cet avenir. i 
Pour répondre à ce défi, Larousse lance ; 
la grande croisade du savoir dans l’entreprise. : 
Face au foisonnement des technologies, au progrès de la recherche ! Æ 
scientifique, au développement de la communication, à la complexité des ! BULLETIN REPONSE 
économies, LAROUSSE offre une réponse efficace à ceux qui redoutent . Je-déSiré récevoir une: documentation sue le Grand 
de ne pas comprendre ces changements et de prendre un retard difficile à ! Dictionnaire Encyclopédique Larousse en 15 volumes. 
rattraper. 
Vous êtes sans doute le premier à souhaiter pouvoir compter, chez vous : Nora 
ou au bureau, sur un partenaire capable de vous donner le goût d’en savoir OS 
beaucoup plus, plus que tout autre. Le Grand Dictionnaire Encyclopédique i PA cm ha mn a ne 
Larousse en 15 volumes constitue l'instrument de connnaissance le plus 1 
moderne, le plus efficace... et le plus agréable à fréquenter qui soit. n No ns. RU... savoie te dntarsesek a 
Plus de 11 000 pages, 190 000 articles répertoriant les mots de la langue 5 
française et leur sens dans toutes les disciplines. Magnifiquement illustré ji Code postl...ssscssss ses Villes success 
en couleurs : 12 000 photographies, 12 000 dessins et schémas, 1 000 cartes et Il 
60 tryptiques. Do nee ceneeesssee leliisunnisimrmessressmse 
… De quoi jongler avec le laser, la recherche médicale, l'informatique sous 1 | 
toutes ses formes, les économies d'échelle et mille autres notions mécon- i Nom de votre entreprise............................ D: 
nues du monde d'aujourd'hui qui, soudain, deviennent votre compétence. Ii Tél 26 
D sonpéssreetiiehnnnnss Mk È 
LE GRAND LAROUSSE : | Renvoyez ce bulletin a des à 
LAROUSSE DISTRIBUTION FRANCE, Boîte Postale 500 a 
LE PARTENAIRE EFFICACE DES RÉUSSITES REMARQUÉES DISTRIBUTION FRANCE, Bai : 
7 À 
| JO 62 Ë 
LE GRAND LAROUSSE ô 
g 


LAROUSSE DISTRIBUTION FRANCE, Boîte Postale 500, 92542 MONTROUGE CEDEX =mmmmmmmmemmmnmmmmmmmm—m——— 
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EN DIRECT DU TÉNÉRÉ 


Après sa participation aux épreuves 

de la Coupe du monde de ski alpin, 

à « l'enfer du Nord » du Paris-Roubaix, 

aux vents de Newport, aux grands prix 

de Formule 1, Olivetti écrit une 

page de l'épopée du Paris-Dakar. Un point 
commun à toutes ces interventions 

dans le domaine sportif : les chronométrages. 


Assodé à Thierry Sabine 
Organisation (TSO), Oli- 
vetti a commencé à informa- 
üser le désert. Les informa- 
tons du 9° rallye Paris- 
Dakar étaient saisies sur le 
terrain avec des micro-ordi- 
nateurs (M19, M24 et 
M28) et envoyées par satel- 
lite à un avion laboratoire 
posé dans le désert, pour 
établir les classements en 


temps réel. 


Toutes les heures, ces 
classements étaient retrans- 
mis par satellite au centre de 
télécommunications de 
Pleumeur-Baudou et dirigés 
ensuite sur le serveur du 
centre de presse parisien. 

Ce dernier éditait tous les 
jours un classement complet 
de l'étape (parfois grâce aux 
ordinateurs portables des 
journalistes présents aux arri- 
vées d'étapes, quand les offi- 
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els de la course n'étaient 
pas au rendez-vous...) et un 
classement général orientés 
différemment suivant leur 
utilisation. Vers les prinapa- 
les capitales du monde tout 
d'abord, permettant ainsi 
aux centres de presse natio- 
naux (Milan, Tokyo, Ge- 
nève, Frankfort, Bruxelles, 
Londres, Barcelone, etc.) 
d'irriguer leur pays avec les 
dernières informations du 
Dakar. Sur place ensuite 
pour les journalistes parisiens 
ainsi que pour les minitellis- 
tes français pouvant accéder 
au serveur d'AZ Télémati- 
que par le 3615. 

Le type d'informations 
diffusées concernait l'étape 
du jour avec un descriptif et 
une carte, les différents das- 
sements (général complet 
par catégorie, général 
complet sœatch par épreuves 
spéciales), la position des 
concurrents et les commen- 
taires sur l'étape du jour 
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(incidents, abandons, dispa- 
ritions dans le Ténéré..). 

Autres petits extra pour 
les minitellistes passionnés 
par cette aventure, des jeux, 
des concours et une couver- 
ture très magazine de l'évé- 
nement. Ainsi, le jeu lancé 
par VSD consistant à simu- 
ler, aux commandes d’un 
Minitel, la conduite d'un 
engin tout terrain grâce à un 
véritable tableau de bord 
muni d’un compteur de vi- 
tesse, de niveaux d’essence et 
d'huile. Accidents de par- 
cours inclus avec les tradi- 
üonnels enlisements et dunes 
de sable en tout genre : le 
grand frisson à domiale, 
avec la chaleur et la poussière 
en moins. 

Autre match dans le 
match, celui des serveurs té- 
lématiques. À côté de celui 
de TSO hébergé par AZ et 
parrainé par Olivetti, celui 
du Parisien Libéré qui cou- 
vre depuis dnq ans l’événe- 
ment et celui du CTL, pre- 
mier serveur français auquel 
Libération et FR3 avaient 
accroché leurs caravanes de 
minitellistes. Enfin, le petit 
dernier, Telestrat, un serveur 
télématique Paris-Dakar- 
Normandie, alimenté par un 
jeune informaticien-motard 
pilotant une Yamaha 
620 cm? et placé sous les 
auspices d'Oric, l’ex-leader 
des micros familiaux en 
France. Intérêt de Telestrat : 
le coût, pour les utilisateurs 
de Minitel de la région Nor- 
mandie, était strictement li- 
mité à celui de la communi- 
cation téléphonique, au 
contraire des grands médias 
dont les informations sont 
facturées au tarif du kiosque 
Télétel 3. 

ERIC MONTAGNE 


Devenez membre du Club Oi 


et recevez votre carte 
d’adhérent en nous retournant 
le bulletin ci-dessous 


A retourner à: CLUB Oi - Marie-Louise DESINDE 
Vous êtes complètement micro-informatique et nouvelles technologies ? 5, place du Colonel-Fabien 75491 PARIS CEDEX 10 
Averti, ambitieux, compétent ? Vous avez soif d'Infos ? 

Besoin de concret, pragmatique ? Offrez-vous un grand «plus». 


Devenez membre du Club de L'Oi et bénéficiez de ses privilèges. 


Oui, je désire devenir membre du Club Oi. 

Au titre de ma cotisation (valable pour 12 mois à compter 

de ce jour), je joins un chèque bancaire libellé à l'ordre de 

«Club de L'Oi» d'un montant de: 

(| ss D je ne suis pas abonné à L'Ordinateur Indi- 
vidue 


Tenté ? Conquis ? 
Une enveloppe, votre chèque, le bulletin d'adhésion ci-joint, postez. 

Sous trois semaines, vous recevrez votre carte de membre. 

Votre cotisation vous sera remboursée par le jeu des opportunités 
rencontrées au fil des mois. Par la mise en œuvre des réseaux de relation 
que le Club vous procurera, par l'information directe que vous aurez la 
chance de capter pour votre usage propre. 


D 150 F (si je suis abonné à L'Ordinateur Individuel) . 
ES 1 ET VC Vo 


impatient ? 
Chaque mois dans l'Ordinateur Individuel, soyez au rendez-vous des Adresse 
«Pages riches» consacrées au Club de L'Oi. 
Le Club de L'Oi. Le réflexe High tech! Code postal Ville 
Pays Téléphone 


EXP Te RIEASIT D U REG LTET MIE NET 


| Renseignements complémentaires Age: 
| Be Club de L'Oi est ouvert à tous les lecteurs de Be Club ne peut être tenu pour 
| L'Ordinateur Individuel. lé de 


| 'enre “ Va commande, de l'expédition, de le Profession: 
ER RE O Dirigeant PME/PMI © Employé 

| vices, des à tarif ibé 
cam Eh et me t ne Fe 0 sus Libérale Ouvrier 

tions à des séminaires, de formation et pré- reçoit une carte numérotée valable un an qui lui O Cadre moyen © Etudiant | 
pense SR RER ee nier personnelle et ne peut être O1 Cadre supérieur D Commerçant/Artisan 
| fabricants, distributeurs ou prestataires auxquels ilne Par ailleurs, nous rappelons qu'aucune commande O1 Ingénieur Autres, préciser : 

| se substitue pas. être transmis O Technicien 

| 


pourra 
accompagnée de son règlement par chèque. 


FOLIES - JOKER 


mm me me >CEn mn 


De vraies Folies ! griffées aux armes de L’Oi. & É 
Mode ou pratique. « |Ë 
Pour souligner votre différence. = ui | 
» 2 os 
Dès aujourd’hui, portez le Ce ZÈ el 
Polo Oi SE : | AË 
= : 
80 francs seulement. ——,, = Ë 
oË” à à 
| A . où fe 
L'indispensable Boîte OI SW à 
pour le rangement de vos LU — 5 
disquettes 3°1/2 ou 5”1/4. OË- » 215 
Commandez-la vite avec le bon M | © | 
de commande ZÉ : 
ci-contre. 40 F [nie sd = =| LE 
ec e=| LE |1|: 3 
pes | Ce £ GS 
2 2 == CE): _|S 
0% de réduction sur les E SES RRFE 
Ni D CRE A ÉEE 
Opetites annonces de L’Oi JÉDÉG-EÉEE 


| 
: 
Ë 


roi £ti Oil 


À adresser à: Club Oi - Marie-Louise DESINDE 
5, place du Colonel-Fabien 75491 Paris Cedex 10 
(Chèque à l’ordre de Logiciels et Médias) 


NOM 

Prénom 

Adresse 

Code postal Ville 


Pays Téléphone 
Renseignements complémentaires - Age: ….............. 
PTOTESSIONE ,.:.-215255s0ieueéereran. oc | 
Secteur d'activité: .…......................................... 
D MC 23 OIMC26 OC MC29 
O MC24 OMC27 © MC 30 
O MC25 CIMC28 OST1I 
Autres disquettes : 
(Consulter le service Oi pour informations) 
D Membre du Club Oi (N° 
et bénéficie du tarif de 70 F* 
Je suis [1 Abonné de l’Oi (N° 
et bénéficie du tarif de 100 F* 
O Ni membre, ni abonné et règle 


NOURRISSEZ VOTRE MICRO! 


le plein tarif de 140 F* 
Le montant total de *prix à l'unité 
ma commande est de: FTIC 
Frais d'expédition : = 10 FTTC 


TOTAL: FTIC 
Ci-joint un chèque bancaire de francs 
à l'ordre de Logiciels et Médias. 


Signature 
en En D Ou D D D Du OU ON DE Où D en 


[Réf. [Norme 
MC23 MAC! 


Rappel: Disquettes Mac code MC - Disquette PC code PC - Disquette Atari ST code ST 


Titre logiciels Genre | Nota Bene 
Version Mac d'un éditeur sophistiqué 


| Version Mac d'un éditeur sophistiqué" | 
Den Textdiff 
|__| Adventure of Snake] Jeu] [Excellent jeu d'arcade pourun joueur | 
Bu ScrollPaint [_ Graphique | | Utilitaire de présentation de dessins MacPaint | 
| — Overlay |_ Graphique | | Permet de superposer 2 dessins MacPaint en transparence | 
RER |_ Graphique | | Accélère l'impression des images MacPaint | 
| MAC | |_ Système | | 4inits à implémenter dans le Système avec ResEdit | 
REA 
Pin 
FRE Systèmes] Doc US 
[oral Re RE I CR RS Sen 
(re ÉORRRRRER|  DRORENRMONR EE MR E TE M De ce ue, 1] 
[___ [en DisAsm [Programmation |Désassembieur 
MMACY FlashCard Education Doc US | Logiciel de question/réponse programmable 


Champiomac Utilitaire/Jeu Shareware français pour pronostics du loto sportif 


MiniAda Pour comprendre le mécanisme de la compilation 
Thinktankto WP__ Ti]  |MConvertitdesfichiersThinklanken text On! 
CleanUp | Utilitaire | | Nettoie un texte de ses codes de contrôle 


Vanlandingham [Graphique  |'Adaptationdelafameuseboule de l'Amiga 


CalendarMaker [Graphique]  |Pourréaliserdebeauxcalendriers avec des dessins MacPaint ; 
|_ Graphique | 


ShapeArt Pour s'initier aux concepts graphiques du Mac 


| — 
| MAC | 
= 
EL 


MC28| MAC | 


[HMS WallGarme ET PR Me ET OT 
3D BaGraphiquen| | 
[JS PostScript Tester [MUtilitairen|  lGénèredes fichiers PostScript 
ROME RS EC 


aphiq | Pour s'initier aux concepts graphiques du Mac | 
FileConversion _ MMUtilitaire|  |MConversiondeformats 


Logiciel de dessin en 3 dimensions. Sophistiqué mais un peu bogué 


Jeu d'arcade 
Comprend McAsm, McLink, McBug, MDS Edt, MDS Make et Lister 
|__Utilitaire | 


Windows Pour retrouver une fenêtre lorsque plusieurs sont entassées sur l'écran 


TalkAlarm | Accessoire | | Horloge avec alarme (nécessite le fichier système MacinTalk 


DES Pour crypter et décrypter des fichiers 


RTE TalkingMoose  |"Accessoire|  |"Unélandu Canada vous pariera (c'est souvent très ironique voire… 


Welcome 2 | Accessoire | | Pour que Mac, au boot, vous salue par «C'est Noël aujourd’hui» : calendrier parlant 


QuickReader [ Utilitaire | | Pour consulter rapidement le contenu d'un fichier texte (TEXT, Write, Word. 


DoublePomme Accessoire | | Pour utiliser temporairement des accessoires sans les placer dans le système 


FolderMarker | Utilitaire _|Mac+ seul.| Pour créer un dossier HFS de l'intérieur d'une application sans revenir au finder 


Jeu Jeu de brique 


SiliconVolleyball 


DiskCat 


Utilitaire | | Pourlisterle contenu de vos disquettes 


DiskBench (Utilitaire |  |Pourtestervotredisque dur 


MC30] MAC 
ST1 [ATARI 


Purgelcons Pour décharger le Desktop des vieilles icônes qu'il conserve 


ShowsClipboard [Accessoire]  |"Pourvisualiserenpermanencelecontenu du Clipboard 
Flipper Yen]  [ersiondujeucélébrePinball+ Sixflippers 


Horloge PRG Mise à jour de la date et de l'heure de l'horloge interne 


Breakout ACC [ Jeu | | Casse briques en accessoire de bureau 


Calculet ACC LUtilitaire | [Calculatrice classique 


HPLike ACC | Utilitaire | | Calculatrice du type HP, notation polonaise inverse 


Calendri ACC [ Utilitaire | | Calendrier en accessoire de bureau 


Montre ACC | Utilitaire | | Horloge digitale en accessoire de bureau | 

[en 7 Maison PR6  PRGraphique [Mono - sourFUne maison ntrois dimension | 
LL XLISP 
Memlibre ACC Utilitaire |__| Donnela mémoire bre du ST | 

PCI Arc EXE litai 
EN Backsorl COM taire | | La maïtrise du défilement de l'écran 7 | 
Border COM | | Changement des couleurs écran "7 | 

PB EXE |__| Base de données programmable 7 | 

Copy PC COM CCS RSS NES 

FFEXE CN Te PR RE TN 

Fprint Poe nine" UE, Ne ve] 

Getdir COM |__Utilitaire | | Accédez facilement à vos fichiers | 

Laserjet COM [Utilitaire | | Pourtaire fonctionnerlalaserjet 7 | 

Margin COM Utilitaire _ |__| Détermine la marge d'impression | 

[IBM] Dosmatic COM Utilitaire _ |__| Gestion d'écran et des commandes Dos" | 
D) Omni COM TT OC NS a NON 
En Ps EN NC our 


Effic COM | Utilitaire | | Analyse de fichiers et de disques 


Eden COMM [_ Utilitaire | | Rappel des dernières touches de fonctions utilisées 
Diags EXE | Utilitaire | | Letest complet de votre ordinateur 
Utilitaire | | Gestion d'écran + commandes Dos 


D Utilitaire] _|LeDostacie 
[Utilitaire | 


Mem COM 


Gothic EXE 


[ ___ [lQuereste-tilcommemémoire disponible? 


Imprimez en gothique 


|__Utilitaire | 
Clock COM D Utilitaire|  Horlogerésidente 
SET 


LW COM Très bon programme de mailing 


Assist COM _Educatif | | Rappel des commandes du Dos 


ACTUALITÉS 


ESSAIS 


Entête 


REPÈRES 


ALDUS ET PAGEMAKER : 
AVANTAGE AU MAC 
MAIS LE PC PROGRESSE 


Le plus célèbre des logiciels 

de mise en page électronique est sans conteste 
PageMaker d’Aldus Corporation. 

Paul Brainerd, président d’Aldus, nous 
confie ses projets. Selon lui, 

l'édition personnelle en est à ses 
balbutiements, mais les progrès seront 
rapides : les choses sérieuses 

commencent avec les machines 68020, 
80286 et 80386. 


Conferences 
WorkShOM 


[1 
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L'Ordinateur indivi- 
duel : Pourriez-vous tout 
d'abord nous raconter briè- 
vement l'histoire de Page- 
Maker ? 

Paul Brainerd : Au 
début des années 80, les 
progrès des micro-ordina- 
teurs en puissance de traite- 
ment, notamment graphi- 
que, et de la technologie de 
l'impression laser — surtout 
japonaise —, m'ont amené à 
me pencher sur les possibili- 
tés de l’< édition-sur-bu- 
reau > qui permettrait aux 
utilisateurs de réaliser des 
économies de temps et d’ar- 
gent et de garder le contrôle 
de leur production. Aldus 
fut officiellement créé en fé- 
vrier 1984. Nous avons 
choisi le Madintosh parce 
qu'il avait la puissance et les 
possibilités graphiques re- 
quises pour ce que nous vou- 
lions faire. Nous présentions 
notre solution à Apple pour 
la première fois en décembre 
1984, le concept de base du 
PageMaker étant de combi- 


sieurs avantages évidents : sa 
position de force sur le mar- 
ché, son potentiel graphique, 
ses logiciels d'application, 
mais aussi sa richesse en poli- 
ces, tailles et styles de carac- 
tères dont manquent les ap- 
plications du monde MS- 
DOS, tel WordStar. Cette 
situation se modifie très rapi- 
dement. Notamment grâce 
à l'introduction d’adapta- 
teurs graphiques IBM et 
autres, ou grâce à l'environ- 
nement Windows. Mais le 
Macintosh conserve une 
avance évidente. Autre ca- 
ractéristique du Mac : son 
interface utilisateur pour la- 
quelle Apple a établi des 
lignes directrices à l'intention 
des concepteurs d’applica- 
ons. Dans le monde MS- 
DOS, chacun est livré à lui- 
même, malgré certaines ten- 
dances normalisatrices. Cha- 
que applicaton utilise le cla- 
vier à sa propre manière, très 
différente de celle des autres. 
Ce qui explique que beau- 
coup d'organisations préfè- 


— POUR DE NOMBREUX GRANDS COMPTES QUI 
— ONT DEJA UN PARC INSTALLE DE PC ET 
m COMPATIBLES LA SOLUTION MS-DOS VA DE SOI 


ner textes et graphiques sur 
une même page et de les 
faire composer par une im- 
primante laser ou une pho- 
tocomposeuse. 

L'Oi : Vous êtes dans une 
position idéale pour parler 
des solutions Mac et MS- 
DOS. Quels sont leurs avan- 
cages, leurs chances sur les 
différents marchés : particu- 
lers, petites entreprises, so- 
aétés du palmarès Fortune ? 

P.B. : Ce sont à coup sûr 
les deux normes majeures du 
marché, à l'heure actuelle. 
Le Maantosh jouit de plu- 


rent le Macintosh. Autres 
avantages du Mac : sa facilité 
d'installation et d'utilisation, 
sa portabilité, qualités très 
apprédées au sein des petites 
SOCIÉTÉS. 

Notre idée a toujours été 
de proposer notre solution 
aux deux marchés : Mac et 
MS-DOS. Je pensais pour 
ma part, que le monde MS- 
DOS viendrait à l'édition 
personnelle beaucoup plus 
rapidement qu'il ne l’a fait. 
Toutefois, dès 1987, le 
monde MS-DOS offrira, 
notamment avec PageMa- 


LOGICIELS et ACCESSOIRES 
pour IBM PC, XT, AT et compatibles 


VP-Planner 
Framework 2 
Turbo Pascal 


TRAITEMENT DE TEXTES 


Easy 

MS-Word v 3 
Multimate v 3.3 
Volkswriter 3 
Volkswriter Deluxe 
Word Perfect v 4.1 
Wordstar 2000 
Wordstar v 3.4 
Textor 


TABLEURS 


Javelin 
Muitiplan v 2.02 


INTEGRES 


Framework 2 
Framework 2 
Lotus 1-2-3 v2 
Lotus 1-2-3 v2 
Symphony v 1.1 
Symphony v 1.1 
Supercalc 4 
VP-Planner 
Open - Access || 


GESTION DE FICHIERS 


dBase 3 + 

dBase 3 + * 
Compilateur dB3 Nantucket x 
Rbase 5000 v 1.01 

Reflex 

Reflex Workshop 

Basor 


FORMATION 


Instructor 
Professor DOS 
Training 123 
Training dBase 3 
Turbo Tutor 
Tutorial Set 
Typing Instructor 


* Produit en langue anglaise 


1. Réductions importantes: — 30 à — 60% 
2. Livraison postale rapide 

3.Les meilleurs produits uniquement 
4. Garantie 30 jours sur tous les produits 


Je désire recevoir un catalogue complet gratuit 
[]Je commande et désire recevoir d'urgence 
les produits suivants: 
Je paye par: [1 chèque postal 
[1 mandat postal 
[1 chèque bancaire 
C] contre remboursement 
(< 2.000F) 


Signature 


MS Quick Basic Compiler 2 * 1 


Multiplan 2 


Chips mémoire 256K 120nS 


GRAPHIQUES 


MS-Chart v 2.00 
Chart Master 
Freelance + 
Graphwriter 


LANGAGES 


MS C Compiler v 4 
MS-Cobol Compiler v 2.1 
MS-Cobol Tools v 1 
MS-Fortran Compiler v 3.31 
MS-Macro Assembler v 4 
MS-Pascal Compiler v 3.31 
MS-Quick Basic 

Compiler v. 2 


Turbo Database Toolbox 
Turbo Editor Toolbox 
Turbo Gameworks 
Turbo Graphics Toolbox 
Turbo Pascal 

+ 8087 + BCD v3 
Turbo Prolog 


DIVERS 


Superkey 

HAL (1-2-3) 

1-2-3 Report Writer 
Crostalk XVI v 3.6 
Fastback 

Flight Simulator v 2.12 


GEM Collection 
GEM Desktop 
GEM Draw 


MS-Access v 1 
MS-Project v 2 
MS-Windows v 1.02 


Sargon 3 

Sidekick non Copy Protect 
Sideways 

Superproject + 
Symphony Sommaire 


| Flight Simulator 


MS-Windows 
Symphony 


HARDWARE 
AST Sixpackplus 
Chips 256K 120nS 

(par série de 9) 
Chips 64K (par série de 9) 
Intel Above Board AT 128K 
Intel Above Board AT 2 Mb 
Intel Above Board PC 64K 
Intel Above Board PC 2Mb 
Intel Above Board PS/AT 128K 
Intel Above Board PS/AT 1,5 Mb 
Intel Above Board PS/PC 64K 
Intel Above Board PS/PC 1,5Mb 
Intel Copr. Math. 80287 PC/AT 
Intel Copr. 80287 8Mhz 
Intel Copr. 80287 10Mhz 
Intel Copr. Math. 8087 5Mhz 
Intel Copr. Math. 8087 8Mhz 
MS-Souris Bus v 5 
MS-Souris Série v 5 
Hercules Color Graph. Card 
HerculesGraph.Monochrome Card + 
Western Digital Filecard 20 Mb 


DISQUETTES (par 10) 


Prolok incopiables 
Rhône-Poulenc 98 TPI PC/AT 
Rhône-Poulenc DF DD 
Rhône-Poulenc SF DD 
Rhône-Poulenc 3 1/2 DF DD 


MACINTOSH 


Basic Interpreteur 
Chart 

Excel 

File 

Flight Simulator 
Fortran v 2.1 
Jazz via 

Logo v 1 
Multiplan 
Sidekick 

Word v 1.15 


VRRFSENSEE 


BON DE COMMANDE cOMPAGNIE FRANÇAISE DE VENTE DIRECTE DE LOGICIELS sanL (v.0.L.) 
40 boulevard de la Liberte - 59800 Lille - Commandes par téléphone: (20) 06.44.98 - (20) 06.45.31 
Prénom 


Frais de port . à 
Contre remboursement (30F).. 
TOTAL 


43 
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ACTUALITÉS 


Entête 


ESSAIS 


REPÈRES 


ker, une solution de re- 
change tout à fait viable. 
Pour de nombreux grands 
comptes, qui ont déjà un 
important parc installé de 
PC et de compatibles, la 
solution MS-DOS va de soi. 
Surtout en raison de la répu- 
gnance d'Apple à rendre ses 
systèmes compatibles. 

L'Oi : Un changement 
radical s'annonce, à cet 
égard, pour 1987. Quel 
pourrait être l'impact, sur le 
marché de l'édition person- 
nelle, des Mac compatibles 
MS-DOS ? 

P.B. : Apple s’est en effet 
engagé à offrir la connecti- 
vité vers le monde MS- 
DOS. Ce qui est très impor- 
tant puisque de nombreux 
clients Apple possèdent aussi 
un PC IBM ou compatible. 
Nos propres statistiques in- 
diquent un taux de 40 %. 
Ce qu’Apple fera au niveau 
matériel, nous le ferons pour 
le logiael. Notre nouvelle 
version permet de lire un 
fichier PageMaker dans les 
deux environnements. Il sera 
par exemple possible de 
créer du texte avec Word- 
Star ou MultiMate sur un 
PC et de placer ce fichier 
PageMaker sur Mac pour y 
adjoindre des graphiques 
— leur création demeurant 
plus rapide sur Mac. 

L'Oi : Quels progrès ap- 


porteront les systèmes 


Aldus Manutius (1449-1515). 
Les Aldes furent une famille 
d'imprimeurs italiens. Tebaldo 
Manuzio, dit encore Alde Ma- 
nuce, ou Alde l'Ancien, fonda à 
Venise une imprimerie rendue 
célèbre par ses éditions princeps 
des chefs-d'œuvre grecs et latins. 
On lui doit le caractère italique 
(1500) ec le format in-octavo. 


80386 et 68020 ? 
Comment se traduiront-ils 
sur votre propre produit ? 
P.B. : Leur contribution 
sera très importante. Tout 
d’abord en termes de perfor- 
mances : ils sont de deux à 


nuels de textes ; les réseaux 
(souvent les activités d'édi- 
aon personnelle concernent 
des groupes de travail), per- 
mettant l'intégration de plu- 
sieurs tâches réalisées par di- 
verses personnes, l'échange 


- LES APPLICATIONS DE L'ÉDITION PERSONNELLE 
— POUSSENT LES MICRO-ORDINATEURS 
#æ DANS LEURS DERNIERS RETRANCHEMENTS 


trois fois plus rapides que les 
systèmes existants. Le Page- 
Maker y tourne littéralement 
avec la vitesse de l'éclair. 
Pour l'édition personnelle, ce 
gain en vitesse d'exécution 
assurera une nette améliora- 
tion de la productivité. 
Notre secteur est, à coup sûr, 
l'un de ceux qui adoptera 
très rapidement ces nou- 
veaux systèmes parce que les 
applications d'édition per- 
sonnelle poussent les micro- 
ordinateurs jusque dans leurs 
derniers retranchements, à 
presque tous les égards. Par 
exemple, l'édition person- 
nelle requiert énormément 
d'espace sur disque pour le 
stockage de textes et graphi- 
ques. On a donc l'usage 
d'unités de disques haute 
vitesse et grandes capacités. 
Demain, on pourra utiliser 
avantageusement des dis- 
ques optiques et les CD- 
ROM, pour l'accès à des 
bibliothèques du style Clip 
Art qui recèlent de 20 000 à 
100 000 images créées élec- 
troniquement. Parmi les 
autres solutions techniques 
dont l'édition personnelle a 
un grand besoin potentiel, 
on peut citer des écrans à 
résolution de plus en plus 
poussée, pour des polices de 
plus en plus précises ; des 
écrans pleine page qui épar- 
gnent les défilements conti- 
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de fichiers, leur suivi, etc. 
Notre défi est d'adapter 
notre programme aux 
normes actuelles de la tech- 
nologie, de le rendre accepta- 
ble dans ces environnements. 
A bien des égards, nous 
concevons ce programme à 
destination de la prochaine 
génération : les 80286, 
80386, 68020. C'est là que 
l'édition personnelle 
commence réellement. 

L'Oï: John Sculley décla- 
rait récemment que < le dé- 
veloppement d'outils logi- 
aels qui mettent réellement 
à profit les possibilité du 
80386 s'érirera probable- 
ment jusqu à la fin de 1988. 
Délai qui permettra à Apple 
de se ménager une certaine 


Paul Brainerd fonde Aldus en 
février 1984, et crée l'expression 
Desktop Publishing en octobre 
1984. Détenteur de diplômes 
BS en gestion et MA en journa- 
lisme (universités d'Oregon et 
du Minnesota), il jouit égale- 
ment d'une solide expérience 
dans le monde de l'édition 
— vingt années en tout, dont sept 
ans passés à la Minneapolis Star 
& Tribune Company en tant que 
rédacteur en chef et directeur de 
production de divers journaux. Il 
assura ensuite chez Atex, pen- 
dant quatre années, des responsa- 
bilités dans des départements 
aussi variés que service à la clien- 
cèle, gestion de produits et direc- 
tion de l'usine de la West Coast 
(Etat de Washington). 


avance. > Est-ce là une inter- 
prétation réaliste de la situa- 
tion ? Et s'applique-t-elle 
également au monde de 
l'édiaon personnelle ? 

P.B. : Je dirais qu'à mon 
avis elle n'est pas entière- 
ment exacte. En effet, nous 
pouvons tirer immédiate- 
ment parti de la vitesse de 
traitement d'un 386. Tout 
dépend, bien sûr, de l’appli- 
cation mais un Compaq 386 
est un outil viable dès au- 
jourd'hui. En revanche, je 
suis totalement d'accord 
avec lui en ce qui concerne le 
point dé de l’environnement 
MS-DOS : la barrière des 
640 Ko. La prochaine ver- 
sion MS-DOS ne fera son 
apparition que tard en 
1987. Ce qui pose un réel 
problème aux concepteurs 
qui désirent développer de 
nouvelles classes d’applica- 
tions exigeant beaucoup 
d'espace mémoire. Par 
exemple, en intelligence arti- 
ficielle. Il ne fait aucun doute 
qu’Apple bénéficie là d’un 
avantage manifeste. Et l'édi- 
tion personnelle se place 
dans ce contexte. Windows 
nous permet certes de trans- 
férer continuellement du 
code entre la mémoire prin- 
apale et l’auxiliaire, mais 
cette procédure grève les per- 
formances. L'exécution est 
beaucoup plus rapide en en- 
vironnement Mac. 

L'Oi : Quelles nouvelles 
fonctions ajouterez-vous à 
vos futures versions ? 

P.B. : Nos clients n'ont 
pas manqué de nous deman- 
der de nouvelles fonctions. 
En les répertoriant, nous 
avons constitué une liste de 
440 points ! De quoi nous 
occuper pour les mois à 
venir. J'estime qu'il y a trois 


formation KA 
Lefficacité immédiate. 


Combien de temps faut-il pour acquérir tout seul 
la maîtrise parfaite d’un logiciel ? Quelques semaines ? Quelques mois ? 
Chez KA, avec l'aide de vrais professionnels, devenez opérationnel en quelques jours. 
Chez KA, nous proposons un large choix de programmes de formation sur les principaux logiciels. 
Les cours ont lieu à Paris dans nos locaux ou dans votre entreprise partout en France. 
Des stages “sur mesure” sont également organisés à la demande. 


Les stages suivants ne nécessitent pas de connaissances particulières en informatique. 


STAGE DURÉE PROCHAINES DATES PRIX H.T. 
INITIATION À 
MACINTOSH 
INTRODUCTION À 
L'IBM PC/DOS 


10 mars 


1 jour 27 avril 1200F 


3 jours 23 au 25 février 4 500 F 
tiers d'idées 1 jour 27 février 1800F 
18 au 20 février 4 900 F 
LES MACRO-COMMANDES 18 mars 1 800F 


Les stages KA sont agréés au titre de la formation professionnelle continue. 
Les cours sont assurés sur matériel Apple et IBM. 


L'informatique douce 


14, rue Magellan, 75008 Paris - Tél. (1) 47 23 72 00 - Télex : 611869 F 


Ouvert du lundi au vendredi de 9 h à19h. 
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INTERPRINT EXTENSION 


ACTUALITÉS 


Entête 


>| domaines majeurs où les lo- 


gidels d'édition personnelle, 
dont à coup sûr le nôtre, 
devront progresser en 1987- 
1988. Tout d’abord, le po- 
tentiel de base du produit 


lui-même : nous ajouterons 
certains de ces 440 points, 
les plus importants. Notre 
version 2 a amorcé le mou- 
vement avec des fonctions de 
‘coupure de mots et de justifi- 
cdtion — qui répondent aux 
besoins d’un très grand 
nombre d'utilisateurs — avec 
une qualité typographique 
améliorée, et l'élimination 
de la barrière des 16 pages 
(un seul fichier peut désor- 
mais en contenir 128). En 


Li 


tout, près de trente nouvelles 
caractéristiques ont été ajou- 
tées à la version 2, la plupart, 
suite aux suggestions de nos 
cents. Deuxième domaine 
cé : le traitement de l'image 
avec la disponibilité de nu- 
mériseurs personnels écono- 
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La version MS-DOS du 
plus connu des logiciels 
d'édition personnelle ne de- 
vrait plus tarder à être dispo- 
nible en France. ISE-Cegos, 
qui assure dans notre pays la 
diffusion de la version Mac 
depuis 1985, promet d’être 
en mesure de livrer les pre- 
miers exemplaires de Page- 
Maker PC avant la fin du 
premier trimestre 1987. Son 
prix est fixé aux alentours de 
7000 F ht. En revanche, 
Aldus admettait récemment 
que la sortie de PageMaker 
2.0 pour Maantosh, prévue 
initialement pour la fin 


PAGEMAKER PC DISPONIBLE EN FRANCE 


ESSAIS 


miques et de haute qualité 
— 300 dpi ou plus. Il s'agira 
là, à notre avis, d’une impor- 
tante tendance en 1987, 
avec une technologie venue 
principalement d'Orient et 
du Japon. Troisième do- 
maine important : 
seaux et leur support. 

Er: 


gamme de produits ? 


P.B. : Notre objectif est 


essentiellement l’utilisation 


du micro-ordinateur en tant 
qu'outil d'édition. Mais une 


édition prise au sens large, 
pas uniquement celle, tradi- 


üonnelle, de livres, journaux 


ou magazines. L'édition, 


= PARMI LES NOUVELLES FONCTIONS 
#% RÉCLAMÉES PAR LES CLIENTS, UNE LISTE DE 
= 440 POINTS À ÉTÉ RÉPERTORIÉE 


c'est la mise à disposition de 
l'outil sur le bureau de cha- 
que professionnel qui a be- 
soin de communiquer ses 
idées et qui a le soua de la 
forme et de la qualité de 
présentation. Si l'on part de 
cette définition, le marché est 


1986, avait été retardée en 
raison du développement 
plus long que prévu du pro- 
duit PC. 

L'installation de ce der- 
nier réclamera un PC AT, 
640 Ko de mémoire, une 
carte EGA ou compatible 
Windows, une souris Micro- 
soft ou compatible WAn- 
dows. L'utilisation d’un dis- 
que dur de 20 Mo est 
chaudement recommandée. 
PageMaker PC offrira pour 
une même page cinq possi- 
bilités de visualisation (taille 
écran, taille réelle, réduction 
à 50 %, et 75 %, agrandisse- 


les ré- 


Comment évo- 
luera votre société, votre 


REPÈRES 


extrêmement vaste. Il y a 
tant d'idées et de possibilités 
qui nous permettent d'éten- 
dre notre gamme. D'autres 
produits, d’autres versions 
de notre logiciel, de nou- 
veaux environnements ma- 
tériels. Rien qu'en matière 
de services et support, nous 
avons quelque trente idées 
différentes à l'étude. 

L'Oi : Verra-t-on appa- 
raître un nouveau produit 
Aldus en même temps que 
le nouveau PC IBM ou le 
nouveau Mac, en 87 ? 

P.B. : Nous travaillons 
très étroitement avec les 
constructeurs, de manière à 
connaître exactement leurs 
stratégies et leurs nouvelles 
orientations. Dans la plupart 
des cas, et très certainement 
dans le cas d'Apple, ils tien- 
nent tout autant compte de 
nous, pour s'assurer que 
leurs futurs produits et logi- 
els systèmes auront notre 
support. En continuité. 
Chose importante notam- 
ment sur notre créneau. Je ne 
peux révéler aujourd'hui si 
nous lancerons une nouvelle 


ment 200 %) et sept formats 
d'impression différents (Let- 
tre américaine, Légal améri- 
cain, Tabloid, A3, A4, A5, 
B5). 

Livré avec un Run Time 
Windows, PageMaker PC 
intègre directement des 
textes élaborés sous Word, 
WordStar 3.3, Multimate, 
WordPertea, Write, des fi- 
chiers texte ASCII ou au 
format IBM DCA (Word- 
Star 2000, Volkswrniter 3, 
etc.), des graphiques aux 
formats TIFF et GDI ou 
conçus sous Windows Paint, 
Windows Draw, In-a-Vi- 


version. Disons qu'il est plus 
vraisemblable que nous 
ajouterons certaines fonc- 
uons pour tirer parti des 
extensions matérielles qu'ils 
présenteront — qu'il s'agisse 
du Mac ou du PC. 

L'Oi : Peut-on s'attendre 
à une sorte d'équilibrage, 
dans votre chiffre d'affaires, 
entre les ventes Mac et PC ? 

P.B. : L'environnement 
PC progressera à coup sûr au 
cours de 1987. Je me fonde 
pour cela sur l'importance 
du parc MS-DOS installé et 
également sur diverses 
études de marché. Data- 
quest, par exemple, prévoit 
que le monde MS-DOS dé- 
passera celui du Mac, sur le 
créneau de l'édition person- 
nelle, d'ici la fin 1987. Au 
plus tard, au début 1988. Je 
ne saurais, pour ma part, me 
prononcer dès à présent, sur 
l'importance que représente- 
ront l'un et l’autre dans nos 
activités. Je laisse ce genre de 
divination aux sociétés 
d'études de marché. 

PROPOS RECUEILLIS PAR 

BRIGITTE DOUCET 


sion, PC Paintbrush, PC 
Paint, AutoCad, Lotus 1-2- 
3, Symphony. Le format 
TIFF est également celui des 
images récupérées par Page- 
Maker à partir de scanners. 
La compatibilité est ainsi as- 
surée avec les matériels 
Canon, Datacopy, Dest, Mi- 
crotek et Ricoh. Côté im- 
pression, PageMaker PC 
supporte le langage de des- 
cription de pages PostScript 
d'Adobe Systems ainsi que 
le DDL (Document Des- 
cripaon Language) retenu 
par Hewlett Packard pour 
ses imprimantes LaserJet. 


_ ASHTON:TATE 


FRAMEWORK PREMIER 


LE ROI DES 
LOGICIELS 


dise Batir Modifier Becher 


Traitement de texte, Fichier, Mailing, ogg Graphique et Table des matières 


PORTANT 


ee. GE es 


FRAMEWORK PREMIER comprend les fonctions : traitement de texte, fichier, mailing, tableur, graphique et accès 
DOS. L'ensemble est coordonné par une table des matières électronique et un cadreur pour réaliser des cadres 
à trois dimensions. Vous pouvez composer votre écran pour réaliser simultanément par exemple un texte, un tableau 
et le graphique associé. Votre composition sera éditée sur votre imprimante. 


dBASE II PC est le complément idéal de FRAMEWORK PREMIER. Les bases de données de dBASE Il PC sont 
entièrement compatibles avec FRAMEWORK PREMIER et vous premettent ainsi de disposer d’un important volume 
d'informations à partir duquel vous réaliserez vos mailings, étiquettes et statistiques avec graphiques. 


Une disquette de démonstration de dBASE II PC est fournie avec FRAMEWORK PREMIER. 


Framework Premier 5”14 réf. c131. 990 Finn 
Framework Premier 312 ref. c137. 1.490 F (1 


FA La Commande Electronique 
LL 7, RUE DES PRIAS — 27920 SAINT-PIERRE DE BAILLEUL 
TÉL. 32 52 54 02 FAX N° 32 52 54 46 TÉLEX LCE 180 855 
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ACTUALITÉS 


A l'agenda 


À PARIS 


Du 3 au 6 février au palais 
des Congrès (porte Maillot) 
FORUM IBM PC 

400 exposants et 

40 000 visiteurs attendus 
pour cette quatrième édition 
du forum européen IBM PC 
& compatibles. 
Renseignements : 

(1) 42 25 41 38. 


Du 10 au 13 février à la 
Grande Halle de la Villette 
MICROBULL 3 

C'est le jamboree annuel qui 
réunit clients et partenaires 
de Bull autour de Micral et 
de son offre en micro- 
informatique. 
Renseignements : 

(1) 45 02 90 90. 


Du 23 au 27 février au 
palais des Congrès 
MICAD 

Sixième conférence et 
exposition sur la CFAO et 
l'infographie. 
Renseignements : AF 
Micado, (16) 76 90 31 9. 


Du 4 au 6 mars au PLM 
Saint-Jacques 
SECURICOM 

Cinquième congrès mondial 
de la protection et de la 
sécurité informatique et des 
communications. La sécurité 
des micros est inscrite à 
l’ordre du jour de cette 
manifestation qui abritera 
une exposition de produits, 
de logiaels et de méthodes 
de sécurité informatique. 
Renseignements : 

(1) 47 42 41 O0). 


Du 8 au 15 mars au Cnit 
(La Défense) 

SEMAINE FRANÇAISE 
DE LA 
COMMUNICATION 
AUDIOVISUELLE 
Quatre événements en un : 
le Festival international son 
& image vidéo, Parigraph 
(marché européen du 
traitement et de la synthèse 
d'images), Mediavec 
(réseaux câblés, 
audiovisuels, émetteurs TV 
et radio, etc.) et La rue des 
Écoles (orientation sur les 
carrières de l’électronique et 
de l'audiovisuel). 
Renseignements : (1) 

45 05 14 27, poste 427. 


Du 6 au 11 avril à Paris- 
Villepinte 
SICOB 


Le Sicob s’installe dans ses 
nouveaux cantonnements de 
Paris-Nord. Après quelques 
hésitations, IBM a promis 
d’être du voyage. 
Renseignements : 

(1) 42 61 52 42. 


DANS LES RÉGIONS 


Du 4 au 6 février à 
Monte-Carlo 

IMAGINA 

Ce sixième forum 
international des nouvelles 
images sera précédé par deux 
journées de formation aux 
techniques numériques de 
création des images de 
synthèse. 

Renseignements : 


(16)93 3087 01. 


Du 10 au 13 février à 
Grenoble 

SEMAINE 
INFORMATIQUE 
Organisée par le Cuefa, une 
exposition et des conférences 
tournées vers l'informatique 
scientifique. 
Renseignements : 


(16) 7639 66 00. 


Du 11 au 14 février à 
Toulouse 

SIBSO 

Associée cette année au Saret 
(salon des services aux 
entreprises) et à Producmat 
(informatique industrielle), 
le Salon informatique 
toulousain demeure l’un des 
principaux < Sicob > 
régionaux. 

Renseignements : 

(16) 61 71 12 13. 


Du 10 au 14 mars à Lyon 
(Eurexpo) 

INFORA 

La première exposition 
informatique française 
régionale devient cette année 
le < Salon de toutes les 
informatiques >». Près de 
600 firmes exposantes et 
60 000 visiteurs y sont 
attendus. 
Renseignements : 

(16) 72 22 33 44. 


À L'ÉTRANGER 


Du 4 au 11 mars à Hanovre 
CEBIT 

Désormais autonome 
(depuis 1986), le salon 
allemand attend cette année 
plus de 2 000 exposants et 
350 000 visiteurs. Le seul 


4 JO 


BIG MOD: LE NOUVEAU MODEM DIL 3000 


IL S'OCCUPE DE VOTRE LIGNE 


< Centre d'applications 
micro-ordinateurs » devrait 


OITÉLÉMATIQUE: 
EN DIRECT AVEC LA RÉDACTION 


Composez sur votre Mi- 
nitel 3615, code OI, puis 
choix Messagerie (BAL). 
Ouvrez une boîte aux lettres 
à votre nom (si ce n’est déjà 
fait) et annoncez votre 
< profil >. Deux modes de 
communication s'offrent 
alors à vous : de boîte à boîte 
— après consultation, si né- 
cessaire, de l'annuaire des 
abonnés (ils sont aujourd'hui 
plus de 500 à se connecter 
régulièrement — ou de boîte 
à < groupe >. Tous les cen- 
tres d'intérêt consignés dans 
votre profil sont en effet 
susceptibles de faire l'objet 
d'une messagerie de groupe. 


réunir environ 
500 exposants. 


Exemples : IBM PC, Ma, 
Communication, etc. 

Pour dialoguer plus faci- 
lement avec la rédaction de 
L'Oi, à propos d'articles 
parus ou de thèmes abordés 
dans le journal, deux possi- 
bilités vous sont offertes : 
glisser un message dans la 
boîte aux lettres < OI > 
(n° 10002) ou l’adresser di- 
rectement au journaliste 
concerné. Des boîtes sont 
ouvertes au nom de Michel 
Barreau (n° 10855), Patrice 
Desmedt (n° 10563) et Eric 
Montagne (n° 11199) et de 
la plupart des collaborateurs 
extérieurs du journal. 


CRAQUEZ 
POUR 
BIGMOD 


Big Mod téléphone lui-même à votre correspondant, attend sa réponse, 
et rappelle automatiquement si c'est occupé. Utilisant le jeu de comman- 
des Hayes *, il est compatible avec la plupart des logiciels de communica- 
tion pour ordinateurs personnels. 


BIG MOD, OU SUPER BIG MOD ? 


Choisissez votre menu : 

- le Type 1, compatible avec les modulations V 21 et V 23, 

- le Type 2, qui en plus du V21etV 23, permetla modulation V22etatteint 
les 1200 bits/s full duplexavec ce dernierstandard !Big Mod communique 


\ 


7 
> 
> 
" 
« 


plus vite et donc moins cher. Et ce n'est pas tout : vous pouveztransformer Big Mod existe | SP Pour recevoir 
très simplement votre Type 1en Type 2 !AvecBigModcommencel'èrede à la carte (pour IBM PC ®), N'a notre documentation, 
la fast-informatique : des outils de communication plus simples et plus ou en coffret. Me renvoyez ce coupon à 
efficaces, c'est un événement DIGITELEC. vs DIGITELEC Informatique, 
FO Parc Club Cadéra, Av.J.F.Kennedy, 
NP II TT 15 7? 7 33700 MERIGNAC, où téléphonez 
au 56.34.44.92, 
nn OR On = = ue = 
MONS À us Bee Me re re 
INFORMATIQUE + pleins 
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Référe 


LOGICIELS 
SUR TOUS LES LOGICIELS 


e LOTUS + MICROSOFT 
e ASHON TATE + TALOR 
e PC TECHNOLOGIE 


Tandon PCA 
compatible AT  — 30% 13990F HT 


80286 - 6 et 8 MHz - 512 K - Lecteur 1,2 Mo, Disque 20 Mo, 
Clavier, Ecran, Monochrome HR 14° - Dos. 3.1, GW BASIC. 


PORTABLE JET PACK 
compatible XT 


640 K - Disque 20 Mo - Écran Ambre. 


MONITEUR HAUTE RÉSOLUTION COUL. 


11 960F HT 


14" EGA PX 22 3 800F HT 

SAUVEGARDE INTERNE 

40 Mo pour XT ou AT b700FHT 

LOTUS 123 2460F HT 
A RETOUR 


NOM DU DEMANDEUR : 


Adresse : 


Code postal Lirinl 


VILLE : 


NOM DE LA SOCIÉTÉ: 


Téléphone : _ 


SOCIÉTÉS, PARTICULIERS... 
AVEC LA CARTE di M U STI N FO” 
VOUS ACHETEREZ TOUTE L'ANNÉE A DES PRIX DE GROS... 


ie rdc 
35% Imprimante NEC 25% 


FORMATION 600 
par pers. et par jour 

au lieu de 1100 à 20008 
dans les organismes de 


— 25% 


Portable 200 formation. 
. _ O0 FORMATION GRATUIT 
Compatible PC sur certains produits 
ASSISTANCE-CONSEIL 


… VOUS BÉNÉFICIEREZ DE SUPER PROMOTIONS PONCTUELLES... 


(Durée 15 jours) 


ENTRE LE 1° et le 15 FÉVRIER 
PREMIÈRE SUPER-PROMOTION 
“SPECIAL FORUM" 


SYMPHONY 3420F HT 
JAZZ 1740FHT 
TEXTOR 2310FHT 
QetR 2970F HT 
CLIPPER 5670F HT 
MULTIPLAN 2 1680F HT 


POUR TOUS RENSEIGNEMENTS 


91600 Savigny-S-Orge 
Tél. : 69 96 71 11 


— —— es OO = = …… …… … ms «nm ms 4) 


INFORMATIQUE SERVICES 88, Rue du Billoir - 91600 Savigny-sur-Orge 


Profession ou 
__ Fonction: 


Pays : 2 


Veuillez trouver ci-joint un chèque de 400 Frs au titre de la cotisation, valable douze mois à compter de ce jour, libellé 


à l'ordre de : INFORMATIQUE SERVICES 
Fait à: le, 


CARTE A ÉTABLIR AU NOM DE: 


Signature : 


Votre carte personnelle ou au nom de la Société, vous sera die avec toutes les explications sur ses multiples avantages. 


ACTUALITÉS 


Produits 


ESSAIS 
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UNE MÉGA MÉMOIRE SUR CARTE 


La carte Multiméga de P. Ingénierie constitue une sérieuse rallonge 
à la mémoire des PC/XT /AT : depuis 5 12 Ko jusqu'à 

16 Mo. Tout en restant conforme à la norme EMS 

définie par Lotus, Intel et Microsoft, elle apporte d'intéressantes 
possibilités de disques virtuels. 


#4 
ns 
2 
{ 
L/1207 
114 


er 
ch 


ne 
RSS D Te wr: 
PEUR MUR A a que DTA 


nm = + 
OC MRE HR US un in x 
PE AP er eu ue ap Hw: 


La différence entre exten- 
sion et expansion de mé- 
moire peut paraître byzan- 
tine, mais elle est commode 
pour décrire les spéaficités 
de la carte Multiméga. La 
notion d'extension (en an- 
glais, extended memory) est 
relative à un espace mémoire 
situé au-delà du méga-octet 
adressable par DOS. Nor- 
malement, cet espace n'est 
utilisable que par une ma- 
chine à base de 80286 et 
Xenix, fonctionnant en 
mode protégé. L'expansion 
(en anglais, expanded me- 
moty) fait référence à une 
zone située au-dessus des 
640 premiers kilo-octets des 
machines MS-DOS. Cette 
zone d'expansion est accessi- 


ble via un programme pilote 
EMS (Expanded Memory 
Spedification) dont les carac- 
téristiques ont été définies 
par Lotus, Intel et Microsoft. 
Un autre groupe (AST, 
Quadram, Ashton-Tate) a 
proposé, depuis, le standard 
EEMS (Enhanced Expanded 
Memory Spedfication), en 
principe plus performant 
(pagination et multitâche), 
mais qui présente l'inconvé- 
nient d'interférer avec la 
zone située en-dessous de la 
limite des 640 Ko. 

Toute l'ambiguïté de la 
carte Multiméga vient du 
fait qu'elle est conçue pour 
fonctionner en expansion, 
selon le procédé EMS, mais 
qu'elle est aussi comparable 


UISUEN Te 


à une simple carte d’exten- 
sion de mémoire : elle peut 
très bien s'implanter à partir 
de 256 Ko (cas des machines 
qui n’ont pas encore 640 Ko 
installés). 


L'expansion de mémoire 
de la carte Multiméga est 
gérée par un programme pi- 
lote VEMS, compatible 
EMS. La mémoire addition- 
nelle est découpée en pages 
logiques de 16 Ko (4 Mo 
= 256 pages). Un tampon 
de 64 Ko (4 pages logiques) 
est alloué dans l'espace 
adressable situé en-dessous 
de la ROM Bios et Basic 


(F0000) et au-dessus de la 
RAM vidéo (BFFFFh). Un 
character device driver doit 
être installé dans le fichier 
CONFIG.SYS du DOS. 
C'est lui qui gère l’accès aux 
pages logiques de l'expan- 
sion, en les faisant transiter 
par le tampon de 64 Ko. 
Toutes ces fonctions (15 au 
total) font appel aux primiti- 
ves de l'interruption 67h. 
De ce fait, les (rares) logiciels 
utilisant cette interruption ne 
fonctionnent plus avec une 
carte EMS. 

Le programme pilote 
VEMS de la carte Multi- 
méga présente quelques dif- 
férences par rapport au mo- 
dèle EMS. Physiquement 
tout d’abord, la carte consti- 
tue une expansion mono- 
bloc. Elle utilise seulement 
trois ports d’E/S, alors qu’en 
prinape chaque carte EMS 
de 2 Mo en occupe quatre. 
Ensuite, ce programme pi- 
lote gère jusqu'à 16 Mo (8 
seulement en EMS). Enfin, il 
accepte un paramètre indi- 
quant la taille d'expansion 
souhaitée. Si cette taille dé- 
passe celle de la mémoire 
installée sur la carte, le pro- 
gramme pilote gère la diffé- 
rence en mémoire virtuelle 
allouée sur le disque dur. Les 
performances (rapidité no- 
tamment) s'en ressentent 
évidemment, mais cela per- 
met d'employer pour une 
application ponctuelle toute 
la mémoire d'expansion, 
même si la carte n'est pas 
dans sa configuration maxi- 
male. 

En elle-même, la Mult- 
méga est un bel objet. C'est 
une carte longue, sur la- 
quelle figurent seize barrettes 
de mémoire disposées en 
biais. Elle ne chauffe pas en 
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ACTUALITÉS 


52 


Produits 


»| fonctionnement prolongé. 


En fait, la consommation 
n'est importante que pen- 
dant de courts instants, lors 
du rafraîchissement des 
RAM (environ 6 A sur le 
+ 5 V, soit 30 W pendant 
moins de 2 % du temps de 
fonctionnement). Hors ra- 
fraîchissement (98 % du 
temps), la carte ne 
consomme que 7 W envi- 
ron. 

L'insertion dans le PC ne 
pose pas de problèmes, car 
l'épaisseur de la carte ne 
dépasse pas 20 mm au ni- 
veau des barrettes. La mise 
en route requiert un peu 
d'attention. Il faut commen- 
cer par configurer une rangée 


FICHE D'IDENTITÉ 


Non : Mulimépga. 
Constructeur : P-Ingénierie. 
Carte longue, comportant 
des barrettes 

de neuf boîtiers miniatures 
de mémoire Nec. Seize 
barrettes de RAM 41256 
fournissent 4 Mo. Les 
boîtiers Nec offrent un 
temps d'accès de 160 ns. 
Consommation : 7 W 

(98 % du temps) et 30 W 
(2 % du temps). 

Le programme pilote VEMS 
de la carte augmente les 
possibilités du standard 
EMS (16 Mo au lieu de 8 et 
gestion en mémoire virtuelle 
d’une extension plus grande 
que la mémoire 
physiquement présente sur 
la carte). 

Le matériel ayant servi à ce 
test est l'exemplaire n° 2 de 
la présérie. 

Pix :environ 12 600 Fht 
pour la version 4 Mo, et 
630 F ht par module de 256 
Ko supplémentaire. 


ESSAIS 


de commutateurs, situés en 
haut et à droite de la carte. 
Les quatre premiers fixent 
l'adresse des ports d'E/S de 
la carte. Les trois suivants 
fixent le début d’implanta- 
tion de la mémoire addition- 
nelle (de 256 à 640 Ko). Le 
réglage d'usine est 640 Ko, 
si bien qu’il ne sera pas à 
retoucher dans la majorité 
des cas. C'est d’ailleurs la 
position obligatoire pour les 
AT et compatibles. 


m LA CARTE 
# MULTIMÉGA 
AU TRAVAIL 

Vient ensuite l'installa- 
üon des logiciels de gestion 
de la carte. En attendant la 
version finale du pro- 
gramme d'installation (en- 
core en développement lors 
de cet essai), il a fallu l’effec- 
tuer < à la main >». Le pre- 
mier des device drivers 
nommé MULTLEXE, est 
en fait le programme pilote 
VEMS. Il comporte quatre 
paramètres, dont le premier 
indique l'adresse du segment 
d'E/S EMS. Ce segment 
peut être placé de C4000h à 
E0000h. Le mieux est sans 
doute de tenter de le loger en 
D0000h (valeur par dé- 
faut). Le second paramètre 
indique au programme pi- 
Jote l'adresse des ports d'E/S 
de la carte (celui fixé par les 
commutateurs). Les deux 
derniers fixent respective- 
ment la taille de la mémoire 
d'expansion désirée (utile 
uniquement pour forcer le 
mode virtuel) et la mise en 
route d’un autotest de l’ex- 
pansion au démarrage du 
système. Il est conseillé de 
procéder à ce test systémati- 
quement, d'autant plus qu'il 
est rapide (quelques secon- 
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des pour 4 Mo). 

Le second device driver à 
installer dans le fichier 
CONFIG-SYS est nommé 
EMSDISK.SYS. Il corres- 
pond au classique disque vir- 
tuel. Le seul paramètre de- 
mandé est la taille en kilo- 
octets du disque virtuel. Par 
rapport à ses concurrents, ce 
< Ramdisk > présente l’ori- 
ginalité de ne pas être effacé 
par un redémarrage logiciel 
(Ctrl-Alt-Del) du système. 
Le programme pilote auto- 
rise également la création de 
plusieurs disques virtuels, 
dans la limite de la mémoire 
physique disponible. 

Cette possibilité de créer 
un ou plusieurs disques vir- 
tuels indestructibles (sauf 
panne de courant !) permet 
ensuite de gagner beaucoup 
de temps, notamment avec 
les applications faisant de 
fréquents accès-disque 
(compilateurs, traitements 
de texte à la WordStar, etc.). 

La carte Multiméga de P- 
Ingénierie est un très bon 
produit dans la catégorie des 
expansions mémoire au 
standard EMS, notamment 
grâce à ses possibilités sup- 
plémentaires au niveau de la 
capacité en mémoire et de la 
gestion d'une mémoire vir- 
tuelle. Ses caractéristiques 
techniques la rendent capa- 
ble d’habiter tous les 
PC/XT/AT disposant en- 
core d’un connecteur d’ex- 
tension libre. Seul son prix 
actuel peut constituer un sé- 
rieux handicap. Il faut ce- 
pendant s'attendre à une 
baisse du coût des barrettes 
de mémoire Nec en espérant 
que celui de la carte Multi- 
méga suivra le même che- 
min. 


ALAIN MARIATTE 


VENTURA EN FRANCE. 
TANDIS QUE LA VERSION 
PC de PageMaker est an- 
noncée sur le marché fran- 
çais par ISE-Cegos (cf. En 
tête p. 42), son principal 
concurrent déclaré sur le 
créneau de l'édition person- 
nelle MS-DOS, le logiciel 
Ventura, dont l'exclusivité 
des droits de distribution a 
été rachetée par le groupe 
Xerox, fait lui aussi son 
apparition en Europe. Ces 
deux outils, très proches 
par leurs fonctions, le sont 
également par le prix : 
7 500 F pour Ventura, 
7 000 F pour PageMaker 
FE 


UNE IMPRIMANTE AU- 
TONOME. DESTINÉE À LA 
calculatrice Hewlett Pa- 
ckard HP 18C, l'impri- 
mante thermique HP 
82240 fonctionne sur bat- 
terie et est pilotée à distance 
(jusqu'à 50 cm) par si- 
gnaux infrarouges. Prix : 
environ 1 100F. 


ATARI DOPE LE MÉGA ST. 
À L'OCCASION DU CON- 
sumer Electronics Show de 
Las Vegas, Atari a signalé 
une baisse du prix des 520 
et 1040 ST allant jusqu'à 
20 %. Il ne fait guère de 
doute que cette révision des 
prix est, en partie au moins, 
due à l’arrivée prochaine du 
nouveau Méga ST. Ce der- 
nier modèle sera vendu 
1 500 $ environ dans une 
configuration dont les prin- 
cipales différences avec le 
1040 ST sont un « recarros- 
sage », l'installation d’une 
horloge permanente et d'un 
blitter chip (circuit intégré 
accélérant les opérations 


d'affichage). 


30 % PLUS RAPIDE : C'EST 
CE QUE COMMUNIQUE 
Compaq pour le disque dur 
40 Mo demi-hauteur qui 
équipe son nouveau mo- 
dèle Deskpro 286-40. Hé- 
rité du Compaq 386, ce 
disque complète une confi- 
guration qui comporte 
640 Ko de RAM, un lec- 
teur de disquettes 1,2 Mo, 
un clavier de 84 touches, 
sept connecteurs d’exten- 
sion, un port parallèle, un 
port série, le tout pour 
35 450F. 


PRIX EN BAISSE CHEZ 
DONATEC. AVEC 640 KO 
de mémoire, un lecteur de 
disquettes 1,2 Mo et un 
disque dur de 20 Mo, le 
modèle Donatec 286 vaut 
désormais 18 600 F au lieu 
de 28 400 F ht, soit une 
baisse de 35 %. L'ensemble 
du catalogue Donatec est 
concerné par cette réduc- 
tion de prix. 


LA NOUVELLE STAR. DER- 
NIÈRE-NÉE DES IMPRI- 
mantes matricielles Star, le 
modèle NX 15, compati- 
ble ESCP/P et IBM gra- 
phique, imprime sur 136 
colonnes à 120 cps en mode 
listing ou 30 cps en qualité 
courrier. Elle dispose en 
standard d’une mémoire 
tampon de 4 Ko — extensi- 
ble à 20 Ko — et d'une 
interface parallèle Centro- 
nics. Prix conseillé : 
5 200 Fenviron. 


MULTILOG CONTRE ASH- 
TON-TATE. LA SOCIÉTÉ 
française s'était fixé comme 
objectif de faire jeu égal sur 
l'Hexagone avec Ashton- 
Tate. Aussi vient-elle de 
sortir une nouvelle version 


baptisée 2.4 de son SGBD 
Mululog 2i qui propose 
une puissance doublée par 
rapport à ses aînés. Elle 
offre en effet jusqu’à 900 
zones par bibliothèque et 
65 520 enregistrements 
par fichier. Les prix sont 
inchangés : 3 000 F pour 
l'exécuteur, 6 600 F pour 
le générateur d’applica- 
tions. Après la version ré- 
seau local, on attend, pour 
juin prochain, la disponibi- 
lité de Multilog Télémati- 
que, une extension MiCro- 
serveur permettant de 
programmer en Multilog 
une prise de commande à 
distance sur Minitel. 


RÉSEAU PLANÉTAIRE AN- 
NONCE LA DISPONIBI- 
lité de PC Type+, un trai- 
tement de texte de bon ni- 
veau (vérificateur orthogra- 
phique, multicolonnage, 
accès aux commandes MS- 
DOS sans quitter l'applica- 
tion, glossaire de 10 macro- 
commandes, etc.) pour un 
prix de shareware : un petit 
millier de francs. Il s’agit de 
la dernière mouture du PC 
Type développé aux Etats- 
Unis par Jim Button, un 
opposant farouche de la 
protection des logiciels 
contre la copie. Disponible 
sur le marché américain 
depuis l'automne dernier, 
PC Type+ y est offert 
contre la somme modique 
de70 $ (450). 


BEAUX RAPPORTS SOUS 
DBASE. RELATIONAL RE- 
port (R & R) est le premier 
générateur d'états multifi- 
chiers sous dBase. Il est 
désormais diffusé en France 
par PC Technologie au prix 
de 1 750F. 


Alain Mangin 


SANYO 16 PLUS : 
UN COMPATIBLE 
QUI SE FAIT TOUT PETIT 


Avec le 16 Plus, le constructeur japonais 
Sanyo propose à bas prix un compatible PC 
bien fini, très compact, solide et. beau ! C'est 
pour le moment l’une des rares machines à 
pouvoir concurrencer sérieusement 

l’Amstrad PC 1512. 


y Rem 


/ 
/ nt 


Un coffret métallique de 
qualité abrite la carte mère 
disposée en fond de panier et 
nettement plus petite que 
celle du standard. L'unité 
centrale n’est d’ailleurs pour- 
vue que de trois connecteurs 
d'extension au format PC. 
Comme la carte graphique 
occupe l'un de ces connec- 
teurs dans la configuration la 
plus courante, l'utilisateur ne 
dispose en fait que de deux 
connecteurs, et même d'un 
seul s'il s'équipe avec un 


disque dur. 


Les cartes contrôleur du 
Sanyo 16 Plus ont été réali- 
sées grâce à des techniques 
récentes ; de très nombreux 
composants, notamment, 
sont implantés par le pro- 
cédé dit < à montage de 
surface >. 

Le microprocesseur, un 
8088-2, tourne indifférem- 
ment à 4,77 ou à 8 MHz sur 
simple commutation. Equi- 
pée en standard de 256 Ko 
de RAM dynamique, la ma- 
chine peut voir sa mémoire 
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étendue jusqu’à 640 Ko sur |b 
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Produits 


la carte mère. L'alimenta- 
ton, placée sur le côté droit 
de l'appareil, reste un peu 
chiche (60,7 W), même si la 
haute intégration des 
composants modernes les 
rend moins gourmands en 
énergie. 

De type IBM à 84 tou- 
ches, le clavier Azerty du 


CARACTERISTIQUES DU SANYO 16 PLUS 


ESSAIS 


16 Plus se prête à une frappe 
rapide, et le toucher en est 
très agréable. Sanyo propose 
deux configurations : l'une 
monochrome, l'autre cou- 
leur. Dans le premier cas, la 
qualité de l'écran compara- 
ble à celle d'un IBM 
conviendra aux utilisations 
professionnelles. Dans le se- 


construction 


Processeur 


Equipement 


Port série 


Port parallèle 


Type de clavier 


Périphériques 
entrée 


Périphériques 
magnétiques 


Monochrome 


Couleur 


GWBasic 


standard 


Langue 
Documentation 


Maintenance Assurée par 


Sysinto/Norton 


Performances 


Disque dur 


Vitesse d'horloge 


Connecteurs d'extension 


| 


Adaptateur vidéo 


Qualité de fabrication/frappe 


Emplacement demi-hauteur 
Emplacement 2e floppy 


Emplacement disque dur 


Type de disque dur 20 Mo 


Qualité de fabrication 


Interchangeabilité avec PC 


Qualité des manuels 


Prix Configuration standard 1 lecteur : 5 942 Fht 


Monochrome et CGA 


IBM/84 


Bonne 


2 


Interne 
Interne 


Graphique 


Tdt et tableur 


Sanyo 


256 Ko + | lecteur, environ 6000 F ht 
512 Ko + disque dur 20 Mo, environ 12 000 Fht 


1.6 


64.31 
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cond, l'écran couleur (de 
type CGA) est médiocre et 
semble indiqué plutôt pour 
des applications ludiques ou 
familiales. 

Les tests effectués ne font 
apparaître aucune incompa- 
tibilité rédhibitoire. Nous 
avons vérifié le bon fonction- 
nement de logiciels comme 
Word, Framework, dBase, 
ainsi que de plusieurs pro- 
duits Borland. Quelques uti- 
litaires ont cependant laissé 
entrevoir de possibles pro- 
blèmes en adressage direct 
du clavier. Les tests de vitesse 
donnent des résultats satis- 
faisants à 4,77 MHz (le 
Sanyo est alors un peu plus 
rapide qu'un PC XT) e«, 
bien sûr, à 8 MHz avec des 
performances nettement 
meilleurs qui sont évidem- 
ment conformes au stan- 
dard. Le manuel, franaisé, 
couvre l'installation, la confi- 
guration, la mise en service, 
ainsi que MS-DOS et GW- 
Basic. Il devrait convenir au 
débutant pour une première 
prise en main. 

En configuration de base, 
le Sanyo 16 Plus est équipé 


DES FICHES SOUS GEM. JT 
DIFFUSION ANNONCE 
Gem JT Base, un logiciel 
de gestion de fiches (jus- 
qu'à 65 635) adapté à l’en- 
vironnement Gem et des- 
tiné en priorité aux 
utilisateurs d'Amstrad PC 
1512. Prix : environ 600 F 
ttc. Gem JT Base est distri- 
bué en exclusivité par Inne- 
lec. JT Diffusion devait 
présenter à l'occasion du 
Forum IBM PC le logiciel 
Win JT Base, gestion de 
fichiers au format dBase, 
compatible Windows. 
Prix : environ 1 500 Fht. 


de 256 Ko de RAM, des 
ports série et parallèle, d’un 
lecteur de disquettes de 
360 Ko, ainsi que d’une 
carte vidéo hybride regrou- 
pant les fonctions CGA 
(couleur) et MDA (texte 


monochrome). Disponibles 


en option, un second lecteur 
de disquettes ou un disque 
dur de 20 Mo trouveront à 
s'insérer dans l'appareil. 

Egalement fournis avec la 
machine, MS-DOS 3.2, 
GWBasi, Unicalc (tableur) 
et France Texte (traitement 
de texte). Sanyo prévoit par 
ailleurs de faire rapidement 
figurer à son catalogue divers 
logiciels de gestion et de 
comptabilité à bas prix. 

Le 16 Plus, grâce à ses 
dimensions très réduites et à 
sa fabrication soignée, 
s'adresse aussi bien à l’utili- 
sateur personnel recherchant 
un micro-ordinateur bon 
marché qu'à la clientèle pro- 
fessionnelle. La réputation 
de Sanyo (garantie contrac- 
tuelle d’un an, suivi du pro- 
duit) devrait peser dans la 
compétition. 

HENRI GILLARES-CALLIAT 


MULTIPLAN SUR MINI- 
TEL. EXTENSION MICRO 
serveur pour IBM PC (XT 
ou AT) commercialisée par 
Meta Videotex, Cocktel 
vient d'être complété par 
un module, Histograph, 
qui permet, à partir de ta- 
bleaux Framework, Lotus 
ou Multiplan stockés sous 
forme de fichiers texte, de 
créer des graphiques Mini- 
tel. Prix : environ 7 500 F. 
Les mallettes Cocktel exis- 
tent en cinq versions, sup- 
portant de une à 32 voies, 
Transpac ou RTC de 
13 000 à 46 O0F. 


LA DIVERSITE : 
APPELEZ LE 45 22 70 66 

Tous les centres Sivéa à Paris et en pro- 
vince sont tous des revendeurs agréés IBM, 
APPLE et COMPAQ. Vous y trouverez égale- 
ment une très large gamme de produits : 
unités centrales, périphériques, logiciels, 
consommables, etc. 


LA MAINTENANCE : 
APPELEZ LE 42 93 67 74 


Nous proposons un contrat de mainte- 
nance sur site, à des conditions très avanta- 
geuses, calculé en fonction de là distance en- 
tre votre lieu d'exploitation et le centre Sivéa 
de votre région. Nous réalisons même le dé- 
pannage dans les 24 heures sur simple appel 
téléphonique. 

Et naturellement nous assurons la garan- 
tie pièces et main-d'œuvre du matériel installé 
par nos soins au-delà de la garantie du 
constructeur. 


LA FORMATION : 
APPELEZ LE 42 66 46 78 


Nous mi à l'intention de tous les 
utilisateurs des stages d'initiation ou de per- 


fectionnement à la micro-informatique 
(LOTUS, d BASE, WORDSTAR, etc.). Ces 
stages ont lieu au Centre de Formation Sivéa 
agréé par les constructeurs et reconnu par le 
Ministère de l'Education Nationale. 


— PARIS : Boutique IBM-MACINTOSH-COMPAQ, 31, bd des Batignolles, 75008. Tél. 45 227066. Boutique APPLE, 33, bd des Batignolles, 
75008. Tél. 45227066. SIVEA LOCATION, 30, rue de Léningrad, 75008. Tél. 4387 00 38. SERVICE APRÈS-VENTE, 27, bd des Batignolles, 
75008. Tél. 4293 67 74. SIVEA FORMATION, 25, rue des Mathurins, 75008. Tél. 42 66 46 78. BORDEAUX : Croix du Palais-Meriadeck, 33081. Tél. 
56 96 28 11. CANNES : 14, bd de la République, 06400. Tél. 93 39 2909. GRENOBLE : 28, bd Gambetta, 38000. Tél. 76 43 15 65. LILLE : 21 bis, rue 
de Valmy, 59000. Tél. 20 57 88 43. LYON : 21, rue de la Part-Dieu, 69003. Tél. 78 95 00 01. MARSEILLE : 17-19, rue de Lodi, 13006. Tél. 91 48 48 24 
MONTPELLIER : 3, rue Anatole-France, 34000. Tél. 67 58 0900. NANTES : 21 À, bd G-Guist'hau, 44013. Tél. 40 47 5309. NICE : 6, rue Offenbach, 
06000. Tél. 9388 56 46. ROUEN : 34, rue Thiers, 76000. Tél. 35 70 88 30. STRASBOURG : 1 bis, rue de Bouxwiller, 67000. Tél. 88 22 46 50 


BRANCHEZ-VOUS 
UR LES MULTI- 
SERVICES SIVEA. 


LA LOCATION : 
APPELEZ LE 43 87 00 38 


Nous mettons à votre disposition un ser- 
vice de location à la journée, à la semaine, au 
mois (jusqu'à 48 mois) de tous les systèmes et 
périphériques IBM, APPLE, COMPAQ. Bien 
entendu nous nous chargeons de la livraison 
et de l'installation sur site. 


L'IMPRESSION EN LIBRE SERVICE : 
APPELEZ LE 45 22 70 66 


Sur place, chez Sivéa, au 33, bd des Bati- 
gnolles, vous pouvez imprimer vous-même 
avec une qualité imprimerie tous vos docu- 
ments. Nous vous louons un Macintosh Plus 
et une imprimante Laserwriter Apple pour 
300 FHT res 

Et si vous souhaitez disposer, en option, 
de l'assistance d'un spécialiste pour la mise en 
forme et l'édition des documents, cela ne vous 
coûtera que 150 F l'heure en plus. 


pe 
comraa “© 
Ch] SEULE Apple 
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ÉVOLUTION SUR PC 


Le monde des traitements de texte sur PC 
s'enrichit peu à peu de produits tendant 

à offrir une convivialité digne du fameux 
MacWirite, professionnalisme en plus. 
Evolution, signé Priam, est de ce cru. 


Quoi que l'on fasse, un 
PC ne sera jamais un Maain- 
tosh. C'est tout le problème 
d' Evoluaon. C'est aussi la 
raison de notre sentiment 
partagé à l'égard de ce traite- 
ment de texte pourtant re- 
marquable. Si Gem et son 
environnement d’exploita- 
tion tels qu'on les découvre 
sur PC et compatibles* imi- 
tent beaucoup le graphisme 
de l'interface symbolique du 
Ma, ils n’en ont ni la sou- 
plesse ni l’aisance. 

Notre test d' Evolution 


s'est déroulé en vraie gran- 
deur : nous avions débuté la 
rédaction d’un livre avec ce 
logiciel. 

Evolution peut être ex- 
ploité au clavier ou à la 
souris, les deux systèmes 
s'excluant pratiquement. 
Nous vous conseillons d’uti- 
liser le mode clavier. Le 
mode souris n’est intéressant 
que si l'on a du temps à 
perdre : non seulement Gem 
est lent sur PC — et même sur 
AT -—, mais les sélections 
dynamiques de texte sont 


UNE VERSION DÉGRADÉE : ÉVOLUTION SUNSET 
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gérées de façon approxima- 
üve, de même que la gestion 
des ascenseurs. 

Reste un excellent traite- 
ment de texte. Tout 
d'abord, et même si vous 
vous passez de la souris, vous 
bénéficiez de l'interface gra- 
phique : menus déroulants 
qui ,proposent à tout mo- 
ment en gras les différentes 
options possibles, en grisé les 
inactives. Risque d'erreur 
rendu quasi inexistant. À 
cela s'ajoute le multifené- 
trage (Jusqu'à quatre textes 
différents ou quatre parties 
d'un même document) ; 
bref, on travaille à l'aise. 

Dans la palette des fonc- 
tions, nous retrouvons les 
classiques commandes de 
gestion des textes. Au titre 
des options, Evolution pré- 
sente une commande de dé- 
placement intéressante : on 
sélectionne la partie du texte 
à déplacer, on pointe sur la 


zone de destination puis l'on 
choisit Déplacer. C'est plus 
rapide que le Couper /Coller 
(classique sur Macintosh) 
avec détour par un presse- 
papiers. Un aspect positif : le 
passage automatique de mi- 
nuscules en majuscules et le 
gel des paragraphes pour 
éviter leur coupure inoppor- 
tune par un saut de pages. 
Les styles sont variés. En 
plus des gras, souligné, ex- 
posant et indice, Evolution 
propose le grisé. Les textes 
grisés sont visibles à l'écran, 
mais ne sont pas imprimés. 
Cela se révèle très utile pour 
placer des commentaires sur 
des modèles de documents 
standard. Deux polices seu- 
lement sont disponibles pour 
l'instant. On est loin des 
quelque six cents jeux exis- 
tant sur Maantosh. Mais 
Digital Research propose un 
éditeur de caractères, et l’on 
peut s'attendre à c que les 


A côté d’ Evolution, 
Priam distribue la version 
Sunset, exclusivement desti- 
née à l’Amstrad PC. Les 
commandes considérées 
comme les plus profession- 
nelles ont été supprimées. 
Sunser est destiné à ceux qui 
utilisent un traitement de 
texte pour rédiger des lettres 
ou des documents assez 
courts ne nécessitant pas de 
fonctions sophistiquées. 
Reste un logiciel assez puis- 
sant pour le type d’applica- 
tons auquel il est destiné. La 
convivialité apportée par 
Gem le destine d’ailleurs en 
priorité à des utilisateurs oc- 
casionnels qui apprécieront 
surtout sa simplicité de mise 
en œuvre. 


La différence de prix entre 
les deux versions est considé- 
rable, du simple au triple et 
même davantage, mais elle 
s'explique en partie par l'ab- 
sence de Gem dans Sunset, 
puisque ce logiciel est livré 
en standard avec l'Amstrad 
PC. Il n’est pas exclu de voir 
Sunset abandonner à terme 
sa spécification < Amstrad », 
ce qui provoquerait une 
nouvelle version Sunset avec 
Gem à un prix intermé- 
diaire 


Un certain nombre de 
fonctions ont été supprimées 
de Sunset. Il n'est pas possi- 
ble de transformer une zone 
de texte de minuscules en 
majuscules (ou vice versa), ni 


de geler un paragraphe pour 


éviter qu'il ne soit coupé en 
bas de page, ni de modifier 
un dessin, ni de numéroter 
les pages en chiffres romains 
ou par des lettres de l'alpha- 
bet. La modification dyna- 
mique du glossaire est sup- 
primée, de même que le tri 
de paragraphes, la généra- 
tion automatique d'un 
index, la réalisation de for- 
mulaires. La bibliothèque de 
régletres types est également 
absente, ainsi que l’un des 
morceaux de bravoure 
d'Evolution, la coupure au- 
tomatique en fin de ligne. 
L'aide à la coupure est ce- 
pendant conservée, mais son 
utilisation est lourde. Pen- 
dant la frappe, elle ralentit 


tellement l'affichage du 


texte qu'elle est en fait im- 
praticable. Et lors de la relec- 
ture, il faut descendre le cur- 
seur de ligne en ligne pour 
voir apparaître les coupures 
proposées, avant de les effec- 
tuer manuellement. Quant à 
la manipulation des icônes et 
des menus, elle souffre de la 
lenteur due à Gem, malgré 
le 8086 à 8 MHz qui équipe 
le PC 1512. La différence 
avec un Madintosh ou un 
Atari ST saute aux yeux. 
Mais à œ prix, Evolution 
Sunset est un bon produit, 
adapté à la dientèle visée par 
Amstrad. Son apprentissage 
est rapide, et il reste puissant 
malgré l’élagage subi par 
rapport à Evolution. 
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choses bougent dans ce do- 
maine. 

Evolution permet la créa- 
tion d'en-têtes et de bas de 
page qui apparaîtront seule- 
ment à l'impression. Toute- 
fois, la visualisation de la 
page telle qu'elle sera impri- 
mée, mais en taille réduite, 
est à tout moment possible. 

Evolution effectue auto- 
matiquement la coupure des 
mots en fin de lignes selon 
des algorithmes très efficaces 
sans que des blancs démesu- 
rés n'apparaissent entre les 
mots. 

Enfin, au chapitre des 
fonctions professionnelles, 
retenons le mailing, le glos- 
saire et la génération d'index. 

La génération d'index 
(non automatique) est assez 
longue, mais elle s'avère plus 
ergonomique que sous 
Word 3.0. Le procédé 
consiste à créer un fichier 
texte contenant les mots 
choisis puis à le lier au fichier 
principal. On aurait pu ima- 
giner la sélection des mots 
avec souris dans le document 
à indexer, comme avec cer- 
tains programmes Mac. 

Comme tout logiciel Wy- 
siwyg qui se respecte, Evolu- 
sion accepte d'insérer des 
dessins dans le texte. Pour 
l'instant, les fichiers doivent 


4 IL is 

SIHULTANENENT 
DANS 4 FENETRES 
mes DIFFERENTES 


avoir été créés par le trio 
Gem Paint, Draw et Graph. 
Patience, la compatibilité 
Lotus 1.2.3 est en train de 
mijoter. Comme pour Mac 
Waite, une même ligne ne 
peut à la fois contenir du 
texte et du graphique. 

La documentation enfin a 
le mérite d’être claire et pré- 
aise. En revanche, et contrai- 
rement à ce que les auteurs 
annoncent en ouverture, 
nous ne l'avons jugée ni 
< progressive > ni vraiment 
pédagogique. Les menus 
sont traités un à un, 
commande par commande. 
Cela manque de vue d’en- 
semble. 

Evolution, bien que 
d'une prise en main simple, 
dispose de fonctions très in- 
téressantes et professionnel- 
les. Malgré la fonction mai- 
ling, son utilisation 
bureautique n'est pas en- 
chousiasmante. Mais pour- 
quoi avoir choisi Gem ? Le 
système icônes-souris sur 
PC, ce n'est pas encore au 
point ! Lenteur et longueur 
de temps ne sont pas des 


atouts maîtres. 
BERNARD LE DU 


*II y a en effet Gem er Gem. Sur 
l'Atari ST, Gem est en mémoire 
morte et se révèle, à bien des 
égards, remarquable. 


LOGIGUIDE 


100 LOGICIELS 


300 LOGICIELS 


PUBLICS SUR 


 MAGNTOSH 


JEAN-CHRISTOPHE KRUST 


100 LOGICIELS PUBLICS SUR PC 


par Antoine Jennet - 152 pages - 145 FF 


Ce livre s'adresse à deux catégories d'utilisateurs: ceux qui, non documentés, disposent déjà de logiciels du 
domaine public, et ceux qui souhaitent les découvrir 

L'auteur passe en revue 100 logiciels, aussi bien utilitaires que de jeux, parmi les plus répandus et les plus 
intéressants (ARC, CWEEP. LIST, MSPOOL. etc). Pour chaque logiciel sont donnés la documentation détaillée, 
la syntaxe, les commandes et options ainsi que des conseils d'utilisation 

Pour vous faciliter l'acquisition de ces logiciels, cing disquettes sont à votre disposition en vente par corres 
pondance à PSI 


300 LOGICIELS PUBLICS SUR MACINTOSH 


par J.C. Krust - 176 pages - 160 FF 


Ce livre contient une sélection des meilleurs logiciels du domaine public : accessoires de bureau, utilitaires et 
jeux, touches de fonctions et jeux de caractères. Pour chaque logiciel sont donnés l'icône représentative, la 
taille mémoire, une copie d'écran, le rôle et les fonctiuns du logiciel 

En ce qui concerne les jeux de caractères et claviers, l'auteur propose unè représentation exhausuve de ce qui 
existe sur Macintosh 

Pour vous faciliter l'acquisition de ces logiciels, dix sept disquettes sont à votre disposition en vente par corres 
pondance chez PS. 


Envoyer ce bon accompagné de votre règlement à PCV Diffusion - B.P. 86 - 77402 Logny-sur-Marne Cedex 
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Produits 


double fonction. 


Un scanner peut être uti- 
lisé en effet de deux maniè- 
res. Soit comme système de 
numérisation, soit comme 
système de reconnaissance 
optique de caractères (OCR) 
si on lui adjoint un logiciel 
spécial. 

Ces derniers systèmes en- 
core peu répandus consti- 
tuent les balbutiements 
d'une technique très pro- 
metteuse. La France peut se 
flatter d’être en toute pre- 
mière place : plusieurs systè- 
mes opérationnels et 
commercialisables sont dis- 
ponibles. On doit cette 
avance, entre autres, à la 
société Innovatic qui propose 
la gamme des logiciels 
ReadStar I, I et II] sur IBM 
XT et AT. À partir d'une 
lecture sur scanners < à plat > 
(le S 200 PC d'Agfa et les 
IX8 et IX12 de Canon) ou 
sur scanners « à défilement > 
(Microtek), ReadStar effec- 
tue un décryptage « intelli- 
gent >. 


ESSAIS 


DU SCANNER À L’OCR 


Indispensables à la station d'édition 
électronique de base, les scanners ont une 


Les trois versions de 
ReadStar comportent une 
bibliothèque de 13 polices 
dactylographiées courantes 
en 10 et 12 points (Pica, 
Courrier, Prestige, Orator, 
Cubic Pica, Light Italic, etc.) 
et lisent aussi bien les carac- 
tères romains qu'italiques, à 
espacement proportionnel 
ou non, les imprimés en 
petits caractères, etc., à des 
vitesses de l’ordre de 
200 000 caractères à 
l'heure. Si ces versions diffè- 
rent par leurs possibilités 
d'apprentissage de nouvelles 
polices, toutes les trois dispo- 
sent de procédures de 
conversion permettant d'uti- 
liser le fichier obtenu dans un 
traitement de texte PC quel- 
conque. Les prix des systè- 
mes, scanner indus, varient 
de 20 000 à 70 000 F. 

Au chapitre des scanners, 
notons deux très bons pro- 
duits nouveaux : le 


S 200 PC d'Agfa et le Tur- . 


boscan d’AST. Le premier 


CONNECTEURS RALCO 
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est un scanner à plat de 
format A4 dont la résolution 
atteint 300 points par 
pouce. Il se connecte aussi 
bien aux XT et AT qu'au 
Macintosh. Turboscan 
d'AST travaille lui aussi jus- 
qu'à 300 points par pouce et 
se connecte aux XT, AT et 
Macintosh. Il est livré avec le 
logiciel EyeStar qui pilote les 
fonctions de numérisation. 
BERNARD LE DU 


STATION D'ÉDITION 
ÉLECTRONIQUE LÉA- 
nord. Les sociétés Léanord et 
Software Technologies ont 
conclu, en décembre, un ac- 
cord aux termes duquel la 
première propose à son Cata- 
logue une station complète 
d'édition électronique de bu- 
reau dont le logiciel de base 
est Personal Publisher, trai- 
tement de texte et metteur 
en pages édité par la se- 
conde. L'ensemble 
comprend donc l'Elan AT 
Manager, remarquable 
compatible AT, compact et 
plus rapide de presque 50 % 
que le standard du marché, 
Personal Publisher ainsi 
qu'une imprimante de type 
LaserJetPlus. Le tout était 
commercialisé début janvier 


ZONE INDUSTRIELLE EST - B.P. 64 


69511 VAULX-EN-VELIN Cedex 
7m 78.79.1919 

æ copie 78.80.47.01 

Télex DAHELEC 380065 F 


RDEMENTS 


87 pour environ 80 000 F. 
Rappelons que Personal Pu- 
blisher permet de récupérer 
en ASCII les fichiers de tous 
les traitements de texte PC, 
les tableaux et les graphis- 
mes de Lotus 1-2-3, de PC 
Painchrush et d’Auto-Cad. 


SCENICWRITER, UN 
OUTIL POUR LA DOCU- 
mentation technique. Si les 
metteurs en pages fleurissent 
sur la scène de l'édition élec- 
tronique, en revanche peu de 
logiciels sont capables de 
gérer la structure logique 
d'un document. Or, la do- 
cumentation technique, 
entre autres, nécessite des 
mises à Jour permanentes, 
des éditions multiples et par- 
fois en plusieurs langues. 
Autant dire que l'on aime- 
rait éviter de « casser > des 
pages, de refaire des ma- 
quettes à chaque nouvelle 
version d'une notice ou d’un 
mode d'emploi, par exem- 
ple. Seul un logiael permet- 
tant de définir et de sauve- 
garder, indépendamment du 
texte et des éventuelles illus- 
tations, la structure logique 
et dynamique d'un docu- 
ment apporte une solution 
efficace à ces problèmes. 
Scenic Writer, de la société 


américaine ScenicSoft Inc. 
travaille de cette façon 
Contrairement à ce que son 
nom pourrait suggérer, il 
n'est pas spécifiquement 
adapté à l'écriture de scéna- 
rios. Il traite toute forme de 
texte, sur plusieurs colonnes 
au besoin. Très riche sur le 
plan des fonctions typogra- 
phiques, Scenic Writer crée, à 
côté des pages, un fichier 


SATISFAIT OÙ REM- 
BOURSÉ. MODE DE DIS- 
tribution bien connu, le 
money back, satisfait-ou- 
remboursé, débarque dans la 
micro-informatique. L'ini- 
tiative revient à Birdy's, édi- 
teur français de logiaels de 
gestion sous MS-DOS et 
Unix, qui garantit à ses 
clients le remboursement de 
leurs acquisitions s'ils n'en 
sont pas satisfaits après 
trente jours d'utilisation. 
L'opération porte sur l'en- 
semble des produits de la 
STUPÉFIANT ? VERSION 
SOFT ABANDONNE SES 
activités MS-DOS qui sont 
reprises par une nouvelle so- 
dété bizarrement baptisée 
Opium. Parmi les actionnai- 
res de ce nouvel éditeur, on 
remarque Version Soft, 
Jean-Claude Dalle, ACCE 
Microshop.. Au catalogue, 
plusieurs classiques : Epistole 
PC, Version Base PC, Plani- 
soft, Editext, PC-Crypt. 
Opium devrait intensifier ses 
développements vers l'envi- 
ronnement Windows (Pla- 
nisoft est en cours d'adapta- 
ton) et vers Unix. 


DE MAC EN MAC, DE PORT 
EN PORT... P-INGÉNIERIE, 
société bien connue des utili- 
sateurs de Macintosh, s’est 


décrivant la structure du do- 
cument et cela sans qu'il 
faille apprendre un langage 
de description spédal. Sce- 
nic Writer existe en plusieurs 
versions, chacune adaptée à 
un type d'unité de sortie : 
PostSaipt, HP LaserJet ou 
photocomposeuse Varity- 
per. ScemicWriter, pour 
l'instant, n'est pas importé 
en France. 


penchée sur la pauvreté de 
cet ordinateur en ports E/S 
et propose MultiTalk, un 
serveur de ports RS 232 qui 
se connecte sur réseau Ap- 
pleTalk comme n'importe 
quel périphérique. Chaque 
MultiTalk offre trois nou- 
velles RS 232, et l'on peut 
chaîner jusqu’à quatre boi- 
tiers sur un même réseau, 
soit un maximum de douze 
ports. Pour quoi faire ? Eh 
bien, pour partager tout ce 
qui peut se connecter au 
Mac : un modem par exem- 
ple, ou une table traçante, ou 
l'accès à un site central. 

MultiTalk est livré avec 
un utilitaire permettant son 
installation grâce à une mo- 
dification du système de cha- 
que station connectée. Pour 
protéger l’accès à un ou plu- 
sieurs périphériques (tous les 
postes du réseau ne doivent 
pas nécessairement impri- 
mer sur table traçante), il 
suffit de ne pas déclarer le ou 
les périphériques en question 
sur certaines stations. Lors de 
l'accès aux E/S, une fenêtre 
de dialogue propose l'en- 
semble des ports sur réseau. 
Ceux qui sont occupés s’affi- 
chent en grisé, ce qui règle les 
conflits d'accès. 

MultiTalk devrait être 
disponible dès ce mois-a. 

BERNARD LE DU 


CLEFS POUR C 


Paocrammer EN C 
par Claude Nowakowski - 134 pages - 95 FF 


Ce livre s'adresse aux utilisateurs d'IBM/PC qui maïtrisent bien un langage et qui veulent s'initier au langage C. 
Il permet de se familiariser avec la structure synthétique de ce langage évolué, et peut être utilisé comme une 
méthode de programmation où comme une illustration des règles de syntaxe au travers d'exemples et 
d'exercices. 


C sur Atari ST 
par Claude Nowakowski - 216 pages - 165 FF 


Ce livre propose d'abord une initiation très progressive au langage C à l'aide de nombreux exemples. li permet 
ensuite de constituer une bibliothèque d'applications efficace et bien adaptée à l'Atari ST. Un livre structuré, 
modulaire et pédagogique. 


Bibiiothèque mathématique en C* 
par Claude Nowakowski - 234 pages - 175 FF 


Ce livre contient une bibliothèque de programmes développés et fournit des outils mathématiques prêts à l'em- 
ploi, permettant de résoudre un grand nombre de problèmes. Les différents points abordés (calcul matriciel, 
calcul intégral, équations différentielles, etc.) sont accompagnés d'un exemple d'utilisation. Des applications 
plus complexes illustrent chaque chapitre. 


Cicts pour C 


par François Piette - 304 pages - 220 FF 


La grande portabilité du langage € a permis de concevoir un ouvrage tournant sur PC, Atari et Amstrad PC. 
Après une présentation complète du langage, l'auteur traite de deux de ses versions très répandues ce : le Lat 
tice (présent sur toutes les machines) et le Digital Research C, principalement utilisé sur Atari. De nombreux 
exemples de programmes illustrent les différentes notions abordées. 


C H 
et ses fichiers 


par J. Boisgontier et J.P Lagrange 


il * Une disquette contient les programmes de ce livre. Gagnez du temps, commandez- 
1 la dès maintenant à PS.I. au prix de 150 FF (en vente par correspondance). 


Envoyer ce bon accompagné de votre règlement à PCV Diffusion - B.P. 86 - 77402 Logny-sur-Marne Cedex 
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qe 3615 CODE OI 


Si vous avez un Minitel, composez le 3615, code OI. Vous êtes en direct avec L'Oi 
télématique. 


L'ACTUALITÉ AU JOUR LE JOUR. 


L'événement micro en direct. Pour ceux qui veulent savoir sans attendre: c’est l’informa- 
tion brute, essentielle, telle qu'elle nous parvient. Et elle est à votre disposition le jour 
même. 

Un service professionnel: possibilité de recherche par rubriques, par mots-clé, en lecture 
rapide. Et six mois d'informations conservées et accessibles. 


UN PROBLÈME URGENT? 


Notre service «Questions-Réponses». Vous posez votre question, nos spécialistes mettent 
tout en œuvre pour y apporter une réponse. Un délai moyen de 48 heures. Souvent 
moins. 

Vous pouvez aussi consulter les questions déjà posées, et les réponses que nous y avons 
apportées. 


UNE ADRESSE, UN TÉLÉPHONE ? 


Boutiques, constructeurs, importateurs, clubs. Plus de 3 000 adresses utiles. Une bou- 
tique ou un club dans votre région ? Tapez le numéro de votre département. 

Une adresse oubliée? Tapez un mot significatif (par exemple, pour L'Ordinateur Indi- 
viduel, vous pouvez taper «individuel»). 


VOUS ÊTES PRESSÉ D’ACHETER, DE VENDRE ? 


Trouvez plus facilement, vendez plus vite avec le plus important service de petites an- 
nonces micro à ce jour: 1 500 petites annonces recensées; chaque semaine, plus de 
3 000 utilisateurs se connectent! 


VOUS AVEZ UN MINITEL - VOUS AVEZ UN MICRO 


À n'importe quelle heure du jour ou 
de la nuit, vous pouvez télécharger 


adresser au ( “ Oi, à l'attention de Marie-Louise Desinde, 5, place du Colonel-Fabien, 75491 Paris Cedex 10) 
re recev nterface et le logiciel de communication suivant: (cocher le modèle de votre choix.) 


plus de 300 logiciels à partir de Apple 2E/2: 350 F | 

notre serveur (3615, code Oi) avec a 

une simple interface et un logiciel Les prix s'entendent port inclus. 

de communication. Je joins au chèque de ______ francs, libellé à l’ordre de TRIEL, corres- 


pondant à ma commande. Veuillez adresser celle-ci à: 


La Société Triel a consenti un prix 


spécial aux lecteurs de l’Oi. Les ta- 21 LES _—Frénom 
rifs ci-contre comprennent les frais Adresse 
de gestion ainsi que l'interface. Code Postal "Ville 2 


Date Co _____ Signature 


nement du kit IBM n'est garanti que sur IBM PC et 100% compatible 


à vos M 


Pour certains, l’achat d’un ordinateur, c’est encore donner 
libre cours à ses envies et... à ses déboires. Quant à ceux, 
de plus en plus nombreux, qui ont déjà choisi TOTO® 

ils connaissent, pour les avoir pratiquées et appréciées 
depuis longtemps, les qualités essentielles d’un ordinateur. 


La Liberté d’abord. MS-DOS, Prologue, MOS, etc. TOTO® 
a une compatibilité à toute épreuve, jamais démentie. 
Aucun logiciel ne lui fait défaut. 


Ensuite, l’efficacité. TOTO® s'adapte à toutes les 
situations : gestion, processus industriels, 
traitement de textes, etc. 


Enfin, la sécurité. Les contrôles effectués à 
Taïwan et à Paris confèrent à notre maté- 
riel une excellente fiabilité, reconnue 
par tous, ratifiée par les résultats de 
nombreux bancs d'essais effectués par 
plusieurs revues professionnelles. De 
plus, comme tous les produits de PGM, 
TOTO® bénéficie d’une garantie d’un an 
sur pièces et main-d'œuvre, d'un 
service après vente efficace et, sur 
demande, d’un contrat de maintenance 
sur site couvrant toute la France. 


Vous aussi, choisissez TOTO® Nous voulons 
vous convaincre, Car nous savons que vous 
serez totalement satisfait. 


TOTO® est une marque déposée par la Société Européenne d'Import-Export 


Ordinateur personnel TOTO* (version de base) - Micro- 
processeur 8088 à 4,77 MHz. Mémoire centrale de 
256 Ko extensible à 640 Ko sur carte mère par simple 
adjonction de composants mémoire. 1 lecteur de disquettes 
5"1/4 double face, double densité, demi-hauteur (trois autres emplacements 
disponibles) de 360 Ko. Clavier détachable avec témoins lumineux au choix 
AZERTY (français) ou QWERTY (américain). Alimentation de150Wavecconnec- 
teurs prévus pour trois unités supplémentaires (disque rigide, sauvegarde 
bande, etc.). Huit connecteurs d'extension sur carte mère 


dont sept disponibles. Coffret métallique avec ouverture k *Tous nos prix s'entendent TI.C. 
rapide:ä:charnières:. Harman dieu las dinegess 5.390 F 


Choisissez votre carte d'affichage | Choisissez votre moniteur et... Complétez par vos options** 


e Carte couleur CGA 600 1.090 e Moniteur monochrome e Lecteur de disquettes 
TTL GMAO RS RE 1.400 1.890 D PRE PAPE 1.000 1.890 
e Carte monochrome MGP .….. 600 1.090 À e Moniteur monochrome SRLGE MEMOMRInTene 
composite GM 12201 ……. PAL UE Ar de ES RER pi dd 
e Carte couleur RCA... 600 1.090 £ e Moniteur couleur rigides HDC (; RE. 1.500 1.990 
COR MPADONE A MTL 4.500 4.990 e Disque rigide interne 
e Carte couleur EGA............ 3.000 3.990 e Moniteur couleur EGA MD7 7.200 7.990 SR LOOOES ARE SAR erae 6.000 7.490 


Les prix indiqués ci-dessus (caractères gras, 1° colonne) ne sont valables que pour les produits achetés avec une unité centrale. 
Bien entendu, ces produits sont montés et testés. lIs sont également disponibles séparément, aux prix indiqués dans la 2° colonne. 
Téléphonez, venez à l’une de nos boutiques ci-dessous. 


** Toutes les options sont possibles : celles-ci ne sont citées qu'à titre d'exemples. 


MICROCEAN MICROCEAN 34 bis, rue Sorbier 

125, boulevard Richard-Lenoir 31 bis, avenue de Pessicart 75020 PARIS 

75011 PARIS - Tél. : 16 (1) 43.38.4747 06000 NICE - Tél. : 93.97.23.02 Tél. : 43.49.48.48 + 
du lundi au samedi sans interruption le lundi de 14h à 19h et du mardi au samedi 
de9h30a19h sans interruption de 9h à 19h 


La qualité sans compromis 


PC® et PC/XT°® sont des marques déposées par International Business Machines Corporation. 
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es progrès accomplis ces derniè- 
L res années dans le domaine des 

composants ont permis de re- 
penser complètement la fabrication des 
cartes électroniques. Les customs design 
(composants réunissant en une seule 
puce de petite taille les fonctions de 
plusieurs autres) ainsi que le montage 
de surface acceptant l'implantation de 


arcuits en double face permettent de 


ESSAIS 


Matériels 


HENRI GILLARES-CALLIAT 


réaliser des unités extrêmement 
compactes. 

Qui n'a pas rêvé d'un AT posé 
négligemment sur un coin de bureau, 
aussi discret et puissant qu'un Maain- 
tosh ? Non seulement un tel AT existe, 
mais bientôt ce sera l'embarras du 
choix. Les constructeurs Léanord, 
Sperry, Tandon et, dans une moindre 
mesure, Olivetti, représentent l’avant- 
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L'ESSOR DES « COMPACTS » 


Une nouvelle 
Jeunesse pour 


la norme AT 


La gamme des AT que l’on pouvait croire installée dans une norme 
matérielle aussi stricte que monotone connaît depuis peu un regain 
de jeunesse. Mera, Taïwan, de nous désenclaver du bloc Big Blue. 
Le haut de gamme, dont les prix continuent à baisser, apporte de 
remarquables innovations technologiques dans un univers décrété 
clos trop hâtivement. 


garde de cette nouvelle génération. 
Toujours à l'affût des nouveautés, les 
bureaux d'étude du Sud-Est asiatique 
ont fait vite, alors même que l’on se 
perdait en conjectures. IBM, créateur de 
la norme, allait-il nous gratifier d'une 
nouvelle escalade technologique ? Le 
marché allait-il encore susciter beau- 
coup de clones ? Quelle serait la riposte 
de Big Blue à cette invasion ? Cette fois- 


Alain Mangin 
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d la réponse est venue de Taïwan avec 
l'apparition de cartes mère AT au for- 
mat XT, signes avant-coureurs de la 
miniaturisation. Il n'y aurait plus à 
l'avenir < d'énormes > coffrets AT : 
nous allions conserver nos dimensions 
PC/XT. L'initiative avait changé de 
camp. Peu de temps après, on faisait 
encore plus petit. 

De la classique architecture interne 
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des micro-ordinateurs, il ne subsiste 
pratiquement plus rien. L'habituelle 
carte mère placée en fond de panier, sur 
laquelle viennent s’enficher les cartes 
additionnelles, a été complètement re- 
maniée. La miniaturisation des mémoi- 
res vives, accompagnée d'une augmen- 
tation de leur capacité, est l’une des clés 
de cette évolution, chaque constructeur 
apportant une solution originale. 


Olivetti/Logabax fut le véritable 
précurseur. Les M24 et M28, puis le 
Persona 1800, furent parmi les pre- 
miers à offrir une nouvelle organisation 
interne, leur carte mère se trouvant 
inversée en fond de panier, c'est-à-dire 


composants côté table. Une carte bus, 
prévue pour recevoir les extensions, 
occupe la place de l’ancienne carte mère 


qui, amputée des connecteurs d’exten- 
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TABLEAU COMPARATIF 


Persona 1800 Sperry micro IT Leanord Manager Tandon Target 
Qualité de Boîtier standard Non Non 


FRAME 
construction me a : : à à 


Qualité du boîtier Excellente Bonne Bonne Bonne 
blindage 


Standard à découpage | Mini. A découpage Mini. À découpage Mini. À découpage 
Type de circuits Spéciaux {custom design} | Spéciaux {custom design} | Spéci ke 


fabrication 
Ce à eo Not RE 


[En option | 
sélectable 
Core dons [8 con 2eme fs fe | 
ER CNE CE 7 SN 


Périphériques entrée | Type de clavier/nombre | Détachable Détachable 84 touches | Détachable 100 touches re 
de touches 


Périphériques Emplacement demi- 2x 51/4 1x5"1/4 1x 31/2 2x 5"1/4 
magnétiques hauteur/prévu 
Emplacement 2° lect. de | Interne Externe Externe 51/4 Interne 
disquette 


Goes Jonas Joux | lex 
Gonécteue [ecole fm fem | 


FD a re 2 2 PNG 

PC 
De A DR A lient éme ee 
Très complète Très complète 

Prix approximatif 26 200Fht 38 500F ht Environ 20 000 ht 

Maintenance Sperry Léanord Tandon 

Performances è 115 


Le Sysinto est un programme faisant partie des utilitaires Norton. ll affiche, entre autres renseignements, un coefficient indiquant la vitesse de la machine testée 


par rapport à un IBM PC XT dont, par définition, la vitesse vaut 1. Lorsque nous écrivons « indice Norton 5 », cela signifie que la machine va globalement cinq fois 
plus vite qu'un PC XT. Le résultat du test du disque dur est le temps moyen d'accès aux données de ce disque. On accepte couramment un temps compris entre 


75et 100ms pour un disque équipant un PC XT et entre 20 et 50 ms pour un disque de PC AT. 
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» sion, a subi une première contraction. 
Les performances de ce matériel sont 
tout à fait conformes aux normes 
IBM AT de la deuxième génération 
(8 MHz). D'aspect carré, assez massif, 
le Persona 1800 inspire confiance, nous 
sommes devant une machine finie à 
l'allure très professionnelle. De toute 
évidence, la construction est soignée et 
robuste. Nous retrouvons sur la face 
avant le lecteur de disquettes 5°1/4, la 
cé et les voyants des AT, mais aussi — et 
c'est moins classique — l'interrupteur 
marche-arrêt et le bouton de Reset. Le 
panneau arrière laisse entrevoir un puis- 
sant ventilateur assurant le refroidisse- 
ment de l'alimentation. C'est aussi sur 
le panneau arrière que l'on trouve les 
entrées-sorties des cartes d'extension. 


Be LES MINIMICROS 


L'ouverture de l'appareil, indispen- 
sable pour l'accès aux connecteurs, se 
fait aisément. La fermeture réclame 
d’ailleurs beaucoup de soins tant l’en- 
semble est bien ajusté (aucun jeu nulle 
part). L'intérieur est digne de la façade. 
La réalisation des cartes Olivetti démon- 
tre, si besoin était, la parfaite maîtrise 
avec laquelle ce constructeur fabrique en 
grande quantité des matériels électroni- 
ques de toute première qualité. Dotée 
de 512 Ko de RAM extensible à 1 Mo, 
ainsi que d’un microprocesseur 80286, 
la carte mère réserve une place pour le 
coprocesseur arithmétique (en option). 
Le bus présente sept connecteurs dont 
l’un est au format 8 bits. Le câblage ne 
souffre d’aucun défaut ; de nombreuses 
tresses de masse ont même été prévues. 
Le disque dur ainsi que deux lecteurs 
s’insèrent parfaitement dans l'ensemble. 

Le davier (85 touches) est conçu 
pour une frappe rapide. Enfin, un écran 
couleur aux normes CGA, d'excellente 
qualité, orientable, est livré en série. 

Face à ce redoutable ancêtre, trois 
challengers : Léanord, Sperry et Tandon 
qui se réclament tous trois de la même 
tendance. Cette fois-a, les concurrents 
sont beaucoup plus compacts. Ils ap- 


partiennent à une catégorie que l'on 
pourrait appeler les minimicro-ordina- 
teurs. 

Le Sperry ouvre le feu avec le micro 
IT dont l'architecture est originale. La 
carte mère, de taille réduite, est toujours 
en fond de panier, mais l'unité centrale 
occupe moins d'espace grâce à la dispo- 
sition originale du bus d'extension. Ce 
dernier est placé verticalement sur le 
côté gauche du micro IT ; les cinq cartes 
d'extension s’empilent donc les unes au- 
dessus des autres. Le lecteur de disquet- 
tes 5”’1/4 ainsi que le disque dur sont 
disposés au-dessus de la carte mère et 
laissent tout juste la place nécessaire à 
l'alimentation. Le souci de miniaturisa- 
tion a conduit les concepteurs à prévoir 
les sorties série et parallèle sur la carte 
mère, libérant ainsi un connecteur du 
bus. Il en va de même pour l'extension 
mémoire qui trouve sa place entre les 
lecteurs et le bus côté arcuits imprimés. 
Revêtu d’un coffret gris perle, le micro 
IT présente le design assez impersonnel 
propre à la marque. La clé, les voyants 
n’ont pas été oubliés en face avant, et les 
microcommutateurs avec lesquels on 
programme les différentes fonctions du 
système sont dissimulés sous un petit 
clapet de cette même face. 

Rien à signaler de particulier au sujet 
du clavier 84 touches type IBM PC ou 
de l'écran couleur CGA. Face aux 
compatibles aseptisés déversés sur le 
marché, cet ensemble homogène tran- 
che agréablement. Nous retrouvons 
l'expérience acquise par Sperry dans la 
fabrication des mainframes. 


.… UN CONCURRENT 
” SÉRIEUX 


Dans le même souci d'innovation, 
Léanord se montre encore plus original. 
Avec l'Elan AT Manager, nous décou- 
vrons à coup sûr l’une des machines de 
demain. Presque tout ce qu’il est possi- 
ble de faire aujourd’hui dans le domaine 
de la miniaturisation se retrouve dans le 
Manager. Léanord rompt avec la sacro- 
sainte carte mère en fond de panier et 
rejoint ainsi Kaypro. Nous retrouvons 


un bus disposé verticalement sur lequel 
viennent naturellement s’enficher des 
cartes au format 16 bits. La carte mère 
au format carte d’extension IBM trouve 
sa place dans l’un des connecteurs du 
bus. Elle est animée, bien entendu, par 
un 80286 cadencé à 10 MHz, et la 
place du coprocesseur arithmétique a 
été réservée. La mémoire de 640 Ko est 
disposée sur une petite carte enfichée à 
plat sur la carte mère. Deux autres 
connecteurs du bus sont utilisés pour 
l'interface vidéo, entrée-sortie et contrô- 
leur. Le lecteur de disquettes (720 Ko) 
n'est plus au format 51/4, mais 
3”1/2, et le disque dur « rétrécit > de la 
même façon. 


Pour notre essai, Léanord nous a 
fourni un lecteur externe 51/4, bien 
utile car les logiciels sur disquettes 
31/2 sont encore rares. 

Le clavier de type IBM AT3 (100 
touches) tranche presque désagréable- 
ment avec le Manager tant il paraît 
démesuré. Quant à l'écran mono- 
chrome 80 X 25 points, il offre une 
lisibilité de tout premier ordre. La seule 
véritable ombre au tableau semble bien 
être le prix plutôt élevé... technologie 
oblige. 

Le Tandon Target, dernier des chal- 
lengers, devrait être disponible courant 
février. Nous ne pouvons dire que peu 
de choses de cette machine, Tandon 
France n'ayant pu nous en fournir un 
exemplaire pour que nous procédions à 
un véritable essai. Nous avons néan- 
moins eu un premier contact avec le 
Target lors du Comdex. Il fera partie de 
la nouvelle génération. La disposition de 
ses éléments est, elle aussi, très 
compacte. Cette fois-ci, le bus est rap- 
porté au-dessus de la carte mère. Le 
Target, animé par un 80286, dispose 
de anq connecteurs d'extension dont 
deux au format 8 bits. Importante 
innovation, une carte contrôleur de dis- 
que dur, fournie en série, permet, grâce 
à un nouvel algorithme, de doubler la 
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65 


ACTUALITÉS 


66. 


ESSAIS 


Matériels 


| capacité et les performances du disque. 


| Les ports parallèle et série seront pré- 
| sents d'origine sur les modèles de base. 


La fabrication de la carte mère bénéfi- 
dant des dernières technologies (custom 
design), l'horloge interne (commutable 
par soft) tournera soit à 6, soit à 8 MHz. 

Globalement, les performances de 
ces nouveaux matériels sont compara- 


de lecteur externe 5°"1/4. 12 Sortie vidéo. 13 Interface RS 232. 
libre pour carte supplémentaire. 16 Disque dur. 17 Prise souris. 


REPÈRES 


) 


L'architecture interne d'un AT compact (ici le Léanord Elan) : 1 Lecteur de disquettes. 2 Alimentation. 3 Interrupteur marche-arrêt. 
4 Mémoire RAM. 5 80286. 6 Emplacement 80287. 7 Bios. 8 VLSI. 9 Reset. 10 Interrupteur vitesse processeur. 1 1 Connecteur 
14 Alimentation générale et alimentation écran. 15 Emplacement 


bles à celles que l’on rencontre sur les 
autres compatibles AT. À n'en pas 
douter, l'ensemble de ces machines 
préfigure la micro-informatique de de- 
main. L'ordinateur que nous aurons sur 
notre bureau fonctionnera aussi bien en 
monoposte que relié à un site central ou 
à un réseau, il sera peu encombrant et 
convivial. Sur ce dernier point, Léanord 


s'affirme en fournissant avec sa ma- 
chine, en plus du DOS (Microsoft), 
Windows. Cet intégrateur trouve ainsi 
un débouché sur un type de machines 
qui lui convient. Grande production et 
concurrence aidant, les prix de 20 000 à 
35 000 F) ne manqueront pas de bais- 
ser. Parions que ces produits trouveront 
rapidement leur clientèle. & 
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Alain Mangin 


Connaissez-vous 
les trois lettres le plus 
souvent prononcées en 
micro-informatique ? 


répondu SOS. . 


vous de connaître 


IBM PC. L'investissement sûr. 


Quand on s’équipe professionnellement en 
informatique, il faut penser à l'avenir. Et investir 
dans la durée. Il faut faire confiance à une 
marque. Choisir une marque sur la réputation 
acquise au fil des années, choisir des produits 
d’origine, ça n’est pas se faire plaisir, c’est miser 
sur la sécurité. 


Votre solution tout IBM PC. 
La sécurité des choses simples. 


IBM PC vous propose tout un éventail de 
solutions. Donc, la vôtre. Votre solution tout 
IBM PC, c’est un IBM PC, des logiciels choisis 
dans une des plus vastes logithèques du monde 
et le service d’un distributeur agréé IBM PC 
sélectionné et formé par IBM. C’est une 


solution d'ensemble, complète, derrière 
laquelle s’engage tout IBM. Simple. Ordonnée. 
Faite pour vous prémunir contre la 
complication , l'aventure ou l'échec. Faite pour 
évoluer, en toute sécurité, avec votre 
entreprise. 


IBM PC. De votre coin de bureau 
au réseau d’entreprise. 


L'IBM PC, c’est en premier lieu votre outil 
de travail personnel de tous les jours. Avec un 
IBM PC sur votre bureau, vous faites beaucoup 
plus de choses, beaucoup plus vite, beaucoup 
mieux. 

Quel que soit votre métier : entrepreneur, 
hôtelier, avocat, garagiste, architecte, etc. 
l'IBM PC vous seconde avec des logiciels faits 
pour vous. Dans l’entreprise, les IBM PC (ceux 

d'aujourd'hui comme ceux 
acquis il y a plusieurs 
années) peuvent être 
intégrés à une 
architecture de réseau. 


Depuis le réseau de quelques 
postes jusqu’au réseau 
complexe organisé autour 
d’un site central. 

Chacun des utilisateurs peut 
donc se servir à la fois des 
informations stockées sur son 
propre IBM PC, de celles 
mises en commun dans le 
réseau et de toutes celles 
disponibles dans l’ordinateur 
central. C’est l'efficacité 
partagée. Tout communique 
avec tout. De manière simple 
et transparente. 

Compagnon des débuts 
modestes, accompagnateur 
des évolutions ambitieuses, 
l'IBM PC est le poste de 
travail de l’entreprise 
d’aujourd’hui et de demain. 


PASSERELLE } 


SNA/SDLC 


CUIVRE 
RÉSEAU EN ANNEAU À JETON 


PC SERVEUR 
D'IMPRESSION 
L 4 


PS 
IMPRIMANTE 
18M 3812 


out IBM PC. 


U 


Les unités centrales IBM PC. 

Elles sont trois. La première unité IBM PC 
avec une ou deux disquettes est suffisante pour 
la plupart des usages. 

L'IBM XT permet de stocker des millions de 
caractères sur disque fixe. Lecture etécriture sont 
10 fois plus rapides qu'avec l’unité à disquettes. 

L'IBM PC AT, de puissance supérieure, avec 
deux disques fixes et une disquette, peut traiter 
des applications très élaborées. 

Les IBM PC s’intègrent aux environnements 
les plus divers et à tous les types d’architectures 
de réseaux. 


Prévisions de ventes 


D Entretien 
M matériel 


Les écrans. 

Ils affichent 2000 caractères en 25 lignes et 
se différencient par leurs performances 
graphiques. Le premier est monochrome. Les 
trois autres permettent la couleur et une 
qualité de définition pouvant aller jusqu’à celle 
du graphisme professionnel. 


Les imprimantes. 3 
Elles sont six. Elles travaillent, selon les 
modèles, à des vitesses variées et offrent divers 

types d’écritures, des modes d'impression 
graphique ou texte permettant la qualité courrier 
et, même, l'impression en couleurs multiples. 


Les logiciels. 

Leur nombre augmente chaque jour. Ils sont 
déjà des milliers. Il y en a pour tous les métiers 
et pour toutes les fonctions, de la gestion d’une 
PME./P.M.L. aux besoins spécifiques des 
professions libérales, commerçants et artisans. 
Certains permettent la connexion aux divers 
types de réseaux. Il y en a aussi pour tous les 
niveaux de compétence, que vous soyez ES Fr 
néophyte ou informaticien chevronné. Les distributeurs agrees IBM PC. 
Et le vôtre. 

Ils sont plus de trois cents. L’un d’eux est 
donc proche de chez vous. Pour entrer dans le 
réseau IBM, votre distributeur agréé IBM PC 
a dû passer un véritable examen d’aptitudes, 
tant techniques que commerciales. Ses connais- 
sances sont actualisées en permanence par 
IBM. Il assure l’entretien de vos matériels et la 
formation de vos utilisateurs. Comme tous les 
autres distributeurs agréés IBM PC, il est 
disponible et motivé à vous servir, vous conseiller 
et vous aider. IBM y veille. 

Et il partage avec IBM son souci de la qualité. 


IBM PC: la plus simple des décisions. 


re 
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Plus de 300 distributeurs agréés IBM PC. 


Ils vous donneront votre solution tout IBM. 


Province 

Principauté d'Andorre 

INFORMAND - Andorra La Vella - (628) 28 125 e SAGIM - 
Andorra la Vella - (628) 21 061 


Principauté de Mon 
COMPUTERLAND - 
Monaco -93.25.07.07 

O1 -Ain 

HORIZON INFORMATIQUE - Bourg-en-Bresse - 
02 - Aisne 

SOFIC - Soissons - 23.53.7147 

06 - Alpes-Maritimes 

Nice - D.S.A. INFORMATIQUE - 93.85.15.96 e ENTRE 
COMPUTER CENTER 7.09,59 e M.C.S. - 93. 
MEDIASOFT -93,85.00.74 « POINT MICRO - 
93.51.7071 e SIVEA - 93,88,56.16 

e DSA. INFORMATIQUE - Antibes - 93.6 
-03,74,78.05 e ELAN INFORMATIQUE annes - 93.99.0042 « 
SIVEA - Cannes - 93.39.2909 e COMPL RLAND - Saint- 
Laurent-du-Var - 93.07 12 e INFONICE - Saint-Laurent-du- 
Var -93,31,90,80 e ENTRE COMPUTER CENTER - Vallauris - 
93,95,10,10 


08 - Ardennes 

PRIMO INFORMATIQUE - Charleville-Mésières - 2450.3467 
10 - Aube 

RANDOM - Troyes - 25, 
12 - Aveyron 
INFORSUD - Rodez - 65.68.78.84 
13 - Bouches-du-Rhône 
Marseille + A( 


daco - 93.25.4047 e MICROTERK - 


74.22.09.32 


.9400 + LTA - Antibes 


73.60.21 


5.91.91 e COMPUTERLAND - 


, 76 e ISTA 
IMATIC-9181.87.2 91.45.08.07 
e POINT MICRO - 91.2: e SAGI-91.93,52.77 e SGI - 
9125.61.25 e SLIGOS - 91.37.01.07 

e ECO INFORMATIQUE - Aix-en-Provence - 42.27.1148 « 
RANDOM - Aix-en-Provence - 80.78 + LE POINT 
INFORMATIQUE - Les Milles - 4 AL71 eMETRO 
COMPUTER SHOP - Les Pennes-Mirabeau-42.02.91.38 « 
SOPROGA - Venelles - 42.01.1243 

14- Calvados 

COMPUTERLAND - Caen - 31.85.6248 + OMB - Caen - 
31.44,38.09 

16-Charente 

A21 DISTRIBUTION L'TA - Angoulèn 
GROUPE GERELEC - Angouléme - 45. 
17 -Charente-Maritime 
COMPUTERLAND - La Rochelle - 46.41.3016 + MISS - La 
Rochelle -46.3486.02 e MICRODIS - La Rochelle 


45.95.92.02 + AID 
54.54 


18-Cher 
SERDIE 18 - Bourges - 48.70.0148 
20 - Corse 


INFOCENTRE (BIB) - Ajaccio - 95.20.12.18 e MICRO 
EXTENSION - Bastia - 95.31.4409 
21 -Côte-d'Or 
ACT INFORMATIQUE - Dijon - 80.73.5240 + LASOBIKOR - 
Dijon - 80.30.09.70 ° SLIGOS < Dijon -80.67.25.40 e O.M.G.- 
Dijon - 80.30.5911 
22 - Côtes-du-Nord 
S( a - Saint-Brieuc - 96.33.5416 

- Dordogne 
Mi CANOCGRAPHIE J. CASTANIER - Périgueux - 53.53.49.67 
25 - Doubs 
CERMIA - Besançon - 81.88.5113 + SLIGOS - Besançon - 
81.80,65.39 
26 - Drôme 
API - Boure-de-F 
7543.50.87 e ST 


5.72.02,14 e MICROTEX - Valence - 
ontélimar -75.51.8161 


27-Eure 
BUROSCOPE - Evreux - 32.39.20.08 
28 -Fu Loir 


NTRE - Luisant - 37.35 
5.606. 3 


° MICROSTORE - Luisant 


CII OUEST MIC RO - Brest - 98.44.05.80 e ORDI PLUS - Brest - 
98.448407 e SLICOS - Brest - 98.41.61.52 


30 - Gard 
IBL BOUTIQUE - Nimes - 66.36.0466 + MICRONIM - Nimes - 
66.21.08.91 + RANDOM - Nimes - 60.29.4207 


31 - Haute-Garonne 
Toulouse + AGENA - 61 
COMPUTERLAND - 6 
61.22.70,70 e ENTRE COMPI TER € 
EUROSOFT MICRO-INFORMATIQL 
O1L18.11.41 e O.C.B.-61.21.78.7€ 
SOUBIRON - 61.21.64.39 
32-Gers 
MICRODIS - Auch - 62.63.5114 
mde 
+ AID GROUPE ( 
COMPUTERLANI 
e ENTRE COMPL 
56.44.5097 e MID - 56. LL61.88 e SIVÉ A - 56.96. 281 e SLIGOS - 
50,51.1497 
+ CIRTEL MICRO - CIREL SY - Mérignac - 50.34.25.31 
eINFOMAT - Blanque 56.35.2 65 e KALAMAZ00 
ARRET E - Tresses - 56.86.8422 


- Hérault 
Mu vellier + COMPUTERL, PE 674240.11 e ENTRE 
COMPUTER CEN' 


-61.21.30.32 « 
USION - 

FER -61.63.01.63 + 
.77.28 e INFOPLUS 
- 61.48.1144 6 


ES 


3 e MICRO 
SIVEA - 


35 - Ie-et-V 


INFORMAT IQUE - 99,30.65.18 
KALAMAZOO INFORMATIQUE - 90.33.88.05 
99,79.09,09 


36-Indre 
on OCENTRE - Châteauroux - 54 


- Indre-et-Loire 
Tes e AGENA -47.66.78.00 e ECS - 47 50 e INFOTEL - 
17.64.70.64 e POLYSOFT - 47 66.66. 49 e SLIGOS - 47.20.70.00 
38 -Isère 
CITRA INFORMATIQUE - Saint-Egrè 
COMPUTER CENTER - La Tronche - 76.5 
Echirolles - 76.09.2081 


9.30.52.82 e 
SLIGOS - 


54.36 e ENTRE 
.73 e FELPIN - 


Grenoble + AGENA - 76.87.9467 + GAMMA INFORMATIQUE - 
76.96.30.05 + ORDILAND - 76.43.06.07 + POIN! 
TOA4A449 e SILICONE DISTRIBUTION - 76.5 14 
SILICONE 38 - 76.46.77.66 e SLIGOS -76.87.45.71 
39 - Jura 
CERMHA - Saint-Claude - 8445.11.64 + GERMOND - Dôle - 
8482.45.77 
#H-Loir-et-Cher 
INOVAL - Blois - 54.78.30.06 
#2 -Loire 
; PR TERLAND - Saint-Etienne -77.93.45.08 

- Loire-Atlantique 

eo e AGENA -40.35.77.86 + CONFIGURATION - 40.20.06.13 
+ KALAMAZOO INFORMATIQUE -40.95.06.07 « POINT MICRO 

- 40.895301 e SIVE A -40.47.53.09 e $ -40.89.36.08 
COMPUTERLAND - Saint-Herblain - 10.59.18.05 
45 - Loiret 
INFOCENTRE - Orléans - 38.54.36.62 e RANDOM - Orléans - 
38.02.05.74 
16 - Lot 
BUREAU SYSTEME - Cahors - 65. 
47 - Lot-et-Garonne 

IT - Agen-Boé - 53.96,43,22 

19 - Maine-et-Loire 
CEE INTORMATIAS E - Angers - 41.34.00.12 e ECO LOGIC - 
Cholet - MAIXE BUREAUTI QUE - Angers - 
11.88.8 LIT - Angers - 41.44.25 27 

51- ne 
7 Reï ims - 26.02.02.03 e RANDOM BSI - Reims - 


34.14 


BEA MAINE INFORMATIC - Laval - 43.53.6496 

4 -Meurthe-et-Moselle 

CEBEA - Nancy - 83.37.56.56 + POINT MICRO - Nancy - 
83.37.16.05 e SEREC - Naney - 83.98.15.95 k 
56 - Morbihan 

COMPUTERLAND - Lorient - 97.21.5192 

57 - Moselle 


“1z-Nord - 87. 
87.55.2452 e ECS DIFF SI 
RANDOM - Metz - 87.03.57. À 
87,73.00.11 e ZH COMPUTER G AMLOR - 
82.88 2 
58- Nièvre 

DIRA - Nevers - 86.36.608.78 

59 - Nord 

Lille e AGENA -20,57.18.06 °F 
20.30.13.12 e INFORMATIQUE 
INFORMATIQL LS 
SLIGOS - 2 
° EC. 


17.30 e COMPUTERLAND - Metz - 
2 


:- Guenange - 
onville - 


RE COMPUTER CENTER - 
R 461.01 e RY.O. 


- Marcq-en-Barœul - 20.89.07.70 + 


COMPUTER CENTER Wasquehal - 20.89.24.96 < MACIC 

Valenciennes - 2 
Lomme-Li 
Marcq-en-Barœul 
INT k 


2.30.30 e METRO-COMPUTER SHOP - 

7.70 e MICRODATA INTERNATIONAL - 
.98.60.06 e MICRODATA 

NATIONAL - Dunkerque - 28.66.06.07 

SECIN - Seclin - 20.32 

60 - Oise 

LA BOUTIQUE INFORMATIQUE - Beauvais - 4448.48.48 
62 - Pas-de-Calais 

INFORUM - Boulogne-sur-Mer - 21.87.01.10 + RY.O. 
INFORMATIQUE - “Boulogne -sur-Mer - 21.30.7946 
le-Dôme 

ALCATEL ie le rmont” Fe rrand - 73.91.32 


.59 e MICRODIS 


00 IP - 


Pau - 59.83 
AID GROUPE GEREL 


65 - Hautes-Pyréné 
MICRODIS - Tarbes - 62.93.75.62 

66 - Pyrénées Orientales 

ZM COMPUTER-SMI - Perpignan - 68.35.49.90 
67 - Bas-Rhin 

F ° AGENA - 88.2 
Koenigshoffen - 88.29.54. 
EURO-INFORMATION - 88.61 -IMATIC - 

22 e SIVEA - 88.22.40.50 e SLIGOS - 88.36.00.19 
laut-Rhin 

A - Mulhouse - 89,59,18.66 e CERMIA - Mulhouse 
89.50.1188 e COMPUTERLAND - Mulhouse - 89.60.13.31 + EIE - 
Kingersheim - 89,53.606.31 

69 -Rhône 

Lyon + AGENA - 78.60. 
78.89.4187 e COMPUTE 
INFORMATIQUE - 78.24 
e ENTRE COMPUTER 


:C - Bayonne - 59,55.50.05 


3 e B.LM.P. - 78.60.84.27 » C.C.M.C.- 


‘USION - 78,93,08.27 
INTRE 
INFORMATIQUE 


- 78.05.0397 
Villeurbanne - 78.89.21.19 e ISTA- IMA! 
+ KALAMAZOO INFORMAT IQU E - 78.69.49. 
78.05.98,77 + MICROVERT - 78.64.8110 + M. 
+ ORDILAND - 78.95.4187 + POINT MICRO - 72.34.69.08 + RSB 
DIFFUSION - 78.61.00.00 + SIM HORIZON INF TIQUE - 
78.58.1460 + SIVEA - 78.95.00.01 e SLIGOS - 78.94.52. 

e SACI - Vaux Velin - jé 
71 -Saône-e e 
CERMIA - Mäcon - 
Chalon-sur- 
arthe 
MAINE INFORMATIC - Le Mans - 43.24.13.29 
avoie 

SILICONE BOUTIQUE - Chambéry - 79.85.70.85 + SIM 
HORIZON INFORMAT IQUE - C hambéry - 79.69.28.89 


74 - Haute-Savoie 
AGENA - Annecy - 50.4 
Annecy - 50.45.10.62 e 
DSA MICRO - Annemasse - 
DISTRIBUTION - Seynod - 
\ = 


14.57.03 


4781 


49 e HORIZON INFORMATIQUE - 
LICONE - Annemasse - 50.92.68.44 « 
38.31.40 + SILICONE 


Rou 1% 
COMPUTER CI 
INFORMATIQUE 
+ MICRODATA IN 
INFORMATIQUE - : 
35.98.00.73 

+ ALLO INFORMATIQUE - Le Havre 
e L'ORDINATEUR - Le Havre - 35.215 


5.71.04.64 ° SIVEA -: 5.70.88.30 + SLIGOS - 


35.21.17.17 


79 - Deux-Sèvres 

ECO LOGIC - Niort - 49,24,99.22 

80 - Somme 

B IROTEC - Amiens - 22.91.31.78 + RANDOM - Amiens - 


< - 63.38.08.65 
83 - Var 
COMPUTERLAND - Toulon - 94.46.31.08 + SLA. - Toulon - la 
Valette - 94.75.06.26 + SPEC INFORMATIQUE - Vinon-sur- 
Verdon - 92.78.84.20 
84- Vaucluse 
ECO INFORMATIQUE - Avignon - 90.85.0241 
ORDIDATA - Avignon - 90.89.56.52 
85 - Vendée 
MICRO-FORUM - La Roche-sur-Yon - 51.05.20.04 
86 - Vienne 
ECO LO( Poitiers - 49.01 81.81 
- Haute-Vienne 
MACORBUR - Limoges - 55.33.12.55 
55.79.1344 
88 - Vosges 
SEREC - Epinal - 29.33.05.70 


e SERDIE - Limoges - 


Paris 

ACSI MICROPLUS - 75012 - (1) 43.71.12.12 + AGENA - 7500 

(1) 42.93.1 2.96 

RICAN COMPUTERS & ENGINEERS - 75009 - 

D 28546. 40° ARIAN NFORMATIQUE - 75009 - 
12.68.00.99 + A3 MICRO - 75008 - (1) 42.93.04.09 » CACT 
25016 - (1) 47.20.10.20 + CERMIA - 75016 - (D) 47.27.31.01 « 

CERMIA - 75019 - (1) 42.02.35.60 + CISI MICRO - 75001 - 

2,33.47.00 e COFITEL - 75017 - (1) 42.67.23.83 + COMPI 


- 75005 - (1) 46.33.88.43 e COMPUSOL - 75015 - 
0.07.37 + COMPUTERL AND 75005 - (1) 43.36.7878 


MPUTERLAND - 75009 - 5.26.50.20 
RLAND - 75 Re 1 STD ON 
ERI TRS 45.00.03.02 + CORIBEL 


07. 1 3.18 e ECO INFORMATIQUE - 75009 - (1) 42.81.28 
S DIFFUSION - 7501 eu) 47.63.12.30 e EMS CONCEPI 
2.294040 e ENTRE ER CENTER - 750 
+ ENTRE COMPUTER ER -75012 -(1) 
TRE COMPUTER CENTER - 75017 - (1) 
/ COMPUTER - 75015 - (1) 43.06.79.32 
JE - 75116 - (1) 47.23 0 e GSD: 
5 E DIFFUSION - 750 
1 17.34.3434 e IBL COMPUTERS ET SERVICES - 75018 - 
1) 42.41.16.00 e IMEGA - 75008 - (1) 45.61.1943 e INFOMAT 
5009 - (1) 42.80.8545 e INFORMATIQUE FRANCE - 7501]: 
43.48.30.00 e INFOSTORE - 75015 - (1) 45.32.87.00 + INTER 
- 75008 - (1) 42.27.11.79 e IPSE - 75009 - (1) 48.24.20.25 e Kk 
15008 - cat 4 2.00 - KALAMAZ00 AT VE s 
29.25 e LA RÈGLE A CALCUL - 750 5 (1 
-0 ASOFT - 75008 - (1) 42.94.29.23 
5000 (D 12.81.13.13 e LT.A.- 75015 - (1) 45.48 
MEDICAL COMPUTER FRANCE - 75009 - (1) 48.24.20.30 « 
MICRO ASSISTANCE - 75017 - (1) 47.66.46.58 + MICROCOI 
75015 - (1) 43.06.2460 e MICROTRON - 75009 - (1) 48.24.65 
+ MICROWORLD - 75004 - (1) 42.71.62.25 e MI.D.-75011- 
7.83.20 e OCTET MICRO ORDINATEURS - 75008 - 
3.80 e ORDIPREST - 75017 - (1) 47.66.04.09 
NE INFORMATIQUE - 75014 - (1) 45.82.73.13 « 
POINT MICRO - 75008 - (1) 42.65.89.35 e RANDOM O.PS.- 
75013 - (1) 47.07.47.02 e RANDOM - 75016 - (1) 47.23.63.000 
RANDOM - 75017 - (1) 42.27.59.20 e R.Y.O. INFORMATIQUE 
75014 - (1) 43.21.46.35 e SÉZAME - 75009 - (1) 47.70.46. 0 
SIDEG - 75015 - (1) 45.57.79.12 e SILICON CENTER - 7501) 
73.61.49 e SIVEA - 75008 - (1) 45.22.70.66 + SLIGOS 
ON -75008 - (1) 42 3.25 e SLIGOS - 75010 - 
5.77.10 e SLIGOS - - (1) 43.45.1343 e SLIGOS® 
3.227644 e STIA - 75011 - (1) 43.38.52.00 e STL 
)6.46.06 + TOP DATA -75016 - (1) 45.01.98.12 
e UNIC MES -75011 - (1) 48.05.63.80 + ZH 
COMPUTIQUE- 75002 - (1) 42.60.62.24 


Région Parisienne 


77 -Seine-et-Marne 

INFORM AT - Fontainebleau - (1) 64.22.2410 e OCI - Melun 4 

» e RANDOM - Melun - (1) 64.09.10.10 e SNPMI- 

nil- (1) 64.37.60.60 

78 - Yvelines 

A.2 MICRO - Le Chesnay - (1) 39.,54.91.13 + SIF 

INFORMATIQUE Versailles - (1) 39.50.75.68 + ZH C! PR 

1BD - Montigny-le-Bretonneux - (1) 30.64.56.56 

91 - Essonne 

CM.G. - Les Ulis - (1) 64.46.12.12 e MAP - Longjumeau - 

(1) 64.48.08.10 

ts-de-Seine 

- Montrouge - (1) 4 43.00 e AXIOME - pag) 
] 


21 e BISOFT INFORMATIQUE - Courbevoie - 


17.895 GEDIM - Boulogne - (1) 46.03.28.80 
° COMPI Sèvres - (1) 45.07.28.28 « 
COMPUT - Boulogne - (1) 48.25.48.39 e CPU 


DIFFUSION - Boulogne - 

40.40 + CST- Saint-Cloud - (1) 47.95.03.03 » DECIS! 
: MIC RO lichy - (1) 47.39.38. .- Puteaux 
FRE COMPUTER CENTER - Montrouge 
OSOFT INTERMICROS - Suresnes - à 
A-IMATIC - Neuilly - (1) 47.47.11.26 + L 
ME R SHOP - Nanterre - (1) 47.84.92.92 + MO 
ENTRE PRISES - Puteaux - (1) 47.72.92.90 e MICROLOGIE- | 
) 46.08.47. 47 e RANDOM - Nanterre - 

1COS - Boulogne - (1) 46.214 
Défense - (1) 47.78.70.10 e TEKELEC 
vres - (1) 45.34.75.35 

Saint-Denis 

x TERVISION - Bagnolet - (1) 43.60.01.57 + C.P.MI.- 
Villepinte - (1) 48.63.20.50 

94 - Val-de-Marne 

ANDERSON-JACOBSON - Gentilly - (1) 46.57.12.10 e BÉRI 
FRANCE DIFFUSION - Le Kre mlin-Bicètre - (1) 46.71.28.28 
HAMIL - Rungis - (1) 45.60.4646 e METRO COMPUT! 
SHOP - Vitry- Pie (1) 46.71.81.78 e SOFIGO BOUT 
Saint-Maur - (1) 48.89.95.90 


95 - Val-d' 
COMPUTERLAND - Saint-Ouen-l'Aumône - (1) 30.37.4947 
e ENTRE COMPUTER CENTER - Cergy-Pontoise - 

(1) 30.73.84.85 e INFORMATIQUE - Pontoise - (1) 30.38.95, 
SOFIM - Franconville - (1) 34.14.92.92 


se 
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ACTUALITÉS ESSAIS REPÈRES 


Périphériques 


EXTENSIONS PC 


Choisir 
une carte disque 


ALAIN MARIATTE 


En attendant la prochaine révolution technologique, le disque fixe 

demeure le plus courant des dispositifs de mémoire de masse à 

grande capadté. L’extraordinaire prolifération des PC et des 

compatibles a entraîné une baisse du prix de ce périphérique dont la 

capacité de stockage augmente régulièrement pour un encombre- 

ment de plus en plus faible. D'où l'idée de loger le disque dur et son 75 
électronique de contrôle sur une carte longue, au format des cartes 

d'extension du PC. 


Alain Mangin 
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ESSAIS 


Périphériques 


pparus récemment sur le mar- 

ché, les cartes à disque dur 

sont nées des progrès accom- 
plis dans la technologie des disques 
conventionnels : augmentation de la 
capacité de stockage et miniaturisation 
de la mécanique. C’est la firme Seagate 
qui est à l'origine des disques fixes 
destinés aux OI de bureau. Dans un 
premier temps, le disque avait le même 
diamètre que les disquettes (51/4) et 
la hauteur de l'ensemble mécanique 
(3,625”) correspondait à celle d’un 
lecteur < pleine hauteur », l'interface 
entre ce type de disque et l'ordinateur 
étant généralement à la norme ST 506 
(également d'origine Seagate). Compa- 
rées à la grosse informatique, les perfor- 
mances étaient médiocres (débit maxi- 
mal de 50 Mbits/s), mais suffisantes 
pour des disques qui, de toute façon, 
étaient dotés de temps d'accès moyens 
supérieurs à 80 ms. 

Les progrès récents concement le 
débit de l'interface (10 Mbits/s) et la 
réduction de l'encombrement physique 
de la mécanique (disques dits slim line 
hauts de 1,625”) conduisant à super- 
poser deux unités dans le boîtier du PC. 

Suivant la même évolution que les 
disquettes, le plateau du disque fixe a 


vu son diamètre réduire : il est mainte- 
nan au format 3” 1/2 grâce à la techno- 
logie du plateau métallique à film 
mince d'oxyde de cobalt (remplaçant le 
classique dépôt d'oxyde de ferrite). 
L'utilisation d’un film mince permet 
d'augmenter considérablement les den- 
sités linéaire et radiale. Les produits bas 
de gamme présentent couramment des 
densités linéaires de 12 000 bpi (bits 
per inch, ou bits par pouce) et des 
densités radiales de 700 tpi (tracks per 
inch, ou pistes par pouce). On recourt à 
de nouvelles têtes de lecture/enre- 
gistrement et à des mécanismes de 
guidage très prés (bras Withney, co- 
deurs optiques de positionnement). Les 
disques durs sur carte sont au carrefour 
de ces nouvelles technologies. 


BIENTÔT DES CARTES 
3"1/2 DE CAPACITÉ 
PLUS ÉLEVÉE 


Si leur plateau est au format 31/2, 
c'est que la carte doit tenir en hauteur 
dans le boîtier du PC. L'amincissement 
du substrat d'aluminium constituant le 
disque permet de réaliser des ensembles 
à plusieurs plateaux de faible encom- 
brement : moins de 4 cm d'épaisseur, 
boîtier compris, et même 2,5 cm pour 
la Hardcard pourtant dotée de deux 
plateaux. Par ailleurs, la consommation 
électrique du moteur d'entraînement 
chute de façon spectaculaire : on passe 
des 60 W d'un disque Winchester 
51/4 à moins de 10 W. Et il fallait 
cela pour prélever l'alimentation de 
l'ensemble directement sur les connec- 
teurs d'extension de la carte mère. La 
technologie du film mince d'oxyde de 
cobalt, associée aux têtes type 3370 
permet d'obtenir des densités linaire et 
radiale suffisantes pour une capacité de 
10 ou 20 Mo. 

Ainsi, la Filecard de Western Digital 
présente une densité linéaire de 14 667 
bpi (près de 600 bits au millimètre) et 
une densité radiale de 753 tpi (environ 
30 pistes au millimètre). Tout cela laisse 
présager l'arrivée prochaine de cartes 
3”1/2 de capacité très élevée (80 Mo et 
plus), car des densités de l’ordre de 


REPÈRES 


25 000 bpi et de 1 000 tpi sont deve- 
nues courantes. 

Du côté de l'électronique du contrô- 
leur, l'emploi systématique de boîtiers 
VLSI CMOS réduit la consommation à 
un niveau insignifiant. Ces contrôleurs 
restent pour la plupart proches du ST 
506/412 Seagate, au moins pour les 
vitesses de transfert qui avoisinent 
5 Mbits/s. Par ailleurs, l'observation 
des cartes les plus récentes montre que le 
disque dur et son contrôleur tiendraient 
sur une carte < demi-longueur >. 

Si un tel montage n'est pas proposé, 
c'est avant tout pour des raisons de 
solidité et d’arrimage dans le connecteur 
d'extension. 

Pourquoi opter pour une carte à 
disque dur? Les raisons dépendent 
avant tout de la machine d'accueil. 
Dans le cas le plus évident, il s’agit d’un 
PC de base. La carte à disque dur est 
alors le seul moyen de doter l'ordinateur 
d'une mémoire de masse de grande 
capacité. Les deux lecteurs de disquettes 
pleine hauteur occupent en effet la 
totalité du berceau, ne laissant aucune 
place pour un disque supplémentaire. 
De plus, l'alimentation de 63 W ne 
supporterait pas un Winchester 5”1 /4. 
La carte à disque, même si elle oblige à 
demeurer très attentif à la consomma- 
tion des autres périphériques montés 
dans les connecteurs d'extension, est 
bien souvent la seule solution. À des fins 
de vérification, nous avons testé les 
cartes présentées dans ce dossier pen- 
dant plusieurs heures dans un PC de 
base dont les connecteurs étaient occu- 
pés par une carte d'affichage, une carte 
série et un contrôleur de disquettes. Une 
restriction cependant pour les tout pre- 
miers PC portant la mention 16KB- 
64KB CPU sur la partie gauche de la 
carte mère : leur Bios n'accepte pas un 
disque dur. 

Le second cas de figure est le PC/XT 
que l’on veut doter d’un second disque 
dur (disque D). Pour les machines 
griffées IBM, la carte à disque dur est 
encore une fois la seule solution, car le 
berceau est plein avec le lecteur de 
disquettes et le disque dur d'origine. 


Pour beaucoup de clones, la situation 
est différente : équipés d'appareils 
demi-hauteur, ils pourraient accueillir 
théoriquement deux lecteurs de dis- 
quettes et deux disques durs, ou n'im- 
porte quelle autre combinaison... si l’on 
ne se heurtait à des problèmes liés à la 
consommation électrique. Deux Win- 
chester de 60 W mettraient à mal 
l'alimentation de 135 W, et la carte à 
faible consommation s'impose. Le choix 
du matériel est alors crucial : le dossier 
montre que toutes les cartes à disque 
dur ne conviennent pas. Ainsi, la Busi- 
ness Card 21 de Tandon n'est pas 
prévue pour fonctionner en disque D. Il 
faudrait pour cela pouvoir déplacer le 
début de la ROM de gestion de 
C8000h (disque C) en CAOOOh (dis- 
que D), ainsi que les ports d’en- 
trée/sortie (respectivement 320-323h 
et 324-327 h). 

Généralement, cette opération s'ef- 
fectue grâce au déplacement de cavaliers 
sur la carte. Toutefois, les essais ont 
montré qu'il ne suffit pas de configurer 
la carte en disque D pour être assuré 
d'un bon fonctionnement. Selon le type 
de l'ordinateur — surtout pour les 
compatibles — et selon le DOS, des 
surprises peuvent survenir. Ainsi, la 
Hardcard 10 interfère avec le premier 
disque fixe. Si le disque C est un 20 Mo, 
la Hardcard 10 gêne l'accès aux 10 Mo 
supérieurs. Pire : une version 2.11 MS- 
DOS confond systématiquement les 
deux disques fixes et va jusqu'à refuser 
l'accès au disque C ! Avec la Filecard de 


PERFORMANCES DES CARTES DISQUE LES PLUS COURANTES 


Type 
Hardcard 10 
Hardcard 20 
Turbo Disk Card 


Filecard 20 
Business 21 


(*) Pas de conflit réel, mais anomalie lors du démarrage du premier disque fixe. 


Abréviations 


T1 : test de rapidité de lecture piste à piste (en millisecondes). 
T2 : test de rapidité de lecture en accès aléatoire. 


T3 : test du temps d'accès moyen. 
E : épaisseur de la carte en millimètres. 


CC: possibilité de loger une carte courte à côté de la carte disque dur. 
D: possibilité de configurer la carte en second disque dur. 

C : conflit avec le premier disque, si la carte est le second disque. 
CAPA : capacité formatée, compte non tenu des secteurs défectueux. 
CSM : consommation électrique moyenne, exprimée en watts. 


Westem Digital configurée en disque 
D, le chargement du DOS depuis le 
disque C est pratiquement deux fois 
plus long qu'habituellement, mais par 
la suite on ne constate, semble-t-il, 
aucun chevauchement des espaces 
adressables respectifs. 

Dans cette optique, la Hardcard 20 
présente d'excellents atouts ; configura- 
ble en un tournemain (un seul cavalier à 
déplacer, facilement accessible) et ne 
posant aucun problème de cohabitation 
(cela n'était pas vrai des premières 
séries). 

Certaines de ces cartes sont si faciles à 
monter qu'elles peuvent d’ailleurs servir 


Références Prix indicatif 


CARTES DISQUE DUR POUR PC/AT ET COMPATIBLES 
Capacité 


P/Ko Distributeur 


Hardcard Plus 
Hardcard Plus 


Remarque : P/Ko correspond au prix de revient (en F ht) du stockage d'un kilo-octet. 


à transporter des fichiers d'une machine 
à l’autre. On imagine en effet assez bien 
la recopie des fichiers de travail du 
disque fixe principal sur une carte à 
disque dur configurée en D, puis l’im- 
plantation de la carte sur un autre 
ordinateur (celui que le cadre utilise à 
son domicile par exemple). Dans ce cas- 
là, une fois encore, tous les modèles ne 
se valent pas : à supposer que le 
deuxième ordinateur soit démuni de 
disque fixe, il faudra non seulement que 
la carte fonctionne en D, mais encore 
qu'il soit faale de la reconfigurer de D 
en C et vice versa. De ce point de vue 
aussi la Hardcard 20 présente des avan- 
tages importants : reconfiguration très 
facile et mécanisme automatique de 
blocage des têtes en position d’atterris- 
sage dès l'extinction de l'ordinateur 
hôte. En comparaison, la Filecard est 
moins pratique. Sa reconfiguration né- 
cessite du petit matériel (tournevis pour 
déposer le carter du contrôleur, brucelles 
pour saisir les cavaliers peu accessibles). 
De plus, le blocage des têtes n'est pas 
automatique, mais passe par un utili- 
taire nommé WDPARK qu'il vaut 
mieux ne pas oublier avant de transpor- 
ter la carte. 
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ESSAIS 


Périphériques 


Non : Hardcard 10. 

Constructeur : Plus Development 
Corporation (brevet Quantum). 

Prix :6 000 Fht. 

Caractéristiques techniques : disque fixe 
3" 1/2 en technologie Winchester, 
fabriqué au Japon par Matsushita 
Kotobuki Electronics. Logique de 
contrôle de type SAS, intégrée sur la 
carte en technologie CMOS Low power. 
Blocage automatique des têtes à l'arrêt 
(Airlock). 

Caractéristiques complémentaires : 
capaaité de 10,56 Mo, vitesse de 
transfert de 5 Mbits/s, 612 cylindres 
physiques (306 logiques), 1 224 pistes, 
1 plateau physique et 2 têtes type 3370. 
Notice de 60 pages en français. 
Logiaels fournis : installation et 
réinstallation, LIGHT et SOUND 
(témoins de fonctionnement), HCD 
(gestion du catalogue). 


Nom : Hardcard 20. 

Constructeur : Plus Development 
Corporation (brevet Quantum). 

Prix :9 000 Fht. 

Caractéristiques techniques : disque fixe 
3” 1/2 en technologie Winchester, 
fabriqué au Japon par Matsushita 
Kotobuki Electronics. Logique de 
contrôle de type SASI, intégrée sur la 
carte en technologie CMOS Low power. 


Blocage automatique des têtes à l'arrêt 


(Airlock). 


| Caractéristiques complémentaires : 


capaaité de 21,20 Mo, vitesse de 
transfert de 5 Mbits/s, 615 cylindres 
physiques et logiques, 2 460 pistes, 
2 plateaux physiques et 4 têtes 

type 3370. 

Notice de 60 pages en français. 
Logiaels fournis : installation et 
réinstallation, LIGHT et SOUND 
(témoins de fonctionnement), HCD 
(gestion du catalogue). 


Non : Business Card 21. 
Constructeur : Tandon. 

Prix :6 295 Fht. 

Caractéristiques techniques : disque fixe 
de 3”1/2 en technologie Winchester, 
avec logique de contrôle Winchester. 
Caractéristiques complémentaires : 
capacité de 21 Mo, vitesse de transfert 
de 5 Mbits/s, 613 cylindres physiques 
et logiques, 2 plateaux physiques 

et 4 têtes. 

Notice de 8 pages en français. 

Pas de logiciels fournis. Pas de témoin 
de fonctionnement. 


Non : Filecard 20. 

Constructeur : Western Digital. 

Prix :8 200 Fht. 

Caractéristiques techniques : disque fixe 
3°”1/2 en technologie Winchester 
d’origine Western Digital et logique de 
contrôle Western Digital. Logiciel 
WDPARK fourni pour bloquer les 
têtes lors du transport. 

Caractéristiques complémentaires : 
capaaité de 21,3 Mo, vitesse de transfert 
de 5 Mbits/s, 612 cylindres physiques 
et logiques, 753 pistes au pouce, 

2 plateaux physiques et 4 têtes. 

Notice en anglais de 40 pages. Logiciels 
fournis : installation et réinstallation, 
WDPARK (blocage des têtes), 
XTREE (gestion du catalogue). Pas de 
témoin de fonctionnement. 
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> définitive ou volante, l'encombrement 


de la carte à disque dur est un paramètre 
important. À ce jour, seuls les produits 
du genre de la Hardcard (25 mm 
d'épaisseur) n'occupent vraiment qu'un 
connecteur d'extension. La plupart des 
autres cartes Sont construites avec une 
mécanique Western Digital remarqua- 
blement solide, mais épaisse (40 mm 
environ). Cela condamne le connecteur 
immédiatement voisin. Selon les cas, la 
condamnation est totale (Tandon Busi- 
ness Card, par exemple, dont la mécani- 
que trône au milieu de la carte) ou 
partielle (la mécanique de la Filecard est 
placée en bout de carte, ce qui libère 
assez de place pour une carte courte 
dans le connecteur adjacent). Ces re- 
marques devraient intéresser spéciale- 
ment les utilisateurs du PC de base, 
appareil dont on a très vite fait d'utiliser 
tous les connecteurs. 

L'aspect financier, enfin, n'est pas 
négligeable. Malgré la baisse des prix, 
les cartes à disque sont encore sensible- 
ment plus chères que leurs homologues 
51/4. Encore faut-il comparer ce qui 
doit l'être! Notre premier tableau re- 
groupe des indications de prix (hors 
taxes) des principales cartes actuelle- 
ment disponibles. Comme on le cons- 
tate, les prix varient du simple au triple 
(de 6 000 à 20 000 F environ). Cepen- 
dant, si l'on compare les prix au kilo... 
octet, on est amené à conclure que les 
cartes les moins chères ne sont pas 
forcément les plus économiques. De ce 
point de vue, la plus onéreuse (Turbo 
Disk 64 Mo) se place très bien. Hélas, le 
DOS d'origine des PC et compatibles 
ne reconnaît généralement que les 32 
premiers méga-octets du disque. Cette 
dernière valeur correspond donc à la 
taille maximale que devrait avoir une 
telle mémoire de masse pour un usage 
courant. 

Les temps d'accès peuvent également 
influer sur le choix. Mettant en œuvre 
des technologies de pointe, les cartes à 
disque dur sont souvent meilleures (à 
prix égal) que les disques fixes 5”1/4. 
Pour s’en convaincre, on examinera le 
tableau des performances. Le test n° 3 


donne le temps d'accès moyen mesuré 
sur un IBM PC. Une bonne solution 
consiste à doter le PC/XT d’un disque 
dont le temps d'accès moyen est de 
l'ordre de 50 ms (inférieur à 30 ms pour 
l'AT). À cet égard la Hardcard 20 est 
meilleure que la norme. On se rappel- 
lera que le disque d'origine sur l'XT 
dépasse 100 ms à ce test ! 

Le dernier critère de comparaison 
sera l’ensemble logiciel fourni (ou non) 
avec le produit. Les cartes qui ne sont 
accompagnées d'aucun utilitaire seront 
formatées avec les commandes habi- 
tuelles du DOS (FORMAT et FDSIK. 
COM). Pour les autres, mieux vaut 
utiliser les programmes d'installation 
qui en optimisent le fonctionnement. Ils 
sont le plus souvent stockés sur la carte 
même et l'installation les recopie sur 
une disquette vierge qui servira en cas 
de reformatage du disque dur. Les 
logiciels annexes (gestionnaire de catalo- 
gue essentiellement) présentent un inté- 
rêt inversement proportionnel à la 
connaissance que l'utilisateur a du 
DOS. Ils ne doivent pas constituer un 
critère déterminant. En revanche, on 
apprédera davantage les utilitaires si- 
gnalant le fonctionnement de la carte. Il 
est très agaçant, en cas de plantage de la 
machine, de rester dans le noir. = 


TURBO DISK CARD 


Nom : Turbo Disk Card. 

Constructeur : TEF. 

Prix :9 900 Fht. 

Caracténistiques techniques : disque fixe 
3°"1/2 en technologie Winchester avec 
logique de contrôle Winchester. 
Caractéristiques complémentaires : 
capacité de 32 Mo obtenus par une 
modification de la logique de contrôle 
(codage RLL). Une modification 
annoncée du Bios de la carte permettra 
l'assignation en disque D (opération 
impossible avec la carte d'essai). 
Attention : ce disque non formaté peut 
bloquer le démarrage de certains 
compatibles. 

Notice d'emploi en français. Pas de 
logiciel livré avec la carte. Absence 
d'un témoin de fonctionnement. 


Plus Development : 
les hésitations 
de l'enfance 


En 1984, Quantum sacrifiait l’une de ses équipes à la création 
d'une filiale indépendante qui allait se placer sur 
un créneau nouveau : celui des cartes disque pour IBM PC 


ou compatibles. 


En favorisant la naissance de Plus 
Development, la société Quantum ten- 
tait de répondre à des conditions de 
marché contradictoires : d’une part, des 
demandes de capacité de stockage tou- 
jours plus importantes venant des utili- 
sateurs (ce qui incite les constructeurs à 
proposer des ordinateurs plus puis- 
sants), et d'autre part, un ralentissement 
des ventes : les utilisateurs ne peuvent 
pas investir sans cesse dans l'achat de 
nouveaux systèmes. Sans compter l'obs- 
tacle d’une éventuelle conversion des 
logiciels. La solution ? Des extensions 
intégrées. 

La naissance d'une division indépen- 
dante fut ressentie comme fondamen- 
tale pour susciter une < atmosphère 
favorable à un projet totalement nou- 
veau >». Plus Development put disposer 
de ses propres ressources financières et 
d'une équipe. Si les ingénieurs de Plus 
sont bien les concepteurs du produit (un 
travail de deux ans), la soaété s’est 
tournée vers Matsushita Kotobuki Elec- 
tronics pour la production, < en raison 
du haut degré de perfectionnement de 
son processus de fabrication, seul garant 
de la promesse d’un produit nouveau >. 
Le défi, selon Plus, était double : « côté 
ingénierie, il s'agissait de miniaturiser au 
maximum ; côté commeraalisation, il 
nous fallait développer un nouveau 
canal de distribution ». 

< Nos ingénieurs, explique-t-on chez 


Plus, sont partis du prinpe qu'un 
disque dur pour PC devrait être consi- 
déré comme un composant. Non plus 
comme une unité de disque souple. 
Notre idée de base était de raffiner la 
technologie existante de manière à créer 
un produit bon marché et fadle à 
fabriquer. Nous avons utilisé la même 
électronique de servocommande et de 
codeur optique que pour les produits 
précédents de Quantum, mais en l’al- 
liant à un système plus sophistiqué de 
positionnement de la tête, afin de ré- 
duire la taille de l’unité. > Résultat, un 
seul arcuit imprimé de 24 pouces carrés 
(là où un sous-système de disque PC- 
XT en occupe 93) qui intègre, bout à 
bout, l'unité de disque et son contrô- 
leur. Annoncée à la mi-85, la Hardcard 
était livrée en octobre. Au 31 mars 
1986, Plus annonçait 25 000 unités 
vendues. En novembre, on franchissait 
le cap des 100 000 unités installées. 
Outre ses Hardcard modèles 10 et 20, 
Plus propose également, depuis novem- 
bre, une extension 80286 pour la 
20 Mo qui consiste à remplacer la puce 
PROM Bios sur le circuit imprimé. 

Face à l'argument < capacité > de la 
concurrence — du 30 Mo chez Western 
Digital et du 49 Mo chez Mountain 
Computer —, Plus souligne les autres 
performances de sa Hardcard : une 
intégration maximale des arcuits impri- 
més pour une épaisseur minimale (1”, > 
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ou 1”3/4) ce qui permet à la carte de 
n'occuper qu'une seule fente d’exten- 
sion ; un temps de positionnement ra- 
mené de 65 ms pour la Hardcard 10 à 
49 ms pour la 20 Mo (contre 68 à 
147 ms pour la concurrence) ; sa fiabi- 
lité et sa longévité. Il est toutefois 
d’autres arguments, telle la consomma- 
üon, qui jouent plutôt en faveur de la 
concurrence. Certes, Plus a réduit la 
consommation de ses cartes — 10,9 W 
pour la 10 Mo, 8 W pour la 20 Mo 
— mais Western Digital fait mieux avec 
5 W seulement. 

Le < bourbier commeraal », telle est 
l'interprétation de certains observateurs 
commentant la manière dont Plus a 
mené sa barque. Bien qu'ayant inau- 
guré un nouveau marché, la jeune 
société s’y est fait rattraper et dépasser 
— en termes de capacité — en quelques 
semaines. Notamment par JVC, 


20 Ko et une taille mannequin. 


Mountain Computer, Microscience 
Int., Tandon, Western Digital. Ils sont 
aujourd'hui trente-dnq concurrents à 
jouer des coudes sur ce marché. Plus a 
mis un an à lancer une version 20 Mo 
alors que la concurrence s'était engagée 
dans cette voie à la fin 1985 : < Nous 
n'avons pas lancé de version 20 Mo dès 
le départ pour plusieurs raisons, expli- 
que aujourd'hui Dana Perkins, porte- 
parole de la société. L'une d’entre elles 
était que nous ne disposions pas alors de 
la technologie nécessaire. Il existait du 
reste un vaste marché pour une unité 10 
Mo : pour tous les utilisateurs de PC 
dotés d’une simple unité de disquettes, 
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l'évolution vers une capacité disque dur 
10 Mo était et est encore tout à fait 
satisfaisante — du moins pour certains 
usages et certaines applications non 
intensifs. > D’autres observateurs dou- 
tent du bien-fondé d’une vente exclu- 
sive à l'utilisateur final : pourquoi, 
disent-ils, ne pas persuader les construc- 
teurs de PC d'intégrer la Hardcard à 
leurs systèmes, ce qui assurerait un 
débouché plus sécurisant que celui du 
marché de détail. 

A ce jour, Plus, bien qu'ayant reçu 
quelques demandes allant dans ce sens, 
n'a pas encore tranché sur l'opportunité 
d'une politique OEM. Son objectif pre- 
mier est de se poser en numéro un 
incontesté sur le marché de détail. 

L'avenir de ce marché des cartes 
disque se résume en trois interrogations. 
Le prix, tout d’abord. Il est certes 
descendu de 1 095 à 695 $ pour 10 
Mo et 895 $ pour 20 Mo (dans le cas de 


Plus), mais œ rapport prix/perfor- 
mances n’a pas encore tout à fait rejoint 
celui des unités externes de disques durs 
51/4. Plus répond à cela que le 
marché est encore jeune, foncièrement 
tributaire d'une technologie nouvelle 
elle aussi, et que les progrès, tant en 
termes de prix que de capadités, sont 
simplement une question de temps. 
Deuxième interrogation : les fonctions 
potentielles de ces cartes disque. Impos- 
sible de répondre à ces deux premières 
questions sans évoquer la troisième : le 
risque de saturation rapide du marché. 
la, les avis sont partagés. Hank Ches- 
brough, directeur des produits chez 
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Plus, estime qu’< avec près de 3 mil- | 
lions de systèmes compatibles IBM 
équipés de simples disquettes, le marché 
des cartes disque est substantiel >. 
InfoCorp, de son côté, estimait ce parc 
de < potentiels > à 5 millions à la fin 
1985. Quant à Chester Brown, vice- 
président de la division Enhanced Peri- 
pherals de Western Digital, il parle de 4 
millions de PC-ables (2,5 millions de 
PC, 800 000 XT équipés de disquettes, 
le reste étant des compatibles). Selon 
certaines statistiques, un tiers seulement 
des PC sortant d'usine seraient équipés 
d'un disque dur. Si les fonctions se 
mulüplient réellement comme prévu, si 
l'apparition de bus et systèmes d’exploi- 
tation 80386 suscite bien de nouvelles 
familles de cartes < faisant les choses les 
plus folles > (comme le dit John 
McCarthy de Forrester Research), alors 
le potentiel de ce marché pourrait bien 
exploser. Mais personne ne semble être 
en mesure de le garantir. 

Les estimations varient également 
selon leurs auteurs. Si les chiffres avan- 
cés il y a un an tournaient aux alentours 
de 15 000 unités vendues en 1985 et 
de 110 000 en 1986, Future Compu- 
üng parle maintenant de 410 000 ex- 
tensions de disque dur internes installées 
en 1985, contre 383 000 en 1986. 
IDC parle pour sa part d'une valeur de 
200 millions de dollars pour le marché 
1986 des cartes disque. 

C'est avec intérêt que l’on attend de 
savoir quelle sera la politique adoptée 
par Plus Development lors de l'octroi 
par le < US Patent and Trademark 
Office > du brevet portant < sur l’en- 
semble du concept d’un disque dur 
implanté sur une simple carte enficha- 
ble pour PC >. L'étendue du brevet 
serait assez large pour englober tous les 
acteurs présents sur le créneau. L'obten- 
üon de celui-a est une question de 
semaines. La concurrence, elle, n'y croit 
pas, ou s'y refuse, s’attendant plutôt à 
un brevet limité à la technologie des 
têtes de lecture et d'enregistrement, ou à 
l'incapacité pour Plus < d'imposer sa loi 
en cas de brevet global ». 

BRIGITTE DOUCET 


ATARI 1040 STFM 
1 lecteur disquettes 1 Mo, Moniteur 
Monochrome 9996 F 8990 F TTC 


AK ATARI 


CONFIGURATION PROFESSIONNELLE 
1040 STF Moniteur Monochrome, 1 lecteur 1 Mo, 1 disque 
dur 20 Mo, 1 imprimante CITIZEN 120 D 14500 F HT 
CONFIGURATION PERSONNELLE 

1040 STFM, 1 lecteur 1 Mo, Moniteur 
Monochrome 

1040 STFC, 1 lecteur 1 Mo, Moniteur 
couleur 


9990 8990 FTTIC 
11990" 10990 F TTC 


LOGICIELS 

1 Word (t. texte) 599  B535FTIC 
CALCOMAT (Tableur) 459 395 F TTC 
DB Master (fichiers) 590  535FTTIC 
PLUS PAINT (Dessins) 395 320 F TTC 
FAST BASIC (langage) 1335 1160 F TTC 
KARATE KID 2 259  210FTTC 
ULTIMA 11 545 465 F TTC TENNIS 275 235 F TTC 


IMPRIMANTES 
OLIVETTI DM 100 1990 F TTC CITIZEN 120 D 2100 F TTC 
Disponibilité limitée ! 

CITIZEN MSP 15 E (132 col., 160 cps) 4995 F TTC 
Loterie peumanente Price Computen 
Venez chez Price Computer remplissez votre bulletin de par- 


ticipation (sans obligation d'achat) et gagnez une superbe 
chaîne hi-fi AMSTRAD). Tirage tous les mois. 


Carte disque dur interne 
20 Mo KING CARD 
$900 Frrc 


AMSTRAD 


PC 1512 SD 1 lecteur Version Monochrome 5699 F TTC 
Version Couleur 8170 F TTC 
PC 1512 DD.2 lecteurs Version Monochrome 7450 F TTC 


9710 F TIC 
4690 F TTC 


Version Couleur 

PCW 8256. Spécial traitement de texte 
Avec imprimante 
LOGICIELS SOUS MS. DOS 
MULTIPLAN Jr 780500 F TTC WORD Jr 75840 F TTC 
WORDSTAR 1512 890 795 F TTC 
NORTON UTILITIES 1345 865 F TTC 

TURBO PASCAL 1180 930 F TIC 


TURBO TUTOR 350 280 F TTC 
TURBO GAME WORKS 795 560 F TTC 
TURBO PROLOG 1180 930 F TTC 
REFLEX + WORKSHOP 1775 1395 F TTC 
SIDEKICK 940 745 F TTC 
GEM WRITE 996 895 F TTC GEM DRAW 996 895 F TTC 
GEM GRAPH 990 895 F TTC 
GEM WORDCHART 296 895 F TIC 
FLIGHT SIMULATOR A95 360 F TTC 
BILLARD (SNOOKER) 235 200 F TTC 


et autres logiciels disponibles sur place. 
CONSOMMABLES 

Disquettes (prix à l'unité) 

5 pouces en boîte de 10 avec pochette 
3,5 pouces SF DD : 12 F TTC 

3 pouces (spéciales AMSTRAD) : 
Papier 


3 FTTC 
17 FTTC 
25 FTTC 


DF DD : 


Carton 240 X 12” blanc, 2500 feuilles : 
240 X 11” blanc, 2500 feuilles : 
Carton “TRAIT'TEXT” 240 X 12”, 1000 feuilles : 


200 F TTC 
180 F TTC 
165 F TTC 


Price Computer 


11, rue Clapeyron 75008 Paris “ Tél. 43 87 51 25 


Ouvert du Mardi VENTÉ 
au Samedi PAS DE URS 
de 9h30 à 18h30, x REVENDE 
sans interruption. AU 


Offres valables dans la limite des stocks disponibles 
Prix donnés à titre indicatif pouvant être modifiés sans préavis. 


Référence 125 du service-lecteurs (page 129) 
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ADDE : DHG 3 POUR PC 


DDE Marketing — qui édite 

DHG 3 en France — considère 

que, pour se faire une idée des 
logiciels graphiques, il faut distinguer 
quatre grandes familles. 

Les logiciels d'analyse et d’aide 
à la décision. L'utilisateur de ce type 
de produits veut analyser un marché ou 
des tendances en effectuant des calculs 
et en affichant des courbes sous une 
forme ou sous une autre. Il effectue une 
démarche décisionnelle. Pour l'essentiel, 
deux logiciels dans cette catégorie. Il 
s'agit de Sratgraphics (un programme 
très puissant qui manipule toutes sortes 
de fonctions) et SPSS/PC+ qui intègre 
Charcet DHG 3. 

Les compléments graphiques 
des tableurs destinés à dresser des 
rapports. C'est en fait la fonction qui a 
d'abord popularisé les modules graphi- 

ques, entre autres, ceux de Lotus 1-2-3 


cadre 


DANIELICARE 


et de Framework. Lors de réunions de 
travail dans l’entreprise, des tableaux 
graphiques illustrant l'évolution des 
ventes sont plus éloquents que des 
tableaux de chiffres. Les meilleurs 
exemples sont les modules graphiques 
de Lotus, Framework, SuperCal, Jave- 
in et les logiaels créant les graphismes à 
partir d'un tableur. Pour les logiciels 
purement graphiques : Chartmaster 
(repris par Ashton-Tate et longtemps 
leader des ventes), Chart (de Microsoft), 
Graphing Assistant (simple d'utilisa- 
üon), Graph in che Box, Graph Wnier 
et trois programmes d'ADDE : Géo- 
graphiques (tracé de cartes), Adde- 
Graphet DHG 3. 

La production automatique de 
tableaux graphiques. Le cadre, à 
l'appui de son exposé devant la direc- 
tion, utilise de nombreux tableaux ri- 
chement colorés illustrant les ventes de 
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Destinés aux cadres en entreprises, les « décisionnels graphiques » 
sont des outils de calculs comparables à des tableurs dont les 
résultats seraient affichés de façon graphique. Le meilleur pro- 
gramme de cette catégorie est sans doute un produit français, il 
s'appelle DHG 3. 


Nice, Toulon, Roubaix... Excellent, pa- 
raît-il, pour la promotion du cadre. 
DHG 3 est le seul logiciel de cette 
catégorie. 

La communication de prestige. 
Les graphismes vont ici beaucoup plus 
loin que la conversion de données d’un 
tableur, ils peuvent contenir logos, des- 
sins, perspectives, et ils sont souvent 
produits sur table traçante ou sur diapo- 
sitives. Trois logiciels appartiennent à 
cette catégorie : Concord (programme 
graphique avec base de données de 
deux mille images et avec des fonctions 
d'animation et de présentation en 
« show >), Freelance, dorénavant distri- 
bué par Lotus (très performant, notam- 
ment pour la création de dessins à 
l'écran) et — encore! —- DHG 3 qui 
mord légèrement dans cette catégorie. 

Finalement, seul DHG 3 semble 
assez polyvalent pour mériter d'être 


présenté comme un logidel < toutes 
catégories >. Comme son nom l’indi- 
que, c'est la troisième version de DHG. 
Les retouches ont surtout porté sur 
l'ergonomie : l'actuelle version est relati- 
vement simple à mettre en œuvre. 
L'installation s'effectue lors du premier 
chargement du programme, et l'on 
peut remettre à jour la configuration si 
l'environnement 
change (impri- 
mante, traceur de 
courbes, palette 
Polaroïd pour créer 
des diapositives, 
etc.). Il va de soi 
que DHG 3 gère la 
carte EGA, et l'on 
pourrait même dire 
que ce mode d'affi- 
chage est pratique- 
ment indispensable 
si l'on veut travail- 
ler en couleurs avec 
un logiciel graphi- 
que. C'est vrai pour 
DHG 3, Freelance 
et Concord. Le 
mode CGA per- 
met de travailler 
avec quatre cou- 
leurs, mais la réso- 
lution de 320 sur 200 points est le plus 
souvent insuffisante pour des graphi- 
ques étendus. La carte Hercules (pour 
les écrans monochromes) est elle aussi 
gérée, tout comme la souris. Ce dernier 
périphérique, parfois pratique, n’a rien 
d'indispensable. Qu'importe, elle fait 
partie des petits détails correspondant 
aux demandes des utilisateurs. < Ils ont 
tout demandé, nous a expliqué Carol 
Frachon chez ADDE, alors on a tout 
fait. > 

Une fois chargé, DHG 3 présente 
trois fenêtres. À gauche, les fonctions du 
logiciel. Au milieu, les fichiers de don- 
nées à parür desquels seront tracés les 
graphiques. À droite enfin, des macro- 
commandes qui automatisent la créa- 
aon d'un ou plusieurs graphiques. Pour 
rester classiques, nous nous contente- 
rons de récupérer des données issues 


d'une feuille de calcul, par exemple 
Mulüplan. Le logiciel lit la feuille et 
— première surprise —, il l'affiche à 
l'écran en nous laissant le soin de choisir 
les lignes et les colonnes. On sélectionne 
ensuite un type de graphes à partir du 
menu. La figure 1 donne un aperçu des 
possibilités : camemberts et barres em- 
pilées, bien sûr, mais aussi des représen- 
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tations moins habituelles telles que la 
pyramide (quatrième figure de la 
deuxième rangée) ou des symboles (ici 
la tour Eiffel à la troisième rangée). 

Si nous négligeons le menu pour 
passer par le langage des macrocom- 
mandes, d’autres possibilités encore 
s'offrent à nous. Ainsi, le graphique en 
escalier qui se trouve à la deuxième 
rangée a été obtenu 
par l'appel de la 
fonction  $STEP. 
DHG 3 est un dé- 
asionnel, c'est-à- 
dire un logiciel per- 
mettant d'appli- 
quer à des séries de 
chiffres des fonc- 
üons de calcul très 
variées. Cela va de 
l'addition toute 
simple de deux 
séries de chiffres à 
des fonctions pré- 
enregistrées propres 
à couvrir les besoins 
d'analyse du finan- 
der ou de l’homme 
du marketing. La 
figure 2 en donne 
un exemple avec le 
tracé des droites de 
corrélation de deux ensembles de 
points. Par ailleurs, les graphismes peu- 
vent être égayés de différentes manières. 
Tout d'abord par des commentaires 
revêtant la forme de textes (17 fontes en 
9 tailles diversement inclinables) ou de 
symboles. Nous avons déjà vu que les 
symboles servaient de graphes (la tour 
Eiffel aurait pu être remplacée, ou 
associée à la statue de la Liberté, à un 
PC, à un arbre, etc.). Ils peuvent aussi 
servir de commentaire à un graphe. La 
figure 3 donne un aperçu des possibili- 
tés de DHG 3 en matière de fontes et de 
symboles. 

Mais les concepteurs du logiciel se 
sont dit que, finalement, il fallait aller 
encore plus loin dans la présentation 
graphique ; ils ont prévu l'intégration 
de graphismes dans des décors : le 
graphisme se retrouve devant un fond 
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À Figure 4 


de montagnes, ou, comme dans l’exem- 
ple de la figure 4, inséré dans un livre. 
Voilà autant de moyens commodes 
d'agrémenter un exposé et de rendre 
parlantes d’austères suites de chiffres. 
Vendu aux alentours de 4 500 F ht, ce 
logiciel promis au succès vient de partir 
à l'assaut des Etats-Unis où il est diffusé 
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g4 | par Samna. 


DHG 3 EN QUELQUES MOTS 


1 000 graphes différents (12 famil- 
les graphiques modifiables par 100 
options, 17 polices de caractères de 9 
tailles différentes, 8 fontes symboliques 
et 20 décors). 

32 fonctions de calcul statistique et 
mathématique. 

200 macrocommandes automatisant 
l'affichage et/ou l'impression des gra- 
phiques ou la réalisation de < shows >. 

Sortie sur plus de 200 imprimantes 
de tous types, ou sur tables traçantes, 
diapositives, vidéo. 

Gestion des cartes EGA, CGA et 
Hercules, et de la souris. 

Possibilité d'intégrer sur un même 
graphisme des données provenant de 
fichiers divers (Lotus, dBase, etc.). Les 
graphismes se mettent à jour d'un 
affichage à l’autre si les données du 
fichier ont changé. 

Possibilité de mettre à jour de façon 
aisée les trames utilisées pour l'affichage 
des graphismes. 
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Carol Frachon : 
David et Goliath 


Les Français de ADDE Marketing ne pèsent pas 

lourds face à Microsoft, Lotus et Asthon-Tate. D'autant 
que ces éditeurs américains interviennent 

désormais tous trois sur le créneau de DHG La nouvelle 
version de Décisionnel Graphique ne manque 

pourtant pas d'atouts pour séduire l'Amérique. 


Carol Frachon aime se comparer à un 
David français aux prises avec un Go- 
liath américain pesant 700 millions de 
dollars et regroupant Microsoft, Lotus 
et Asthon-Tate. Ces trois éditeurs de 
logiciels ont chacun pris sous leurs ailes 
un produit graphique important (res- 
pectivement Chart, Freelance et Chart- 
Master). ADDE Marketing ne pèse 
qu'un million de dollars. C'est honora- 
ble pour le marché français, mais ce 
n'est presque rien à l'échelle américaine, 
lorsqu'il s'agit de faire connaître un 
produit très remarquable et que les 
concurrents sont mieux armés sur le 
terrain de la promotion. Mais Carol 
Frachon ne désespère pas d'y arriver : 
depuis que Samna a intégré DHG à son 
catalogue, les ventes doublent tous les 
mois aux Etats-Unis. 

Quel est l'homme qui est à l’origine 
d'un programme aussi insolite sur le 
plan graphique que performant par ses 
fonctions ? Et comment se situe-t-il par 
rapport au marché du logiciel graphi- 
que ? 

< J'en ai assez que l’on compare les 
logiciels graphiques entre eux... Le busi- 
ness graphique, la CAO, la DAC... ce 
sont des choses différentes. > Carol 
Frachon est un passionné, et il a beau- 
coup de choses à dire sur les logiciels 
graphiques. < Il faut comparer les be- 
soins des utilisateurs. Si je m'y connais 
en logidels, c'est parce que je m'y 


connais en besoins. Voilà pourquoi nous 
avons établi une analyse des besoins. > 

Carol Frachon connaît bien les autres 
produits du marché; il n'a pas sa 
langue dans sa poche : « Chart prétend 
mettre à la disposition 45 graphismes. 
Si nous adoptons leur mode de raison- 
nement, DHG 3 offre presque 
1 000 types de graphismes. > 


LE JOUR 
ET LA NUIT 


L'un des points forts de DHG 3 est 
le suivant : les graphismes se mettent à 
jour quand les données du fichier d’ori- 
gine changent, alors que de nombreux 
logiciels conservent une vision figée 
d'un tableau de chiffres. < Faire un 
graphisme prend du temps. Chez nous, 
c'est automatique. Quand on en a 
conçu dix à parür de fichiers Lotus, 
dBase ou autres, on frappe DHG 
TOTO, le logiciel se charge, va chercher 
tous les fichiers dBase, Lotus, les trans- 
fère à l’aide des macrocommandes, et il 
peut imprimer le tout en quatre exem- 
plaires. Et il le fait la nuit, quand on 
dort. Personne ne sait faire cela. > 

Les atouts de DHG lui ont ouvert la 
porte du marché américain. C'est la 
société Samna qui a pris en charge la 
diffusion de DHG aux Etats-Unis. 
Samna est à l'origine du traitement de 
texte Samna Word qu'IBM a mis à son 


Michel Barrer 


catalogue pour le RT PC. AT & T et 
Hewlett Packard l'ont également choisi. 
Curieusement, ce logiciel de très haut 
niveau n'a pas connu le succès auprès 


du grand public. 


UN MARCHÉ 
À CONQUÉRIR 


< Les gens de Samna n'ont jamais su 
faire de la pub. Mais ils sont comme 
nous, ils aiment les beaux produits. Et 
ils sont plutôt orientés constructeur. Il se 
trouve qu'ils avaient besoin d’une inter- 


face graphique pour leur traitement de 
texte. Ils ont donc demandé à une 
société d'effectuer une analyse compara- 
üve des produits existants. Notre distri- 
buteur anglais connaissait ce cabinet, et 
leur a passé notre soft. Nous sommes 
sortis premiers. > 

L'équipe marketing de Samna a 
amené à DHG leur conception du 
< produit » à l'américaine. DHG 2 a vu 
son ergonomie se transformer, avec 
l'ajout de messages d'aide à l'écran, de 


la souris, et surtout la création d’un 
véritable manuel. 

< Nous sommes allés aux Etats-Unis 
l'été dernier, et nous leur avons dicté le 
manuel. Ils lui ont ajouté une forme 
américaine. Puis nous l'avons retraduit 
en français. > 

Carol Frachon se retrouve ainsi avec 
l'un des meilleurs produits graphiques 
du marché, sans disposer des ressources 
suffisantes pour le faire savoir à l'échelle 
américaine, Pour le moment, c'est le 
marché français qui génère les revenus 
d'ADDE. Mais les exportations qui 
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représentaient 10 % évoluent vers les 
20 %. ADDE est présent en Italie, en 
Espagne, en Angleterre, en Allemagne 
et aux Etats-Unis où dix personnes de 
Samna travaillent sur ce produit. 
ADDE a démarré en 1982 sur 
Apple (Pomme d'or en fin 1982). 
Carol Frachon venait du marketing et 
souffrait de ne pas disposer de produits 
tels quel DHG 3. C'est alors qu'il a eu 
envie d'entreprendre... 
DL. 


a fans ne 
ISD-France 


présente 


La librairie PC-SIG 


SEULEMENT 125 F par disquette 


plus de 600 disquettes 
30 000 clients autour du monde 


Nos meilleures disquettes 


Aide au DOS et explications pour le débutant 
254 PC-DOS'" Help 
© 403 Computer Tutor, apprenez PC-DOS'M 


Cours de BASIC, une manière agréable d'apprendre le 


BASIC 
0 105 PC Professor 


Traitement de texte 

O 294 Edit, petit mais très complet 
DO 78 PC-Write, célèbre et puissant 
D 194 PC-Read 

O 379 Utilitaires Wordstar'M 
Tableurs 


D 199 PC-Calc, plus simple mais efficace 
214,215, 267, 268 Tableur et base de données 


couleur, conversion en ASCII 


Pour les amoureux de Lotus'" 
O 304 Macros Lotus!" 1-2-3 
O 301-303 applications financières (jeu de 3 disques) 


et calculette 
D 405 Deskmate 
0 576 PC-Tickle, calendrier 


Gestion de bases de données 
OO 5 PC-File Ill, étiquettes, lettres, imprimés 
O 287-288 File express, générateur de rapports 


Nos utilitaires favoris 

D 273 Meilleurs utilitaires 

O 478 Gestion du disque dur, WHEREIS et plus 

D 133 Ultra utilitaires, récupère les fichiers perdus 
O 106 Diskcat, gestion de disquettes 


Intelligence artificielle 

© 417 Prolog 

O 148 XLISP, version expérimentale de Lisp 
D 398 ESIE, générateur de système expert 


Jeux 

D 293 Jeux d'arcade (graphiques couleur) 

O 274 Meilleurs jeux, dont le château (aventure) 

D 390 Flight et les autres (graphiques) 

D 292 Spacewars, superbe sur une carte Hercules 
© 476 Les meilleurs jeux de Patrick (mono surtout) 


Pour les programmeurs 

0 315 Petit compilateur C 

[] 424 Compilateur Pascal écrit en Turbo Pascal!" 

D 263-264 Laxon et Perry : leur FORTH 

© Turbo Pascal!" : applications et utilitaires (12 disques 


STARTER KIT SPECIAL 
O QUICK START : tout pour le débutant. Contient 

DEUX CATALOGUES : plus de 470 pages 
403 COMPUTER TUTOR 

78 PC-WRITE 
199 PC-CALC 
405 DESKMATE 

5 PC-FILE I 
273 BEST UTILITIES 
476 LES MEILLEURS JEUX DE PATRICK 


VALEUR : 700 F TTC — SEULEMENT POUR 490 F TTC 


1 disquette : 125 F TTC 
disquettes : 375 F TTC 
frais de port et d'emballage : 20 F TTC 


3 disquettes : 250 F TTC 


BON DE COMMANDE 


NOM 
Adresse 
Ville 

Code Postal 


Tél 
A retourner avec votre réglement à 


ISD France 


distributeur agrée 


de PC-SIG 


75005 PARIS 
Tél. (1) 40.55.00.62 
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Bureau électronique : en pop-up, bloc-notes, calendrier 


68, boulevard de Port Royal 


85 


Référence 126 du service-lecteurs (page 129) 
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Ce qui compte, ce n'est pas l'émulation Vidéotex-Minitel.… 
Mais ce que l'on peut faire avec. 


Mtel 3 


émulateur Minitel programmable pour IBM-PC 


Mtel 3 est un produit Logiciels et Médias 


Mtel 3 
émulateur Minitel 
programmable 


Mtel 3 est le plus puissant des 
émulateurs Minitel à ce jour, 
et il ne coûte que 1600 FF ttc ! 


Mtel 3 est programmable 

Plus de 60 instructions. Procédures, branchements, tests 
conditionnels, étiquettes alphabétiques, variables 
numériques et alphabétiques, variables d'état (position du 
curseur sur l'écran du Minitel, Minitel connecté, etc.). 
Mtel est un réel langage de programmation 
d'applications, et non un simple "automate temporisé". 


Mtel 3 est simple d'emploi 

Dans le mode terminal, où la connaissance du langage de 
programmation Mtel n'est pas requise, vous utilisez votre 
clavier et votre écran d'IBM-PC à la place de ceux du 
Minitel. Avec la couleur, la puissance de mémorisation 
des disquettes et le travail de l'ordinateur. Mtel 3 gère le 
graphisme et la couleur. Quelques touches ou, en mode 
programme quelques instructions, suffisent pour stocker 
des pages, les traduire en "texte" (ASCII pour un 
traitement de textes), envoyer un texte sur une 
messagerie, correctement mis en page, automatiser une 
connexion, etc. 


Mtel 3 est puissant 

C'est même LE plus puissant des émulateurs existant 
aujourd'hui. Un véritable système de développement, qui 
a fait ses preuves et qui vous suivra, au rythme de 
l'évolution de vos besoins, de la simple émulation à la 
gestion complète de systèmes serveurs Vidéotex. 
Exemple : la connexion à un service télématique, avec 
reprise des tentatives en cas d'échec. La production d'un 
rapport d'erreurs de transmission du serveur Minitel. La 
décision de lire et mémoriser sur disquette le courrier dans 
votre boîte aux lettres, s'il y en a. Le stockage des textes 


sur l'ordinateur. L'envoi de messages rédigés avec un 
traitement de textes. Etc, etc. Le langage Mtel peut 
traiter tous les cas de figure ! 


Mtel 3 est économique 

Sans qu'un modem soit nécessaire, à 1600 FF toutes 
taxes comprises, Mtel 3 est le moins cher et le plus 
puissant, de loin, des produits de cette catégorie. 
Comparez avec une carte d'extension qui vous prendra un 
connecteur et... au minimum 4000 FF HT ! 


Spécifications techniques 

Emulateur Vidéotex complet pour IBM-PC et compatibles 
(Mtel 3 fonctionne aussi avec l'Amstrad PC-1512) 
utilisant un Minitel comme modem. 


Présentation : une disquette, un câble protégé de liaison 
Minitel-PC, un manuel sous forme de classeur. 


Configuration requise : 256 K de RAM minimum (PC 
version de base), DOS 2.11 et suivants, carte graphique 
monochrome ou couleur, ou carte Hercules, carte série RS- 
232C, terminal Minitel (Minitel 10 pour les fonctions de 
composition automatique de numéros). 


Mtel 3 est un produit 
Logiciels et Médias 


Vente par correspondance 


Joindre à la commande un chèque de 1610 FF 
(10 FF de frais de port inclus) à l'ordre de 
Logiciels et Médias. Adresse : 125 rue de 
Saussure - 75017 Paris. 


Télémessageries : CalvaCom LEM10 ; ORDINATEUR 
INDIVIDUEL : 3615 / OI / 20326. 


BM-PC et compatibles 


C-1 bp de mois cie KEYSTAI 


NUMON | Tri de aureciorÿ 
Modification de l'état. LANDER Indicateur d'état des Modification des ADERS 
La de la louche Jeu d'adresse touches CapsLock attributs d'un lichier Jeu d'arcades 
sstion d'archives, NumLock LC et NumLock ESS KOLOR 
mpactage de OTHELLO Compteur de lignes  PACKMAN Jeu d'échecs Paramétrage des 
hiers Jeu d'Othello d'un lichier lexte Jeu d'arcades PREN couleurs de l'écran 
AK PCUTIL LF Changement de nom LOCK 
md l'écran muet Collection Tr de direciory Paramétrage des de directory Modification des 
rès trois minutes dutlitalos on un UT : couleurs de l'écran PAT attributs d'un fichier 
nactivhé seul programme Eflacement original SNAPSHOT Utilitaire imprimante LQ 
SIDELKE de l'écran Mémoris ation SCREEN Impression en 
\PON Impression dans la SWPTR d'écrans Paramétrage des  quallé courrier sur 
>dification de l'état jongueur du papier Permut ation sa couleurs de l'écran une imprimante 
la louche Caps UF logicielle de deux Compactage de SCRN standard 
x Manipulation de imprimantes fichiers Extinction LS 
1ESs88 lichiers TEE VOLSER automatique de Allichage de 
ü d'échecs Redirection des Attribution d'un nom l'écran directory 
LOCK entrées-sorties de volume à un so PCWNDO 
loge PC-2 UNWS disque Tri de direciory Utilitaire 
WER Conversion de VTYPE SETPRN mulilonction 
pression de ALTER fichiers Wordstar en Allichage de lichiers Paramétrage de QT2 
ecorys de Modification des ASCII texte limprimante Horloge en langage 
quelles . 5 UPNUM WAITN SOUND clair 
AUIP102 attributs d'un lichier Indicateur d'état des Temporisation Indicateur sonore RAMDISK 
ormalions sur la ASK touches CapsLock paramétrable pour fichiers BAT Disque virtuel 
Miguration lens GA et NumLock WHERE sp | REBEEP 
térielle BACKECRL, Recherche de Butter d'imprimante Alarme sonore 
STDISK ing avant el fichiers SYSFILE ininterrompue pour 
célérateur ns Slonsse FC:8 ZPAT Modification des lichiers BAT 
ccès disque TLE ag Conversion de codes us d'un fichier pig ; S 
IGHT Ÿ COLOR pour imprimante ri de directory 
4 d'action CE Paramétrage des Eilacement de sr d ou ve n 
WT Commande de couleurs de l'écran fichiers avec Affichage de fichiers OCu Int, a Ils 
Eos cotes amet EME PCA nds (os men rouv, Sont 
1e clavier Manipulation de ST12 té b S le 


nversion ne DPATH Li CRE 
k Mémorisation de la rmalage el copie 
juscules demière date entrée DPATH30 de disquettes TUNE 


me Eu Me sm res er  OXCess;ÿ SOU vendus à , NON 


tuscules DOSEDIT Compléments à la FROGGER CATUTL Utiaire musical 
En EE 
le DOS 4 
Hiolhèque do FKEY Modification de la Sonorisation du daqueties 
re Défintion de macros date des lichiers clavier x ñ 
BRAIN INDEX KBBUFF MSPOOL alcul du CRC 
que virtuel Générateur de table Butler de clavier Spooler d'imprimante D 
faci h 
acintosh 128, 512, Plus 
1 ce Fonotions Hollywood M-13 Stutt Cup 
Feel Copy Screen Eu League LE bis 
de CheckSum DAKey Pie Setup TimeOut 
k Copy ClipboardEdit c Cusiomizer Twee-C 
locursor ee L Cairo M-10 PSC Kemel Utities 
cup A Camelot Purgelcons 
sioro “rai Centura font Applications Reader ri 
Century font ns " : = Volkey 
vsesoires lac Im) e Accessol 
M/DA Movera.2 Fonctions Faits Night MacBILLBOARD Mouse Print 
rs FKEY Sampler icago by Nigl MacCione Mui-Tasking Print Caractères 
JA Sorter ds Multi- Scrap Le 
TT Game cs M3 Jack | install MuliScrap  Toland 2 RE GR ORNE CR ON ON DEN OS ER PR 
ractères MockPackage+ Now MomScan Utra OI.2.87 
ashi Ms Apres MockPackage Now Wrap Vars 
Deco Rue Us MoKrCaps Noa Bon de commande 
Applications er Foncllons ProCount Washington 
Dynamo nl:Doubler Fonisie 
2 Font.Editor Fonctions M C 
id Screen ToClip -16 : 
a. SUR Accomoires Ms É-ie ÿù ochez les cases correspondant aux disquettes 
1 Applications 
mme Fe Luna . ApEi qui vous intéressent. 
Hex 5,0 Delete La eg Dee ic Piclurex Reverse Screen 
GIE Fonotions teSaver Machopair Pinsen Sn Mahal 
pu 
Den EE En lun De Sue O PC-1 O PC-2 D PC-3 O PC4 [ PC-5 
ehovot elnio 
BigCursor Maxwol MRC Rivendel Shrink 
sol 
fes me Mem Walch Menu CRE Runes MockPackage O M-1 O0 M-2 O M-3 O M4 0 M-5 
lislo Ésireti D Lits MooEMACS ane Sie 
jC (] ntiago SortMenu 
ut enr EU Sas O M6 CO M7 OM8 COM [O M-10 
. ttle font 1] 
DiskCopy Wrker Schomatic Swicher 
msg Bet Motemne Sue . O M-11 O M-12 O M-13 O M-14 O M-15 
ack Shadow Caractères Fonotione Square Serit TabsOut 
Earth Plot CEMen Panerey Aocessoires O M-1 6 O M-1 7 
:3 F/DA Sorter Courrier M-14 Utils 
Fodt 
Cream 
Wlications Cursive font M-12 pit -vslnt M-17 û : 
ialtor Acces Dai le gi = 
ai Dane ah te es Soit disquettes x 150,00 F Æ 
ranup Exporer Een Mot FNde | Aoeseoiren Applratons +10 F de frais de port (pour l'ensemble) = 
linuity Installer EXSS, PRAM2 ProgCalc Text Reader 
ashSavor Fle Tode M-9 Packit on a ThinkTank lo WP 
stem Crash Packn Il Utah Fie A " 0e 
ncribe Ne Roador Vorainlo Chèque à adresser à : 
520 EC  - Logiciels et Médi 
: MockChart Volu 
mme Oo HSSens Meme ES fe, i 125 rue de S 275017 Par 
gels ï Wave Maker = 
so ToBaso Cross et Fonctions WaySlation ue de Saussure aris & 
Bubbles Caractères 
is Tool JClocHM Pathname FKEY StarT Worm Stat SI 
J£ ar Trek Ven _ 
Le CRETE k Caractères Stencil & 
lemov e*JCloci : Symbol 
Scan M7 k Lineal Accessoires 
iculette à Virgule Ce Tile font VT52 N [e] m nn sn nn nn nn nn nn nn nn nn Ë 
Applications Launch Long island WeAre TheWord € 
sons PEVinsaler  LneFoodSuip  Masnlaitle  M-15 and DA ATOS: nee drones Ë 
En ren e Accessoires Memphis: Applications World Clock + 
a Le FASIEGdIOZLId MniWRITER Microsolt RamDisk+ HPaint Ë On ê 
Miscprix SE È 
Accessoires Fonctions Moscow ReadLisa à 
FieCopy Fadokoy Music RoadMacWrito Code Postal / Ville : 
4 FileTransier Fkey-Sampler Oblique TT 
Financial Calc Ok English font Accessoires re 
>plications FixUpDA Caractères Orn Arabic Rolodex Po bteni tal détaill S 
dier FKEY Runner Equation Paint RPN Calc 
skCal Fow Fallingwater Palo Allo font Screen Dump | de J enir un ca a ogue ob ant é nature de chaque È 
sk Librarian Grep-WC GenMath ParcAvenue SkipFinder (eleil = 
# Le Gone Gen parcAver Skpider ë giciel, envoyez une enveloppe timt rée à l'adresse ci È 
awPaint iconMakor Ham PICA Siars dessus en précisant IBM-PC ou Macintosh. D 


REPÈRES 


Technologie 


LE SYSTÈME SOFTSTRIP 


Le logiciel 
noir sur blanc 


PHILIPPE GYSEL 


Le conditionnement des données informatiques a toujours constitué 
88 un défi pour l'imagination des chercheurs. Aujourd’hui, les 
supports magnétiques et optiques dominent le marché. Cela n'a 
pas empêché deux anciens de Xerox d'innover en revenant à ce bon 
vieux support papier. Baptisé Softstrip, le système qu …ls ont 
développé devait être intro- duit en France à l’occa- 
sion du Forum IBM PC. 


Morandis 


Chris 
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üliser du papier ou du carton 
pour stocker des données nu- 
mériques et les transmettre 
entre ordinateurs ? Il fallait y penser. 
Le papier reste le support de communi- 
cation le plus répandu et le plus écono- 
mique dans bien des cas. Les informa- 
tions qu'il transmet sont faciles et peu 
coûteuses à reproduire. C'est de 
constat qu'est partie Cauzin System Inc. 
pour développer le concept Softstrip. 
Quand la course effrénée à la concen- 
tation des données numériques sur 
d'autres médias plus performants at- 
teint des sommets vertigineux (CD- 
ROM), n'est-ce pas un retour en ar- 
nière ? Ce n'est pas sûr, surtout si l'on se 
dit que le papier et le carton représen- 
tent quantité de supports : journaux et 
livres, bien entendu, mais aussi factures, 
bordereaux, rapports, emballages, etc. 


ENCORE 
DE BEAUX JOURS 
POUR LE PAPIER 


Les bandes et les cartes perforées, les 
codes barres utilisent également le pa- 
pier, mais le système Softstrip a ceci 
d’original qu'il s’accommode de papier 
ordinaire et permet une densité élevée 
pour ce type d'enregistrement. C'est 
une solution bien adaptée pour stocker 
et diffuser de courts programmes ou de 
petites quantités de données, texte sous 
forme ASCII, tableau Lotus 1-2-3, etc. 
Le lecteur est en fait un scanner, et le 
prix de l'appareil sera de l'ordre de 
2 000 Fht. 

Pour la commercialisation de ce pro- 
duit, la société américaine Cauzin s’est 
associée — entre autres partenaires — avec 
Eastman Kodak, plus connue pour ses 
pellicules photographiques que pour ses 
activités dans le stokage et la consulta- 
tion d'informations. Et pourtant East- 
man Kodak y travaille activement : le 
support photographique est l’un des 
meilleurs dès lors qu'il s'agit d’enregis- 
ter le maximum d'informations au 
millimètre carré et de les conserver 
durablement. On sait que la vie des 
informations sur le support magnétique 
reste précaire. 


Les bandes de Softstrip peuvent être 
obtenues par différents procédés selon la 
densité des informations transcrites. La 
méthode la plus simple consiste à les 
créer avec une simple imprimante à 
aiguilles. On obtient ainsi des bandes de 
500 ou 1 000 octets. L'impression (en 
mode graphique) est relativement lente. 
Il faut compter trois minutes et demie 
pour une bande de 1 Ko sur une Epson 
MX, deux minutes et demie sur une 
Epson FX. 

Avec une imprimante laser, on ob- 
tient une densité de 3 400 octets par 
bande. Des densités supérieures ne sont 
possibles qu'avec un logiciel et un 
matériel spécial : on expose, sur film 
photographique, des bandes contenant 
jusqu'à 5 500 octets. D'où l'association 
avec Eastman Kodak. Le film exposé 
sera reproduit par n'importe quel pro- 
cédé (imprimé dans la presse par exem- 
ple, ou tiré sur papier photo noir et 
blanc). Par ailleurs, les bandes peuvent 
être reproduites sur un photocopieur de 
qualité et exploitées sans problème, 
même avec une densité de 5 500 octets, 
nous avons pu le vérifier. Dans certains 
cas, la photocopie augmente la lisibilité. 

La longueur des bandes est variable, 
mais elle ne dépasse pas 23,5 cm et la 
densité maximum approche les 120 
octets par centimètre carré. Les informa- 
tions binaires (composées par définition 
de zéros et de uns) doivent être traduites 
en noir et blanc sur le papier. Pour des 
raisons de fiabilité, le codage du système 
Cauzin représente un 1 par une sé- 
quence de noir puis de blanc, et un 0 par 
une séquence de blanc puis de noir. Ces 
blocs sont appelés < dibits >. 

En disséquant un Softstrip, on trouve 
tout d’abord, codé, le nombre total 
d'octets contenu par la bande. En des- 
cendant, sur la droite, une ligne noire 
donne le signal de début des données en 
association avec une autre ligne consti- 
tuée d'une alternance de 0 et de 1. À 
gauche, une ligne dentelée permet au 
système de contrôler l'alignement du 
scanner. Si la bande ne contient pas la 
totalité du logiciel ou des données, un 
autre code indique qu'une ou plusieurs 


bandes supplémentaires suivent. Le 

nom du fichier ainsi que son extension 

sont également contenus sur la bande. 
Le lecteur est une barre en plastique 


‘longue de 42 cm pour une section de 


7,5 cm. Il est livré avec un support se 
fixant sur toute surface plane. Le raccor- 
dement s'effectue au moyen de deux 
câbles. Le premier (un peu court à mon 
goût) relie le lecteur à l'ordinateur, et le 
second sert à l'alimentation (de type 
calculatrice). Le tout est mis en place en 
une ou deux minutes. 


DES BANDES 
À TOUTE ÉPREUVE 


Le lecteur contient une sorte de 
chariot qui se déplace pendant la lecture 
et sur lequel est monté le scanner 
(disque équipé de huit lentilles et tour- 
nant sur lui-même en permanence). La 
vitesse de lecture est de 30 caractères par 
seconde pour la bande à faible densité 
(970 octets par bande) et 180 caractères 
par seconde pour les bandes à haute 
densité. La lecture d’une bande 
(23,5 cm de long) dure 305. 

Cauzin fournit le logiciel de lecture 
pour IBM PC et compatibles, Macin- 
tosh, Apple Ile et Ilc. Nous avons testé 
la version compatble IBM. Elle réside 
avec les autres programmes dans la 
mémoire dont elle occupe 19 Ko (une 
option permet de l’effacer). C'est un 
logiciel simple d'emploi : Alt R fait 
apparaître trois fenêtres et un menu de 


FICHE TECHNIQUE 


Lecteur optique Softstrip. 

Dimensions : 42 X 7,5 X 5 cm. 

Pour Maantosh, Apple Ile et Ilc, IBM 
PC et compatibles. 

Raccordement au port série RS 232C 
(port cassette pour l'Apple Ile). 
Vitesse de lecture : entre 30 et 130 
caractères par seconde selon la densité 
du codage. 

Lecture d’une bande complète en 30 s. 
Vitesse de communication : 

4 800 bauds. 

Prix : environ 2 000 F ht. 
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dialogue guidant l'opérateur pas à pas, 
lui indiquant comment disposer les 
différentes bandes, lui signalant les er- 
reurs de lecture, le nombre d’octets 
restant à décoder, etc. On a le choix du 
port série (COMI ou COM2) et de 
l'unité de disquettes sur lequel sera 
enregistré le fichier. 

La lecture n’est pas toujours effective 
du premier coup, mais nous avons fait 
subir de mauvais traitements aux 
bandes avant de les lire (en les crayon- 
nant, les froissant, les pliant, en y 
renversant du café, en les photoco- 
piant...) et, malgré tout, les résultats 
sont restés très satisfaisants. Les échecs 
sont dus le plus souvent au mauvais 
positionnement du lecteur sur la bande. 
Un point de quelques millimètres et un 
trait imprimés au début et à la fin de la 
bande permettent un centrage et un 
alignement rigoureux. 

Le cofffet contient le lecteur propre- 
ment dit, son alimentation, le câble de 
raccordement, une notice d'emploi suc- 
ancte et un recueil de programmes au 
format Softstrip. Le type des program- 
mes proposés (analyse de chemins criti- 
ques, coût des ventes, modèles Lotus, 
etc.) donne une idée de la cible profes- 
sionnelle visée par Cauzin. 


L'ŒUF OÙ LA POULE ? 


A peine né, le système Softstrip se 
voit frappé du syndrome bien connu. 
Pour que la commeralisation du lec- 
teur de Cauzin démarre à grande 
échelle, il convient au préalable que le 
marché soit inondé de bandelettes de 
code Softstrip. Inversement, les éditeurs 
de livres et de magazines spécialisés 
n'adopteront celles-ci, pour en publier 
régulièrement en complément de leurs 
ouvrages ou articles, que lorsqu'un 
< parc > minimum de lecteurs, dans 
tous les sens du terme, sera installé. 

Aussi, Pierre Ghouti, responsable 
depuis quelques semaines des activités 
de Softstrip en Europe du Sud, tire-t-il 
les leçons d'un an de présence sur le 
marché américain. Plutôt que de s’ef- 


| forcer de séduire dès le départ un large 
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Technologie 


P. Barisain Monrose 


1 Electronique de pré-amplification. 2 


En principe, le scanner se branche sur 
tout ordinateur possédant une interface 
série au standard RS 232C. Encore 
faut-il que le logiciel pour cet ordinateur 
existe. Cauzin fournit des logiciels et des 
câbles de raccordement pour le Macin- 
tosh, l'Apple Ile et Ilc, les IBM PC et 
compatibles. Pour le standard PC, il 
faut remarquer que la communication 
s'effectue à 4 800 bauds, vitesse qui ne 


public — pari risqué dans la mesure où le 
lecteur Softstrip et son logiciel seront 
vendus 1990 F ht —, il vise à faire 
adopter le concept Softstrip par de 
grandes entreprises pour leurs besoins 
de communications internes de don- 
nées. C'est ainsi qu'en France une très 
importante application serait sur le 
point d’être mise en place avec comme 
support un rectangle de plastique de la 
dimension d’une carte de crédit (mais 
infalsifiable) pouvant contenir jusqu'à 
1,6 Ko. 

Lancé officiellement à Paris à l'occa- 
sion du Forum PC, Softstrip est égale- 
ment disponible en version Macintosh. 
Un réseau de distributeurs devrait être 


ouvert avant l'été prochain. 
MB. 


Circuit électronique. 3 Optique tournante. 
4 Fibreoptique. 5 Chassis du chariot. 6 Boîtier. 


convient pas à tous les compatibles. 

Il est évidemment diffile d'imagi- 
ner toutes les applications potentielles 
du procédé Softstrip, mais les candidats 
les plus importants semblent bien être 
les entreprises communiquant fréquem- 
ment des informations courtes avec un 
nombre relativement important d'ordi- 
nateurs. On pense à la mise à jour de 
bases de données telles que les prix, 
promotions, nouvelle gamme, condi- 
tions de vente, etc. Par ailleurs, la 
diffusion de logiciels dans les publica- 
ons est déjà en application dans des 
magazines américains. 

Sur une carte de crédit ou d’identifi- 
cation, On inscrit jusqu'à 800 octets en 
une seule bande de 80 mm ; c’est plus 
que ne peut en contenir une bande 
magnétique de la même longueur. C'est 
aussi plus facile à reproduire et plus 
résistant. Pour cette dernière applica- 
aon, Cauzin a conçu un lecteur spédal 
qui lit les cartes en quelques secondes. 

Le code barres, devenu si banal 
aujourd'hui dans de nombreux domai- 
nes industriels et commerciaux, ne s’est 
pas normalisé puis répandu rapide- 
ment. Qui sait si le Softstrip n’est pas 
appelé, lui aussi, à devenir un standard 
en matière de stockage et de transmis- 
sion des données ? Ê] 


Cauzin vire de bord 


Pour fonder Cauzin Systems Inc.*, 
l'inventeur du < softstrip », Robert 
Brass, a fait équipe avec Jack Goldman, 
ancien vice-président de Xerox qui fut 
notamment à l’origine du Parc. Son idée 
était d’encoder sur une simple bande de 
papier des textes, des images, voire des 
sons numérisés et de transférer ces don- 
nées dans une mémoire traditionnelle 
au moyen d’un lecteur optique tradui- 
sant la succession des lignes et des points 
foncés sous une forme assimilable par 
un ordinateur. 

Durant la première année de 
commercialisation, Cauzin Systems 
s'était donnée comme objectif le marché 
de la grande consommation. Il s'agissait 
de créer une sorte de norme de facto sur 
le marché de l'édition pour la distribu- 
tion des jeux pour adultes, par exemple, 
ou de bases de données que l’on aurait 
imprimées au dos des boîtes de céréales. 

Cette idée devait séduire rapidement 
une quarantaine d’éditeurs qui décidè- 
rent d'insérer des listes en Softstrip dans 
des magazines et des livres. Depuis, les 
applications se sont élargies, elles s'éten- 
dent de la publication de listes officielles 
à celle de tables des matières, d’index, 
de suivis d’inventaires, modèles de ta- 
bleurs, transferts de données entre ordi- 
nateurs de types différents (essentielle 
ment Maantosh et PC). Sans oublier la 
smart form, c’est-à-dire la faculté d’im- 
primer sur une même feuille un texte 
lisible par l’homme et un code lisible 


* Pour créer le nom de la nouvelle société, les 
deux fondateurs, Brass et Goldman, ont 
utilisé leurs propres noms : Brass, en français 
laiton (cuivre et zinc) et Gold, l'or. Les 
symboles chimiques des trois métaux (Cu, 
Znet Au) sont à l'origine du nom de Cauzin. 


Initialement destiné au grand public, le lecteur Softstrip de 
Cauzin pourrait bien trouver sa véritable voie 
dans des applications strictement professionnelles. 


Un nouveau système d'encodage 
multiple : son, image, texte. 


par un ordinateur. Ainsi, dans le cas 
d'une facture, la sortie sur papier sera 
accompagnée d’une « logibande > évi- 
tant à son destinataire de ressaisir les 
données au clavier. 

La sodété Cauzin a donc changé de 
cap et se tourne vers le monde des 
affaires. L'avenir du produit se jouera 
sur des applications telles que les cartes 
de sécurité, d'identification, cartes mé- 
dicales, factures de téléphone, relevés 
bancaires, etc. Selon Robert Grass, < le 
potentiel paraît infini : nos ingénieurs 
ont, pour l'instant, une quinzaine de 
produits en cours de développement, 
tous basés sur le Softstrip. Ce lecteur ne 
se démodera pas. Notre société a identi- 
fié une able et des applications bien 
spécifiques auxquelles le Softstrip 
s'adresse aujourd’hui, tout comme il le 
fera encore dans dix ans. D’autres pro- 
duits viendront qui auront recours à 
cette même technologie, mais de ma- 
nière différente (...). On a pu accuser 


notre produit de lenteur — une bande 
moyenne mesure environ 23 Cm, 
contient quelque 5 500 octets et peut 
être transposée en mémoire en 30 s —, 
mais c'est là un jugement tout relatif. 
C'est à peu près la vitesse d’un 
modem. > Outre les compatibles et les 
ordinateurs Apple, la compatibilité est 
désormais assurée avec n'importe quel 
ordinateur doté d’un logiciel de 
communication. 


_ OBJECTIF: 
L'EUROPE 


Lors de sa fondation en avril 1983, 
Cauzin Systems réunissait 750 000 $ 
auprès d'investisseurs privés. Des capi- 
taux supplémentaires sont venus no- 
tamment d'Eastman Kodak (principal 
investisseur), Xerox, General Instru- 
ment, Nokia, Emhart/TTI, Ameri- 
tech. Chacune de ces sociétés est repré- 
sentée au conseil d'administration et 
exerce, par ce biais, un pouvoir de 
décision sur l'évolution du produit et sa 
commercialisation. 

Si Cauzin Systems assure la diffusion 
de son produit aux Etats-Unis via des 
détaillants et VAR, il a fondé une co- 
entreprise à part égale avec Kodak pour 
la distribution dans le reste du monde. 
Softstrip international, dont le siège est 
à Londres, a commencé ses opérations 
de distribution en novembre. Londres 
est responsable de la désignation des 
distributeurs dans tel ou tel pays. Ainsi 
Nokia est chargé des pays scandinaves, 
et Robert Brass nous confirmait que de 
semblables accords — de simple 
commercialisation ou de licence — sont 
tout à fait possibles avec des construc- 
teurs nationaux ou européens. La mai- 
son mère est d’ailleurs en négociation 
avec deux autres de ses investisseurs en 
vue d’un accord de licence. < L'Europe, 
est pour l'instant notre principal objectif 
international, explique N. Kleinfeld, 
vice-président du marketing. L'intemna- 
tional semble d’ailleurs démarrer plus 
rapidement que ne l'a fait le marché 
américain. > 


BRIGITTE DOUCET 
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Un faux compatible est un poison! 
voici l'antidote : 


Ta MEMOIRE, 

Ton TURBO, 

Ton DOS +, ton GEM, 
Ton TURBO-PASCAL, 

Ton PRIX … JE CRAQUE! 


#Æ JASMIN 


RATES 
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LES COMPATIBLES PC PROFESSIONNELS 
ET TELEMATIQUES LES PLUS VENDUS : 
LES JASMINS TURBO HQ DE TRAN 


Jasmin Turbo 
en grande surface 


J'ai été agréablement surpris de trouver 
des « JASMIN TURBO » dans une grande 
surface. Avec son look « AT » et sa clé 
« anti-reset », il fait vraiment profession- 
nel. Mais que fait-il dans un hypermarché, 
ce compatible IBM PC/XT ? Quand j'ai vu 
le prix, j'ai compris ! Je me suis laissé ten- 
ter par un modèle à deux lecteurs de dis- 
quettes et 640 K RAM à 6.483.97 HT. Sur- 
tout, je connais bien la société française 
T.R.A.N. à travers sa famille de lecteurs 
JASMIN, bien appréciés des ORICIENS et 
des AMSTRADIENS. 


De bonnes surprises 


6.483 F, c'est déjà un très bon prix pour 
un compatible PC classique de même 
capacité, mais quand j'enlève l'emballage, 
quelle découverte ! Le langage structuré 
le plus vendu au monde, le TURBO PAS- 
CAL de Borland avec son manuel, les 
systèmes d'exploitation DOS PLUS et 
GEM de D.R.I. avec le guide et les licen- 
ces officielles, le logiciel de télématique 
MASTER MIN. L'ensemble de ces logiciels 
coûte à lui seul plus de 2.000 F. Encore 
une autre découverte : une souris de haute 
précision dont le prix est d'au moins 
1.000 F. Surtout, l'unité centrale contient 
déjà : 


— la carte-mère équipée de 640 K de 
RAM, du microprocesseur 8088-2, d'un 
emplacement prévu pour le rajout du 
coprocesseur arithmétique 8087 et de 8 
ports d'extension à connecteurs longs ; 


— la carte 16 couleurs et graphique appe- 
lée aussi la carte CGA avec une sortie 
vidéo composite couleur, une sortie vidéo 
N. et B., une sortie RVBI, une interface 
crayon optique ; 


— la carte « MULTI 1/0 » comprend deux 
ports série dont un équipé, une interface 
imprimante parallèle Centronic, une entrée 
manette de jeu, une horloge/calendrier 
permanent sauvegardée par batterie, le 
contrôleur pour deux lecteurs de disquette. 
Et il reste encore 6 ports d'extension dis- 
ponibles. Sa généreuse alimentation à 
découpage de 150 W ventilée réside dans 
l'unité centrale et non dans le moniteur, 
ce qui permet une évolution sans soucis 
de la configuration du système, par exem- 
ple changer de moniteur suivant ses 
besoins. 


IBM PC/XT sont des Marques Déposées de International Business Machine Corporation. DOS PLUS-GEM sont des Marques Déposées de DIGITAL RESEARCH INCORPORATION. 
AMSTRAD-PC est une marque Déposée d'AMSTRAD. TURBO-PASCAL est une Marque Déposée de BORLAND INTERNATIONAL. JASMIN-TURBO est une Marque Déposée de T.R.A.N. 


« Jasmin Turbo HQ 
à l'heure de la télématique » 


Autre surprise les JASMINS HQ2 et HQ20 
sont de plus équipés du serveur VIDEO- 
TEX MASTER MIN. Ce logiciel de com- 
munication transforme votre JASMIN en 
serveur videotex monovoie, répondeur 
téléphonique ; MASTER MIN décroche la 
ligne et transmet la demande de connec- 
tion minitel à votre correspondant qui peut 
ainsi consulter vos informations, laisser un 
message dans une boîte à lettre comme 
vous pratiquez habituellement sur d'autres 
serveurs. C'est aussi le stockage des pages 
VIDEOTEX que vous consultez et la redif- 
fusion sur votre minitel (ligne reconnec- 
tée). Un plus non négligeable ! 

La double vitesse, clé 

de la vraie compatibilité 

On connaît bien les problèmes que posent 
les ordinateurs qui ne fonctionnent qu'en 
8 MHZ avec des logiciels écrits pour du 
4,77 MHZ, vitesse de l'IBM PC. Or, JAS- 
MIN PC est un TURBO à double vitesse 
8 MHZ et 4,77 MHZ commutable au cla- 


vier. C'est indispensable pour une vraie 
compatibilité. 

Mis en garde ces derniers temps de la 
mauvaise compatibilité de certains clônes, 
j'ai tout de suite testé avec « Compatest » 
et MS-DOS. Le résultat m'a plus que ras- 
suré : 98% en compatibilité pondérée et 
3° niveau de compatibilité. Jusqu'à ce jour, 
je n'ai pas encore trouvé de logiciel pour 
IBM PC qui ne fonctionne pas sur le JAS- 
MIN TURBO. 


Systèmes d'exploitation 


J'ai apprécié le choix du système d'exploi- 
tation DOS PLUS de Digital Research Inc., 
pour sa double compatibilité avec le 
système MS.DOS 2-11 et CP/M 86. Vive 
les transferts de fichiers entre les deux 
standards. 

Le système d'exploitation d'environne- 
ment graphique G.E.M. (Graphic Environ- 
ment Manager) de DRI est livré avec, ce 
qui permet à JASMIN TURBO d'utiliser 
toute application écrite sous GEM, dispo- 
nible sur le marché. Par exemple, le GEM- 
DESKTOP (pour BUREAU) permet d'uti- 
liser le JASMIN TURBO avec des Icônes 
comme un Macintosh. 

La convivialité avant tout. 


Gamme JASMIN TURBO HQ TELEMATIQUE : 
Tarif au 1°" Janvier 87 


HQ pour Haute Qualité. Chaque modèle est équipé d'office d'une carte TURBO, des cartes 
« CGA » et « Multi 1/0 », du clavier AZERTY de bonne qualité avec indicateurs lumineux. Cha- 
cun est accompagné de DOS-PLUS, GEM, TURBO/PASCAL, et du logiciel de TELEMATIQUE 
MASTER MIN. 

MASTER MIN* : Logiciel serveur VIDEOTEX monovoie, répondeur téléphonique, stockage des 
pages consultées. 


HO 2 : 640 K RAM - Souris - DOS PLUS - GEM - TURBO PASCAL - 
MASTER MIN. Alimentation 150 W - 2 lecteurs 51/4 

HQ2 : avec moniteur mono 12” haute résolution 

HQ 2 : avec moniteur couleur 14" 

HQ 20 : 640 K RAM - Souris - DOS PLUS - GEM - TURBO PASCAL - 
MASTER MIN, Alimentation 150 W - 1 lecteur 5°1/4 - 1 disque 
DUR 20 MB rapide avec parkage de tête automatique 

HQ 20 : avec moniteur mono 12” haute résolution 

HQ 20 : avec moniteur couleur 14 


6.483,97 HT 
7.242,83 HT 
8.999,16 HT 


10.615,51 HT 
11.374,36 HT 
13.145,03 HT 


834,74 HT 
2.613,83 HT 


Le moniteur monochrome 12" haute résolution est proposé à............. : 
Le moniteur couleur 14" 


Où trouver les JASMIN TURBO ? 


Chez SPOT DIFFUSION LILLE Tél. : 20.57.67.33 ; D.F.I. PARIS Centre démo, 66 rue David 
d'Angers (19) Tél. : 42.49.24.61 ; FORUM BORDEAUX Tél. : 56.91.85.45 ; VISMO PARIS (11°) 
Tél. : 43.38.60.00 ; ORDINATEUR MARSEILLE Tél. : 91.54.33.36 ; TRILOGIC MARSEILLE Tél. : 
91.08.05.49 ; SOMECII MARTIGUES Tél. : 42.81.07.38 ; JCR LYON Tél. : 78.61.16.39 ; FRANCE 
DISQUETTE LYON Tél. : 78.01.79.63 ; ASC RENNES Tél. : 99.79.52.20 ; MICRO-STORE REN- 
NES Tél. : 99.79.36.52 ; MICRO DIFFUSION TOULOUSE Tél. : 61.22.81.17 ; SCR ORANGE Tél. : 
90.51.81.88 ; INFO SERVICE PERPIGNAN Tél. : 68.56.79.31 ; MICROPUS MONTPELLIER Tél. : 
67.92.58.83 ; CTI REIMS Tél. : 26.40.39.31 ; INFOGRAPH LENS Tél. : 21.42.05.50 ; I.D.M. CHA- 
TEAUROUX Tél. : 54.34.00.12 ; FRITSCH Ets ERSTEIN Tél. : 88.98.03.51 ; dans les points de 
vente JASMIN et aussi directement chez T.R.A.N., IMP. LAVOISIER, Z.I. LES FOURCHES, 
LES ESPALUNS 1, 83160 LA VALETTE - Tél. : 94.21.19.68. 


MA VIN € n_ logiciel de MIN 


La Société T.R.A.N. se réserve le droit de modifier toute spécification sans préavis. 
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FORUM 


Réseaux câblés 


aris-Câble est parti. Les premiers 

abonnés sont raccordés depuis 

décembre dernier. Actuelle- 
ment, seuls quelques quartiers privilé- 
giés ont accès au câble. Mais en six ans, 
l'ensemble de Paris sera couvert. Du 
coup, la capitale se propulse dans le 
peloton de tête européen des villes 
câblées et se trouve la première à utiliser 
une technologie de pointe : la fibre 
optique. 

La mise au point n'aura duré que 
quatre ans, puisque c'est au mois de 
novembre 1982 que le gouvernement 
de Pierre Mauroy lance le plan câble. En 
mai de l’année suivante, la ville de Paris 
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FIBRE OPTIQUE 


PATRICE DESMEDT 


annonce sa candidature offidelle et crée 
une commission au sein de l'équipe 
municipale. 

Un an plus tard est signé le protocole 
d'accord entre la ville de Paris et le 
ministère des PTT pour la réalisation 
d'un réseau de vidéocommunication. 
Au mois d'octobre, les premiers mar- 
chés industriels sont passés. En mai 85, 
peu après la signature d’un accord cadre 
entre l'Etat et la ville de Paris, Paris- 
Câble est créé sous la forme d’une 
société d'études dont le capital est ré- 
parti entre la ville de Paris et la Socété 
lyonnaise des eaux. Bernard Pons, dé- 
puté et conseiller de Paris, en est le 


Un bouque 
pour Paris 


Aux Etats-Unis, la télévision par câble appartient depuis long- 
temps à la vie quotidienne. En Belgique également. La France ne 
connaissait que de rares expériences pilotes. Avec le plan câble, elle 
rattrape son retard et met en œuvre une technologie d'avant-garde : 
la fibre optique. Paris possédera bientôt le réseau le plus moderne 
d'Europe. Aujourd’hui, quinze chaînes sont disponibles, et les 
perspectives de développement à peine explorées. 


président. En septembre, la Caisse des 
dépôts et consignations entre dans le 
capital de Paris-Câble. Les premiers 
tests se déroulent en décembre, l'hôtel 
Sofitel de la porte de Sèvres est câblé. 
Un an après ces premiers essais, les 
premiers raccordés s’abonnent. Grâce à 
Paris, la France découvre le câble. Cer- 
taines villes de province ont largement 
précédé la capitale, comme Metz dont le 
réseau remonte à 1979. Mais les pro- 
grammes proposés sont principalement 
locaux, et la technique utilisée, le câble 
coaxial, classique. Nulle part ailleurs 
une palette de chaînes internationales 
comparable à celle de Paris n'est dispo- 
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»| nible. Nulle part la technologie de la 
fibre optique n’a été mise en œuvre. Car 
Paris-Câble diffuse dès aujourd'hui 
quinze chaînes, dont six étrangères. Les 
six chaînes nationales (Canal+ restant 
brouillé), les programmes francophones 
Télé Monte-Carlo et RTL télévision, les 
chaînes européennes BBC 1 (Grande- 
Bretagne) et Rai Uno (Italie), Cable 
News Network (CNN), la chaîne amé- 
ricaine qui diffuse vingt-quatre heures 
sur vingt-quatre des informations, 
TV 5, la première chaîne européenne 
par satellite qui présente une sélection 
des meilleures émissions des télévisions 
francophones d'Europe et du Québec, 
Canal J, destinée à la jeunesse, Paris 
Première, chaîne locale parisienne et 
enfin Sky channel, chaîne anglaise où se 
côtoient musique pop et rock, séries, 
films, sport. En prime, les abonnés 
reçoivent l'intégralité de la bande FM, 
pour une réception idéale de toutes les 
stations de radio qu'elle abrite. 

L'offre est déjà importante, mais elle 
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va continuer à progresser à raison de 
deux ou trois nouvelles chaînes par an, 
pour atteindre un total de trente. L'oc- 
casion pour Paris-Câble de pallier les 
insuffisances actuelles. L'Allemagne, 
notre premier partenaire au sein de 
l'Europe, n’est pas représentée. Pas plus 
que la Belgique, qui dispose pourtant 
de deux chaînes francophones, ou le 
Luxembourg. Pas de chaînes spéciali- 
sées dans le sport non plus. 


DES AUTEURS 
EN QUÊTE 
DE DROITS 


Les responsables de Paris-Câble ont 
conscience de ces faiblesses. De nom- 
breux contacts ont été pris avec des 
chaînes étrangères, et particulièrement 
avec l'ensemble des programmes diffu- 
sés en langue française. Mais les accords 
sont parfois longs et difficiles à mettre 
en forme. < La bataille juridique est plus 
diffiale que la bataille technique, expli- 
que Alain Bettan, directeur technique. 


La coupe d'un faisceau 
de soixante-dix fibres 
optiques. Fiabilité, 
légèreté, facilité de pose, 
absence de perte et de 
parasites extérieurs, 
interactivité, la fibre 
optique ne se contente 
pas de ces avantages. Elle 
s'offre même le luxe 


de la beauté. 


La question des droits d'auteur provo- 
que les principales difficultés. Il n’est 
pas facile de trouver un système pour 
calculer et honorer les droits d'auteur. 
En Belgique par exemple, chaque foyer 
paie à ce titre soixante francs par an, 
inclus dans la redevance. Multiplié par 
le nombre de chaînes, ce procédé n'est 
pas applicable pour nous, nous serions 
obligés d'en répercuter le coût dans le 
prix de l'abonnement, qui deviendrait 
alors trop élevé. Autre difficulté, le 
respect des contraintes françaises en 
matière de diffusion de films. Nous 
sommes en discussion avec les profes- 
sionnels du cinéma à propos de RTL, 
qui diffuse des films tous les jours de la 
semaine, quelle que soit l'heure, ce qui 
est interdit en Franc. Or, si nous 
sommes contraints d'occulter certains 
films, il faudra bien acheter des pro- 
grammes ailleurs pour remplir ces trous. 

Acheter des émissions, cela signifie 
dépenser de l'argent, et Paris-Câble gère 
son budget au plus près. Sur les 140 F 
de redevance mensuelle (et même 
105 F dans le cas d’un abonnement 
d’un an), 44 F sont reversés à la DGT 
pour la location du réseau. Il faut 
ensuite régler des droits d'auteur, réali- 
ser Paris Première et supporter le coût 
de l'infrastructure technique et 
commerciale. Parmi les futurs program- 
mes accueillis sur Paris-Câble, certains 
seront certainement à péage s'ajoutant 
alors à celui de l'abonnement général. 
L'opérateur réalise un investissement à 
long terme, puisque la rentabilité n’est 
envisagée qu'au bout d’une période de 
sept ans, si tout se passe comme prévu. 
Ce risque financier explique le partena- 
riat entre la ville de Paris, la Lyonnaise 
des eaux et la Caisse des dépôts et 
consignations. 

Paris-Câble espère quinze à vingt 
mille abonnés à la fin de l’année, et 
compte sur le bouche à oreille pour 
accélérer les adhésions. Les responsables 
espèrent même, avec un bel optimisme, 
un taux de pénétration compris entre 30 
et 40 % fin 1992, quand l’ensemble des 
foyers auront accès au câble. 

Selon les premiers sondages effectués 


Calendrier de l'équipement des quartiers. 
1986. Quelques îlots privilégiés des treizième, quatorzième et quinzième arrondissements 
accèdent au câble pour un total de trente mille logements raccordables. 


1987. Le rythme de croisière est pris, avec deux cent mille nouvelles connexions par an. 
Les premières mises en service du < tout fibre optique > ont lieu 


dans les douzième et vingtième arrondissements. 


1988. Le câble touche l'ensemble des arrondissements. Paris-Cäble compte sur le bouche à oreille 
pour débuter l'année avec quinze mille à vingt mille abonnés. 

À partir de 1989. Le câblage approche de sa phase finale. Il faudra pourtant attendre 1992 

pour achever le réseau. Avec à terme un million cing cent mille logements raccordés sur Paris, 

et même deux millions avec certaines banlieues limitrophes. 

1986 en rouge ; 1987 en orangé ; 1988 en marron ; 1989/1992 en jaune. 


par Paris-Câble, les abonnés montrent 
un intérêt particulier pour CNN, 
Canal J et Paris Première. Ces résultats 
sont cependant à prendre avec précau- 
tion, car les premiers abonnés d’un tel 
service sont rarement représentatifs. Ils 
sont particulièrement attentifs à la nou- 
veauté dans le secteur des nouvelles 
technologies et de la communication. 
L'intérêt porté à CNN, une chaîne 
d'information de langue anglaise est à 
ce titre significative. Madame C. est 
l'une des premières utilisatrices du 
câble. «< Mon mari et moi parlons tous 
deux anglais, explique-t-elle. Nous re- 
gardons CNN, ainsi que des films 
diffusés vers vingt-deux heures sur Paris 
Première. Je rentre trop tard du travail 
pour voir les films diffusés par les 


chaînes nationales. Mais Canal J semble 
intéressant pour les plus jeunes, les 
amateurs de football adopteront la Rai. 
En revanche, je ne vois pas l'intérêt de 
TV 5, et sa sélection qui se veut 


culturelle. Nous aimerions de l’infor- 
mation et des films récents, diffusés 
plusieurs fois à des heures différentes, à 
la manière de Canal+. Mais l'un des 
points positifs du câble est la qualité de 
l'image. La différence est nette. > 

Même avis en ce qui concerne la 
qualité pour Monsieur B. « La qualité 
de l'image est pour moi l'un des élé- 
ments essentiels. Mon récepteur haut de 
gamme prend toute sa dimension. > 
Monsieur B. est peut-être l'actuel doyen 
des abonnés. À quatre-vingt-un an, il 
est curieux de la nouveauté. < J'ai pris le 
câble parce que je jugeais l'offre intéres- 
sante. Je ne suis pourtant pas un incon- 
ditionnel de la télévision. Je regarde 
uniquement ce qui m'intéresse. Avec le 
câble, mon choix est plus vaste. Mal- 
heureusement, je ne comprends pas 
l'anglais. J'ai en revanche des amis 
anglophones qui se régalent lorsqu'ils 
viennent chez moi. Personnellement, je 
parle allemand, et j'aimerais recevoir la 
ZDF ou l’'ARD. Une amélioration de 
Paris Première serait la bienvenue. Par 
ailleurs, Canal J paraît très bien adaptée 
aux jeunes. > 

La pose du câble chez chaque parti- 
culier ne pose théoriquement aucun 
problème, et s'apparente à celle du 
téléphone. Chez Monsieur B., celle-ci a 
été très rapide, et les techniciens ont 
effectué tous les réglages sur le téléviseur 
pour affecter les chaînes à leur place 
respective. Madame C. est par contre 
beaucoup moins satisfaite. La pose a 
duré trois heures, les deux techniciens 
semblaient peu compétents, ils se dis- 


La mosaïque des 
programmes. D'un seul 
coup d'œil, la totalité des 
émissions en COUrs sur 


l'ensemble des chaînes. 
Plus qu'un gadget, cette 


d 


17:48:26 


RESEAU DE PARIS 


| mosaique aide au 
moment du choix. 
| D'autant qu'ilest 
actuellement 


CENTRE DE SUPERVISION 


PARIS CABLE 


br à 1 


1H 
WE 1 


pratiquement impossible 
dese procurer les 

programmes étrangers au 
1 complet. 
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ACTUALITÉS 


REPÈRES 


Réseaux câblés 


»| putaient, ont posé la prise en plein 
milieu du mur, au lieu de l'installer à 
côté du téléphone, comme le désirait 
Madame C., et ont même coupé le 
téléphone à la suite d’une fausse ma- 
nœuvre. Une fois partis, il a encore fallu 
effectuer les réglages sur le téléviseur. 


LA FIBRE OPTIQUE 
SUR LA SELLETTE 


Derrière les prestations de Paris- 
Câble se cachent les réalisations techni- 
ques. Le câblage tout d'abord. Il est du 
ressort de la Direction générale des 
télécommunications (DGT). Le plan 
câble est une déaision politique. Au lieu 
de choisir le câble coaxial, une technique 
éprouvée, utilisée par exemple pour les 
liaisons téléphoniques, le ministère des 
Télécommunications a préféré la fibre 
optique, une < technologie de l'an 
2000 », et en a assuré la recherche et le 
développement. Comme beaucoup 
d'innovations, la fibre optique présente 
à La fois un atout indéniable et les 
risques inhérents à la mise en œuvre 
d'une technique non encore testée en 
grandeur nature. La DGT accuse d’ail- 
leurs un certain retard dans l'application 
de son schéma directeur. 

Un câble coaxial transporte l’infor- 
mation sous forme d’impulsions électri- 
ques. Son diamètre relativement impor- 
tant provoque un poids et des lourdeurs 
de pose en conséquence. Les pertes de 
puissance obligent à installer des ampli- 
ficateurs dès que la distance, même à 
l'intérieur d’une ville, s'accroît. Comme 
toutes les installations électriques, des 
parasites extérieurs ne sont pas exdus, 
particulièrement les jours où les condi- 
dons météorologiques sont défavora- 
bles. Enfin, le câble coaxial se prête mal 
à des applications interactives, même s’il 
en existe au Canada. 

La fibre optique achemine l'informa- 
tion sous forme de lumière. Le signal 
(image, son) de départ est transformé 
par un laser en signal optique. À l’arri- 
vée, il est retransformé par coupleur 
électrique. La transmission est immé- 
diate, puisque l'information circule à la 
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vitesse de la lumière (33 X 10 s pour 
parcourir dix kilomètres), la perte de 
puissance est nulle, les parasites exté- 
rieurs également. Le diamètre de cha- 
que fibre est d’un micron, la taille d'un 
cheveu. Les faisceaux de soixante-dix 
fibres utilisés ont un diamètre de l'ordre 
de deux centimètres, gaines individuel- 
les et collectives comprises. La pose en 
est d'autant faalitée. Autre avantage, 
les applications interactives ne posent 
aucune difficulté. 

La fabrication de la fibre est en 
revanche délicate, puisqu'une pureté 


Le sous 


-sol bâtiment de Paris-Cäble, au milieu de 1 ble d'urbanisme du fron 


< 1G >. Dans le premier cas, le trans- 
port est effectué par fibre optique, puis 
la distribution est assurée au niveau de 
l'immeuble par un câble coaxial. Dans 
le second, la fibre optique est utilisée de 
bout en bout. À l’origine, l’ensemble du 
câblage devait être uniquement assuré 
par le 1G. Pour des raisons économi- 
ques, une solution mixte a été préférée, 
avec le regroupement sur deux arrondis- 
sements tests du 1G. 

Dans le cas du 0G, la transformation 
du signal optique en signal électrique 
s'effectue au pied de l'immeuble. Un 


/& 


t de Seine, 


abrite la régie de contrôle. La qualité technique de toutes les émissions, 

qu'elles parviennent de la tour Eiffel (chaines françaises), des antennes de réception 

satellite de la DGT dans la ZAC Balard, par faisceau hertzien (RTL, BBC) ou qu'elles soient 
produites sur place (Paris Première), est contrôlée en permanence. 


parfaite est indispensable. Les raccords 
imposent une précision sans faille. 
Ceux-ai se réalisent à la main par deux 
techniciens qui travaillent au micros- 
cope. Chacun d'eux tient une fibre 
taillée au préalable en biseau et enduite 
d'une gaine de résine qu'ils poussent 
dans une gorge servant de guide jus- 
qu'au contact parfait. Le raccord de anq 
fibres demande une heure de travail, et 
le moindre tremblement est interdit. La 
fibre optique n'accepte pas n'importe 
quel rayon de courbure comme le tolè- 
rent les câbles électriques. Les installa- 
tions en tiennent forcément compte. 

À Paris, l'installation s'effectue selon 
deux techniques, dites < 0G > et 


câble coaxial assure les derniers mètres, 
jusque chez l'utilisateur qui n'a plus 
qu'à brancher sa prise antenne. 

Dans le cas du 1G, le faisceau de 
fibres se subdivise en arborescence, à 
raison d’une fibre par appartement. La 
transformation optique /électrique de- 
meure indispensable, puisque le récep- 
teur de télévision ne reçoit que des 
signaux électriques. Le boîtier de trans- 
formation se place à l'entrée de l'appar- 
tement. La différence ne s'arrête pas là. 

Avec le 0G, la sélection des chaînes 
s'opère sur place. La réception de deux 
programmes simultanément ne pose 
pas de difficultés. L'un passe sur le 
récepteur, l’autre est magnétoscopé. Le 


1G, lui, impose une sélection au centre 
de distribution. L'utilisateur ne reçoit 
qu'un canal à la fois. Pour permettre 
l'enregistrement simultané d’une autre 
émission que celle regardée sur le télévi- 
seur, une seconde fibre s'impose. Une 
décision devra intervenir rapidement, 
les premières installations en 1G sont 
prévues pour cette année dans les dou- 
zième et vingtième arrondissements. 

Le câble, pourtant, est capable de 
proposer beaucoup plus qu'une multi- 
plication de chaînes de télévision, sur- 
tout avec l’utilisation de la fibre opti- 


GRALON C 


lier laisse envisager des applications de 
loisir, d'information, de formation en- 
core insoupçonnables. Il y a quelques 
années, qui avait prédit l’essort actuel 
des serveurs sur Minitel ? 

Paris sera, et de loin, le plus impor- 
tant réseau câblé de France. Il n’est pas 
le seul. Cinquante-deux villes sont en 
cours de câblage, d’autres sont en négo- 
dation avec la DGT. A l'horizon 90, 
plusieurs dizaines de communes possé- 
deront un réseau en activité. L'époque 
des pionniers est terminée. L'industriali- 
sation est en marche. Ce qui n'empêche 


selecteur de programmes sp] 


Les personnes qui ne possèdent pas de téléviseur disposant de quinze chaînes préprogrammées 
pourront louer ce sélecteur fabriqué par Grundig. Il s'agit en fait d'un tuner équipé de deux prises 


psc Dee: 


il est utilisable avec un moniteur couleur, et donne accès au décodeur Canal + 
même si le téléviseur n'est pas équipé d'une prise péritélévision. 


que. Tout d'abord la sophistication de 
la télévision à la carte. Le pay per view 
remporte un grand succès aux Etats- 
Unis. On ne paie que c que l'on 
regarde. Ensuite la télé-promotion, la 
télé-vente, la télé-alarme. La Redoute 
ou les Trois Suisses proposent déjà la 
prise de commande par Minitel. Pour- 
quoi ne pas compléter le catalogue par 
des démonstrations de produits en si- 
tuation, sélectionnés par Minitel ? Plus 
audacieux, des banques d'images se- 
raient accessibles en quelques secondes. 
L'association du disque optique numé- 
rique à la source, de l'ordinateur domes- 
üque utilisé comme terminal pour la 
recherche et la sélection chez le particu- 


pas certains observateurs de s'interroger 
sur les réelles applications des réseaux. 
Pour une ville de moyenne impor- 
tance, la rentabilité est plus qu'aléatoire, 
au moins au regard des perspectives 
actuelles. Le câble demeure souvent un 
argument politique pour le maire, une 
réalisation de prestige destinée à mar- 
quer son esprit d'entreprise et le moder- 
nisme de la municipalité. Mais finale- 
ment, peu importe la raison. La France 
est en train de combler un énorme 
retard face aux Etats-Unis ou à la 
Belgique, tout en s'imposant dans une 
technologie de pointe. La dernière dé- 
cennie du siècle s'annonce plus que 
jamais celle de la communication. 


A K 


connection 


3 AT - XT 286 
utilisez vos micros 
à pleine puissance 


+ SCO XENIX 286 V2.xx : 
support clavier AZERTY 


* cartes communications “smart” 
4,6 ou 8 voies RS 232/422 


+ backup 60 MO 
° extensions RAM jusqu'à 16 MO 
+ RAMDISK 


+ réseau local hétérogène 
DOS <— > XENIX (XENIX-NET) 


° comms async. standard 
(CROSSTALK, KERMIT, XMODEM) 


+ comms SNA 3270 
. liaisons X25/X32 


disponible sur 
COMPAQ 386 


LOGICIELS BUREAUTIQUES 
SUPPORT : FORMATION 


IBL France 
division micro 
3, avenue Gal Gallieni 


92000 NANTERRE 
Tél. : (1) 47 29 86 86 - Télex : 620406 


distributeur agréé 


HE COMPAU 
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Décollez :_ avec une Star : 
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l'imprimante 
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Consultez votre revendeur. 


mante qu'il vous faut. 
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Élégante, discrète, rapide, performante, que de qualificatifs 
pour décrire ce qui fait l'approbation des milieux profession- 
nels. L'imprimante NL-10 dépasse de loin en performance/prix 


Sa simplicité d'utilisation et sa belle écriture lui permettent 
d'être appréciée dans les domaines les plus divers: l'organisa- 
tion, la gestion, la recherche, la production, le commerce et 


En plus, ses multiples possibilités d'impression, sa comptabi- 
lité avec la plupart des micro-ordinateurs du marché (IBM, 
EPSON, COMMODORE..*) et sa robustesse lui assurent 
d'être un partenaire idéal pour votre micro-ordinateur. 


Certainement vous aussi reconnaîtrez que STAR est l'impri- 


IMARCO, Hannover 


LOGIGUIDÉ 


GRAMMER 
en dBASE Il 
ET I PLUS 


RENE COMEN 


LOGIGUIDE 


dBASE I ET 1 
pAGQuEs POISEONTE 


*Une disquette contient les 
OS programmes de ce livre. 

Gagnez du temps, commandez-la 

dès maintenant à P.S.I. au prix 

de 150 FF (en vente par 

correspondance). 


ES PSE 


PLUS SUR ABASE) 


ROGRAMMER EN dBASE III ET 
Il PLUS* 


par René Cohen - 285 pages - 210 FF 

L'auteur s'adresse aux débutants complets qui vont bâtir pas à pas une 
application complète de gestion de fichiers de clients, de stocks ou de 
facturation. Tous les programmes dBase sont largement commentés 
pour permettre à chacun de les modifier ou de les adapter à leur 
contexte. Les principales commandes dBase sont rappelées et un 
chapitre entier de programmes présente des applications prêtes à 
l'emploi. 


ASE ET SES FICHIERS 
{dBase Il et II Plus) 
par Jacques Boisgontier - 226 pages - 185 FF 
Ce livre s'adresse à ceux qui connaissent déjà dBase et qui souhaitent 
programmer leurs propres applications. L'auteur étudie d'abord en 
détail les principales commandes dBase puis aborde la programma- 
tion proprement dite à travers des exemples courts et significatifs sur 
les variables, les tests, le fichier procédure, etc. 
De courtes applications concernant la gestion de budget ou de revues, 
la paie, le calcul d'intérêts... puis des applications plus développées 
sur le maniement des bases de données sur IBM/PC ou compatibles 
illustrent cet ouvrage. 


CRIRE EN dBASE 
par Colette Michel - 330 pages - 185 FF 
Voici une introduction très claire à la programmation structurée en 
dBase Il et Ill pour apprendre à développer des applications structu- 
rées avec : des menus, des saisies de données, des traitements, des 
rapports, etc. 
Ce livre est également un ouvrage de référence avec une comparaison 
extensive de dBase Il et dBase Ill, de nombreux exemples de program- 
mes, une explication détaillée des macro-nstructions, et pour finir, 
une longue série de trucs et d'astuces. 
Travailler en dBase avec ces outils c'est “Ecrire en dBase: 


LEFS POUR dBASE Il ET II 
par Michel Keller - 484 pages - 285 FF 
Le mémento indispensable à tout utilisateur de dBase Il et III qui lui 
permet d'avoir à portée de la main un maximum d'informations 
techniques. “Clefs pour dBase” recense toutes les commandes et les 
fonctions dBase et étudie l'accès au langage machine, les caractéris- 
tiques techniques, etc. 
Un chapitre entier propose des astuces d'utilisation. Cet ouvrage a été 
spécialement conçu pour éviter les recherches fastidieuses : l'accès 
aux commandes et aux instructions se fait par thèmes et, à l'intérieur 
de chaque thème, par ordre alphabétique. Un index par mot-clé 
permet d'accélérer les recherches ; une reliure spirale garde le livre 
ouvert à la page désirée. 


À PARAITRE 


LEFS POUR dBASE III PLUS 


par Michel Keller 
Envoyer 
PCV Diflusion ” BP ggregné de votre rà 
Nom 7 77402 Lagny fe "ent à 
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REPERES 


CAO 


SYNTHEÈSE D'IMAGES 


La 3D 


à portée de 


micro 


JEAN-PIERRE PETIT 


Jusqu'à présent, la conception assistée par ordinateur nécessitait un 
matériel très onéreux. Les progrès réalisés en micro-informatique 
sont en train de modifier ces données. 


aut-il le répéter ? Les matériels 
è évoluent vite et les petits systè- 

mes montent régulièrement en 
puissance. Bientôt, ceux-ci ne seront 
petits que par l'encombrement. Mais 
dès à présent, des micros dits bas de 
gamme supportent des applications de 
CAO qui n'ont plus rien à voir avec de 
simples gadgets. Nous nous proposons 
de détailler ia les solutions à mettre en 
œuvre. 

La technique du chaînage permet de 
travailler avec des programmes prati- 
quement aussi longs que peut en conte- 
nir une disquette : le programme frac- 
aonné est disposé en divers modules sur 
un lecteur et les fichiers de travail sur un 
autre. Si le programme occupe au total 
90 Ko, il faut le découper en morceaux 
pour qu'il tourne sur une machine dont 
la mémoire centrale n’est que de 64 Ko. 
La totalité des fichiers de travail est 
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conservée à chaque changement de mo- 
dules. Pour peu que toutes les sections 
aient le même menu, l'ensemble garde 
une transparence totale. 


UN DISQUE VIRTUEL 
MD AUGMENTE 
LE CONFORT 


S'agissant d'un logiael de CAO, il 
faut au départ affecter trois zones- 
mémoire à la gestion de pages-écran 
figurant le plan trois-vues de l'objet sur 
lequel on travaillera. Un ordre spécifi- 
que permet de < basculer > sur l’une ou 
l’autre de ces vues. Un Apple II, par 
exemple, gère deux pages-écran de 
8 Ko. Une troisième sera obtenue dans 
les 64 Ko de base, au moyen d'un 
programme en langage machine reco- 
piant l'une de ces pages dans un autre 
secteur de la mémoire et effectuant 
l'opération inverse. Il ne reste alors plus 


assez de mémoire pour le programme 
de gestion des fichiers de travail et pour 
ces fichiers. Si le système d'exploitation 
est Prodos, la solution consistera à 
utiliser un disque virtuel (ramdisk) et, 
éventuellement, une carte d’extension 
mémoire. 

L'Apple Ilc offre 128 Ko de mé- 
moire vive et gère jusqu'à 64 Ko en 
disque virtuel. L'Amstrad CPC 6128 
utilise aussi cette mémoire additionnelle 
pour gérer les trois pages-écran nécessai- 
res à une application de CAO. Cette 
gestion n'est toutefois pas aussi souple 
que celle offerte par Prodos. 

Grâce au disque virtuel, le bascule- 
ment des fichiers de travail, des pro- 
grammes ou des pages-écran est relati- 
vement rapide sur l'Apple (on obtient 
des animations à trois images par se- 
conde). Avec une carte d'extension de 
taille suffisante, la totalité du pro- 
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D| gramme sera enregistrée sur le disque 
virtuel, ainsi que les pages-écran, les 
fichiers de travail et le fichier d'objets. 
Même confort sur un Mac Plus ou sur 
un Atari 1040 ST. Avec 128 Ko de 
mémoire vive (Apple II, Ile, Amstrad 
6128, etc.), impossible d'échapper aux 
accès-disquette pendant le traitement. 
Le confort d'utilisation est amélioré 
en affectant une touche (X par exem- 
ple) au changement de pages par per- 
mutation circulaire. Des pressions suc- 
cessives sur cette touche provoqueront 
l'affichage séquentiel des projections sur 
XOY, XOZ et YOZ. L'habitude de 
cette perception d’un objet à travers ces 
vues en plan et en élévation se prend très 
vite, l'expérience le prouve. Afin qu'il 
soit toujours présenté en pleine page 
quelle que soit sa taille, on se référera à 
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Figure 1. Objer à manipuler (affinité). 
Figure 2. Cube déformé par affinité. 
Figure 3. Visualisation automatique du 
travail en cours. 

Figure 4. Travail objet (fenêtre) sur décor 
(maison). 

Figure 5. Translation-fusion de l'objet 
(fenêtre) sur le décor (immeuble). 


son centre de gravité et à son rayon 
d'encombrement. L'ordinateur affi- 
chera également l'échelle (graduée) des 
axes. Sur la figure 1, une ligne de statuts 
est affichée en haut de l'écran indiquant 
les fonctions disponibles. Inutile de 
revenir sur la touche X (basculement 
des pages-écran correspondant au plan 
trois vues). Si l'affichage est en couleurs, 
on en profitera pour donner un aspect 
différent aux objets fixes et aux objets 
mobiles. Les premiers apparaîtront par 
exemple en rouge et les seconds en 
jaune ; dans le cas d’un moniteur mo- 
nochrome, utiliser un pointillé ou une 
largeur de trait différente. Le système 
d'axes gradués sera évidemment fixe. 
Tout objet chargé grâce à l'ordre C, 
suivi d'un appel de son nom sera 
considéré comme a priori mobile, mani- 


pulable. Il apparaîtra donc en jaune. 

Les autres commandes représentent 
les ordres de manipulations de base : 
— H pour Homothétie, 

— À pour Affinité, 
— T pour Translation, 
— KR pour Rotation. 

À la frappe de l’une de ces touches, le 
type de transformation apparaît à 
l'écran. Sur la figure 1, l’objet chargé est 
un cube (représenté en pointillé, car 
mobile) et l'opération demandée est 
l'affinité. Des affinités par rapport aux 
plans de référence (ii XOY et YOZ) se 
créent en utilisant d’autres commandes 
du clavier. L'idéal est évidemment 
d'utiliser une souris, à défaut les quatre 
touches fléchées suffisent. 

À ce stade, pour continuer à cons- 
truire un programme de mini-CAO, 


vient la conception des sections de 
chargement et de restockage d'objets, 
d'une boudle de scutation du clavier et 
d'un ensemble de sous-programmes 
(manipulation et affichage des vues sur 
écran). 

Toute nouvelle transformation géo- 
métrique est obligatoirement répercutée 
dans le fichier d'objets et dans les vues 
correspondantes qui seront donc remises 
à jour. 

La solution la plus simple — tout 
redessiner à chaque exécution d’un 
ordre géométrique élémentaire — risque 
de prendre beaucoup de temps, et l’on 
se trouve ainsi confronté à un problème 
délicat : comment dessiner la nouvelle 
position de l'objet en effaçant l’an- 
cienne, mais sans détruire le décor fixe ? 
Si l'on peut s'offrir six pages-écran, le 
décor fixe sera conservé en mémoire sur 
trois d’entre elles. Ce décor sera recopié 
sur les trois autres, affichables, et l'objet 
en cours de manipulation dessiné en 
surimpression. C'est la meilleure for- 
mule. Si elle est impossible faute de 
mémoire, il faudra recourir à différents 
stratagèmes et en particulier à des ins- 
tructions booléennes d'affichage (< ou > 
exclusif, etc.). 

Pour la manipulation proprement 
dite, l'idéal reste bien entendu la souris 
avec pointage sur l'objet, ce qui donne 
l'illusion d'agir avec le doigt. D’une 
façon générale, d’ailleurs, la règle de la 
CAO est « tout à l'écran >. Nous 
retiendrons cependant la formule — plus 
simple à mettre en œuvre — des flèches. 
On note, figure 2, la déformation de 
notre cube obtenue par une affinité 
selon la direction OX. En basculant sur 
la vue XOY, il devient possible d’opé- 
rer une affinité par rapport au plan 
XOY (le long de l'axe OY), etc. 

Un ordre spécifique permet de 
< souder >» l'objet sur le décor, c’est-à- 
dire de le solidifier. Simple recopie 
interne de fichier. On peut dès lors 
charger un nouvel objet (par exemple la 
toiture du bâtiment) extrait d’un fichier 
d'objets précalculés. Diffidle d’imagi- 
ner, en effet, une application sérieuse de 
CAO sans fichier d'objets précalculés. 


En disposant de deux lecteurs, il est 
évidemment commode de loger ces 
fichiers sur une disquette < volante ». 
De cette façon, rien n'empêche l’utilisa- 
teur de gérer plusieurs fichiers d'objets 
standard se rapportant à des activités 
différentes comme l'architecture, l'amé- 
nagement intérieur, l'ingénierie, l'archi- 
tecture navale. Plus le fichier d'objets 
est riche, et plus le programme de CAO 
est performant. D'ailleurs, l’utilisation 
bien comprise d'un programme de 
CAO passe par l'enrichissement cons- 
tant de l’ensemble des objets standard. 
L'utilisateur se construit progressive- 
ment des objets de plus en plus 
complexes liés à son type d'activité. 


L'ÉCRAN 
NESUIT PAS 


La pratique d'un tel programme 
révèle un paradoxe : le programme est 
en réalité surdimensionné par rapport 
aux possibilités de l'affichage. C'est à 
l'écran que < ça bloque >. Un micro est 
capable, même simple, de gérer des 
objets très complexes, composés de mil- 
liers de segments, mais, au bout du 
compte, la confusion résultant de l’im- 
précision du dessin sur l’écran contraint 
à l'abandon. En effet, l'impression bi- 
zarre ressentie est celle de < dessiner au 
millimètre près avec un gros bâton de 
craie >. Le programme serait mieux 
exploité s’il servait à piloter une table 
traçante. Dans cet ordre d'idées, des 
machines comme le Madintosh ou 
l’Atari ST dans sa version monochrome 
sont plus intéressantes : leur écran vidéo 
présente une définition bien meilleure. 

Le confort d'utilisation passe par une 
sous-routine affichant automatique- 
ment une vue en perspective du travail 
en cours. Cette vue est obtenue en 
plaçant le point d'observation à une 
distance du centre de gravité égale à 
trois fois le rayon d’encombrement et 
avec une ouverture angulaire standard 
de vingt degrés (v. fig. 3). 

Pour le travail sur un objet, par 
exemple le cube, extrait du fichier des 
objets, deux possibilités se présentent. 


‘élément par élément, la construction 


Soit implanter ce cube dans un décor 
vide, c’est-à-dire limité aux axes de 
coordonnées, soit placer cet objet dans 
un décor déjà construit. Avec un micro 
disposant d'une mémoire suffisante, ce 
décor se charge depuis une disquette sur 
trois pages-écran. L'objet à manipuler 
sera dessiné sur trois autres pages-écran 
où l’on aura, à chaque affichage, recopié 
d'abord le contenu du plan trois-vues 
constituant le décor. 

Pour ce mode d'affichage, ne seront 
pas pris en compte le centre de gravité et 
le rayon d’encombrement de l'objet à 
manipuler, mais ceux du décor. Dans la 
figure 4, le décor est une sorte de bâtisse 
et l’objet en cours de manipulation une 
fenêtre extraite d’un fichier d'objets 
standard. La fenêtre en question, dis- 
proportionnée par rapport au bâtiment, 
devra être réduite à une taille convena- 
ble par homothétie et positionnée cor- 
rectement par translation. 

Quand l’objet présente sa taille et sa 
forme définitives et qu'il est correcte- 
ment placé, reste le choix entre le 
<solidifier > tel quel avant stockage, ou 
le < souder > sur le décor dont le plan 
trois-vues doit alors être rafraîchi. La 
soudure est une opération de fusion, elle 
s'effectue par un simple jeu de recopie 
interne de fichiers et de jeu d'indices. 

Avec un bon affichage ou, mieux, 
une bonne table traçante, en procédant 
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d'une aile du château de Versailles peut 
être envisagée ! Le programme de CAO 
intégrera les concepts déjà présentés 
dans la description d'un < modeleur » 
(L'Oi n° 80). Les combinaisons les plus 
puissantes sont évidemment celles qui 
mêlent les transformations géométri- 
ques et des opérations de fusion sur 
objet (ou sur bloc). La plus évidente est 
la translation-fusion. Elle permet, dans 
notre exemple, de fabriquer des volées 
de fenêtres (fig. 5). L'application de 
cette ligne de fenêtres sur le décor sera 
remplacée par une nouvelle opération 
de translation-fusion, dans un sens ver- 
tical cette fois-ci, pour engendrer toutes 
les fenêtres d'une façade qui seront 
ensuite collées, telle une décalcomanie, |b> 
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sur l'immeuble (fig.6). De même, une 
autre procédure combinée du type 
translation-rotation-fusion crée un esca- 
lier en colimaçon et sa rambarde en 
partant d'un objet simple, en l’occur- 
rence une marche (fig. 7). 

Les logiciels de CAO sont destinés à 
être utilisés par des personnes qui ne 
sont ni des informaticiens ni des mathé- 
maticiens, pour qui les notions mêmes 
de système d’axes de référence et de 
coordonnées sont un obstacle. Mieux 
vaut, dans ces conditions, adopter le 
parti de tout visualiser en remplaçant si 
possible les textes par des icônes et en 
évitant les saisies numériques au clavier. 
S'agissant de création d'images en pers- 
pecüve, la solution passe par un plan 
trois-vues ou deux-vues (plan et éléva- 
tion). 
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Lunettes à — 
cristaux liquides 
«shutters» 


Si l'on a opté pour la première 
solution, une vue en plan de l’objet ou 
du bloc d'objets apparaît tout d’abord. 
Une croix de saisie, mobile, place sur le 
plan le point visé. Vient ensuite l’éléva- 
üon pour fixer la cote du point visé. 
Reste à déterminer l'endroit où se situe 
l'observateur et à figurer sur l'écran le 
champ visuel dans une couleur particu- 
lière ou à l'aide de pointillés (fig. 8). Un 
moyen d'entrée comme les flèches (ou la 
souris) élargit ou rétrécit cette sorte de 
pinceau de phare et un ordre de fin de 
saisie déclenche le calcul de l'image. 

Un système doté de 1 Mo de mé- 
moire centrale (Maantosh ou Atari 
1040 ST) peut héberger un logiciel de 
CAO totalement rationalisé avec tous 
ses fichiers de travail, ce qui correspond 
à plusieurs milliers de segments. Cela 


Figure 6. L'ensemble après 
une deuxième translation- 
fusion. 

Figure 7. Création d'un 
escalier à partir 

d'une marche. 

Figure 8. Réglage du champ 
visuel. 

Figure 9. CAO en 
Stéréoscopie. 

Figure 10. 
Chronostéréoscopie. 


dit, la plupart des logiciels d’architec- 
ture disponibles sur le marché n’exploi- 
tent pas encore l'ensemble de ces possi- 
bilités ergonomiques qui seules éclairent 
véritablement l'utilisateur néophyte. 
Nous sommes à un moment charnière. 
Les outils de base existent et trouveront 
leur plein emploi dès que les matériels 
seront pourvus d'un affichage fin 
(1 024 sur 1 024 au moins) et que le 
couplage d'un micro avec une table 
traçante sera devenu chose courante. 

Par ailleurs, l'animation est une autre 
voie très intéressante puisqu'elle pallie 
en partie la pauvreté de l'affichage. 
Ainsi, le déplacement d’un objet dans 
une résoluaon de 300 par 400 lui 
donne à peu près l'apparence d’un objet 
de définition 1 000 sur 1 000. Cette 
mobilité supporte aussi un affichage 


d'objets < fil de fer > sans élimination 
des parties cachées. S'il est exclu, sur de 
petits systèmes, de réaliser de telles 
animations avec Calcul des images 
complexes en temps réel, il est très facile 
d'afficher des séquences d'images pré- 
calculées. Sur un Apple Ile muni d’une 
carte d'extension mémoire de 256 Ko, 
trente et une images prennent place sur 
le disque virtuel, soit dix secondes 
d'animation à raison de trois images par 
seconde. Suffisant pour tourner autour 
d'un objet. Une carte d'extension de 
1 Mo stockera cent-vingt images précal- 
culées, soit quarante secondes d’anima- 
tion. 


LA STÉRÉOCYCLETTE 
n FAISAIT 
UN BRUIT D'ENFER 
L'imagerie synthétique individuelle 
est en route. Comment va-t-elle se 
développer ? Probablement par la ba- 


nalisation de deux périphériques, la 


table traçante et le digitaliseur. Mais 
l'ordinateur est également capable de 
produire des images stéréoscopiques. La 
première idée consiste alors à utiliser un 
micro pour gérer deux écrans observés à 
travers un oculaire double. Mais peut 
être utilisé aussi ce que l’on appelle un 
bras de saisie 3D, dispositif ressemblant 
à une fraise de dentiste (fig. 9). Si les 
miroirs ml et m2 de l'oculaire sont 
semi-transparents, l'observateur perçoit 
simultanément le stylet (par transpa- 
rence) et les deux images d'écran El et 
E2 (par réflexion). Des potentiomètres 
situés aux articulations donnent à l'ordi- 
nateur la position (X, Y, Z) de la pointe 
du stylet. 

D'autres systèmes de saisie fonction- 
nent par ultra-sons. Trois microphones 
reçoivent le signal émis par la pointe du 
stylet et la machine calcule le temps de 
propagation, et repère immédiatement 
sa position dans l’espace. Imaginez que 
ce stylet soit muni, comme un aérogra- 
phe, d’un bouton provoquant l'écoule- 
ment de «< l'encre >. Quand vous 
presserez sur le bouton en déplaçant le 
stylet, tout se passera comme si vous 
écriviez dans l'espace. 


En fait, toutes les réalisations en 
matière de CAO sur écran unique ont 
leur équivalent en stéréo. Il est même 
probable qu'un jour la CAO se fera 
préférentiellement en stéréoscopie. Il y a 
ang ans, le projet fut proposé au musée 
de la Villette et négligé, paraît-il, parce 
qu'il n'était pas assez cher. Une variante 
existe, dite chronostéréoscopie. Avec ce 
procédé, les images destinées à l'œil 
droit et à l'œil gauche sont affichées en 
alternance sur un écran unique, à un 
rythme élevé. Il y a quelques années, 
mon ami Marc Arondel et moi avions 
fait nos premières expériences avec un 
système à interrupteurs mécaniques, 
disques rotatifs mus par un moteur 
électrique disposé sur le crâne. L'ensem- 
ble, que Marc avait baptisé la < stéréo- 
cyclette », faisait un bruit d'enfer. Un 
interrupteur rotatif commandait la 
commutation des pages-écran. Mais il 


En 
Des lunettes 


stéréoscopiques pour 


l’Atari ST 


Les premières lunettes stéréoscopiques destinées à la grande 
diffusion arrivent. Connectées à un Atari ST, elles créent 
l'illusion du relief par le jeu d’occultations synchronisées. 
Présentées tout d’abord comme un accessoire ludique, elles 
pourraient engendrer des applications plus professionnelles. 


Le procédé des lunettes stéréoscopi- 
ques existe depuis plusieurs années. 
Jusqu'à présent, il n'avait jamais été 
utilisé commercialement avec un micro- 
ordinateur. Aujourd’hui, la société amé- 
ricaine Tektronix propose des lunettes 
stéréoscopiques adaptables sur l’Atari 
ST, et Antic Software édite un jeu conçu 


existe une bien meilleure solution 
(fig. 10). L'utilisateur porte alors des 
lunettes à cristaux liquides qui réalisent 
une occultation de la vision sur l’un ou 
l’autre œil en alternance. Il suffit que le 
verre droit soit transparent quand 
l'image destinée à l'œil droit est à 
l'écran, et vice versa, pour que le specta- 
teur ait une bonne impression de relief. 
Les lunettes sont commandées par un 
signal de 5 V directement produit par 
les sorties analogiques de l'ordinateur, 
signal qui se trouve en phase avec la 
commutation des pages-écran. 

Un utilisateur de poste de CAO 
chronostéréoscopique, vu de loin, res- 
semble à un homme observant un écran 
à travers des lunettes fumées et se livrant 
avec un stylo à d'extravagantes mani- 
pulations. Décidément, la micro-infor- 
matique n'a pas fini de nous surpren- 


dre ! 


spécialement pour elles, Wanderer, dé- 
veloppé par les auteurs français B. et 
J-L. Langlois. Le prototype a été pré- 
senté en novembre 86 au Comdex de 
Las Vegas et le modèle définitif au 
récent CES de Las Vegas. 

Le relief arrive donc par la voie du 
grand public et du loisir. Tektronix y |B> 
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ANYO 16 PLUS : 
LA QUALITE N’EST PLUS 
UN LUXE. 


4.992 Eur* 


SANYO FRANCE - 8, avenue Léon-Harmel - 92160 ANTHONY - Tél. : (1) 46 66 21 62 


SANYO 16 PLUS : 
QUALITÉ N’EST PLUS 
UN LUXE. 


Le Micro-ordinateur SANYO 16 PLUS 
possède une compatibilité si élevée 
ue tous les logiciels essayés 
plusieurs centaines) n'ont pu 

a mettre en défaut. 


Son aspect, son ergonomie, 

sa robustesse, lé classent d'emblée 
parmi les appareils destinés à une 
utilisation intensive et professionnelle. 


Son prix 4992F HT, n'est pas obtenu 
par des concessions sur la qualité, 

ni en faisant appel à des composants 
de second choix, mais est dû 

à un assemblage robotisé et 

à une intégration poussée à l'extrême. 


L'appareil est livré complet, avec 
quatre interfaces (vidéo monochrome 
mode texte, vidéo-couleur graphique, 
interface série, interface parallèle). 

La vitesse du microprocesseur est 
commutable de 4,77 MHz à 8 MHz. 

Sa mémoire de base peut être étendue 
à 640 Ko par simple adjonction 

de boîtiers sur la carte mère. 


Les slots libres servent à l'adjonction 
éventuelle d'un disque 

de 20 mégaoctets et d'autres 
extensions. 


Le moniteur n'est pas imposé et 

le choix entre écran texte, écran 
couleur, écran EGA peut être fait à tout 
moment. 


Les logiciels suivants sont livrés 

d'origine avec le SANYO 16 PLUS: 
Traitement de texte: France Texte, 
- Tableur : Unic 


4992 FHIT. 
6316FHIT. 
8996FHIT. 


I6PLUS 1 1 disquette 360 Ko 
I6PLUS 2 2 disquettes 360 Ko 
I6PLUS 3 1 disquette + 20 méga 

(+ Contrôleur tape inclus) 
MONITEUR VERT 

(monochrome mode texte TTL) 

+ graphique composite 980 FH.T. 
MONITEUR COULEUR 2990F HT. 
OPTION Sauvegarde 20 méga. 

sur version 3 seulement 


7990F HT. 
+ TVA 18,6% 


SANYO 


8, av. Léon-Harmel 92160 Anthony 
Tél. : (1) 46 66 21 62 


Nom Fonction 
Tél Sté 
Adresse 

Code postal 


désire recevoir sans engagement, l'adresse du 
revendeur SANYO le plus proche 


Référence 152 du service-lecteurs (page 129) 


REPÈRES 


CAO 


> entrevoit certainement un marché po- 
tentiel important. Si ce procédé dépasse 
le stade du gadget, il n’est pas exclu de 
le voir utilisé pour des applications 
professionnelles. 


DEUX IMAGES 
POUR UNE ILLUSION 


Les lunettes sont constituées de verres 
contenant des cristaux liquides. Ceux- 
, lorsqu'ils sont polarisés électrique- 
ment, effectuent un quart de tour et 
deviennent opaques. Il suffit de syn- 
chroniser l'occultation alternative des 
deux yeux avec le passage de deux séries 
d'images à l'écran, chacune d'elles des- 
anée à un œil. Une translation adéquate 
d'une série par rapport à l'autre provo- 
quera une impression de relief. Cette 
technique n'a absolument rien à voir 
avec celle de l'anaglyphe qui joue sur 
des couleurs complémentaires et utilise 
des lunettes aux verres colorés. L'ana- 
glyphe à par exemple été utilisé pour 
certains films (Le cime était presque 
parfait d'Alfred Hitchcock), ou pour les 
pages centrales de magazines pour 
hommes... 

Les lunettes se connectent simple- 
ment sur le port ROM par l'intermé- 
diaire d’une petite interface. Les inter- 
ruptions sont gérées par logiciel. En 
France, la fréquence de balayage des 
téléviseurs est de 50 Hz, ce qui signifie 
qu'une image est rafraîchie toutes les 
vingt millisecondes. La stéréoscopie as- 
socie deux images pour donner l'illusion 
d'une seule en relief, la fréquence est 
donc de vingt-cinq images à la seconde, 
une vitesse de déroulement très proche 
de celle du cinéma (vingt-quatre images 
par seconde) tout à fait adaptée à 
l'animation. 

La contrainte vient du programme 
qui assure la recomposition des images 
par translation. Le temps de calcul doit 
impérativement rester inférieur à vingt 
millisecondes. L’Atari ST est un ordina- 
teur très rapide, sans le recours à des 
processeurs spécialisés ajoutés. Pour évi- 
ter toute surprise, les auteurs de Wan- 
derer ont opté pour la représentation 


< fil de fer > qui nécessite relativement 
peu de calcul, et ils travaillent sur quatre 
écrans afin de conserver une certaine 
avance. Tous les calculs d'affichage 
s'effectuent en temps réel, pendant le 
déroulement de l’action. La mise en 
relief de jeux aux graphismes plus 
sophistiqués ne pose pas à priori de 
difficultés rs à condition de 
peaufiner le logiciel qui effectue les 
calculs. Le plus important est le choix de 
l'action, pour jouer au maximum sur 
l'effet de relief. Actuellement, les dépla- 
cements dans la plupart des jeux sont 
latéraux. Dans Wanderer au contraire 
(dont une première version existe pour 
le procédé anaglyphe) l'accent est mis 
sur les plans différents. Le ciel étoilé en 
fond, les vaisseaux ennemis, le tableau 
de bord de son propre appareil. 


LE FIL DE FER 
ALLEGE LE CALCUL 


Le port des lunettes provoque chez 
certains utilisateurs une fatigue visuelle. 
L'important est de ne pas chercher à 
voir le relief et de regarder le plus 
naturellement possible. D'autant que la 
contrainte physique du temps d’aff- 
chage provoque parfois un léger flotte- 
ment. Les contrastes trop prononcés 
sont par ailleurs proscrits, l’opacité des 
cristaux liquides n'étant pas parfaite. 
L'œil occulté risque alors de voir l'image 
qui ne lui est pas destiné, ce qui brouille 
la vision. Techniquement, rien ne s’op- 
pose à créer des représentations en trois 
dimensions avec un logiciel comme Cad 
3D, puis d'utiliser un utilitaire pour la 
réalisation d’une vision stéréoscopique. 
La porte est ouverte à des utilisations 
professionnelles, à usage interne ou 
pour améliorer la communication avec 
le public. Un architecte présenterait par 
exemple en relief un projet réalisé avec 
un logiciel de CAO 3D, avec un réa- 
lisme jamais atteint. 

Ces lunettes stéréoscopiques Tektro- 
nix peuvent dépasser le stade du gadget 
ludique. Mais nul ne sait si, à 800 F 
environ, leur diffusion sera suffisante 
pour atürer l'attention sur elles.  P.D. 
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ALPHAMET 
INFORMATIQUE 


ALPHAMET 
INFORMATIQUE 


HS OÙ FROFESSIONNELS 


ALPHAMIET 
INFORMATIQUE 


69, rue de rome / 75008 paris / (1) 45 22 29 72 


vous ouvre la porte de la DAO/CAO 
2D ou 3D! pour 6900 frs ht. !! 


1-ce logiciel peut tourner sur tout compatible PC, XT ou AT équipé de 256K de 
mémoire, disquettes ou disque dur. 


2-il est accompagné d’un mode d'emploi en français très complet. 


3-vous pouvez acquérir indépendamment le progiciel 2D ou le progiciel 3D, qui 
communiquent dans tous les cas parfaitement entre eux. 


4-le logiciel 3D permet d'inclure automatiquement en perspective les figures conçues 


en 2D (nécessite l'acquisition des 2 progiciels 2D et 3D). 111 


5-vous pouvez modifier la position de l’observateur et vous déplacer à l’intérieur du 
volume. Le calcul de surfaces est géré automatiquement. 


adressez le coupon ci-joint, accompagné de son règlement par chèque ou ccp, à 
l'ordre d’ALPHAMET informatique 69 rue de rome, 75008 paris. Vous recevrez, en 
retour, votre logiciel au plus tard sous quinzaine. 


RE US TE ST RE EM RER NE ES RSR SRE AE PA. >< 


m société 


adresse 


téléphone code APE 


je vous commande : 
progiciel (s) 2D au prix de 6900 f.h. l’un soit 


progiciel (s) 3D au prix de 6900 fh. l’un soit 


total 
T.V.A.18,60 % 
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montant chèque 
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e Fusion, Mailing, Etiquettes 
e Macros-utilisateur et redéfinition 
de touches 
e Fenêtres avec fichiers différents 
e Glossaires 
e Tables de fichiers et sous répertoires 
e 40 écrans d’aide et couleurs 
e Déplacement, copie et insertion 
de blocs ou fichiers 


e Recherche et/ou remplacement 
dans les deux sens 


© Graphismes (tableaux et encadrements) 
e Interface avec Multiplan, dBase, etc. 
e Justification et césures 


e 19 polices de caractères 
avec téléchargement 

e Micro-justification 
en espacement proportionnel 


© 260 imprimantes configurées 
(dont les principales lasers) 


e Impression en arrière-plan 


pour PC-XT-AT 
et compatibles (256 Ko) 


Bon à découper ou à recopier. 


[] Commande: 


TRAITEMENT DE TEXTE 


Nathalie 2 


Simplicité : 

Nathalie 2 dispose de menus déroulants option- 
nels analogues à ceux de Lotus 1-2-3 qui per- 
mettent une prise en main très rapide parle dé - 
butent. Des commentaires sont affichés avant 
chaque fonction utilisée. La documentation (en 
français) de plus de 240.pages comprend un 
tutorial pour votre autoformation. Le texte à l' 
écran est identique au texte imprimé. Le clavier 
du PC est utilisé au mieux de ses possibilités. 


Puissance : 

Nathalie 2 vous offre à l'édition toutes les fonc- 
tions pour faciliter la saisie, la correction et la 
mise au point de vos documents. Vous pouvez 
bien sûr conserver tous vos paramètres (mar - 
ges, tabulations, macros, etc.) dans des “feuil - 
les de style”. Des fonctions avancées de mise 
en page sont disponibles à l'impression avec 
création automatique d'index, annotations, nu 

mérotation, en-têtes et bas de pages, chaînage 
de fichiers, insertion de variables en cours d'im - 
pression, etc. 


Professionnalisme : 

Ecrit en Assembleur et en Pascal, Nathalie 2 est 
extrêmement rapide dans ses commandes. Le 
programme n'étant pas protégé, il est vite char- 
gé en mémoire centrale où il peut rester résident 
et servir d'éditeur de programme ou de fichier 
ASCII. Les procédures de sauvegarde automati - 
que vous apportent une sécurité totale pour vos 
textes. L'utilisateur peut, s'il le souhaite et avec 
une souplesse inégalée, reconfigurer l'écran, le 
clavier ou l'imprimante ou bien encore émuler 
Wordstar. 


= 95c,rue de Port-Royal 
78470 ST REMY LES CHEVREUSE 
Tél. : 30.52.65.85 


ex. de NATHALIE 2 (non protégée) 
et joint un chèque de 1174,14 F (T.T.C.) 


M: Une facture justificative vous sera adressée. Franco de port France et Etranger 


Adresse: 


CP-Ville: 


ORDINATEUR. Disquette [] 5” 1/4 [1 8” 1/2 


Souhaite une documentation : [] sur NATHALIE 2 
[] sur vos autres produits (comptabilité, base de donnée) 


revendeurs bienvenus 


REPÈRES 


CAO/CFAO 


L'ÉLECTRONIQUE 
À L'HONNEUR 


Pas de répit pour les 
nouveautés. L'électronique 
et l'électricité s’affirment 
comme l’un des nombreux 
domaines de prédilection de 
la CAO/DAO. Autodesk 
annonce un module de vraie 
3 D pour AutoCad. Le 
premier logiciel non dédié 
arrive sur Atari ST. 


SOLO POUR LA 
MICRO-ÉLECTRONIQUE 


Solo 1 000 est le dernier système de 
CAO micro-électronique d'European 
Silicon Structures (ES2) pour compati- 
bles PC-AT. Cet ensemble logiciel et 
matériel (carte avec coprocesseur, 2 Mo 
de mémoire vive, carte graphique 
1 280 X 800, disque dur 65 Mo) est 
destiné à la conception de circuits inté- 
grés à la demande. Il se charge automa- 
tiquement de produire les dessins des 
niveaux physiques du aircuit intégré. 
Un simulateur de type switch permet la 
validation de la conception et la simula- 
üon de l'ensemble du arcuit avant et 
après la réalisation des niveaux physi- 
ques. ES2 se charge éventuellement de 
la production du aircuit. Le prix de 
l'ensemble (carte avec coprocesseur, 
plus carte graphique) est de l'ordre de 
200 O00F. 


BIBLIOTHÈQUE 


ÉLECTRONIQUE POUR 
AUTOCAD 


Une bibliothèque de 115 symboles 
d'électriaté industrielle est disponible 
pour AutoCad. Celle-ci est exploitable à 
l’aide d’un menu écran ou d’une ta- 
blette graphique, pour la saisie de sché- 
mas électriques de distribution basse et 
moyenne tension et d'automatisme aux 
normes Afnor. Ce logiciel est édité et 
distribué par Acad international. 

Cette même société importe Auto- 
Plot, destiné à transformer AutoCad 
en système de réalisation de aircuits 
imprimés. 


AUTOCAD EN VRAIE 3D 


La version 2.6 d’AutoCadest annon- 
cée officiellement par Autodesk pour le 
mois de mars aux Etats-Unis. Elle 
offrira la vraie troisième dimension. 
Autodesk annonce également Auto- 
Shade, un utilitaire pour le rendu en 
couleurs et en volume. 


DÉVELOPPEMENT 
DE CIRCUITS IMPRIMÉS 


Executive Cad EIE est un logidel 
d'IAO (ingénierie assistée par ordina- 
teur), CAO et CFAO qui couvre les 
opérations nécessaires au développe- 
ment des circuits imprimés standard ou 
en technologie CMS (SMT). Le pro- 
gramme d'IAO gère la simulation logi- 
que dynamique, y compris celle des 
mémoires EPROM et RAM, celui de 
saisie de schémas comprend une biblio- 
thèque de composants, celui de CAO 
permet le placement et le routage auto- 
matiques ou interactifs des composants 
et des raccordements, la visualisation du 
< chevelu > et de la maquette en 
grandeurs réelles. 

Executive Cad EIE est distribué par 
Acad international et tourne sur un 
compable PC XT/AT. 


UN CLÉ EN MAIN 
ARCHITRION-LÉANORD 


Giméor, dont le logiciel de CAO 
pour architecte Architrion a déjà été 
retenu par IBM, vient de signer un 
accord de partenariat avec Léanord. 
Cette société distribue donc une solu- 
uon complète qui comprend le logiciel 
et un Elan AT avec coprocesseur arith- 
métique et souris Microsoft. Le prix de 
l'ensemble est fixé à 71 500 Fht. 


PC BAT MODULAIRE 


Le logiciel d'architecture et bâtiment 
PC Bat est proposé dans une nouvelle 
version modulaire avec six ensembles 
autonomes, permettant un investisse- 
ment progressif selon le type d'utilisa- 
üon, de 13 000 à 103 000 F ht. 

PC Bac est destiné à la saisie et à la 
production de plans d'exécution 3D. La 
méthode de départ est originale. Elle 
consiste à entrer des éléments d'une 
esquisse à main levée à l’aide d’un stylo 
électronique. Les éléments créés (mur, 
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:ZeroDisk 


COPIE DE SAUVEGARDE 
POUR IBM/PC 


Avec CopyWrite, vous pourrez dé- 
sormais créer la Copie de Sauve- 
garde de la majorité des disquettes 
“protégées” et vous protéger ainsi 
contre leur perte ou destruction. 


Pour suivre les méthodes de “pro- 
tection” les plus récentes, Copy- 
Write est FREQUEMMENT révisé. 


Les mises à jour sont publiées tous 
les mois au prix de 200 F HT + port. 


NOUVEAU : ZéroDisk inclus gratui- 
tement pour démarrer les logiciels 
sur disques durs, disquettes 3"2 ou 
en Réseau Local. 


Configuration requise : IBM PC, XT 
ou AT, 128 Ko de mémoire, un lec- 
teur 5". Manuel en français, logiciel 
non “protégé”. 
“CopyWrite de QUAID 

SOFTWARE est le programme de 

copie et rien d'autre, mais c'est le 

meilleur. Le programme est facile 

à utiliser et fait exactement 


ce que vous attendez de lui.” 
Jayred Taylor-PC MAGAZINE-janvier 86 


CopyWrite est un accessoire vendu 
pour créer la Copie de Sauvegarde, 
en application de l'article 47 de la loi 
du 03.07.85. Il n'est pas destiné à 
produire les copies “pirates” pour 
vente ou échange et priver ainsi les 
auteurs de la juste rémunération de 
leur travail. 


Protégez vos logiciels, comman- 
dez CopyWrite aujourd'hui en 
téléphonant au (1) 45.85.14.95 
ou envoyez ce coupon : 
CopyWrite avec ZéroDisk : 
500FHT (593 FTTC + 35F de port). 
[] Chèque joint 

OvuisA CJEUROCARD CJMASTERCARD 
No exp 

[] Contre remboursement ( + 40F de frais) 


Adresse 


Code postal . 
Ville 
Signature 


PC MART= 


93, Av. de Choisy, 75013 PARIS 
Tél : (1) 45.85.1495 + 

Minitel : (1) 45.85.07.86 

Télex : 641 055 


Quaid Software 


"FORUM PC 5SN42" 
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entités particulières qui se déplacent 


d'un seul bloc. Les six modules traitent 
de la conception en volume, des plans 
simples puis complets, du plan d'exécu- 
tion et enfin du dossier complet avec les 
perspectives et tracés liés aux différents 
corps d'Etat. PC Bat tourne sur PC-AT. 
Il est édité et distribué par Batisoft. 


CARRÉ BLEU SPÉCIAL CAO 


Le carré bleu, revue internationale 
d'architecture, a consacré l’ensemble 
d’un récent numéro (2/3 86) à l'infor- 
matique. Un dossier complet, constitué 
de trois chapitres : recherche architecture 
processus de création, recherche images, 
expérimentations. (Le Carré bleu, 33, 
rue des Francs-Bourgeois, 75004 Paris. 
Tél. (1) 43 26 10 54.) 


SYSTÈME DAO POUR ATARIST 


Capaatés graphiques et vitesse de 
traitement prédisposent l'Atari ST à 
servir de support à des applications de 
DAO peu onéreuses. Touch'n draw est 
un ensemble logiciel et clavier dédié 
pour des applications générales de 
DAO. Le clavier dispose de cent vingt 
touches destinées à accéder facilement 
aux différentes fonctions. Cette solution 
présente l'avantage de dégager l'écran 
de trop nombreux menus et sous- 
menus déroulants, mais contraint à 
utiliser des caches selon l'affectation des 
touches. Un module spécialisé pour 
l'architecture est à l'étude. 

Touch n draw est édité par Arrigoni 
Technology et distribué en France par 
CAS distribution. 


UNE SOLIDE 3D 


Les logiciels 3D avec volumes pleins 
marquent ce début d'année avec deux 
produits issus de la même tendance 


Dynaperspective (Dynaware) et Solid 


ils sont basés sur une modélisation de 
surfaces pleines. Les calculs lors d’un 
changement de perspectives sont beau- 
coup plus rapides. Dynaware comprend 
en outre une librairie de symboles 
usuels, la possibilité de réaliser des 
présentations animées. Les fonctions 
s'activent à l'aide de classiques icônes et 
menus déroulants. 

Dynaperspective tourne sur compati- 
bles PC XT/AT avec un minimum de 
640 Ko de mémoire vive et une carte 
graphique d’une résolution au moins 
égale à 640 X 350 points. Prix aux 
Etats-Unis : 1 850 $ (environ 
12 500 F). 

Solidvision prétend quant à lui ap- 
porter la puissance et la flexibilité d’un 
mainframe sur un micro-ordinateur. Il 
tourne sur un compatible PC XT/AT 
équipé d’un coprocesseur arithmétique, 
d'un disque dur avec 512 Ko mini- 
mum de mémoire vive. 


SUPER CARTE 
COMPATIBLE PGC 


Artist designer est un contrôleur gra- 
phique pour compatibles PC destiné à 
accélérer les programmes de CAO. 
Cette carte compatible PGC et CGA est 
équipée d’un microprocesseur 80126 et 
d'un coprocesseur mathématique 8087 
et comporte 512 Ko de mémoire vive. 
Elle offre une résolution de 1024 
X 768 en mode PGC ainsi qu'en mode 
CGA. 

Mais le principal avantage de l’Artist 
designer reste sa vitesse de traitement. 
Son processeur graphique décharge 
l'unité centrale du PC des calculs de 
graphismes. Les applications qui provo- 
quent des calculs lourds, comme le 
zooming, la modification d’un dessin 
ou la rotation tridimentionnelle sont 
effectuées alors que l'ordinateur traite 
d’autres opérations. 

Artist designer est distribué par 
Natis. Prix : 31 600 Fht. 


vision (Calcomp). À l'inverse de la 
plupart des autres logiciels graphiques, PATRICE DESMEDT 


CHOISISSEZ L'ACHAT PAR CORRESPONDANCE 
CINQ BONNES RAISONS DE CHOISIR MICRO CHAÎNE 


05 38 23 47 


OLIVETTI M 19 


1 drive 12622FH.T. 
256 Ko RAM 

2 drives 13047 FH.T. 
256 Ko RAM 

1 disque dur10Mo 16745FH.T. 
+ 1 drive 
OLIVETTI M 24 

e 2 drives 16516F H.T. 
256 Ko RAM 

e 20 Mo + 1 drive 21950FH.T. 


COMPATIBLE PC. XT. 


Micro compatible comprenant: 

1 carte mère turbo avec 256 Ko RAM 
extensible à 640 Ko RAM. 

e clavier AZERTY 

. lecteur de disquettes 360 Ko 

. carte couleur et monochrome 

e port imprimante parallèle 

. moniteur 


4450F HT. 


Pour toute autre configuration, nous 
consulter 


PROMOTION DU MOIS 


e Disque dur Seagate 65 ms 

Kit 20 Mo avec 

contrôleur et nappes __ 3.900FH.T. 
e Streamer Interdyne 

Kit 20 Mo, accessoires, 

2 cartouches __2.990FH.T. 
e Logiciels 

Wordstar 2000 (Fr) ____ 3.885FH.T. 


Framework (Fr) __5.883FH.T. 

DBase Ill + (Fr) ____ 5.883F H.T. 
e Imprimante 

Olivetti DM 100 2.093F H.T. 


e Cartes 
Quadram Quad Ega __ 2.557 FH.T. 
Ast Sixpack Premium 3.032F H.T. 


Pour d'autres marques, nous consulter 


LES PRIX IMBATTABLES 

Grâce à notre gestion efficace et à la sou- 
plesse de la vente par correspondance, 
nous vous proposons les prix les plus 
intéressants du marché. Livraison gra- 
tuite à partir de 5000 F HT. 


LA RAPIDITE DE LA LIVRAISON 
Achetez notre matériel aujourd'hui, utili- 
sez-le demain. Toutes nos expéditions 
sont faites sous 48 h.Conditions de livrai- 
son indiquées précisément lors de la 
prise de commande par téléphone 


LES SUPPORTS TECHNIQUES 

Nous avons passé un accord national 
avec une société spécialisée dans la 
maintenance des équipements informa- 
tiques, qui intervient sur simple appel du 
numéro vert, moyennant la signature 
d'un contrat particulier de 10% de la 
valeur du matériel. 


LE SERVICE DES VENTES EFFICACE 

Les collaborateurs MICRO CHAINE que 
vous avez au téléphone sont des spécia- 
listes de l'informatique capables de 
répondre à vos questions particulières 
Nous pouvons vous aider dans votre choix 


et répondre à vos questions techniques 115 


LA SÉLECTION RIGOUREUSE 
DES PRODUITS 


Nous vous garantissons nos produits : si 
vous n'êtes pas satisfaits, nous vous 
remboursons à 100%. Votre satisfaction 
est notre objectif. 


+ Carte compatible Above 


Intel (EMS) 1.569,40 F 
e Carte mémoire 460,00 F 
+ Carte mémoire 

multifonction 976,00 F 
+ Carte au standard 

E.G.A 2.394,00 F 
e Carte 3 Mo pour AT 1.386,00 F 
e Carte Quadram Liberty 

PC 1.927,80 F 
e Carte Quadram 

Shortram 1.204,45 F 
+ Carte Quadram 

Quadems 

(EMS et EEMS) 3.151,20 F 
+ Carte Quadram 

Quadboard AT 3.292,90 F 
e Carte Ast Short Pak 1.652,00 F 
+ Carte Quadram Silver 

Quadboard 1.361,60 F 
+ Carte 3 G (EGA) 2.298,50 F 


MICRO CHAINE: NUMERO VERT 52 cratuit 05 38 23 47 Overt de 9h à 18h sans interruption 


e Lotus 1.2.3. (Fr) 3.280 F 
e Quick basic Compiler 792F 
e Multiplan 2 (Fr) 2.232F 
e Word 2 (Fr) 3.192F 
e Reflex (Fr) 1.196F 
e Collection Gem (Fr) 3.992F 
e Word 3 (Fr) 3.592F 


e Saari compta standard(Fr) 3.968F 


e Xenix syst. V 5.095F 
e Oppen Access 2 (Fr) 6.320F 
e Textor (Fr) ___ 3.160F 
e DBase Il + (Fr) 6.360 F 
e Multiplan Il (Fr) 2.376F 
e Framework Il (Fr) 6.360F 
e Word II (Fr) 3.192F 


IMPRIMANTES 


+ Mannesman MT 85 __ 3.525 F H.T. 
e Mannesman MT 290 7.494 F H.T. 


e Star NL 10 __ 2.555 F HT. & 
e Star SG 15 4145F HT. » 
e Fujistu 2100 | ____ 4.760F HT. À 
+ Brother HR 20 ______ nous consulter 5 
e Laser Kyocera 1010 £ 

(1 Mo, 10 pages/mn) _ 31.992FH.T. À 
+ Laser OKI (6 p./mn) __16.800FH.T. 5 
e Laser OKI 192 + P __4.400F HT. 3 


> 


e Brother 1409 __ _ nous consulter 


Référence 16 


Téléphonez pour connaître la liste de tout le matériel disponible. 


MICRO CHAINE est un département de T.G.S. - Tour NEPTUNE, 92086 PARIS - LA DEFENSE 
Les prix et les délais étant modifiables à tout moment, ils seront confirmés le jour de la commande 
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L'INFORMATIQUE DES PSY 


Du logicie 


pour explorer 


le mental 


ERIC SEYDEN 


Avec la percée de l'intelligence artificielle, la psychanalyse et les 
domaines relevant de la « psy > n’échappent plus à l'ordinateur. 
L'informatique a désormais son rôle dans les méthodes qu’em- 
ploient psychologues et formateurs. Voici l'intelligence artificielle 
venant au secours de son homologue naturel. 


uestion vieille comme l'infor- 

matique : dans quelle mesure 

le fonctionnement de l'ordina- 
teur est-il analogue à celui du cerveau 
humain ? Depuis le < connais-toi toi- 
même > de Socrate, les comparaisons 
entre cerveau et machines ou automates 
ont été aussi nombreuses qu’osées, voire 
farfelues. La dernière en date, dite 
< métaphore de l'ordinateur », est le 
postulat de l’une des branches les plus 
en vue de la psychologie moderne : celle 
que l'on dit cognitive, et qui — faut-il 
s'en étonner — est étroitement liée à 
l'intelligence artificielle. Certes les résul- 
tats ne sont pas encore des plus 
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probants : reproduire les méandres du 
cerveau, où plutôt de l'esprit humain 
dans l'ordinateur, n'est pas une siné- 
cure. Moins rigide que l'automate, l'es- 
prit semble en revanche pouvoir se plier, 
bon gré, mal gré, au fonctionnement de 
la machine. 

Belle aubaine pour les psychologues 
et autres formateurs : l'ordinateur appa- 
raît alors comme un moyen fort intéres- 
sant pour étudier le fonctionnement du 
cerveau, à défaut de le reproduire. De 
fait, les expériences en ce sens se multi- 
plient : la psycho-informatique a désor- 
mais pignon sur rue. 

Vétéran des logiciels du genre, Eliza, 


conçu en 1966 au Massachusetts Insti- 
tute of Technology (MIT) par Joseph 
Weizenbaum, simulait le comporte- 
ment d'un psychothérapeute < non 
directif » (école encore appelée Rogé- 
rienne). Mais dans l'esprit de Weizen- 
baum, Eliza n'avait aucune vocation 
thérapeutique. Il s'agissait en fait d'un 
système destiné au traitement du lan- 
gage naturel. Le choix d'un domaine tel 
que la psychothérapie était intéressant 
parce qu'il répondait bien à la technique 
de compréhension du langage naturel 
qu'avait employée Weizenbaum. Celle- 
di s'appuyait essentiellement sur la re- 
connaissance, dans le discours de l’inter-B 


BTES- JOUS  BIUR 
LE RAPPrMEMENT 
DES LIT$ MAMEAUI 


REPÈRES 
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locuteur, de schémas langagiers prédéfi- 
nis, en l'occurrence des mots clés ou 
combinaisons de mots clés. À chaque 
schéma était associée une réponse toute 
faite. Dans certains cas, elle devait rester 
suffisamment neutre pour que l’utilisa- 
teur continue à s'exprimer à son gré. 
Ainsi, détectant le schéma «< … je. 
déprimé.….. », le système répondait : « je 
suis navré d'apprendre que vous êtes 
déprimé >». Dans d’autres cas, le logiciel 
pouvait donner une nouvelle direction à 
la discussion, notamment en présence 
de certains mots clés, en évoquant des 
thèmes intéressants du point de vue 
psychothérapique. Lorsqu'il trouvait 
par exemple le mot mère, il demandait 
à l'utilisateur de lui parler de sa famille. 
Malgré l'aspect parfois confondant 
du dialogue entre l'humain et la ma- 
chine (voir encadré ci-dessous), les per- 
formances d’Eliza en matière de traite- 
ment du langage naturel restent assez 
médiocres. On ne peut d’ailleurs en rien 


parler de compréhension, même au sens 
où on l'entend pour les systèmes d’in- 
formation linguistique plus récents, uti- 
lisés par exemple pour l'interrogation de 
bases de données. Quant aux vertus 
thérapeutiques d’Elza, Weizenbaum 
était lui-même très clair à ce sujet, 
affirmant que son programme pouvait 
au mieux donner l'illusion d'une 
conversation de soirée mondaine, au 
cours de laquelle on ne dispose que des 
quelques mots saisis dans le brouhaha 
ambiant pour répondre à son interlocu- 
teur. De telles réserves n'ont pourtant 
pas empêché la commeraalisation ré- 
cente d’une version d’Eliza, pour micro- 
ordinateur. Vendue quelques dizaines 
de dollars, elle semble rencontrer un vif 
succès auprès des Américains désireux 
de s’essayer à la psychothérapie par 
ordinateur. Résultats non garantis. 

Mais l'utilisateur d'un tel pro- 
gramme ne cherche-t-il pas en définitive 
à se comprendre lui-même plus qu’à 


être compris d'autrui ? La machine ap- 
paraît alors comme un support entière- 
ment nouveau pour y parvenir, Support 
dont on commence seulement à évaluer 
l'impact. < Plus que le contenu du 
message, c'est le type de lien qui s’ins- 
taure entre l'humain et la machine qui 
est important », affirme Inga Einis, 
psychanalyste et cofondatrice de la jeune 
société Hyperlog, spécialisée dans la 
psycho-informatique. Un lien inhérent, 
semble-t-il, à la nature de l'objet infor- 
matique : « la relation déshumanisée se 
trouve par là même dédramatisée >» 
déclare Inga Einis, expliquant que 
< l'utilisateur ne rencontre pas de répon- 
dant là où il en trouverait avec un 
psychologue humain ». 

Les résultats peuvent s'avérer éton- 
nants, comme l'auront par exemple 
constaté les téléspectateurs d’Antenne 2 
qui suivaient l'an passé l'émission 
< C'est encore mieux l'après-midi > : le 
logiciel Boule de silicium conçu par 


WRI LE PROGRAMME QUIREND FOU 


La compréhension du langage natu- 
rel était un sujet en vogue dans les 
recherches en intelligence artificielle du- 
rant les années 60. Eliza, conçu par 
Joseph Weizenbaum au Massachusetts 
Institute of Technology (MIT), est l'un 
des programmes les plus représentatifs 
des travaux d'alors. Il simule le compor- 
tement d’un psychothérapeute, laissant 
à l'utilisateur la possibilité de s'exprimer 
à son gré. La thérapie, du moins dans sa 
version assistée par ordinateur, n'est pas 
efficace pour autant. L'utilisateur, sur- 
tout lorsqu'il n'est pas averti, peut 
même à l'occasion avoir l'impression 
que la réalité a comme une fâcheuse 
tendance à lui échapper. 

En témoigne la mésaventure qui 
advint en 1968 à l’un des vice-prési- 
dents de Bolt, Beranek et Newmann, 
une entreprise dans l'orbite du MIT. 
Accompagné ce matin-là de quelqu'un 
dont il espère bien faire un client, il 
vient au siege de la compagnie pour lui 
faire une démonstration. S'installant 


| devant le terminal d’un ordinateur, il 


trouve une note : < Tapez tous les 
messages sur ce terminal et achevez-les 
en marquant une pause. > Le vice- 
président croit être en communication 
avec Daniel Bobrow, chercheur réputé 
en intelligence artificielle, qui travaille 
souvent à son domidile où il dispose 
d'un terminal. Mais il se trouve en fait 
en liaison avec Doctor, le programme 
développé par Bobrow sur le modèle 
d'Eliza. Préasons pour la compréhen- 
sion de l’histoire que Doctor, même s’il 
ne comprend pas grand-chose au sujet 
qu'évoque l'utilisateur, peut toujours 
faire une réponse stéréotypée qui per- 
met de poursuivre la conversation, ou 
simplement d'orienter l'échange en de- 
mandant à son interlocuteur d'appro- 
fondir ce qu'il a dit. La thérapie d'un 
genre parüculier à laquelle se livra 
Doctor sur le vice-président ce jour-là 
donna le dialogue suivant : 
Vice-président : Pensez-vous que 
je puisse utiliser l'ordinateur ce matin ? 
Terminal : Pourquoi me posez- 
vous cette question ? 


VP : Je pourrais réaliser une vente 
supplémentaire. 

T : Pourquoi n'en êtes-vous pas sûr ? 

VP : Mes clients n’ont jamais vu de 
démonstration du système. 

T : Cela a-t-il beaucoup d'impor- 
tance pour vous ? 

VP : Evidemment ! 

T : Vous semblez très sûr de vous. 

VP : Tout cela est ridicule ! 

T : Que voulez-vous dire par ridi- 
cule ? 

VP : Y a-t-il une raison pour que je 
ne puisse pas utiliser l'ordinateur main- 
tenant ? 

T : Parlez-moi de vos clients. 

V.P. : Téléphonez-moi au XXX 

LE 

Le vice-président furieux décroche 
alors son téléphone et appelle Bobrow. 
Ce qui provoque cet échange de phrases 
prolongeant la conversation précédente : 

VP : Pourquoi êtes-vous aussi dé- 
plaisant avec moi ? 

Bobrow : Que voulez-vous dire par 
déplaisant ? 


Tremolada/Cosmos 


En cas de déprime, ne comptez pas trop sur les vertus thérapeutiques d'Eliza ! 


Hyperlog y dressait en direct le portrait 
psychologique de vedettes du show 
business. Autres stars, mais diffusion 
différée cette fois, l'été dernier, c'est la 
gent politique qui s'est prêtée à ce petit 
jeu au cours de l'émission < Toutes 
folles de lui ». Personnalités du spectacle 
ou de la politique, toutes sont conve- 
nues de la pertinence des traits qu'avait 
su dégager le programme. Souvent 
surprises, parfois transformées, telle Si- 
mone Weil à qui l'ordinateur, évoquant 
le fait qu'elle devait quelque part regret- 
ter ses passions d'adolescente, a suggéré 
de se laisser aller par moments. Sans 
doute un peu troublée, elle a alors défait 


son chignon à la demande du présenta- 
teur de l'émission, et, libérant ses che- 
veux, elle a montré au public un visage 
auquel il n'était pas habitué (voir enca- 
dré page suivante). Ainsi se manifeste ce 
qu'Inga Einis se plaît à évoquer comme 
« l'effet déstabilisant de la machine sur 
le sujet, puisqu'elle est en quelque sorte 
du vide, mais répond cependant de 
façon autonome ». 

Et pourtant... la recette pour obtenir 
de tels résultats n'a rien de sorcier, 
même si elle exige de bonnes connais- 
sances en psychanalyse. Le principe 
s'inspire de celui des tests psychologi- 
ques qui émaillent les magazines de 


mode ou d'information générale : cha- 
que question est un moyen d'évaluer le 
poids, dans la personnalité de l’utilisa- 
teur, de ses tendances hystériques, ob- 
sessionnelles, perverses, narcissiques et 
phobiques. Mais l'informatique dispose 
d'un atout précieux, l'interactivité, qui 
permet d'améliorer considérablement la 
technique. Ainsi les questions (à l’ex- 
ception de la première qui est choisie de 
façon aléatoire) sont sélectionnées en 
fonction des réponses déjà données par 
l'utilisateur, ce qui permet de cerner 
plus rapidement les traits dominants de 
sa personnalité. 


de LELOGICIEL 
2” QUI A DU FLAIR 


À travers chaque question, le pro- 
gramme traque en effet la présence de 
l'un des ang traits. Le penchant narcis- 
sique sera par exemple évalué à travers 
une question comme : < les exigences 
vis-à-vis de votre corps sont-elles des 
moyens de votre réussite ? > La réponse |} 10 
(oui, non ou parfois) permet à l'ordina- 
teur de calculer progressivement un 
score dont la valeur déterminera ensuite 
l'interprétation fournie par le système, 
une fois le test terminé. 

Hyperlog a réalisé plusieurs logiciels 
de ce genre. Le premier de cette série fut 
conçu pour l'aide à la sélection de 
parfums pour femmes. Cléopâtre, puis- 
que tel est son nom, effectue deux types 
d'analyse : l’une, identique à celle que 
mène Boule de silicium, établit le profil | 


QUELQUES LOGICIELS 
DE PSYCHO-INFORMATIQUE 


— Boule de siliaum (profil 
psychologique), chez Hyperlog, environ 
650Fht. 

— ASP(aide au recrutement), chez 
Hyperlog, 50 à 60 000 F ht selon la 
version. 

— Eliza (psychothérapie par ordinateur) 
au CNDP. 

— Sigmund (aide au recrutement), 
entre 120 et 200 Fhtenviron la 
consultation chez CRI. 
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ACTUALIM 


Les téléspectateurs, qui ont suivi 
l'émission < Toutes folles de lui > l'été 
dernier sur Antenne 2, ont pu voir un 
banal ordinateur dresser des portraits 
psychologiques, pudiquement appelés 
profils de charme, des vedettes de la 
politique. À l'excepuon de Georgina 
Dufoix, très à l'aise et décidée à ne pas 
s'en laisser compter par un tas de 
aircuits, toutes semblaient perdre quel- 
que peu leur contenance devant la 
machine, laquelle ne fut d’ailleurs pas 
toujours très tendre dans son verdict. 
Sans doute la métamorphose la plus 
visible à l'écran fut celle de Simone 
Weil, que l'ordinateur n'avait pourtant 


pas trop égratignée. 


QUESTIONS ET RÉPONSES 
1° Votre sac à main est-il l’une de vos 
zones interdites ? Non 


2° Avez-vous déjà eu la folle envie de 
suivre la voiture d’un inconnu à 17 h, 
place de la Concorde ? Parfois 
3° Vous est-il arrivé de conseiller à 
votre mari un nouveau style de sous- 
vêtements ? Oui 
4° Malgré vos mulaples relations, vous 
sentez-vous seule ? Parfois 
5° Y a-t-il un petit quelque chose en 
vous qui vous pousse à séduire cons- 
tamment ? Oui 
6° Aimez-vous être câlinée de bon 
matin ? Parfois 
7° Dans certaines situations, aimeriez- 
vous être invisible ? Oui 
8° Une charlotte au chocolat dans un 
coulis de framboise est-elle l’un de vos 


péchés mignons ? Oui 
9 Etes-vous pour le rapprochement 
des Lits jumeaux ? Oui 


10° Un parfum croisé au hasard d’une 
rue a-t-il déclenché en vous un frisson 
polisson ? Oui 
11° Vous est-il arrivé de répondre 
< moi non plus > à un « je t'aime >» 


inattendu ? Non 
12° Eteignez-vous la lumière la pre- 
mière ? Oui 


SIMONE WEIL TRANSFOR MÉE PAR LA PSYCHO-INFORMATIQUE 


REPÈRES 


Demain 


13° Aimez-vous qu'on vous frotte le 
dos longuement ? Oui 
14° Avez-vous déjà rêvé d'être la Jane 
d'un Tarzan ? Parfois 
15° Redoutez-vous de ne pas donner la 
bonne réplique ? Oui 


£ À ». 


LÉ 
CN CO ÆE 


PROFIL DE CHARME : 


< Avouez-le, vous êtes de celles qui 
tournent sept fois leur langue dans leur 
bouche avant de déclarer leur flamme. 
Mais au septième tour, plutôt que le 
superficiel ou l’artfiael, c’est la simpli- 
até du vrai qui sort de vous. Vous avez 
en effet toujours détesté les situations 
ambigües. Devant elles, adopter la 
chirurgie ou à défaut prendre le premier 
avion sont chez vous des attitudes possi- 
bles. D'ailleurs je crois deviner que cela 
n'a pas été si simple pour vous de venir 
ia. La plupart du temps, vous n'êtes pas 
du genre à tout mettre sur la table. 
Donc l'aventure ne semble pas faite 
pour vous. Et pourtant. Pourtant n'y 
a-t-il pas quelque chose en vous qui 
regrette vos brusques passions d’adoles- 
cente ? Les dieux ne vous tomberaient 
certainement pas sur la tête si vous vous 
laissiez aller par moments. > 


» psychologique de l'utilisateur ; l’autre 


classe les parfums à partir de l’acheteuse 
telle que le discours marketing du 
fabricant la définit. Cléopâtre (qui opère 
sur deux cents parfums environ) et son 
homologue masculin Anton (qui tra- 
vaille, lui, sur quelque soixante-dix 
produits) ont, semble-t-il, conquis les 
clients des grands magasins où ils sont 
implantés. Hyperlog continue donc 
dans cette voie avec son dernier-né, 
Marelle, pour l'aide à la sélection de 
jouets, en démonstration au magasin du 
Printemps pendant les fêtes. 


LE MOI | 
DANS TOUSSES ÉTATS 


Autre aspect important dans la réso- 
lution de nos petits problèmes d'hu- 
mains : mieux comprendre et commu- 
niquer avec autrui, mieux maîtriser nos 
relations interpersonnelles. Voilà encore 
un champ d'investigations pour le 
moins étendu, auquel la psycho-infor- 
matique s'est également attaquée. 
Depuis quelques mois, la régie Renault 
dispose d’un système original pour la 
formation des vendeurs de Superanq 
employés chez ses concessionnaires. Il 
s'appelle Portrait de famille et consiste 
en un jeu pédagogique réalisé sous la 
direction de la société Imédia, spéaali- 
sée dans la vidéographie interactive. Ce 
jeu combine système expert et vidéodis- 
que. Le système expert a été développé 
sur la base du générateur de scénarios 
conçu par la jeune société Stratem : les 
connaissances représentées sont des 
objets structurés, et plus précisément 
des situations et des événements. De 
fait, Portrait de famille permet à l’utili- 
sateur de simuler un dialogue avec le 
client. Ce sont bien entendu les facteurs 
psychologiques intervenant dans la 
conduite de l'échange que le système va 
exploiter afin d'améliorer chez l’utilisa- 
teur les aptitudes à la vente. La techni- 
que utilisée repose sur l'analyse transac- 
üonnelle. 

C'est une troisième société, Gimca, 
versée dans la mise en pratique de telles 
techniques de management, qui a 


De Jacgfiere/Diaf 


Aidez-le à mieux choisir encore. 


fourni les connaissances nécessaires et 
assuré le développement des scénarios. 

Née aux Etats-Unis dans les années 
50, et parente lointaine de la psychana- 
lyse, l’analyse transactionnelle prétend 
caractériser le comportement de chaque 
individu dans ses rapports avec autrui. 
Les diverses composantes possibles 
d'une personnalité, encore appelées 
< états du moi », sont l'adulte (objectif 
et neutre), le parent qui peut être 
critique ou nourricier, et l'enfant qui, 
selon les cas, sera naturel, manipulateur, 
adapté soumis ou adapté rebelle. Cha- 
que composante peut se révéler positive 
ou négatve. Ainsi le parent nourricier 
est positif lorsqu'il aide et réconforte à 
bon escient, mais négatif lorsqu'il est 
surprotecteur. Toute transaction entre 
deux individus, c’est-à-dire tout 
échange verbal ou non, est ainsi inter- 
prétée par l'analyse des états du moi de 
chaque interlocuteur. 

Dans Portrait de famille, le compor- 
tement qu'adoptera le vendeur face au 
client détermine l'attitude en retour de 
ce dernier, et par conséquent le déroule- 
ment du dialogue. Pour chaque ques- 
tion que pose le client, dont le rôle est 
tenu par l'ordinateur, l'utilisateur doit 
choisir entre trois réponses. De façon 
caractéristique, l’une des trois réponses 
est la bonne ; c'est celle qui conduit le 
client à développer le côté positif de sa 
personnalité. Une évolution en ce sens 
aboutit progressivement à conclure la 
vente. Les deux autres réponses sont 
mauvaises : le comportement du client 


Garros/Fotogram 


devient alors négatif. Si l'échange se 
poursuit sur ce mode, le client finit par 
l'interrompre. 


LA NOUVELLE 
FAÇON 
DE VENDRE 


Grâce au vidéodisque, la question est 
posée sous forme sonore, renforçant 
ainsi l'effet de mise en situation. De 
plus, les réponses sont agrémentées d'un 
dessin illustrant le rapport entre le 
vendeur et l'acheteur potentiel. L'utili- 
sateur dispose par ailleurs, à côté des 
trois réponses, de la possibilité d'obtenir 
de plus amples renseignements sur la 
personnalité de son interlocuteur. Le 
système peut en effet simuler dix sortes 
de personnalités différentes, incarnées 
par des personnages rattachés à une 
catégorie sociale : une pharmagenne, un 
ingénieur, un agriculteur. Le lien entre 
la profession et la personnalité a été 
choisi de façon arbitraire, l'important 
étant la combinaison des états du moi 
incarnée par chaque personnage. Parmi 


Vorre personnalité s'exprime enfin grâce à 
Cléopâtre. 


les plus évidents, la pharmacienne re- 
présente de façon presque caricaturale le 
parent critique. Si, évoquant le rapport 
performance/prix mentionné dans la 
documentation publicitaire, elle de- 
mande si la voiture correspond vraiment 
à ses besoins, les réponses possibles 
sont : 

— < Mais bien sûr, aucun pro- 
blème. > L'image représente id un 
vendeur dominant par la taille un client 
équipé d'une bouée. Ce qui signifie 
que l'utilisateur essaye de prendre 
l'acheteur en charge et se pose ainsi 
comme parent nourridier, attitude inop- 
portune en l'occurrence. 

— « Je vois tout à fait ce que vous 
voulez dire. > L'illustration montre le 
vendeur et le client se tapant dans le 
dos. Dans ce cas, l'utilisateur recherche 
la connivence, manifestation typique de 
l'enfant qui va inévitablement renforcer 
le côté négatif de son interlocutrice. 

— < Je vois que vous vous y connais- 
sez », répond le vendeur qui figure cette 
fois à côté d'un client auréolé d’une 
couronne. L'utilisateur s'est mis au ni- 
veau de la pharmacienne, se compor- 
tant à la fois en adulte et en parent, ce 
qui semble le meilleur comportement 
dans le cas présent. 

Outre le choix aléatoire de la person- 
nalité au début de chaque session, le 
thème de l'échange est également sélec- 
tionné au hasard parmi trois possibili- 
tés : rapport économie/performance, 
confort et sécurité. L'utilisateur peut 
ainsi renconter quelque 5 000 situations 
différentes. 

Formation et auto-analyse ne sont 
évidemment pas les seuls domaines 
concernés par la psycho-informatique. 
D'autres applications voient le jour dans 
le secteur professionnel. En sélection du 
personnel, par exemple, on trouve des 
programmes imposants, tels qu' ASP 
d'Hyperlog, ou Sigmund, de la société 
CRI. Et si les logiciels présentés plus 
haut paraissent anodins, les méthodes 
qu'ils emploient, appliquées au recrute- 
ment, s'avèrent redoutables. Mais les 
résultats sont-ils plus probants ? = 
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MIGRO- PHENOMENE .. MIGROFOLIES 
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Micropolie $ , les spécialistes. 


MATERIELS e LOGICIELS e FORMATION + SERVICE APRES VENTE 
Versailles, 4, rue André Chénier - (1) 30.21.75.01 
Saint-Germain en Laye, 34, rue des Louviers - (1) 34.51.71.11 


Référence 176 du service-lecteurs (page 129) 


LA FORMATION 
N’EST PAS 
UN LUXE 


L'IA ouvre de nouvelles 
perspectives dans le 
développement de 
l'informatique et de ses 
applications. Les 
compétences dans ce 
domaine sont aujourd'hui 
dans les laboratoires, et 
doivent donner lieu à un fort 
transfert vers l’industrie. La 
formation est l’une 

des clefs de la réussite 

de ce transfert. 


REPERES 


Intelligence artificielle 


DES CHAMPIGNONS DANS 
LE MINITEL 


Vous pouvez maintenant trier votre 
récolte de champignons avec votre Mi- 
nitel. À cette fin, composez le sempiter- 
nel 3615 (tapez connexion), code d’ac- 
cès SM (tapez alors Expert puis Envoi), 
et identifiez votre cueillette parmi les 
275 espèces de champignons de France 
recensés dans le serveur. Avantage du 
système, c'est vous même qui choisissez 
les questions auxquelles vous pensez 
pouvoir répondre : cela permet aux 
novices une recherche plus facile et sûre, 
et aux amateurs avertis une sélection 
plus rapide. Il faut bien entendu ne 
donner que les indications dont vous 
êtes certains. 

Expert vous permet également d'ac- 
céder au serveur médical, capable 
d'analyser un cas et de déduire le 
diagnostic correspondant. 


f 


SOUDURE SOUS DISQUETTE 


Un nouveau produit issu de l’intelli- 
gence artificielle est né récemment dans 
le domaine des contrôles non destruc- 
üfs. Il s'appelle Siracus et a été déve- 
loppé par Framatome en collaboration 
avec sa filiale Framentec, à qui l’on doit 
M1, le célèbre générateur. Ce système 
expert aide l'opérateur en contrôles ul- 
trasons à caractériser la nature des dé- 
fauts détectés dans les soudures. Il 
s'applique, non pas cette fois aux réac- 
teurs de centrales nucléaires, mais aux 
produits de l’industrie de la chaudron- 
nerie et de la mécanique. Siracus est 
utilisable sur un micro-ordinateur por- 
table compatible PC AT pouvant fonc- 
donner en milieu industriel. Il sera 
commercialisé au cours du premier se- 
mestre 1987. 


UN GÉNÉRATEUR 
TRAVERSE LA MANCHE 


Deux sodétés britanniques, Thom 
EMI et Helix Expert System, viennent 
de signer un accord de commercialisa- 


üon et de développement dans le do- 
maine des systèmes experts. Le premier 
fruit de cette collaboration est un géné- 
rateur, du nom d’Expert 2000, dont les 
règles intègrent : le calcul, le raisonne- 
ment logique, les jugements, les faits 
réels et les événements aléatoires en 
utilisant une combinaison de probabili- 
tés et de statistiques pour < maîtriser le 
hasard >. Le moteur d'inférences ins- 
ture un dialogue interactif avec l’utili- 
sateur pour l'amener à la détermination 
d'objectifs commerciaux, l'évaluation 
de circuits de distribution, l’établisse- 
ment de budgets, la gestion des inven- 
taires, etc. 

Thorn EMI devrait commencer la 
commercialisanion d’ Expert 2000 dès le 
mois de mars prochain sur compatibles 
PC, XT et AT. 


PROLOG COMPLET SUR MAC 


Logic Programming Associates, spé- 
dalistes du Prolog au Royaume-Uni 
(réalisation de micro-Prolog en 1980, 
première version de Prolog exécutable 
sur un micro-ordinateur), viennent de 
lancer une version complète de Prolog 
pour Maantosh. LPA MacProlog per- 
met le développement de systèmes spé- 
cialisés à l’aide de menus appelés en 
mémoire, de fenêtres et de dialogues, 
ces mêmes fonctions pouvant être incor- 
porées à l'application finie. Il est livré 
équipé d'un compilateur incrémentiel et 
non séquentiel, ce qui le rend interactif 
et plus rapide, mais il contient cepen- 
dant plus de 200 programmes < primi- 
fs > ou incorporés, destinés au pro- 
grammeur expérimenté. MacProlog 
coûte environ 3 200 F ht, avec un mode 
d'emploi et un manuel d'initiation. 


MACINTOSH N'A PAS ÉTÉ 
PUBLIÉ 


ACT informatique propose pour la 
première fois le logiciel de modélisation 
Stella de la société High Performance 
Systems. Qualifié de révolutionnaire 
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dans sa conception, < Stella pourrait |p 
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être, selon nos confrères de Byre, le 
produit de rêve pour les amateurs de 
situations complexes. > Dans la prati- 
que, Stella permet de créer des modèles 
mathématiques complexes sans recourir 
à des calculs, la création se faisant 
entièrement sous la forme graphique. Il 
s'adresse en priorité aux économistes, 
aux responsables de planification ou 
aux consultants, et fonctionne sur un 
Maaintosh Plus. Rappelons qu'ACT 
distribue déjà sur Mac l’Expertkit qui 
est utilisé respectivement par Kodak et 
la Compagnie générale des eaux, pour 
le diagnostic des bains de développe- 
ment et pour Le traitement d'eaux. 

Enfin, la nouvelle version 15.2 du 
célèbre langage Le-Lisp est désormais 
disponible sur IBM PC et compatibles, 
Madintosh et Amiga. 


GENIAL POUR GÉNIE 
(LOGICIEL) 


Cap Gemini Sogeti, premier groupe 
européen de services et de conseil en 
informatique, s'intéresse au marché des 
générateurs d'applications pour PC. 
Son logiciel s'appelle Genial. Il peut 
créer et modifier les différents écrans 
d'une application et générer leur enchaf- 
nement indépendamment du reste de 
l'application. Pas de programmation 
donc, et un gain de 70 % sur le 
développement et la maintenance des 
programmes, selon les responsables de 
Cap Gemini Sogeti. Par ailleurs, Genial 
prend en charge le test des maquettes 
ainsi réalisées, et l'intégration dans l'ap- 
plication finale. Il est opérationnel en 
France sur IBM PC et compatibles. La 
taille mémoire requise est de 512 Ko 
pour l'éditeur et de 148 Ko pour 
l'exécuteur de dialogue. Son prix s'élève 
à 9 800 F ht l'unité et à 4 800 F ht en 
cas d'achat par quantité. 


À NOTER SUR VOTRE 
AGENDA 


— L'Afcet organisera du 16 au 
20 novembre prochain, à Antibes, son 
congrès < Reconnaissance des formes et 
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intelligence artificielle >. Cette rencontre 
a lieu tous les deux ans, et a pour but de 
faire le point sur l’ensemble des travaux 
menés en France dans ces domaines, 
tant au point de vue logiciel que maté- 
riel. Les auteurs désirant intervenir lors 
des communications doivent faire par- 
venir leur dossier de candidature avant 
le 15 mars 1987. Afcet, tél. 16 (1) 
47 66 24 19. 

— Sensibilisation à l'intelligence arti- 
ficelle et aux systèmes experts. Le Cesta 
organise différents séminaires ayant 
pour thèmes : les systèmes experts 
appliqués à l'économie, la gestion et les 
finances (3 et 4 mars), les systèmes 
experts et la formation (7 et 8 avril), les 
systèmes experts appliqués à la méde- 
ane (10 et 11 juin), l'initiation à 
l'intelligence artificielle et à ses langages 


(de février à juin). Cesta, tél. 16 (1) 
46 34 35 O1. 

— Calendrier 1987 des séminaires et 
formations Cognitech : stratégie intelli- 
gence artificielle pour l'entreprise (for- 
mule week-end en avril, juin et octo- 
bre), école d'application des systèmes 
experts (à Paris en novembre et à 
Toulouse en mars), outils pour la réali- 
sation de projets (mars, juin et novem- 
bre), école d'été Cognitech (à Sophia- 
Antipolis en août), formation de chefs 
de projets IA (de mai à décembre 
1987). Cognitech, tél. 16 (1) 
45 83 73 00. 

— De nombreux stages et program- 
mes de formation chez Novia (de février 
à juin), allant de l'initiation des utilisa- 
teurs à la formation des spécialistes. 
Novia, tél. 16 (1) 30 57 00 10. 


CHRONIQUES 


IA ET INDUSTRIE : 
LE POINT DE VUE D'UN 


CHERCHEUR 


Jean-Marc Fouet est chercheur au laboratoire de 
mécanique et de technologie à l'Ecole normale supérieure 
de Cachan. Il nous livre quelques-unes de ses 

réflexions sur le rôle de l'intelligence 


artificielle dans l’entreprise. 


L'engouement actuel pour les < sys- 
tèmes experts > et, à travers eux, pOur 
l'intelligence artificielle, suscite chez 
nombre d'esprit scientifiques une juste 
inquiétude, tant en raison des inexacti- 
tudes dues à une implémentation hâtive 
de notions complexes que par crainte de 
déceptions consécutives à des promesses 
abusives. 

De même que pour l'informatique 
«< traditionnelle >, il convient ia de 
distinguer l'utilisateur averti de celui 
qui utilise un produit clefs en main. Il 
est également nécessaire d'analyser soi- 
gneusement le besoin auquel une 


< solution IA > peut répondre, et dans 
quelles conditions elle peut s'avérer 
satisfaisante. 

Un rapide bilan de la pénétration de 
l'informatique traditionnelle dans l’en- 
treprise permettra sans doute de mieux 
cerner les besoins. Au bureau d’études, 
le calculateur se substitue aux formules 
empiriques, le système de DAO tente 
de faire disparaître la planche à dessin. 
Au bureau des méthodes, la simulation 
permet l’économie de maquettes, et la 
commande numérique optimise main- 
d'œuvre et outillage. Les stocks sont 
gérés par un ordinateur, qui pourrait 
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| aussi bien envoyer ses chariots filoguidés 
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et ses robots chercher outils et matériaux 
pour les monter sur les machines, en 
respectant les gammes d'usinage réac- 
tualisées en temps réel. Les services 
administratifs ont vu disparaître regis- 
tres, classeurs et machines à écrire. La 
hiérarchie, enfin, s'appuie sur des 
< aides à la décision >, et communique 
par courrier électronique. 

Les conséquences de cette informati- 
sation sont les suivantes. Les logiciels 
sont trop nombreux pour être efficace- 
ment maintenus. Des personnes de 
moins en moins qualifiées traitent des 
problèmes de plus en plus complexes. 
Après l’informatisation des tâches pour 
lesquelles il existe un modèle, on sou- 
haite décharger le personnel de tâches 
tout aussi fastidieuses, mais dont la 
modernisation est plus délicate. 

Le problème de la maintenance des 
logiciels par leurs utilisateurs eux- 
mêmes trouve en partie sa solution dans 
l’utilisation de représentations modulai- 
res et déclaratives. La correction d’er- 
reurs mineures, la modification de quel- 
ques paramètres ou d’une relation entre 
certaines données, l'extension à des voi- 
sins ne nécessitent plus l'intervention 
d'un spécialiste. Celle-ci en effet se 
justifiait par la confusion qu'’entrete- 
naient les langages de programmation 
classique entre < ce qu'il faut faire > et 
< comment il faut le faire >. Si le second 
point reste du ressort de celui qui 
connaît les rouages de la machine, le 
premier, en revanche, doit pouvoir être 
laissé à la discrétion de l'utilisateur : c'est 
ce que permettent les méthodes déve- 
loppées par l'intelligence artificielle. 

Des applications de ce principe sont 
d'ores et déjà solidement implantées en 
entreprise (gestion et rémunération du 
personnel, diagnostic de pannes, aide à 
la déision, choix de composants et 
d'outils, etc.), favorisées par le dévelop- 
pement des interfaces < en langage 
naturel > qui évitent à l'utilisateur 
l'apprentissage d’un langage rébarbatif. 
Mais ce transfert d'outils de la recherche 
à l'industrie ne s'accompagne pas d'un 
transfert de connaissances : les personnes 
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REPÈRES 


Intelligence artificielle 


amenées à utiliser ces logiciels n’ont que 
peu de notions sur le modèle mathéma- 
tique qui les sous-tend, et notamment 
sur ses limites de validité. Par ailleurs, 
ces logiciels permettant la résolution de 
problèmes antérieurement inenvisagea- 
bles, leurs utilisateurs n'ont pas de 
référence leur permettant d'évaluer la 
qualité des résultats. Enfin, ces logiciels 
manipulent d'importantes quantités de 
données, dont l'introduction s’accom- 
pagnera inévitablement d'erreurs. 


DOIT 
PROGRESSER 


Il s'avère donc nécessaire d'interpo- 
ser, entre ce type de logiaels et l’utilisa- 
teur, une batterie d’interfaces d’aide au 
choix de la méthode, d’aide à l’intro- 
duction des données (automatisation 
partielle, contrôles), et d'aide à l'analyse 
des résultats (détection d'anomalies, 
suggestion de calcul de vérification). Ces 
interfaces, pour être efficaces, doivent 
avoir des connaissances sur le logiciel, 
bien sûr, mais aussi sur les problèmes 
susceptibles d’être traités (et précisé- 
ment les connaissances qui n'ont pas été 
prises en compte dans le modèle), et 
enfin des connaissances sur les utilisa- 
teurs (voire sur chaque utilisateur) et les 
erreurs qu'ils sont susceptibles de 
commettre. L'intelligence artificielle 
propose des méthodologies permettant 
la constitution de bases de connaissances 
d'une telle ampleur. Elle offre des 
méthodes d'exploitation de telles bases, 
même si de gros progrès restent à faire. 

A tous les niveaux de l’entreprise, on 
trouve des personnes qui ont accumulé 
sur un domaine précis des connaissances 
d’une extraordinaire richesse, leur per- 
mettant de résoudre plus rapidement et 
mieux que quiconque les problèmes qui 
se posent dans ce domaine : ce sont les 
experts. On peut souhaiter disséminer 
des répliques infatigables de ces experts, 
se garantir contre leur départ, ou leur 
permettre de se concentrer sur un aspect 
plus < noble > de leur activité : on 
cherche alors à transférer leurs connais- 
sances dans un système expert. 


Mais la différence essentielle entre 
l'expert et ses collègues réside dans ce 
qu'il a appris < sur le tas », et qui ne se 
trouve ni dans les livres ni dans les cours 
que lui-même pourrait faire, car il ne 
sait pas ce qu'il sait : il peut résoudre un 
problème, mais ne peut expliquer 
comment il l’a résolu. On est donc dans 
l'impossibilité de construire un modèle 
de son raisonnement et donc, en pre- 
mière analyse, de l’automatiser. 

En se fondant sur le fait que, cepen- 
dant, l'expert peut expliquer en quoi 
une solution qu'on lui soumet est mau- 
vaise, l'intelligence artificielle a mis au 
point le < développement incrémental » 
qui permet, petit à petit, de recueillir 
une partie de l'expertise. L'une des 
conditions de réussite est, bien entendu, 
la partidipation active, bienveillante, de 
l'expert au long processus de transfert 
progressif. En particulier, toutes les ten- 
tatives effectuées en l'absence d'expert 
ont évidemment échoué. Une autre 
condition est de disposer de l’infrastruc- 
ture logicielle (moteur d'inférences et 
interfaces) adaptée. Or, cette technique 
récente est en constante évolution, et les 
critères de choix sont encore mal définis. 
On doit procéder par paliers (maquette, 
prototype, produits), qui mettent à rude 
épreuve la patience des intervenants. 

Les expériences menées en milieu 
industriel sont innombrables. Des 
succès spectaculaires peuvent être atés 
en prospection minière, en configura- 
tion de systèmes informatiques, en 
conception de circuits et en conduite de 
processus. Mais beaucoup reste à faire. 

On peut acheter une automobile sans 
connaître le fonctionnement du moteur 
à explosion, programmer sans connaître 
les mécanismes d'un compilateur, utili- 
ser un système expert sans connaître le 
calcul des prédicats. A l'échelle indus- 
trielle, on imagine mal un parc de deux 
cents camions sans mécanicien, un cen- 
tre de calcul sans ingénieur système. Il 
est donc raisonnable de penser que 
l’apparition massive des techniques de 
l'intelligence artificielle dans l’entreprise 
doit être accompagnée d'une solide 
formation à différents niveaux. = 


Evaluer, acquérir, remplacer ou développer ses moyens micro- 
matiques : des préoccupations quotidiennes. La recherche d'une plus 
de productivité personnelle ou professionnelle l'exige. 

L'équipe de L'Ordinateur Individuel a réalisé avec Le Guide de la 
© 87 une véritable base de connaissance des solutions micro, qui 
ind parfaitement aux besoins de la compétence micro. Avec plus de 
Kcents pages consacrées au marché, aux logiciels et aux matériels, ce 
léro hors série est l'instrument de connaissance indispensable que vous 
ndiez. 


HORS SÉRIE LA LE Hs 45F 
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LA BOUTIQUE DE L’I.A. 
VOUS PROPOSE 


e SMALLTALK/V 


Implémentation performante et extrêmement com- 
plète du langage SMALLTALK, SMALLTALK/V 
transforme votre PC en station symbolique. Il vous 
permet de traiter des applications complexes et 
variées. L'environnement est flexible et extensible : 
interface multi-fenêtres, code source, compilateur 
PROLOG, utilitaire de mise au point. SMALLTALK/V 
est livré avec un manuel de référence et d'utilisation 


très complet qui en permet l'utilisation par des 
débutants. Il est disponible sur PC, XT, AT et 
compatible : 512K RAM, carte graphique (CGA, 
EGA, Hercules ou AT&T), DOS 2.0 et au-dessus. 


e METHODS 


METHODS est une implémentation de SMALLTALK 
compatible avec SMALLTALK-80 dont il est un 
sous-ensemble. Cet environnement permet de 
développer des programmes SMALLTALK avec une 
grande facilité. Identique à SMALLTALK/V, il ne 
dispose pas de certaines de ses fonctionnalités 


(graphiques notamment). METHODS est livré avec 
COMMUNICATIONS et ne nécessite pas l'utilisation 
d'une souris. 


e LISLOG 


outil particulièrement bien adapté aux problèmes 
de maquettage et d'optimisation. 

* Version pour PC disposant de LE-LISP. 

LISLOG + LE- LISP : 7 500 F 


e V-PROLOG 


Cet interprète PROLOG développé en assembleur 
8086 possède une mémoire virtuelle de 8 MO qui se 
décompose en une base de connaissance et un 
espace de résolution. 70 prédicats système sont 
destinés à faciliter la mise au point et l'exécution 


LISLOG est un langage intégrant les fonctionnalités 
de LISP et de PROLOG. Il offre aux utilisateurs la 
puissance de programmation de PROLOG et la 
richesse d’un environnement LISP. LISLOG com- 
prend un environnement de développement in- 
cluant un éditeur et un utilitaire de mise au point. 
LISLOG est disponible dans la plupart des dialectes 
LISP, notamment Le-Lisp et Common Lisp. Les 
caractéristiques de LISLOG font de ce produit, un 


des programmes. Disponible sur PC, XT, AT et 
compatibles dotés de 256 KO. 


e COMMUNICATIONS 
Ecrit en Smalltalk/V, COMMUNICATIONS est un 
système de développement de modules de commu- 
nication (connexions entre PCs, minis, périphéri- 
ques, sous MS-DOS et UNIX). 

e EMACS 

Editeur pleine page pour PC, XT, AT, RT fonction- 

nant sous MS-DOS, XENIX et ULTRIX. 

e Le PC de l'I.A. 
V-PROLOG et METHODS sur votre PC | 

9 900 F | PC équipé de 640 KRAM, 2 lecteurs de disquettes 
360 KO, écran monochrome, MS-DOS 2.1. 


Coupon-réponse à retourner à : LA BOUTIQUE DE L'LA. 
AMAÏA, Z.I. de Saint-Etienne 64000 BAYONNE. 


BON DE COMMANDE 


PRODUITS QTÉ PRIX Nom : 
Prénom : 
Société : 
Adresse : 


Tél Es | 
Sous-total : Date : 


+ taxe (18,6 %) : 
+ frais de port : Signature : 


TOTAL 


Ci-joint mon règlement par chèque bancaire à l'ordre d'AMAÏA 
ou pour règlement par C.B. 
N° CB. : ___ Date d'expiration : 
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DES LOGICIELS ENCORE MOINS CHER ? 


COMmunications du 21° siècle 
VOUS PROPOSE : 


MS-DOS, PC-DOS : Prix Public COM 21 
Multiplan 2 1945 
Supercalc 3 2695 
Wordstar 2000 3995 
Wordstar 3.4 2345 
Word 3 3395 
Word Perfect 4.1 3895 
Open Access 5895 
Knowledge-Man 2 

+ guide pédagogique 5600 
M.S. Project 3.10 

(Français, nouveau) 3080 
MS. Chart. 2.00 Français 1995 
MS. Windows 785 
Cobol 4595 
Quick Basic 685 
C compiler V 4.00 3095 
Lotus 1, 2, 3 2995 
MAC INTOSH 

Word 1630 
Multiplan 1095 
Excel 2695 
File 1595 
Mac Basic 1095 
Chart 690 
Logo 830 


Tous ces prix sont hors taxes 


Pour commander ou vous renseigner : 
Téléphoner au 43 97 43 21 


par MINITEL 3615 code COM 21 


Vous pourrez consulter la liste complète de nos pro- 
duits, ainsi que réserver, commander ou nous poser 
vos questions auxquelles nous vous répondrons par la 
même voie. 


Si vous désirez recevoir la liste des produits diffusés 
par COM 21 : 
Envoyez ce bon après l’avoir découpé à : 
COM 21, 17, avenue Robert 
94210 La Varenne-Saint-Hilaire 


Je désire recevoir la liste complète : Logiciels et autres 
produits pour Micro-Informatique proposés par COM21. 
Nom, Prénom : 

DOCIOLO rss eetinee ciment 
NORD errant nnti beruue 
Code POSTALE... rss 


SERVICE 


LECTEURS 


Une, deux, dix références ou plus à votre gré pour obtenir des 
annonceurs où importateurs des informations complémentaires 
sur leurs produits. Les publicités sont répertoriées par ordre 
alphabétique des noms de sociétés. Pour obtenir ces informations, 
utilisez la carte réponse de la page 129 et cerclez les numéros de 
service lecteurs. 


PUBLICITÉ 


SL |SOCIÉTÉ Page 
167 | Amaïa 128 
156 | Apple 31à 


SL |SOCIÉTÉ 
163 | Léanord 27 
164 | Léanord 29 
127 | Logiciels et Médias 86 et 
170 | Atari 6 
160 | Axial Tandy 4 
121 |Borland International  |2 et 3 
174 |Com 21 128 


162 | Micro Chaine/TGS 115 
172 | Microshop 18 
134 | Mini Service 138 


122 | Computer 3/Tessi 149 
175 | Convergence Micro 19 
144 | Digitelec 48 et 


150 | PGM 61 
153 |PC Mart 114 
136 | PC User Center 143 
125 |Price Computer 81 
135 | Promotique 141 


173 | EBP 112 


171 | Editions Weka 15 131 |PSI 101 
149 | FGET/Dahan 58 147 |PSI 57 
161 | Gerb Electronique 20 148 | PSI 9 
130 | Hengstler 100 137 |Run Informatique 139 


129 |IBL 99 
151 |IBM 67 à 


152 |Sanyo 108 


74 
143 | Informatique Services 50 Sfat Micro 
133 | Inter Composants 157 146 |Sivéa 55 
126 |ISD France 85 155 |SOS Computer 16 
142 |KA 45 132 |Tandberg 155 
123 | Konica 150 165 |Tandon 25 
145 | La Commande 47 Tran 


Electronique 
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MKT direct 


NOUS AVONS DECIDE QUE 1987 SERA «L'ANNÉE DE NOS LECTEURS» 
ET PRINCIPALEMENT CELLE DE NOS ABONNES. 


z DEVENEZ POUR 
DFERATION RÉ AE 
PARTENAIRE ET SIMPLE! 
AVANTAG ES Déjà abonné à notre journal, 


il vous suffit de nous 


L lag ce ns recommander un filleul et de lui 
blé ; proposer de s'abonner à un prix 
qui anime L'ORDINATEUR «Spécial partenaire» ; la remise de 
INDIVIDUEL. 30 % consentie sur le prix de 


2 


C'est aussi avoir la possibilité vente d’un numéro lui permettra 

d'être informé, en avant: de recevoir tranquillement, chez 
“ut Lio première, des nouveautés lui, l'ORDINATEUR INDIVIDUEL 

produits et technologiques, de au prix annuel de 193 F au lieu de 

gagner de nombreux cadeaux, de 275 F 

faire des voyages passionnants et = 

de découvrir, tout au long de a 

l'année, les «idées-informatique» CT. 

de notre revue. 


MAIS CE N’EST PAS TOUT: na 


Chaque nouveau filleul vous offrira la possibilité de choisir un des cadeaux proposés par l' ORDINATEUR INDIVIDUEL : 
vous les découvrirez dans le prochain numéro. 


PATRONNER UN FILLEUL, C’EST AUSSI VOUS OUVRIR 
LES PORTES DE NOS CHALLENGES 1987 


Dans ce secteur informatique très pointu, nous nous sentons d’autant plus proche de vous que nous parlons le même 
langage ; c’est la raison pour laquelle nous vous considérons comme nos meilleurs porte-paroles. 
A ce titre, nous récompenserons, dans chaque numéro, NOS PARTENAIRES les plus dynamiques du mois, par des 
cadeaux High Tech. 
L'ORDINATEUR INDIVIDUEL consacrera, aux plus performants, un article où ils pourront s'exprimer grâce à une 
interview réalisée par un de nos journalistes. 
Le numéro de décembre 1987 consacrera «Le Partenaire Oi 87». 
L'élu de l’année sera celui qui aura parrainé le plus grand nombre de filleuls auprès de notre mensuel. 
Son prix lui sera remis au cours de la SOIRÉE «PARTENAIRE Oi 87». 


CLUB Oi: LES ATOUTS ADHÉSION 


Etre membre du Club Oi vous permet de bénéficier toute l’année d'offres de lancement de produits ou services, de 
promotions,d’'entrées gratuites (salons, expositions), de participer à des séminaires, des journées de formation. 
GAGNER ENSEMBLE EN 1987 signifiera pour le CLUB: 

e organiser des présentations produits en avant-première, etc. 

e vous offrir un service «voyages High Tech» à prix préférentiel (COMDEX-LAS VEGAS...) 

A chaque parution, l'ORDINATEUR INDIVIDUEL édite une double page proposant à ses adhérents de découvrir «les 
privilèges du mois». 


CLUB Oi: LE PRIVILÈGE PARTENAIRE 


En 1987, l'ORDINATEUR INDIVIDUEL a décidé de faire plus encore pour ses abonnés: 
e ils pourront bénéficier du «prix spécial adhésion annuel» en nous envoyant un chèque de 150 F (au lieu de 300 F). 
Pour sceller notre partenariat le Club Oi a décidé d’offrir gratuitement 
sa carte à tout participant ayant patronné un (ou plusieurs) filleuls. 


Bénéficiez très vite de tous les avantages de l'opération «Partenaire Oi 87, et remplissez le bulletin d'abonnement 
ci-contre, et renvoyez-le à Marie-Louise DESINDE - Club Oi 5, place du Colonel-Fabien 75491 Paris Cedex 10. 
Dans l’ORDINATEUR INDIVIDUEL du mois de MARS, vous trouverez les détails de notre plan Partenariat 87. 


WONYTEX MAZUREK 


M Pour demeurer à la pointe de la micro high tech. 


M Pour recevoir en priorité votre revue à domicile. 
M Pour bénéficier d’un prix ferme et définitif. 


ABONNEZ-VOUS 


M Abonné de L'Oi, un vrai privilège 


VOUS SOUHAITEZ 
UNE DOCUMENTATION 


Un catalogue ? Le détail des prix ? L'Ordinateur Individuel se 
met en carte pour vous servir d'intermédiaire avec le 
constructeur, l'importateur, la boutique. 

Comment faire ? Cerclez ci-contre le numéro de référence des 
produits qui vous intéressent. Postez. C'est tout. Dès ré- 
ception, nous transmettons aux entreprises choisies, vous 
épargnant ainsi recherches d'adresses, courriers multiples et 
affranchissements. Le délai de réponses dépendra, bien sûr, du 


zèle de l'annonceur à vous satisfaire ! 


Je désire recevoir les documentations correspondant aux nu- 
méros que je cercle ci-contre. 


à retourner à L'ORDINATEUR INDIVIDUEL - Service Abonnements 
5, place du Colonel-Fabien - 75491 Paris Cedex 10 


BULLETIN 
D'ABONNEMENT 


Oui, je m'abonne pour : E] 1 an (11 numéros) : 220 F 
au lieu de 275 F, 
prix total au numéro 


Je règle par: 
C1 chèque à l'ordre de L'ORDINATEUR INDIVIDUEL 
[1 Carte bleue Visa Date d'expiration L_1_1 1] 


N° de la carte L_ 11 1 1 5 1 | n 1 | 1 1 | 
NOM A 
Prénom 
Code postal | Ville 
Pays _— 

Date | . Signature 


(obligatoire pour règlement par Carte Bleue) 


À noter: Une photocopie de ce bulletin tient lieu de facture (prix indiqué TTC, TVA 4% incl.) L'O1 89, 


SERVICE 


Prénom 
Adresse 


Code postal Ville 


Désirez-vous être contacté par téléphone par les fabricants des 
de \ 
produits qui vous intéressent ? Si oui indiquez votre numéro de 


téléphone: [] domicile [1 bureau: L 1121 1 1 1 | | 
O1 121 141 161 181 201 221 241 261 28] Catégorie professionnelle 
O2 122 142 162 182 202 222 242 262 282 o1 
03 123 143 163 I83 203 223 243 263 283 Q 2 
04 124 144 164 184 2 DO 3.Infor ien 
05 125 145 165 185 2 © 4, Profession libérale 
106 126 146 166 186 © 5. Employé, ouvrier 
107 127 147 167 187 O 6. Enseignant 
O8 128 148 168 188 O 7. Etudiant 
09 129 149 169 189 = : ; ommerçant, artisan 
0 130 150 170 19 = nactif et divers 
HR LE ; Age 
2 152 152 172 192 [ = 
3 133 153 173 193 213 233 253 273 29) ne 
4 134 154 174 194 214 234 254 274 294 Er Lieu 
5 135 155 175 195 215 235 255 275 295 1. de 25 à 35 ans 
es ne de 4. de 35 à 49 ans 
6 136 156 176 19% 216 236 256 276 2% 5. 50 ans et plus 
1 137 157 177 197 217 237 257 277 297 
8 138 158 178 198 218 238 258 278 298 Etes-vous abonné à 
119 139 159 179 199 219 239 259 279 299 L'Ordinateur Individuel ? 
20 140 160 180 200 220 240 260 280 300 Ou Ü Non 
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Etudiants : justificatif indispensable. 

Etranger : BELGIQUE : Tests Publications, 21, rue Langeveld, 1180 Bruxelles. 
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Le TDC 3344/45 de TANDBERG DATA sauvegarde sur une seule 
cartouche standard en quelques 
minutes, l'intégralité du disque 
dur de votre micro ordinateur. 
Finie la corvée de manipuler 

180 disquettes pendant des 
heures. 

Rapidité : 

5 millions de caractères /minute. 
Fiabilité : 

système de détection d’erreurs 
garantissant l'intégralité 

des données. 

Simplicité : 

utilisation aisée par logiciel 
convivial. 

Puissance : 

gamme étendue de fonctionnalités 
utilisables en réseaux. 


Confidentialité : 
TDC 3345 - version externe et autonome accès par mot de passe. 


TANDBERG DATA 


Veuillez nous envoyer vos 


e 18, rue de Varize documentations sur vos 
75016 PARIS sauvegardes TDC 3344/3345. 
Tél. : (1) 46 51 2855 
Télex : 648920 TDATA MONA EU PERSAN At AP En CT 


e USINE EN FRANCE | SOCIETE: .......................... 
Z.I. DE GRACES ADRESSE 21). PR Mi 50 
22200 GUINGAMP 
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ACTUALITÉS 


134 


ESSAIS 


DÉCOUVERTES 


En piste pour percer les mystères des 
interruptions 1 7h et 1 3h, créer vos propres 
icônes avec MacPaint et maîtriser la recopie 
d'écran avec un Atari ST. N'hésitez pas à 
nous soumettre vos propres découvertes pour 
tirer le meilleur parti des principaux standards 
matériels et logiciels. 


PC ET COMPATIBLES 


COMMENT NEUTRALISER ZIMP.COM 

Nombreux sont les utilisateurs d'un PC ou compatible et 
d'une imprimante Epson dont le générateur de caractères est au 
format ASCII Europe. Ils utilisent généralement un pilote 
d'imprimante tel ZIMP.COM. Ce logiciel intercepte l'inter- 
rupüon 17h et la détourne vers une table qui transcode les 
minuscules accentuées, lesquelles sont en code étendu (au-delà 
de 127) sur le PC. 

ZIMP.COM, que l'on charge au début de la session, est un 
programme résident : seule une réinitialisation de l'ordinateur 
peut l'ôter de la mémoire. C'est parfois gênant. Ainsi, toute 
tentative de recopie d'écran graphique donne des résultats 
curieux. Mêmes déboires avec les utilitaires qui donnent un 
semblant de qualité courrier en dessinant les lettres en mode 
graphique. Combien de feuilles de papier gâchées lors du 
passage du logiciel de traitement de texte habituel à Write? En 
effet, les plus belles polices de caractères de ce dernier sont 
tramées et donc imprimées en mode graphique. 

Eh bien, pour en finir avec ces désagréments, voici un tout 
petit utilitaire à faire figurer dans le fichier batch qui appelle 
Windows. Cet utilitaire (NOZIMP.COM) replace tout sim- 
plement dans le vecteur 17h la valeur qu'il contenait lors de 
l'initalisation, rendant ainsi ZIMP inactif. Le programme est 
tellement simple que DEBUG suffira amplement à l'écrire. Il 
faut naturellement adapter les lignes qui rechargent le vecteur 
en fonction du PC ou du compatible accueillant NOZIMP. 
On ira donc lire la valeur de ce vecteur, avant que ZIMP ne soit 


3 NOZ IMP.COM 


273C:010@ BA19@1 
273C:0103 B409 
273C:@105 CD21 
273C:0107 B800F4 
273C:@1@A SED8 
273C:010C BA81@5 
273C:010F B81725 
273C:@112 CD21 


Dx,8119 


sadresse message 
sfn affichage 
srequête MS/D0S 
5 CSEG original 


soffset original 


;sset vecteur 17h 


installé. Juste après la mise sous tension de l'ordinateur, appeler 
DEBUG et faire : DO : 5C L 4. Les quatre octets correspondent 
respectivement à l'offset et au code segment du vecteur 
d’origine. Ce sont des valeurs qu'il convient ensuite de placer 
dans NOZIMP. A titre indicatif, on doit lire sur un PC 
d'origine : 00 FE D2 OF (soit FE00 : FD2). 

Un conseil pour finir : placer systématiquement 
ZIMP.COM dans les fichiers batch qui appellent un logiciel 
pour lequel il est utile, e NOZIMP.COM dans les batch de 
tous ceux pour lesquels il est fâcheux. Des appels répétés sont 
sans conséquence, car NOZIMP n'est pas résident et ZIMP 
< sait > s’il a été déjà installé. 


INT 13H : UN JOLI TOUR DE PISTE 

Nous avons reçu un abondant courrier à la suite d’un article 
concernant certains programmes qui utilisent les dernières 
pistes de la disquette, celles qui ne sont accessibles ni à DEBUG 
ni à la plupart des < explorateurs de disquette >». Or, l’artide en 
question reproduisait le détail de l’une de ces fameuses pistes. 
Quel était donc le programme permettant ce miracle ? Eh bien, 
avec l'accord de son auteur, cela restera secret. Rien n'empêche 
en revanche d'expliquer le fonctionnement de l'interruption 
BIOS 13h. Grâce à elle, et moyennant certaines précautions, le 
programmeur lit, écrit ou formate des pistes. 

L'interruption BIOS 13h répond à cinq fonctions : initialisa- 
tion du contrôleur Nec, lecture de son état, lecture d’un ou 
plusieurs secteurs (8 au maximum), écriture, vérification et 
formatage. Pour illustrer ces possibilités, nous avons donné 
trois Courts programmes qui lisent la piste 43 (LS.COM), 
écrivent sur cette piste (FS.COM) ou la formatent (FS.COM). 
Par prudence, on commencera les essais sur des pistes moins 
extrêmes en modifiant le contenu du registre CH. Il n’est pas 
impossible en effet que certains lecteurs de disquettes soient en 
difficulté au-delà de la piste 41. C'est l’une des raisons pour 
lesquelles on essaie de lire ou d'écrire cinq fois de suite (boucle 
du compteur CX). La fonction BIOS (contrairement à son 
homologue DOS) n'attend pas que la vitesse de rotation de la 
disquette se soit stabilisée pour lire une piste. Trois essais 
suffisent avec un bon lecteur, mais en cas d'échec le programme 
stocke en mémoire (offset 124) l'octet décrivant l'état du 
contrôleur. La valeur de cet octet fournit l'explication de l'échec 
par l'intermédiaire des codes hexadécimaux suivants : 

L. erreur de commande (inconnue du contrôleur) ; 

2. adresse non trouvée ; 

3. la disquette est protégée en écriture ; 
4. secteur non trouvé (lecteur poussif) ; 
8 


273C:0114 B8004C iret DOS MA - 
273C:@117 CD21 doi - D overflow ? 
273C:0119 4E 4F 5A 49 4D 50 20 ROZ MP 10. bad CRC ; : 
273C:0120 20 20 28 63 29 20 20 20. erreur provenant du contrôleur ; 
41 4D 20 20 38 36 O@D GA 76 (c) AM 86..v be . 
273C:0150 65 63 74 65 75 72 206 69 6D 40. piste impossible ; 
76 72 69 6D 61 6E 74 ecteur imprimant & è . : 
273C:0140 65 20 72 82 69 6E 73 74 61 80. dépassement du temps imparti. 


6C 6C 82 @D GA 24 66 e réinstallé..s$ 


Accessoirement, ces programmes permettent de se faire une 


l 
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3LS.COM 

2D1H:0108 31C8 XOR AX,AX sfn @h 

2D1B:@1@2 CD13 INT 13 reset contrôleur 
2D1B:0104 B90500 MOV Cx,0005 32 tentatives 
2D1BR:@1@7 51 PUSH Cx 

2D1B:0108 B80802 MOV AX,0208 ;fn 2, 8 secteurs 
2D1B:010H BEUGB2 MOV BX,0208 soffset tampon 
2D1B:61GE B9012H MOV CXx,2B@1 spiste 43, sect. 1 
2D1B:@0111 HAUGOG MOV DXx,0000 sface O0, disque A 
2D1B:@114 CD13 INT 15 

2D1R:@116 59 FOFP CXx 

2D1B:@117 49 DEC Ex 

2D1B8:@118 7SED JNZ 0107 sboucle S fois 
2D1B:@114 7303 JNE B11F 5S1 pas d'erreur 
2D1HR:011C A32401 MOV [O124],AX spour code erreur 
2D1B:011F B8@84C MOV AX,4C00 sretour DOS 
2D1B:@122 CD21 INT 21 


;* le tampon de réception est placé à 1 offset 2006h 


:ES.COM 

2D1H:@1@@ 31C@ XOR AX,AX sfn @h 

2D1B:@1@2 CD1Z INT 15 sreset contrôleur 
2D1H:0104 B90500 MOV CXx,0005 35 tentatives 
2D1H:@1@7 51 PUSH CXx 

2D1H:01068 B80803 MOV AX,0:308 5fn 5, 8 secteurs 
2D1R:010H HEGGOG2 MOV EX,0200 sadresse tampon 
2D1B:010E HB9012H MOV CX,2b01 spiste 45, sect. 1 
2D1R:0111 FAGOOG MOV Dx,0000 s face D, lecteur A 
2D1B:@114 CD13 INT 13 

2D1B:0116 59 POF Cx 

2D1H:@117 49 DEC Ex 

2D1B:@118 7SED JNZ 6107 

2D1H:@11A 7:03 JNEB @11F 

2D1B:611C A32401 MOV (8124],AX 

2D1H:@11F B8004C MOV AX,4C0@ sretour DOS 
2D1HB:@122 CD21 INT 21 

2D1E:0200 DB ‘Disquette O1 Forum Idées 

3FS. COM 

2D1B:@10Q :1C@ XOR AX,AX ;fn @h 

2D1B:@1@2 CD13 INT 15 sreset contrôleur 
2D1B:0104 E8@0105 MOV Ax,0501 sfn S, 1 secteur 
2D1H:0107 BB2001 MOV BxX,8120@ ;adresse bloc 1d. 
2D1B:@10A B9@@2C MOV CX,2B08 spiste 45 
2D1B:91@D RAGGGO MOV DXx ,0008 sface @, disque A 
2D1B:@11@ CD135 INT 13 

2D1E:@112 B80@4C MOV Ax,4C00 sretour DOS 
2D1B:@115 CD21 INT 21 

2D1B:W120 DE 2C,00,01,82 3 CHRN 


idée sur les possibilités du lecteur de disquettes de l'installation. 
Si une erreur survient avant que l'on ait essayé d'opérer au-delà 
de la quanrantième piste, il est temps de s'occuper de l'état de 
santé de la mécanique (nettoyage, alignement, euthanasie, 
etc.). 

La fonction la plus intéressante est celle qui formate une 
piste. ES : BX pointe sur une table contenant, pour chaque 
secteur à formater, quatre octets (CHRN) correspondant 
respectivement au numéro de piste, au numéro de face, au 
numéro de secteur et au nombre d’octets par secteur. Selon que 
ce dernier octet contient 0, 1, 2 ou 3, le secteur compte 128, 
256, 512 ou 1 024 octets. 

Rien ne vous empêche donc de protéger vous aussi vos 
disquettes contre la recopie. Il suffit pour cela de formater une 
piste avec un nombre bizarre d’octets par secteur. Au démar- 
rage, votre programme testera la présence de cette piste ainsi 
qu'éventuellement les octets qu'elle contient. À cette fin, vous 
devrez modifier le quatrième octet de la table des caractéristi- 
ques du contrôleur de disquettes dont l'adresse est donnée par 
la pseudo-interruption 1Eh. Il code le nombre d’octets par 
secteur, et il contient normalement 02. 

ALAIN MARIATTE 


MACINTOSH 


MACPAINT POUR LES PETITS 
COMME POUR LES GRANDS 

Votre Macintosh suscite la convoitise de vos enfants qui 
aimeraient bien, eux aussi, dessiner avec MacPaint. Si le 
maniement de la souris ne leur pose pas de problèmes majeurs, 
la lecture des menus est parfois plus délicate compte tenu de 
leur jeune âge. À cela, une solution : placer des icônes à côté des 
textes dans les articles des menus. 

Deux avantages, d'une part, ils pourront très vite s’en servir, 
et d'autre part, ils apprendront quelques mots au passage (!). 
Pour accomplir cette tâche, vous devez vous procurer ResEdit 
qui est un outil puissant, mais aussi quelque peu < explosif ». 
Aussi, nous vous conseillons fortement de travailler sur une 
copie du programme. 

Premier temps, vous < double-cliquez > sur l'icône de 
ResEdit. Dans la fenêtre qui apparaît, choisissez la copie de 
MacPaint, que vous allez ouvrir à nouveau par un double-clic. 
Le logidel ResEdit affiche les ressources du programme 
MacPaint dans une fenêtre avec une zone de défilement vertical 
sur le côté. Recherchez alors la ressource ICON (et non ICN*) 
qui sera ouverte selon la même technique, puis créez une icône 
pour l’action Couper en allant dans le menu File et en 
choisissant New. 


OCDDCOC0O00®00 


CEXYeZXeX Xe]ex ZX) 


Icon ID = 265 from Copie de MecPaint 


Info for ICON 265 from SE 


Type: ICON Size: 128 


10: eZ Owner type 
: woer [] 


CEE nf 


Type: ICON Size: 128 2 
1D: 18403 owner type 

Owner 1D: DRUR 

ù WDEF 


Attributes: 


[] System Heap [Locked 
CO Purgeable [] Protected 


[ Prelosad 
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 é File Edit 


CE Icon 1D = 265 from Copie de MacPain 


t 


menuitem 

icon# 

key equiv CE 
mark Char [] 
ignored O0 @©1 
entend ©0 O1 
condense ©@0 O1 
shodow ©@0 O1 
outline ©n0 O1 
underline 


4 

On peut s'inspirer du dessin 2, une paire de aseaux pour 
l'action Couper. Vous remarquerez que ResEdit lui attribue 
d'entrée un numéro de ressource : ID = 18403 dans 
l'exemple. Une fois le dessin exécuté, il convient de changer ce 
numéro d'ID provisoire par un numéro compris entre 257 et 
511. À cette fin, sélectionnez dans le menu File l’article Get 
Info. Dans la case ID, tapez par exemple 265. Au-dessous 
figurent d’autres options. Nous vous conseillons de cocher dans 
Preload de façon à ne pas attendre lorsque vous sélectionnerez 
le menu dans MacPaint. 

Maintenant, il ne nous reste plus qu'à rejoindre le menu 
Edition pour y inscrire le numéro d'identification de l'icône 
dans l’arücle Couper. Sélectionnez la fenêtre Copie de Mac- 
Paint, puis l’aracle Menu sur lequel vous allez faire un double- 
cic. Chaque menu a un numéro d’ID qui correspond à l'ordre 
d'affichage des menus : à titre indicatif, l'ID1 correspond au 
menu Pomme, l'ID2 au menu Fichier et l'ID3 au menu 
Edition qui nous intéresse. Double-clic sur ce dernier numéro 
d'ID et après quelques instants apparaît la fenêtre du menu 
Edition. Faites défiler les articles jusqu’à ce que vous obteniez 
l’item Couper. Dans la case Icon*, il faut taper le numéro d'ID 
de l'icône souhaitée moins 256 soit 265-256 : 9 comme 
indiqué dans la copie d'écran. Vous remarquerez au passage 
que figurent d’autres éléments à noter. Tout d'abord, la case 
Key equiv qui permet de définir un raccourci clavier ; dans le 
cas présent, figure la lettre X classique des logiciels Macintosh 
et qui actionnée en même temps que la touche commande, 
permet de couper une sélection sans recourir au menu. Vous 
pourrez donc ajouter d’autres équivalents claviers, mais prenez 
garde de ne pas affecter la même lettre à deux articles différents. 
Nous vous laissons juge de tenter l'opération et de mesurer les 
effets. 

Les autres cases permettent entre autres de décider du type 
de composition des articles des menus, la non-activation d'un 
article pour des tirets de séparation par exemple, etc. À vous de 
jouer et de personnaliser vos programmes. N'hésitez pas à 
découvrir les autres ressources de vos logiciels, vous ne pourrez 
que progresser dans la maîtrise de vos outils. Mais surtout ne 
travaillez pas avec des originaux. 
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REP 


DES DOSSIERS DE TAILLE INCONNUE 

Le nouveau système de gestion du Maaintosh dit hiérarchisé 
(HES) ne permet pas de connaître la taille d’un dossier quel que 
soit le mode de présentation. Une solution à votre soif de 
connaissances, sélectionnez le dossier et choisissez l’article « Lire 
les informations dans le menu Fichier ». 


© é Fichier Edition Présentation Rangement 


Informations concernent system Folder 


system Folder (2 
dossier 


occupe eu totel 589824 octets 
Lieu : FX 20, HyperDrive FH 

Crééle: Lundi 15 septembre 1986 à 11:16 
Modifié le : Lundi 1 décembre 1986 à 13:06 


Type : 
Teille : 


WORD : DES MESSAGES CACHÉS 

Les concepteurs du logiäel Word de Microsoft sont restés 
eux aussi des enfants, semble-t-il. Ils n’ont pas résisté au plaisir 
de cacher leur signature dans une option non documentée du 
programme. Alors, ouvrez le logiciel, puis enfoncez simultané- 
ment sur les touches Commande et Majuscule (Flèche dirigée 
vers le haut), et regardez. 


ps The Credits 
This program was brôught to you by Ruth Adihoch, John 


Hopper, Rob Horwitz, Mike Koss, Frank Liang, David 
Luebbert, David Palmer, Charles Simonyi, and 


= 


ED he Credits ——_—————aEaEZEZEZEZ 


Multiplen 1.1 0 ete ecrit por Jon DeUoan and Auth Adihoch et 
adapté en fronçais por Serge Verdier. 


Remarque : 
nouvelle version. 


vous pouvez aussi essayer dans Multiplan 


UN BUREAU BIEN RANGÉ 

En quittant un logiciel, si vous appuyez sur la touche Option 
avant de sélectionner l’article Quitter, vous reviendrez sur un 
bureau où tous les dossiers auront été refermés. 


Voulez-vous réellement reconstruire le 
bureau du disque “FH 20° ? (Cette 
opération peut prendre quelques 
instonts). 


Autre possibilité, vous appuyez simultanément sur les 
touches Option et Commande et apparaît une fenêtre qui vous 
demande si vous voulez reconstruire le bureau du disque. Cette 
action à pour avantage de nettoyer le fichier du Finder et 
accélérera les opérations que vous lancerez à partir du Finder. 
Très utile sur un disque dur. 


HENRI DARMON 


D ATARIST 


LA RECOPIE D'ÉCRAN 

| La manière la plus simple de faire une recopie de l'écran du 
ST consiste à presser les touches Alternate et Help simultané- 
ment. Cette séquence provoque une recopie de l'écran au 
format actif, c'est-à-dire au format sélectionné dans le menu 
< Instal. Imprimante > des accessoires de bureau. Vérifier que 
le choix < Pixels/Lignes >» contienne la valeur 960 (une valeur 
de 1280 entrainerait, sur du papier courant, une recopie 
partielle). Pour interrompre cette recopie, il faut appuyer une 
nouvelle fois sur les touches Alternate et Help (le drapeau 
< prtent » est alors remis à — 1, et la recopie est stoppée). 

Cette méthode manuelle est pratique, mais elle nécessite 
votre présence. Regardons maintenant quelles sont les possibi- 
| lités de recopie d'écran par programme. Dans le GEMDOS, 
tout particulièrement dans le Bios étendu (appel avec l'instruc- 
üon TRAP # 14), il existe une fonction SCRDMP qui se 
charge de la recopie. En Basic Gfa, cette fonction est obtenue de 
deux façons : À = Xbios (20) (SCRDMP est la fonction 14 
hexa) et directement avec l'instruction < Hardcopy >. 

Une variable système < prtent > à l'adresse $4EE en 
| hexadécimal ou 1262 en décimal est incrémentée de 1 à 
chaque appel. À la mise en route du ST, elle est à — 1. La 


donner : 


recopie s'effectue lorsque $4EE est à 0, tout autre chiffre stoppe 
l'impression. En Basic, l'appel se fait avec l'instruction POKE 
1262,0. Attention, certaines vieilles machines ont une adresse 
différente : $4CE en hexadécimal, 1062 en décimal. 

Une dernière méthode consiste à faire appel à Gem VDI. En 
effet, ce dernier possède une séquence ESC 17 qui provoque 
elle aussi une recopie de l'écran. Voia la liste des paramètres à 
contrl (0) = 5; contrl(1) = 0; contl (2) = 0; 
contrl (3) = 0 ; contrl (4) = 0; contrl (5) = 17; contrl (6) 
= device handle. 

En langage C, la fonction se nomme v_hardcopy (handle). 
En Basic la routine est la suivante : 

100 hardcopy : 

110 poke contrl,5 

120 for i = 2 to 8 step 2 : poke contrl + i, 0 : nexti 
130 poke contrl + 10,17 

140 vdisys (0) 


Configuration de l'imprimante 

Dans le menu < Bureau > se trouvent réunis les accessoires 
de bureau. L'un d'eux peut être < Instal. Imprimante ». Très 
pratique, il permet de définir rapidement le type d'imprimante 
(matricielle, marguerite, couleur, monochrome, etc.) et la 


— 


CABLES 
MCA 8510 
Câble Imprimante 


MCA 8512 
Centronics - Centronics M.M 


MCA 8524 
Gender - Changer MM 


| CARTES 


Carte CPU 4.77 MHz -XT  1360F 
Carte CPU 8 MHz turbo - XT 1400 F 
Carte CPU 6-10 MHz - AT 6400F 
Carte BABY AT 8 MHz 5600 F 
Carte graphique couleur 700F 
Carte monochrome graphique: 860 F 
Carte EGA 2800 F 
Carte multi 1/0 


ACCESSOIRES 


Testeur Centronic T003 
Testeur RS232 T006 1125F 
Testeur 3 états T008 1775F 
Boite JUMPER RS232 T010 90F 
DC 1004 - Boîte de 
raccordement Centronics 
DC 1005 - Boite de 
raccordement RS232 


1897 F 


360F 


360 F 


CONFIGURATIONS 


Différentes 
configurations 
livrables 

AT - XT 


Portable 
DAO 


> 
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740F 
400F 
940 F 
440F 
340F 


MCA 8525 


Gender - Changer F.F Alimentation 135 W 


Alimentation 200 W 
Boitier XT 
Boitier AT 
Clavier XT 
Clavier AT 


680 F 
1240 F 
310F 
840 F 
580F 
700F 


PC - XT - AT sont des références de IBM Corp. 


Carte contrôle FLOPPY 
Carte BUFFER imprimante 
Carte série R232 - 2 ports 
Carte horloge 


Carte MODEM CCITT - 
V21 V23 


MCA 8522 Devis sur demande. 


pour Bus IEEE 488 


MULTILINK 


Configurable par switch 1760 F 


Conditions revendeurs sur demande. Prix HT. 


51, rue de la Vanne 
F-92120 MONTROUGE 
Téléphone : (1) 46.55.80.24 + 
Télex : 204 964 F INTER 
Fax. : (1) 46.55.41.14 


inter composants 
cl 
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qualité de l'impression ainsi que le nombre de points par ligne. 
Malheureusement, si cet accessoire ne figure pas dans le menu, 
on est bloqué. Comment peut-on combler cette lacune ? Dans 
le GEMDOS il existe une fonction du Bios étendu SETPRT 
(21 en hexadécimal, 33 en décimal, appel par TRAP # 14). Le 
paramètre en entrée est un mot de 16 bits : 


PARAMÈTRES 

Bit Bit = 0 Bit = 1 

0 Marielle | Marguerite 

l Couleur Monochrome 

2 Atari Epson 

3 Epreuve Définitive 

4 | Parallèle Série 

5 Continu | Feuille 

6-14 Réservé Réservé 

15 0 To - 


Si le mot vaut FFFF, le registre DO.L contient la configura- 


tion de l'imprimante. 

En Basic Gfa on configure l'imprimante en faisant : 
A = Xbios (33, mot de 16 bits) 

Une autre méthode consiste à lire votre notice d'imprimante 
et réaliser une routine qui envoie par de simples PRINT les 
caractères de contrôle. 


Les fichiers«.TTP» 

Sur les disquettes de certains éditeurs (Metacomco par 
exemple), on trouve des fichiers portant l'extension « .TTP ». 
Théoriquement, ce sont des fichiers exécutables (Tos avec 
paramètres) reconnus par le Desktop comme des boîtes. 
Depuis l’arrivée de la version française des ROM, certaines 
personnes s'arrachent les cheveux : les <.TTP > ne sont plus 
reconnus et apparaissent comme des feuilles. La solution à ce 
problème est simple et rapide : cliquer sur l'icône, elle devient | 
noire ; ouvrir le menu < Fichier > et cliquer sur < Informa- 
uons >» ; remplacer TTP par APP et valider ; ouvrir le menu 
< Options >» et cliquer sur « Installer une application > ; cliquer 
sur le choix < Tos avec paramètres ». 

Il existe une autre solution : modifier le fichier DESKTOP. 


INF. Un article est paru sur ce sujet dans le n° 2 d’Aranews. 
AUGUSTIN GARCIA 
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j 
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INOUVEAU CATALOGUE, 
GRATUIT de L 
MINI-SERVICE Adresse RE 


pour votre ordinateur 


le PLUS GRAND 


STOCK 


d’imprimés informatiques 


PLUS DE 100 RÉFÉRENCES EN 1-2-3 EX 
disponibles de suite 


BON DE LIVRAISON (2 modèles) - BORDEREAU DE REMISE 
BULLETIN DE PAIE (5 modèles) - COMMANDE 
CONFIRMATION DE COMMANDE - DEVIS 
DÉPLIANTS (7 modèles) - DOSSIER CLIENT (2 modèles) 
PASSE-PARTOUT - ÉTATS COMPTABLES (2 modèles) 
ÉTIQUETTES ADHÉSIVES (9 types) - FACTURES (9 modèles) 
FACTURE-TRAITE (4 modèles) - FEUILLES TYPE ORDONNANCE 
FICHES PLANNING - FICHE RENSEIGNEMENT 
FICHES TÉLÉPHONE - LETTRE SECRÈTE 
QUITTANCE DE LOYER - GRILLE PROGRAMMATION 
RELEVÉ DE COMPTE - RELEVÉ-TRAITE 
TÊTE DE LETTRE (2 modèles) - TRAITE BICOLORE NF 


vente par correspondance 


B.P. 23 - 3, RUE DU CATTELET 
59148 FLINES LES RACHES 


CERN 


Préciser, Réf. O 86 


TÉLÉPHONE 
27.89.03.70 


MINS 


ERVICE 


RUN 


INFORMATIQUE 


62, rue Gérard - 75013 PARIS 
Tél. : (1) 45.81.51.44 - Télex : RUNINFO 270841 F 
Métro PLACE D'ITALIE 


7, rue de l'Eglise - 92200 NEUILLY-SUR-SEINE 

: (1) 46.40.73.26 

Métro et Bus : PONT DE NEUILLY - Sortie rue de l'Eglise 
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h 


Tél 


lP'authentique 
spécialiste de 
amstrad, commodore 
amiga et atari st 


l'incroyable PC 1512 


COMPTANT 


c’est vraiment 


LES MACHINES Parti 
PC 1512 SD Monochrome. 5925 F 


PC 1512 SD Couleurs 8171F 
PC 1512 DD Couleurs. 7459F 
PC 1512 DD Couleurs. 9710F 


PC 1512 HD 20 Méga Octets Mo- 
nochrome. 11.845F 
PC 1512 HD 20 Méga Octets Cou- 
leurs. 14.100 F 
2290F 


IMPRIMANTE DMP 3000 


CRÉDIT CÉTÉLEM 


5925 F 

[A] TTC 

— 7459 F 

(8!) TTC 

9710F 

[| TIC 1% 

bone TOUS E 

LE e| TIC 

rciseun2o | 14400F | 

LE | cou TIC he 

+ one | 2290 F 

LE} TIC 
jeux PC 
ALTER EGO FEMELLE 260F 
ALTER EGO MÂLE 260F 
ARCHON 145F 
BALANCE OF POWER 245F 
CHESSMASTER 2000 510F 
CRUISADE IN EUROPE 265F 
DALLAS QUEST 350F 


DECISION IN THE DESERT 250 F 


F15 STRIKE EAGLE 233F 
GOLF TOU 425F 
HACKER II 205 F 
HELLCAT ACE 190F 
JEWELS OF DARKNESS 245 F 
PINBALL CONS. SET 145F 
SILENT SERVICE 265F 
SOLO FLIGHT 315F 
SPITFIRE ACE 190F 
STARFLIGHT 425F 
SUPER BOULDERDASH .. 145F 
traitement de texte 
EVOLUTION SUNSET 990 F 
GEM WRITE 990 F 
PRINT MASTER 480F 
TEXTOMAT 814F 
WORDSTAR 1512 750F 
NEWSROOM 650 F 
utilitaires PC1512 

D BASE Il (base données) 990 F 
FRAMEWORK 1° 990 F 
GEM DIARY (agenda) 429F 
GEM DRAW BUSINESS 429F 
GEM FONT EDITOR 990 F 
GEM FONTS & DRIVERS. 429F 
GEM PROGRAM. 

TOOLKIT 1990 F 


COMPTANT 


4740F 
TTC 


5930 F 
TTC 


PCW 8256 et 8512 


REFLEX 835F 
SIDEKICK 330F 
SUPERCALC 3 (tableur) _ 750F 
SELFCONTROL 
(gestion de PME) 

Nous avons persuadé le créateur 


de SELFCONTROL, gestion inté 

grée sur PC de faire profiter les uti 

lisateurs du 1512 de sa superbe 

gestion déjà reconnue par plus de 

750 utilisateurs et référencée par 

les grandes marques de PC et 

compatibles 

SELFCONTROL 

- FACTURATION 

- GESTION DES COMPTES 
CLIENTS 

- GESTION DES COMPTES 
FOURNISSEURS 

— GESTION DES STOCKS 
COMPTABILITÉ GÉNÉRALE 
ÉDITION DE BROUILLARD 
BILAN ET COMPTES DE RÉSUL 
TATS INCLUS 

— PUBLIPOSTAGE PROSPECTS 
AVEC MINI TRAITEMENT 
DE TEXTE 

Nécessite un PC 1512 plus un dis- 

que dur (mini 10 Mo) 

Prix 4500 F HT. 


LOGICIELS DE GESTION 
NON INTÉGRÉS 


SELFCOMPTA Prix 1590 F HT 
SELFPAYE Prix : 1690 F HT 
SELFADRESSE Prix : 1390 F HT 


CRÉDIT CÉTÉLEM 


des oaiciets sérieux 


ALIENOR (comptabilité 

générale) D 1055F 

ADRESSES D 395F 

FICHIER D 395F 

MULTIPLAN 498F 

dBASE ll 790F 
| les joysticks | | les joysticks | 


THE PROFESSIONAL 

Le plus puissant et le plus fiable. 
+6 micro-interrupteurs 

+ Sensibilité parfaite 

+ Précision 

+ Ergonomique 

+ Cordon de 1,50 m 


» 


| DIGITALISEURS RÉCOREETCREET LISEURS 


CREEZ DES IMAGES 


AVEC VOTRE MICRO 
ATARI ST PRO (C 


AMIGA 
PC compatibles 


A - Modèle 
standard 
185F 

B - Modèle 
AUTOFIRE 
225F 


2640 F 


et des jeux 

BATMAN 150 D 150F 
3 D CLOOCK CHESS 

(jeu d'échec) D 230F 
BRIDGE PLAYER 3 D 230F 
STRIKE 

FORCE HARRIER 730F 


protégez votre micro 


@ AMSTRAD 

464 couleur (2 housses) _. 140F 
464 mono (2 housses) 140F 
6128 couleur (2 housses) . 140F 
6128 mono (2 housses) 140F 
DISQUE DD1 (1 housse) 45F 
DMP1 ou DMP2000 (1 hou). 80F 
PCW (3 housses) 195 F 
@AMIGA 

Moniteur + UC (1 housse). 195 F 


© COMMODORE 64/128 


CLAVIER 64 (1 housse) 40F 
DATASETTE C2N (1 housse) 35F 
1541 (1 housse) 70F 
IMP.RITEMAN C+ (thou) . 70F 
1571 (1 housse) 70F 
1901 (1 housse) 105F 
@ ATARI 

HOUSSE 3 pièces 

MONO 140 F COULEUR | DIGITALISEURS RÉCOREETCREET F 
64/128 (CICI) 1490 F 
AMSTRAD 

VIDI - Un NUMÉRISEUR spéciale 
ment créé pour la gamme des CPC 
AMSTRAD 1150F 


520 STF : 3990 F 


+ câble PERITEL 


1040 STFM : 9990 F 


+ moniteur monochrome SM 124 


jeux 

ALTERNATE REALITY  390F 
ARENA 280 F 
BLACK CAULDRON 450 F 
BASKET BALL 199 F 
CHIFFRES ET LETTRES … 290 F 
DEEP SPACE 320F 
DUNGEON MASTER 320F 
FLIGHT SIMULATOR 11. 410F 
GATO 395 F 
HARRIER ST MISSION 290 F 
KING QUEST Il 290 F 
LEADER BOARD 380 F 
MERCENARY 245F 
OGRE 390 F 
PHANTASIE 390 F 
PINBALL FACTORY 240F 
SD! 400 F 
SHANGAI 260 F 
SILENT SERVICE 380 F 
SPACE QUEST 390F 
SPACE STATION 245F 
ST KARATE 250 F 
ST PROTECTOR 245F 
STAR FLEET | 405F 
STAR GLIDER 245F 
STRIP POKER 145F 
SUPER CYCLE 320F 
SUPER HUEY 320F 
SUPER TENNIS 390 F 
THE PAWN 210F 
ULTIMA Ii 549F 
UNIVERSE 11 650F 
WAR ZONE 245F 
WINTER GAMES 350 F 
WORLD GAMES 320F 
graphisme 

C.O.LR. OBJECT EDIT. … 260F 
CAD 3D 469F 
CARTOGRAPHER 310F 
COLOUR SPACE 200 F 
DEGAS ELITE 620F 
EASY DRAW 1375F 
KGRAPH 348F 
PLUS PAINT COULEUR 395 F 
PLUS PAINT MONOCH. 395 F 
langages 

APL 68000 1990 F 
FORTH LEVEL Il 1350 F 
FORTRAN 77 1750F 
GFA BASIC COMPILER .. 495F 
COMPILATEUR GFA 695 F 
LATTICE C 1150F 
LISP 1650 F 
MEGAMAX 2200 F 
MODULA 2 ST 1450 F 
PASCAL MCC 1150F 


AMSTRAD 464/6128 


CPC 464 monochrome 1990 F 
CPC 464 couleurs 2990 F 
CPC 6128 monochr 2990F 
CPC 6128 couleurs. 3990 F 


DMP 2000 imprimante1690 F 


CRÉDIT CETELEM : 
consultez-nous!!! 


1001 BC C140F-D220F 
2112 AD D 140F 
ALIENS C135F-D180F 
AVENGER C 95F-D139F 
BATMAN C 85F-D130F 


BOB BEARINGIC 125F -D 210F 


BREAK THROUC 89F-D135F 
CAULDRON D135F 
CAULDRONII D135F C 79F 


DEACTIVATORSC 120F-D165F 
DEMAIN HOLOCAUSTE D 249 F 


DESERT FOX C 95F 
DONKEY KONG D160F 
DYNAMITE DAN II C110F 
ELITE (Français) D 280F 
EXPLORER C129F-D220F 
FAIRLIGHT C 95F 
FER ET FLAMME D 290 F 
GREAT ESCAPE C 95F 


BON DE COMMANDE à renvoyer à | R | LJ | 


ATARI ST 


1040 STFC : 11990 F 


+ moniteur couleur SC 1224 
CREDIT CETELEM : 
consultez-nous!!! 
utilitaires M 
BACKUP HARD DRIVE. 250F 
CALCOMAT 450F 
COLORSOFT HARD ST. 850F 
CORNERMAN 290 F 
DATA MANAGER ST 790 F 
DB CALC 455F 
DB MAN (dbase ili) 1150F 
DEVPAC HISOFT 745F 
EZ-CALC 740F 512 Ko RAM 
HABACOM 545F 1 lecteur de disquette 3,5" 
HABADEX el 1 moniteur couleur HR 
HABAMERGE 30 PRIX CANON : 
TRES 07 | NOUS CONSULTER 
HABAVIEW 595F 
HABAWRITER Il (Français) 780 F : , 
K'RAM 350 F SIDECAR disponible !!! 
KRESSOURCE 348F 
KSECA 579F 
Es 52€ { Club AMIGA/RUN 
KSWITCH 260 F Vous avez un AMIGA 
LOGIK CLOCK CARD  455F : 
Vous désirez en posséder un 
MACRO ASSEMBLER ne et vous voulez l'utiliser à son 
MUSIC STUDIO 30F À TOP NIVEAU. :: ciwb 
PRINT MASTER 375F AMIGA/RUN c'est 
STREALMTIME CLOCK  455F - un point de rencontre 
ST TOOLKIT 275F des revues et des livres 
TOMRORSE Si Sd des logiciels... à prix réduits 
le aux | | 
VIP PROFESSIONNAL _ 1870F pes SHONE APE 
ériphéril des informations 
pe phériques I rejoignez le Club AMIGA/ 
DISQUE DUR 10 MO 5500 F RUN 
DISQUE DUR 20 MO 6990 F £ 
EMULATEUR MAC 1800 F i 
HIPPE EPROM BURNER 1990 F Li LORS SET 200 
LECTEUR DISK 
0,5 MO SF 354 2000 F AACIDN il re £ 
LECTEUR DISK 
1,0 MO SF 314 2700 F ARTIC FOX 390F 
BASKET BALL 199 F 
accessoires M CHESSMASTER 2000 360 F 
MOUSE HOUSE 110F DER Le 
pre uu Ress OF THE CROWN 390 F 
FLIGHT SIMULATOR Il 470F 
imprimantes M HALLEY PROJECT' 450F 
1 F 
CENTRONICS LASER PAGE SÉRDER CO Re Une 
AMEN MARBLE MADNESS 390 F 
OUÉHIL PHANTASIE 320 F 
+ de starter kit (toner, S.D.I. 390 F 


développeur, OPC belt) soit 
26.200 F HT. 

OKIMATE 20 COULEUR 
3450 F avec câble 


CITIZEN 120 D 2750F rs 
RITEMAN F+ 3100F 6 Prix : 
SMM 804 ATARI 2490 F Nous consulter. 


Le 64 à fait peau neuve. 
Faites sa connaissance 


chez RUN! 
GALVAN C 85F-D139F Joux 
AUNTLET  C109F-D1 
RARES C DE OF ACES C 99F-D145F 
HIJACK C120F-D 160F ACROJET js D se 
INTER KARATE C 75F-D125F ANTIRIAD > 89F-D 129 
ARE MACHINE C 99F-D150F 
Mr © 2SFRDASOE AVENGER C 95F-D145F 
THE NIPPER D 150F CAULDRON II C120F 
KONAMIS GOLF C 89F CRYSTAL ; 
ONE C 160F-D 240F CASTLE CRr-oNME 
PASSAGERS DU VENT. D 290 F ARTE € = Ë 
SEPULCRI  C125F-D 220F HEARTLAND F 
SILENT SERVICE C105F HOT WHEELS C 99F -D 150 
SOLD A MILLION 11 C110F INFILTRATOR C110F-D175F 
SPACE IT'S À KNOCKOUT C 95F 
KNIGHT GAME C 95F-1D145F 
Sn c'esrE QUE LAWIOF WEST C 105 F - D 160 F 
TAROTS D 210F LEADER BOARDC 95 F - D 139 F 
SW REPORTER D 220F Ne BOARD 
TEMPEST,... C'9S F-01997 MIAMIVICE © 0e -D100E 
TRAIL BLAZZER C 89 F - D 139F NEXUS SE DURE 
TRIVIAL : 
PARALAX C 99F 
PURSUIT C 199 F-D 240F > 
PAPER BOY CC 95F-D150F 
WINTER GAMES D150F REBEL PLANET Din 
MINITELEC D 280F BOOM TEN ce É 
MULTIFACE @550F ANR "Diane 
TEXTOMAT D139F 


. 
. 
: Nom logiciel 
. 
« Prénom . 
. 
* Adresse : 
. 
Es matériel . . C0] 
. Frais de port (France métropolitaine) : Logiciels 20 F. Matériel par Ps 
« SERNAMEXPRESS200F. Sup pour contre-remboursement 30F. ps 
* Tel Ci-joint mon règlement par chèque bancaire L] ou CCP ———————— + 
® SIGNATURE ï Total e. 
. Matériel Signature des parents pour les moins de 18 ans a 
. 

. ste 
« Je préfère régler DEMANDEZ NOTRE LISTE DE SOLDES [I “pièces à fournir : + 
e par carte de crédit bancaire Votre carte d'identité. © 
> Sc | ° 
$ n° de carte CRÉDIT CETELEM.* Votre ses d'identité + 
. Je choisis la proposition Ü Inscrire la lettre Fr A Gars 
. correspondant à l'option choisie. Veuillez me ar DH dOS SEE 7, à 
+ hu faire parvenir une offre préalable de CRÉDIT Votre du IL Te fiche de ® 
* Expire à fin CÉTÉLEM. Je joins les pièces demandées pour paye. . 
rsement comptant j e votre ® 
L Date de commande RS REeMENs et mon verse se Chèque Un ete Lis vor F 

à èque domicil ï 

: Signature obligatoire CCP Cl Mandat-lettre tance de loyer) : 
0... ss... COREELEELEIELE CCRELELEELE 
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SHANGAI 395 F 
SKY FOX 300 F 
SUPER HUEY 300 F 
TASS TIME IN TONE 390 F 
THE PAWN 395 F 
VIDEO VEGAS 280 F 
graphisme 

AEGIS ANIMATOR 1435 F 
AEGIS DRAW 1950 F 
AEGIS IMAGE 864 F 
AEGIS IMPACT 1950 F 
ART GALLERY | 250 F 
ART GALLERY I! 250 F 
DELUXE PAINT 900 F 
DELUXE PAINT II 1150 F 
DELUXE PRINT 900 F 
DELUXE VIDEO 900 F 
DYNAMIC CAD 4900 F 
NEW TECH COLORING  170F 
PRINT MASTER PLUS  440F 
langage Œ 

AC/BASIC ABSOFT 1550 F 
AC/FORTRAN ABSOFT 1995 F 
LATTICE C 1480 F 
LISP (MCC) 1710F 
METAPASCAL (MCC) 950 F 
MODULA II 1200 F 
musique MM 


DELUXE MUSIC CONS. SE 830 F 


COMMODORE 


INSTANT MUSIC 520 F 
MUSIC STUDIO 560 F 
utilitaires M 

DB MAN 1230 F 
FUTURE SOUND 2170F 
INTERFACE MIDI 1541F 
K'SEKA 696 F 
LOGISTIX (Intégré) 1925 F 
MAXIPLAN (Intégré) 1245F 
MI AMIGA FILE 11 1150 F 
TRUE STAT 700 F 
VIP 1950 F 
périphériques 

AMIGA 1000 9600 F 
DIGIVIEW 2965 F 
LECTEUR DISK 2383 F 
MICROSHARE AX2000 8900 F 
accessoires 

MOUSE HOUSE 110F 
MOUSE MAT 89F 
ETUI 20 DISKS 189F 
livres 

consultez-nous. 

SILENT 

SERVICE © 95F-D139F 
SOLD 

MILLION 111... C110F-D160F 


SOLO FLIGHT 11 C 95 F - D 139F 


STARQUAKE C 95F 
SUPER CYCLE C 95F-D145F 
TRAILBLAZER C 95F-D135F 
TRANSFORMER D 150 F 
TRIVIAL PURSUIT 

(Français). C 220F - D 290F 
WARRIOR IL. C 95F-D145F 
XENO C 89F 
XEVIOUS C 95F 
utilitaires M 

POWER CARTIDRIGE  495F 
ECRIVAIN DE POCHE D 399 F 
NEWS ROOM D 480 F 
VIZAWRITE C 850 F 
MOUSE CHEESE C495F 


12. Prix : 
nous consulter. 


logiciels M 


ECRIVAIN DE POCHE 495 F 
GESTION BANCAIRE 350 F 
GRAPHIC EXPANDER 150 F 
HACK PACK 390 F 
MATRIX 790 F 
RYTHM KING 128 409 F 
SUPERBASE 1100F 
SWIFT SPREADSHEET 415F 
VIZASTAR 1670F 
MONITEUR COUL 1901 3338F 


dép' VPC : 62, rue Gérard - 75013 PARIS 
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EN QUESTIONS 


Les réponses des conseillers techniques de 
L'Oraux SOS captés au cours de ces dernières 
semaines. Avant d'écrire à votre tour 
(L'Ordinateur individuel, Forum /Courrier, 
5, place du Colonel-Fabien, 75491 Paris 
Cedex 10), une suggestion pour les 
possesseurs de Minitel : interroger notre 
service télématique au 3615, code Oi, et en 
particulier sa rubrique Questions /Réponses 
qui réunit maintenant près de 600 fiches. 


AVEC L'ACCENT, S'IL VOUS PLAIT 


Nous ualisons une imprimante LQ 1500 avec plusieurs 
compatibles IBM. Or, bien que les switches de caractères soient 
correctement placés (alphabet français), nous n'obtenons pas 
les minuscules accentuées : l'imprimante les traduit par des 
sauts de ligne intempestifs, des retours-chariot, etc. Le seul 
moyen d'obtenir des lettres accentuées est de truffer le texte 
d'accolades et autres signes cabalistiques, c qui est peu 
pratique. Pouvez-vous nous aider ? 

Christian Taupiac 
Bujumbura, Zaire 

Votre problème est en réalité très facile à résoudre. Vous 
utilisez une Epson dotée d'un générateur de caractères au 
standard ASCII-Europe. Ce dernier place les lettres accentuées 
en-dessous de 127 : le « a > accent grave a pour code 64, les 
<e > accents grave et aïgu valent 123 et 125, etc. Voilà 
pourquoi vous devez insérer des accolades, antislash et autres 
signes pour obtenir les caractères accentués. Le PC d'IBM 
exploite un code étendu (au-delà de 128). Pour vous tirer 
d’affaires, vous pouvez tout d'abord acquérir la ROM 
contenant le jeu de caractères compatible IBM et l'échanger 
avec celle qui équipe d'origine votre imprimante. Mais vous 
pouvez aussi utiliser un programme translateur, comme 
ZIMP.COM de Réseau Planétaire. Cet utilitaire se place en 
mode résident dans le PC, et détourne l'interruption impri- 
mante vers une table de translation : le PC envoie ses codes 
habituels, mais l'imprimante reçoit ceux qui correspondent au 
format européen, et le tour est joué. Ce genre d’utilitaire est 
facile à écrire. L'ouvrage de Piette Le livre du MS-PC DOS 
(éditions du PSI) en décrit un. Sinon, adressez-vous à Réseau 
Planétaire, Raffy-Queyrières, 43260 Saint-Julien-Chapteuil, 


France. Tél. 71 57 61 67. 


ERES FORUM 


Courrier 


PRISE DIN : DE DRÔLES DE NUMÉROS 

Je ne parviens toujours pas à coupler mon Apple Ilc au 
Minitel familial, malgré la lecture et la relecture des aradcles 
parus dans L'Oi n®% 77 à 80, ainsi que l'ouvrage Apple, 
Modems et Serveurs paru chez PSI. Mon problème vient 
probablement du brochage de la prise Din du Ic. Comment 
adapter le montage pour cette prise ? Ce que vous publiez est 
prévu pour une prise DB 25. Dans un récent courrier des 
lecteurs, vous avez donné l'équivalence des brochages, mais 
cela ne semble pas correspondre avec ce que je sais de la prise de 
l'Apple Il. 

Pouvez-vous m'aider à trouver une solution ? 

Alain Cohen 
77240 Vert-Saint-Denis 

La connexion au Minitel, ainsi que les différents montages 
dont nous avons publié les schémas fonctionnent avec l'Apple 
Ic. Les problèmes relatifs à certaines spécificités du Ilc ont 
progressivement été soulevés, et les réponses ont été publiées 
dans la rubrique Forum et Courrier des lecteurs. 

Les points qui ont soulevé le plus grand nombre de 
questions concernent les connexions et l’initialisation de la carte 
série du Ilc. En effet, la routine CAR dont nous avons publié la 
liste modifiée fonctionne bien sur le Ilc, mais à condition que la 
carte soit initialisée. Ce genre d'oubli arrive à tout le monde. II 
faut donc que le programme serveur en Basic contienne les 
indispensables lignes d'initialisation : 

PRINT CHR$ (1) 8B” 
PRINT CHRS (1) 3P” 
PRINT CHRS (1) ‘1D” 

Les problèmes de connectique sont liés à l'usage d’une prise 
Din sur le II, et surtout à l'habitude de numéroter les broches 
à la française ou à l’allemande. En effet, la norme Din, 
d'origine allemande, a été modifiée en cours de route. Cela 
explique l'ordre bizarre des broches (1 4 2 5 3). La première 
normalisation s'appliquait à une prise à 3 broches, suffisante en 
monophonie pour relier un magnétophone (entrée, sortie et 
masse). Les trois broches étaient disposées en triangle, avec une 
numérotation logique (1 2 3). La stéréophonie arrivant (la 
norme Din n'a rien à voir avec l'informatique !), il fallait bien 
ajouter deux autres fils. Ils se sont intercalés entre les premiers, 
afin de conserver la compatibilité avec les brochages de la 
norme précédente. La micro-informatique a ensuite fait grand 
usage de ce genre de prise, moins encombrante dans les petits 
boîtiers des OI de bureau que les connecteurs standard de la 
< grosse » informatique. Malheureusement, dans.un esprit de 
< simplification », on a pris l'habitude de numéroter les broches 
de façon linéaire. Si l'on s’en tient à la numération Din, qui est 
normalement gravée dans le plastique de la fiche, on a : 

1 DTR 


SJ LU D OR 
O 
Z 
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| UN APPLE QUISE FAIT RARE 

Je possède un Apple Il, et j'aimerais que vous me disiez s il 
est possible d'adjoindre un clavier détachable à ct OI. Par 
ailleurs, est-il envisageable d'ualiser sur l'Apple HT un modem 
prévu pour le Il ? Quelles sont les précautions à prendre pour 
acheter une imprimante destinée à fonctionner avec l'Ap- 
ple HI? Jusqu'où va la compañbilité entre Apple IT et 


Apple II (avec la disquette d'émulation fournie avec le modèle 


| Al) ? Enfin, peut-on trouver un lecteur de disquettes pour le 


| modéle Il ? 


À 


42, 


Fabrice Mathis 
57490 L'Hôpital 
Les difficultés que vous rencontrez proviennent essenuielle- 
ment de ce que l’Apple IT n'est plus fabriqué depuis plusieurs 
années. Cela explique qu'il soit devenu confidentiel. Malgré 
cela, la société Apple continue d'exiger de ses revendeurs 


| l'approvisionnement en pièces de maintenance. C'est une 
| certaine garantie pour les possesseurs de cette machine. Il existe 


d’ailleurs un SIG Apple I (Specal Interest Group). Nous 
vous recommandons de contacter Guillaume Patte au Club 
Apple (SIG Apple I), Z.A. de Courtabœuf, avenue de 
l'Océanie, BP 131,91944 Les Ulis Cedex. 

Venons-en plus précisément à vos questions. La disponibi- 
lité d’un davier séparé est peu probable chez Apple. À notre 


connaissance, 1l n'existe qu'un pavé numérique (d’ailleurs | 
disponible également pour l'Apple Ile). Par acquis de cons- | 
cence, vous pourriez interroger les différents dubs Apple : 


peut-être existe-t-il une réalisation personnelle distribuée entre 
applemaniaques. 

L’Apple IT est équipé d'origine d’un port série. Cela le rend 
apte à accueillir tous les modems universels du marché (l'Apple 


Sectrad, le Diapason de Hello Informatique, etc.). Mais il n’en | 


va pas de même pour les cartes modem destinées à s'enficher 
dans l’un des connecteurs de l’Apple Ile. Vous devrez choisir 
un modem en boîtier externe, relié à l'OI par un cordon série. 
N'oubliez pas qu'il vous faudra un logiciel de communication | 
fait pour l'Apple III (ou fonctionnant en mode émulation). 

Le choix d’une imprimante dépend en grande partie du jeu 
de caractères employés dans l'ordinateur. L'Apple III, dispose 
d'un port parallèle Centronics et d’un port série RS 232. Cela 
devrait en principe lui permettre de s'interfacer avec toutes les 
imprimantes < sérieuses > du marché. Reste que des problèmes | | 
de minuscules accentuées sont à prévoir avec les imprimantes | 
dédiées par exemple à l'IBM PC. Les logiciels développés pour | 
l'Apple IIT supposant l'emploi d'une imprimante DMP 
mieux vaut porter son choix sur les appareils compatibles | 
(ImageWriter I ou II, Scribe). Le bon sens veut qu'un achat de 


cette sorte ne se fasse qu'après avoir constaté un fonctionne- 


43.38.58.68 
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ment correct de l'ensemble ordinateur-imprimante. Un reven- 
deur sérieux ne devrait pas refuser un essai avec votre 
ordinateur et vos logiciels. 

Le programme de la disquette d'émulation met en place un 
environnement comparable à celui de l'Apple Il, grâce aux 
possibilités de mémoire virtuelle de l'Apple III. I] installe une 
copie de la ROM et exécute une routine spéciale de lancement, 
compatible DOS 3.3. Si la chose est possible, c'est parce que le 
processeur du modèle III est compatible avec le 6502 et que le 
système d'exploitation SOS a la même structure de stockage 
que ProDOS. 

Enfin, il nous semble que vous ne pourrez trouver un lecteur 
de disquettes que sur le marché de l'occasion. Nous vous 
conseillons de parcourir les petites annonces de la presse 
informatique ou de passer vous-même une annonce. Essayez 
par exemple L'Oi télématique : 3615 code OI. 


DEUX PC : LE DÉBUT D'UN RÉSEAU 
Nous avons l'intension de connecter deux ou trois IBM 
PC/AT en un petit réseau destiné aux besoins du bureau (deux 
postes de secrétaire, plus celui du directeur). Quel genre de 
matériel conviendrait le mieux ? 
Bob Tassel 
Nouméa, Nouvelle-Calédonie 
Un réseau léger tel que celui que vous envisagez ne nécessite 
pas une configuration très performante ni très onéreuse. Voyez 
le banc d'essai que L'Of a consacré au réseau EZlan de Server 
Tec (USA), dans son numéro 80 d'avril 86 page 94. Ce réseau 
utilise les ports série des ordinateurs. Cela ralentit les transferts, 
mais devrait convenir pour votre application. Comptez environ 
5 000 F pour vos trois postes. L'importateur d'EZlan est Ultec, 
45, bd des Bouvets, 92000 nanterre. 
Vous pouvez traiter votre fichier clients avec un SGBD à 
accès mulucritère (dBase III par exemple) et faire transiter les 
sous-fichiers d’une machine à l’autre simplement. 


SUR LA MÊME LONGUEUR D'ONDE 
J'ai lu avec beaucoup d'attention l'article intitulé < X25 sans 
Transpac > dans L'Oi daté de juillet-août 86. Je vous serais 
reconnaissant de me donner des renseignements complémen- 
caires sur la plane AX25, car je voudrais l'ualiser avec un 
Maantosh ou un IBM PC. À ce propos, j'aimerais savoir si 
tte plane permet des transmissions sans problèmes de 
compañbilité entre ces ordinateurs. 
Charles Tetaria 
Papeete, Tahiti 
La platine AX25 est conçue et distribuée par un radio- 
amateur bien connu dans le petit monde des ondes : 


HB9BBN. Pour les modalités d'acquisition, vous pouvez vous 
renseigner auprès de Rémi Jentges, 2, allée d’Andrézieux, 
75018 Paris. 


. | 

x 
éd 
473 


FORUM 


Courrier 


Attention : la platine AX25 n'est destinée qu'aux radio- 
amateurs dûment licenaés. Il est formellement interdit de 
trafiquer ainsi sur la bande de la CB. Afin d'éviter toute 
tentation, les candidats à l'acquisition devront fournir un 
justificatif de leur indicatif officiel attribué par la DTRE. Il y a 
aussi une explication technique à cette condition : les platines 
AX25 sont livrées avec une EPROM personnalisée, contenant 
justement cet indicatif (« Call Sign > intégré en ROM). 

À titre indicatif, la platine nue et l'EPROM valent environ 
250 F, er le reste du matériel 400 F. 


LA COQUILLE DU CONDENSATEUR 
Je suis en train de réaliser le micro-serveur que vous décrivez 
dans vos articles. Au sujet du détecteur de sonnerie, l'aracle qui 
s'y rapporte fait état d'un condensateur en série dans la ligne 
téléphonique. Or, sa valeur est différente sur le schéma et dans 
l'aracle qui s'y rapporte. Voudnez-vous indiquer quelle doit- 
être sa valeur exacte ? 
Jean-Yves Le Bervet 
35520 Melesse 
Plusieurs coquilles se sont glissées dans l’article dont vous 
parlez : le rôle du condensateur incriminé est de bloquer la 
composante continue présente sur la ligne (50 V ou plus). De 
ce fait, sa capacité réelle est peu critique, à condition qu'elle 
dépasse le microfarad. En revanche, sa tension de service doit 
être élevée, supérieure par sécurité à la tension de ligne. 
N'importe quelle valeur comprise entre 2,2 et 100 UF fera 
l'affaire (qui peut le plus...), mais les dimensions physiques de 
l'objet deviennent impressionnantes pour les hautes capacités. 
Choisissez donc chez votre détaillant un condensateur de 
dimensions raisonnables, en fonction des modèles dont il 
dispose, sachant que le fonctionnement sera identique avec des 
valeurs égales ou supérieures à 2,2 LE. 


LE PROGRAMME-OBJET COULE DE SOURCE 
Je commence tout juste à pratiquer l'assembleur sur 
Apple Ile, avec Lisa Assembler. Bien des choses me semblent 
encore obscures. En particulier, comment fait-on pour sauve- 
garder le programme-source ? Le manuel de Lisa 2.5 ne 
l'explique pas clairement. Par ailleurs, qu'entend-on exacte- 
ment par programme-source et programme-objet ? 
Boris Vandetjeught 
Châtelet, Belgique 
Le fonctionnement d’un assembleur ou d'un compilateur 
est très différent de l’interpréteur Basic habituel. Ce dernier 
n'emploie en effet qu'un seul fichier, nommé simplement 
< programme >». À l'exécution, les instructions de ce pro- 
gramme sont analysées par l'interpréteur, puis exécutées. 
Un assembleur doit produire un programme directement 
exécutable, ne nécessitant plus la moindre interprétation (ni le 
moindre contrôle). Ce produit final est le programme-objet. II 
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| est composé d’une suite de valeurs numériques, illisible pour 
qui n’est pas vraiment très averti. Afin de faaliter la tâche du 
programmeur, ce programme-objet est produit par l'assem- 
bleur à partir d’un fichier où les instructions sont écrites dans un 
langage moins obscur. Ce fichier est le programme-source (ou 
texte-source). Les instructions contenues dans le programme- 
source sont écrites sous forme de mnémoniques, mots ou 
abréviations relativement faciles à retenir. Par exemple, LDA 
#$20 signifie « LoaD A register with value 20 ». 

Donc, à la différence de l'interpréteur Basic, la programma- 
tion en assembleur passe nécessairement par deux fichiers : le 
fichier-source et le fichier-code. Si le second constitue le 
programme exécutable proprement dit, il est important de 
conserver aussi le premier, car seul ce fichier permet de relire 
facilement le programme et, éventuellement, de le modifier. 

L'assembleur Lisa permet la manipulation des fichiers- 
source et objet à l'aide de commandes relativement simples. Le 
fichier-source est sauvé par ! SAVE € nom-de-fichier », et 
rechargé par ! LOAD € nom-de-fichier ». C'est un peu plus 
compliqué pour le programme-objet, car il faut connaître la 
longueur du code (pour cela, on soustrait la valeur de l'adresse 
de début de celle de fin). La sauvegarde du programme-objet 
s'obtient alors avec ! € Ctrl-D} BSAVE PROG, 
A$800,L$xx où xx est la longueur calculée. 


À CHACUN SON SERVEUR 
Je vous félicite pour votre série d'aracles < Créez votre 
propre micro-serveur », ainsi que pour les compléments à 
l'usage des possesseurs de Ilc. Les routines que vous proposez 
en DOS 3.3 sont-elles compatibles avec ProDOS, ou plus 
simplement avec ProntoDOS ? Une suggestion enfin : pour- 
quoi ne pas placer les sources de ces programmes dans votre 
service de téléchargement ? Cela faaliterait le travail à toutes les 
personnes qui n'aiment pas taper de longs programmes au 

clavier. 

Guillaume Calmon 
31100 Toulouse 


L'adaptation à ProDOS est en fait relativement simple, car 
la routine en langage machine est indépendante du système 
d'exploitation. Dans le programme en Basic, on peut se 
contenter de supprimer les lignes comportant l'instruction 
CALL 1003 qui n'est utile que sous DOS 3.3. 

Votre suggestion est judicdeuse : nous allons placer ces 
sources dans le service de téléchargement du serveur de L'Or. 
Rappelons que, dans le plus simple des cas, l'accès à ce service 
ne nécessite que l'ensemble Arsène de base, c'est-à-dire le 
logiciel au protocole CCETT et le câble de raccordement au 
Minitel. [| 
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BOUQUINS 


CP/M l'a vu naître, MS- 
DOS grandir et Maantosh 
entrer dans l'âge adulte. Le 
logiciel du domaine public 
quitte le cercle étroit des 
initiés, développeurs ou 
dubs de tout poil, pour se 
faire connaître auprès de 
larges couches d'utilisateurs, 
sinon très avertis, tout au 
moins curieux de savoir 
comment accéder à de vastes 
rayonnages de logiciels qua- 
siment gratuits. 

Du même coup, le do- 
maine public devient affaire 
commerciale. En France, AB 
Soft s'en est fait une spécia- 
lité. Puisant dans l'un des 
fonds les plus complets, celui 
d'un PC Software Interest 
Group basé à Boston (plus 
de 600 disquettes MS-DOS 
supportant en moyenne une 


LOGICIELS 


ANALYSE FINANCIÈRE 
AVECSYMPHONY 


| par D. P. Curün, J. R. Alves 


et J. P. Marca chez Cedic- 
Nathan 

(216 pages, 265 F). 

Cette adaptation française 
d'un ouvrage paru aux 
Etats-Unis en 1984 fournit 
méthodes et outils pour 
construire et analyser des 
documents comptables avec 
le logiel intégré Symphony. 


ESSAIS 


LE FREEWARE EN 


Les présentoirs des libraires accueillent depuis 
quelques jours les tout premiers ouvrages 
consacrés aux logiciels du domaine public. 


MODES D'EMPLOI 


—. 


00 10e — 
________ PUBLICS SUR 


__ MAGNTOSH 


vingtaine de programmes du 
domaine public), elle a édité 
à ce jour quelque 200 logi- 
dels sur 18 disquettes au 
rythme de trois disquettes 
chaque mois, vendues au 
prix unitaire de 250 F. Cha- 
cune d’entre elles a été diffu- 
sée à une centaine d'exem- 
plaires. Un score modeste 
qui s'explique par le prix 


DICTIONNAIRE DBASE I 
par Douglas Hergert, 
collection Microsoft Press 
(536 pages, 280 F). 


GUIDE PRATIQUE DE 
DBASE II PLUS 


par Serge Fleury 

(160 pages, 210 F). 
Deux manuels techniques 
édités par Cedic-Nathan. 


CLÉS POUR LOTUS 1-2-3, 
VERSION 2 


par Jean-Louis Marx et 
Alain Thibault 
aux éditions du PSI 
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REPÈRES 


unitaire somme toute élevé 
pour du freeware non docu- 
menté (mais des « points 
docs > sont inclus dans les 
programmes, et certains 
outils ont été traduits en 
français) et par la durée de 
vie très courte de tels pro- 
duits, pas plus de trois mois 
en général. Le logiciel du 
domaine public ne de- 
mande-t-il pas qu’à être du- 
pliqué à tour de bras ? 

Apparu plus récemment, 
le phénomène freeware sur 
Maaintosh a, quant à lui, 
proprement explosé au cours 
de ces derniers mois. En 
France, ce sont les journaux 
spécialisés qui font figure de 
locomotives et tout particu- 
lièrement notre confrère /n- 
fomag qui, s'appuyant sur 
un catalogue d'environ 
300 références réparties sur 
28 disquettes (vendues cha- 
cune 140 F) a expédié en 
moins d'un an plus de 
30 000 disquettes < Feed- 
mac >». À signaler que celles- 
a sont désormais proposées à 
un prix préférentiel aux 
membre du Club Oi. 

Mais, aussi < gratuits > 
soient-ils, dès que l’on veut 


(272 pages, 230 F). 

Destiné aux utilisateurs du 
tableur de Lotus souhaitant 
programmer des 
applications en entreprise, ce 
guide est l'œuvre de deux 
ingénieurs-conseil chez 
Arthur Andersen. 


DICTIONNAIRE LOTUS 
1-2-3 

par Eddie Adamis, collection 
Microsoft Press, 

Cedic Nathan 

(416 pages, 280 F). 

Cinq types d'entrées dans ce 


FORUM 


En vitrine 


diffuser ces logiciels du do- 
maine public à l'extérieur 
des cotisants, aux clubs Ouf, 
Gufi, Calvacom ou aux SIG 
qui fleurissent un peu par- 
tout aux Etats-Unis, il 
convient, un, d’en dresser la 
liste la plus complète possi- 
ble par standard de machine, 
deux, de les doter d’un mini- 
mum de documentation. 
Autrement dit, de les doter 
de manuels ou guides dignes 
de ce nom. C'est ce qu'ont 
entrepris deux journalistes, 
collaborateurs réguliers de 
L'Ordinateur individuel, 
Antoine Jennet (100 logi- 
aels publics sur PC) et Jean- 
Christophe Krust (300 logi- 
aels publics sur Macintosh). 
Une large sélection des pro- 
grammes documentés dans 
ces deux ouvrages édités par 
PSI est elle aussi disponible 
en vente par correspondance 
sous la forme de cinq dis- 
quettes PC et de dix-sept 
disquettes Mac au prix uni- 
forme de 150 F la disquette. 
Gageons que cette initiative 
sera apprédée par les assoif- 
fés de domaine public et par 
ses nouveaux adeptes. 

MB. 


dictionnaire : les 
commandes, les fonctions, 
les opérateurs, les macro- 
instructions et des cours 
d'initiation. 


LES SECRETS DE 
MULTIPLAN 

par Hervé Thiriez chez 
Cedic-Nathan 

(184 pages, 210 F). 

Des astuces d'utilisation 
pour toutes les versions et 
tous les matériels supportés 
par ce tableur (Apple II, 
Macintosh, IBM PC). 


EAOFRAMEWORK II 
par Jean-Claude Courbon et 


Denis Hertz édité par La 
Commande Electronique 
(232 pages, 

4 disquettes, 593 F). 


Ce manuel d'apprentissage à 


Framework IT est le fruit de 
la mise en place d'un 
enseignement à l’université 
de Genève pour 600 
étudiants en première année 
de licence à la faculté des 
sciences économiques 

et sociales. 


MÉMENTO LOTUS 1-2-3 
par Jean-Marie Hornn 
(232 pages, 175 F). 


MÉMENTOR : BASE 5000 
par Francis Chavenay 

(240 pages, 175 F). 

Ces deux livres viennent 
d’être publiés par Edimicro. 


WORD MOT À MOT 
par J. Bonardi et 

N. Cadeddu aux éditions 
Eyrolles 

(168 pages, 180 F). 

L'un des rares ouvrages 
français sur le traitement de 
texte de Microsoft, dans sa 
version PC. 


PC & COMPATIBLES 


AIDE-MÉMOIRE MS-DOS 
par Philippe Moreau chez 
Cedic-Nathan 

(32 pages, 49 F). 

Un petit mémento bien 
pratique pour l'utilisateur 
non technicien qui souhaite 
gérer sans encombre des 
fichiers sur disque. 


PASCAL SUR IBM PC 

par Michel Pardee chez 
Masson 

(320 pages, 175 F). 
Traduction française d’un 


Progiciel de Bases de Donné 
es 


D 


manuel conçu par le Waite 
Group à San Rafael en 
Californie, cet ouvrage 
constitue une première 
approche de la 
programmation en langage 
Pascal, version IBM. 


LES EXTENSIONS DE 
L'IBM PC 


par Bruno Ferret chez 
Edimicro 

(184 pages, 135 EF). 

Un guide des cartes 
additionnelles pour les PC et 
compatibles intégrant la 
plupart des nouveautés 
parues fin 1986. 


CLÉS POUR MS-DOS 
VERSIONS 2 À 4 

par Yvon Dargery 
(184 pages, 185 F). 


MS-DOS PAS À PAS 
VERSIONS 2 À 4 

par Alain Pinaud 

(176 pages, 135 F). 

Deux ré-éditions actualisées 
proposées par 

les éditions du PSI. 


GEMSUR AMSTRAD PC 
par Kathy Lang aux éditions 
du PSI 

(168 pages, 185 F). 

La pratique sur PC des 


Gem, un logiciel intégré 
fourni avec la configuration 
standard du PC 1512 
d'Amstrad. 


LE LIVRE DU MS/PC-DOS 
POUR PC& AT 

par François Piette aux 
éditions BCM diffusé 

par PSI 

(352 pages, 145 F). 
Edition revue et complétée 
abordant les machines AT, 
la version 3 de MS-DOS et 
l'intégration aux réseaux 
locaux. 


AMSTRAD PC 1512, GUIDE 
DE L'UTILISATEUR 

par Nellie Saumont et 
Michel Laurent 

(272 pages, 128 F). 


GUIDE DE BASIC 2 

par Jean-Louis Gréco et 
Michel Laurent 

(384 pages, 128 F). 

Deux nouvelles références au 
catalogue Sybex réservées 
aux utilisateurs du PC 

1512. 


FONCEZ AVEC 
L'AMSTRAD PC 1512! 

par Brian C. Thomas chez 
Cedic-Nathan 

(216 pages, 98 F). 

Une bonne initiation à MS- 
DOS, DOS +, Basic 2, aux 
logiciels et périphériques 
supportés par le PC 
Amstrad, proposée par un 
jeune auteur canadien. 


ATARIST 


CLEFS POUR 

ATARIST 2-GEM 

par Daniel Martin aux 
éditions du PSI 

(312 pages, 285 F). 

Un deuxième tome presque 
entièrement consacré à la 
programmation sous Gem. 
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CSUR ATARIST 

par Claude Nowakowski 
aux éditions du PSI 

(216 pages, 165 F). 

Une initiation au langage C 
et à sa bibliothèque de base 
sur Atari ST. 


ENSEIGNEMENT 


ÉCRIRE DES LOGICIELS 
PEDAGOGIQUES 

par Michel Hennart, Jean- 
François Berthon et Michel 
Binse chez Cedic-Nathan 
(256 pages, 149 F). 


MATHÉMATIQUES, 
PHYSIQUE & BASIC 

par Thierry Robin aux 
éditions Ellipses 

(160 pages, 80 F). 
Trente-cinq problèmes 
scientifiques résolus par 
l'informatique (en Basic). 


L'ORTHOGRAPHE À 
L'HEURE DE 
L'INFORMATIQUE 


par Jean-Claude Lallias et 
Anne Delgado chez Cedic- 
Nathan 

(160 pages, 115 F). 


LE NANORÉSEAU 

par Philippe Campagnie et 
Mathieu Fay chez Sybex 
(96 pages, 85 F). 


COMMUNICATIONS 


MAC, MODEMS ET 
SERVEURS 

par Alain Mariatte aux 
éditions du PSI 

(264 pages, 215 F). 

Un ouvrage de référence 
pour communiquer en 
réseau local ou avec les 
grands réseaux 
télématiques depuis un 
Macintosh 128/512 ou un 
Mac Plus. = 
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Annonces classées 


VENTES 
PC et compatibles 


Apple Ile 128Ko + Chat Mauve + Z80 
+ Souris + série parallèle +  duodisk 

+ moniteur 711 + manettes + imprimante 

Image Writer | +  prgms + docs 

+ livres : 11 500 F. 

©. CELNIK. Tél. : 45 49 04 80 (heures bureau). 


Macintosh128 Ko + ImageWriter 
+ lecteur 400 Ko, état 
neuf : 18 000 F. 

M. PERRAUDIN, PARIS. 

Tél. : 48 25 44 65. 


Eagle Spirit compatible IBM PC (7-85) 
portable, 640 Ko + 2 lecteurs 360 Ko 
+ 2 ports série + 1 port par. + carte CGA 
couleur 640 x 200 + écran vert 9° + clavier 
Azerty 2 diodes + prgms : 10 000 F. 
PROUX, Rés. Sources, Bd Europe, 

78540 VERNOUILLET. 


ATZ compatible IBM PC (10-86), 6/8 MHz 
couleur 640 Ko + lecteurs 1,2 Mo 
+ 360 Ko + horloge + RS232C parallèle 
+ disq. dur 30 Mo + moniteur couleur 
Zenith + clavier étendu, unité centrale 
+ clavier : 19 000 F. 

Tél. : 46 37 18 14. 


IBM PC-G (6-83) 256 Ko + 2 lecteurs 
+ écran monochrome + carte mono/imp. 
+ imp. IBM 5152 : 12 000 F. 

Philippe KHOURY. | 

Tél. : 45 28 23 94 (de 20 h à 22 h). 


Apple JIlc (12-85) 128 Ko 
+ moniteur + support + souris 
+ Tap Il + Mouse Paint/Desk 
+ sac de transport 6 500 F. 
Tél. : 46 47 73 51. 


Apple Ile (8-83) 65C02 + carte 
accélérateur Titan + carte Eve + 


2 lecteurs + moniteur ambre 
+ ventilateur : 8 000 F. 


Tél. : 42 03 12 39 (de 11 h à 16 h). 


Apple Ile (10-84) 128 Ko, 80 col. 
+ 2 lecteurs + moniteur vert + imprimante 
OKI 93 + carte intetace 136 col. qualité 
courrier : 9 000 F à débattre. 

C. ROGIER, Talence, BORDEAUX. 

Tél. : 56 04 13 40. 


Apple Île (7-85) 65C02 + moniteur 
+ 2 lecteurs + 80 col. + 128 Ko + Z80 


+ souris + manette de jeux + docs. 
+ livres : 7 000 F. 

M. LEFEVRE, 12 rue E. Deschanel, 
92400 COURBEVOIE. Tél. (le soir) 
(1) 47 89 21 21 ou 43 50 24 50. 


Apple Ile (85) 128 Ko, monochrome 
+ Chat Mauve (80 col. + couleur) + 3 lecteurs 


+ RAM card (128 Ko) + Z80 + 2 intetaces 
lecteurs + 1 manette de jeux + prise 
PERITEL + logiciels + docs. + jeux : 7 000 F. 
PANCALDI J. Louis, 1 bis rue Bellavoine, 
Bat. C1, 78230 LE PECQ. Tél. : 30 61 55 76. 


Apple Ile (2-84) 65C02 + mon. vert 
+ duodisk + cl. dét. + souris + vent. + Eve 
+ contr. + série ou per + Nr + poignée 
+ docs : 10000F. Taxan : 3000 F. 
Epistole : 1000F. Versioncalc : 1 000F. 
Versiongraph:1000 F.Clikworks : 1 200F. 
M. THIBAULT. Tél. : 39 49 41 20 (bur.) 


30 62 81 83 (soir). 


Apple Ile, 65CO2 + moniteur monochrome 
+ 2 lecteurs + contrôleur + 80 col. + 128 Ko 
+ carte Z80 + CP/M + imprimante MT80 + int. 
grappleur+ + logiciels + docs + livres 
+ revues + manette de jeux : 8 000 F le tout. 
Tél. : 99 73 41 93 le soir. 


Macintosh 128 Ko 
ImageWriter I 4 000 F. 
Drive : 1 990F. Matériel neuf. 
(prix logiciels inclus) 

M. CHAUVEAU. Tél. : 30 73 18 56 
ou 45 65 01 01 (bureau). 


15 000 F. 


Pour les ventes, achats de matériels et logiciels de seconde main, entre 
particuliers, contacts, demandes d'emploi, divers : 


1 module, 250 F ttc 


Pour les offres d'emploi : 
1 module, 500F ht 
2 modules, 900 F ht 
Pour les offres commerciales ; 


1 module, 1 000F ht 
2 modules, 1 800Fht 
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Supplément trame, 50 F 


4 modules, 1 700 F ht 
8 modules, 3 200 F ht 


4 modules, 3 400 F ht 
8 modules, 6 100Fht 


Supplément photo n/b positif, 50 F 


12 modules, 4 500 F ht 
24 modules, 8 400 F ht 


12 modules, 8 500F ht 
24 modules, 15 500 F ht 


Macintosh 512 Ko d'origine + 200 disq. 
+ sac transport noir Apple : 17 900 F. 
ImageWriter | : 2 900 F. Lecteur 
externe : 1 700 F. HP41CV : 1 300 F. 
Jean-Philippe, PARIS. Tél. : (1)42 63 97 34 


Macintosh 512 Ko 
13 000 F. 

+ nombreuses disq. à débattre. 

Philippe. Tél. 47 60 29 99. 


(7-85) 


Macintosh 512 Ko + ImageWriter 
+ docs + disquettes : 18 000F. 
Tél. : 30 59 82 54 (le matin de 
préférence). 


Macintosh 512 Ko + lecteur + pavé 
numérique + ImageWriter 1 + Multiplan 
+ Chant + Pascal + Basic + Copymac 
+ MacDraw + Egword (traitement de texte 
japonais) : 20 000 F. 

Bernard MARTY, 93 Av. de Clichy, 

75017 PARIS. Tél. : 42 26 42 67. 


Macintosh 512 Ko+ ImageWriter | 
large + modem universel Apple. A 
débattre. 

Julien BASCH, PARIS. 

Tél. : 45 08 45 58 


Macintosh XL (84) 1 Mo + disq. 
dur 10 Mo + très nombreux 
programmes : 25 000 F. 

M. THIEFFIN. Tél. : 93 07 84 85. 


Apple Ile 65C02, 128 Ko, 80 col. + moniteur 
+ 2 lecteurs + lecteur ext. 1 Mo + 2 séries 
+ manette de jeux + AppleTell + Appleworks 
+ Versioncalc + nombreux logiciels + docs. 
Excellent état : 8 500 F. 

Tél. : 47 75 26 39 (le soir). 


Apple Ile 128 Ko + Carte série 
+ Chat Mauve : 4 000 F. 


Apple Ilc complet : 5 000 F. 
M. MARTIGUES. 
Tél. : 42 81 35 64. 


Macintosh 128 Ko (9-84) + lecteur ext. 
+ ImageWriter + logiciels + docs : 15 000 F. 
Docteur  COURTAT, 10 rue d'Alsace, 
92300 LEVALLOIS. 

Tél. : 47 37 32 80 (après 19 h.). 


Macintosh Plus (4-86) + lecteur 
externe + ImageWriter Il 


+ MacWrite + MacPaint 
+ PageMaker : 27 000 F. 
Tél. : 45 72 44 27. 


Divers 


Bull Micral 9020 (2-86) 
RAM 256 Ko + lecteur 600 Ko 
+  disq. dur 5 Mo + Bal 


+  DBasell + MSDos + CP/M 
+ Dialogue : 12 000 F. 
Tél. : 39 80 57 76 où 39 89 02 67. 


Commodore C64 (3-83) RVB/PAL 
+ 2 lect. 1541 + mon. + imp. GP 1004 
+ câbles + livres + Virgule 64 (traitement 
de texte) +  Test-Demo + Utilitaires. 
Matériel révisé : 5 500 F. 

Ph. SPILEERS. Tél. : 60 15 87 62. 


Toshiba Compact 2100 (6-86) 640 Ko 
+ 2 lecteurs 3,5 pouces 720 Ko + écran 
plasma + imprimante 80 col. : 25 000 F. 

M. GDORDOR. Tél. 47 90 14 19 (soir) ou 
47 76 44 00 (bureau). 


Sinclair QL (6-85) Azerty sous garantie 
+ imprimante Thinkjet (HP) + 20 K7 
supercharge +  Forth83 + Assembleur 
+ Toolkit + Qi Remember : 5 000 F. 


Alban GENNESSEAUX, 98 rue Pierre Demours, 


75017 PARIS. 


TRS Modèle 4 (12-84) portable 
+ imprimante Line Printer 8 + sac 
transport : 5 000 F le tout. 

Cause double emploi. 

Domiciliation au journal. 


Lisa + disq. dur 10 Mo + lecteur 
disq. 400 Ko, mémoire vive 512 Ko. 


Prix exceptionnel. 
Cause arrêt activité. 

M. DUFOUR, LA ROCHE/YON. 
Tél. : 51 37 33 61. 


Extensions 
& 

Pour une parution Périphériques 
dans le prochain OI 
(sortie en kiosque : 

6 mars) 
votre annonce doit 
nous parvenir avant 
le 15 février. 


Imp. Epson FX100 132 col. 
Prgms originaux Apple Ill 


de Texte) + lot 50 disq. : 1 500 F. 
M. FOURNIER. Tél. : 45 38 71 14 (matin). 


+  HPIL 821604 + GPIO 
+ RS232 82164A + K7 + lecteur 
+ imp. 82162A + modules 
plotter/time + ext. 10 Mo + 
9 pouces : 6 000 F. 

Tél. : (1) 46 44 09 84. 


Epson PC(4-86) modèle de base + moniteur 
monochrome H. R. : 8 000 F. 

Imp. Epson LX-80 avec tracteur : 2 000 F. 
P. DANIEL "TRAOU MILIN”, 22560 PLEUMEUR 
BODOU. Tél. : 96 23 06 90. 


Contacts 


Guépard (HBN), Z80 + 2 lecteurs 720 Ko 
+ 320 Ko RAM + CP/M Plus + NewDoscompa- 
tible TRS 80 + Lit-Ecrit + disq. 5 pouces 
(dont IBM) + alimentation de secours 
+ traitement de texte + Fich. + Tableur 
+ 5 lang. + docs : 9 800 F à débattre. 

Tél. : 40 26 04 49. 


Vous êtes coincé avec 
ROM 64 Ko. Contactez-moi. 


Dominique LAMPIN, CHATILLON. 
Tél. : 46 54 21 06 (soir). 


5 000 F. 
(Visicalc 
+ Busin Graphic + Compta Dif + Traitement 


Pour HP 41: interfaces vidéo 80 col92198A 
82165A 
82161A 
standard/ 
moniteur 


votre 


ete LS EE ER 


QUE VENDEZ-VOUS ? 


Vous disposez de 190 caractères au maximum pour rédiger votre annonce, ce qui constitue une 
« surface » exceptionnelle. 

Attention : respecter scrupuleusement, dans la rédaction de votre annonce, l'ordre obligatoire 
de présentation défini par la liste ci-dessous. Sinon, le préparateur serait tenu de retoucher votre 
grille sous votre entière responsabilité. 


[1 marque 

[] modèle 

[1 date d'achat (mois année) 

[1 configuration particulière (ram, cartes d'ent., etc.) 

C1 prix demandé {ou maximum consenti pour un achat) 

C1 périphériques {et prix si vendus à part) 

[] compléments matériels divers {et prix si vendus à part) 

[] logiciels originaux cédés avec documentation (et prix si vendus à part) 

[1 offreur (au choix, indiquez nom, adresse ou tél. ou domiciliation au journal) 

Grille à retourner, accompagnée d'un chèque libellé à l’ordre de L'Ordinateur Individuel, à 
l'adresse suivante : L'Ordinateur Individuel, Annonces classées, 5, place du Colonel-Fabien, 75491 
Paris Cedex 10. 
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ACTUALITÉS ESSAIS REPÈRES FORUM 


Baromètre 


LA COTE DE L'OCCASION 


La cote de l'occasion de L'Orest la synthèse de deux sources d’information : 

d'une part, une moyenne des prix demandés dans les petites annonces parues dans la presse 
spécialisée en décembre 1986 et janvier 1987 ; 

d'autre part, le relevé correspondant auprès de boutiques d'occasion de la région parisienne*. 


Les informations de ce tableau ont été mises à jour le 7 /1/87. 
OLIVIER ARBEY 


Matériels Configurations J 


Matériels Configurations 


Bull Micral 16 107 |10 000 
9020 
Commodore 
PC10 
Commodore 
PC 20 
Compaq 286 
modèle 3 
Compaq 
portable 
Compatible 
Compatible 


256 Ko, 1 lecteur de 600 Ko, dur de 
10 Mo 
512 Ko, 2 lecteurs 


Amiga 512 Ko, couleur, 1 lecteur 
Amstrad PCW 
8256 

Amstrad PCW 
8512 

Apple Ic 
Apple Ilc 
lecteur 

Apple Ile 
Apple Ile 


8 000 


512 Ko, 1 lecteur, dur de 20 Mo 10 000 


640 Ko, 1 lecteur 1.2 Mo, dur de 10 000 
20 Mo 
256 Ko, 2 lecteurs 13 000 


128 Ko, deux lecteurs, moniteur 


256 Ko, 2 lecteurs, moniteur 9 280 | 4 350 
640 Ko, 2 lecteurs, moniteur 10 250 | 5 450 


lecteur 
Apple II+ 


64 Ko, 2 lecteurs, moniteur 


Apple Mac Compatible XT | 640 Ko, 1 lecteur, dur de 20 Mo 9 000 
148 | | 1024 Epson FX 80 4 467 

Apple Mac 128 | ImageWriter Epson RX 80 2 367 

Apple Mac 128 HP 150 256 Ko, 2 lecteurs de 640 Ko 13 667 

Apple Mac 512 | Lecteur externe de 400 Ko, IBM PC 256 Ko, 2 lecteurs 19 444 |11 250 

Image Writer IBM PC 512 Ko, 2 lecteurs 9 750 

Apple Mac 512 | Lecteur externe de 800 Ko IBM PC 256 Ko, 2 lecteurs, imprimante 12 000 

Apple Mac 512 IBM 

Apple Mac 512 | Image Writer, dur de 10 Mo IBM PC 512 Ko, 2 lecteurs 15 375 | 9 500 

Apple Mac Plus Portable 

Apple Mac Plus | Image Writer IBM PCXT 512 Ko, 1 lecteur, dur de 10 Mo 18 857 |15 000 

Apple Mac IBM PCXT 256 Ko, 2 lecteurs 16 250 

lecteur 400 Ko IBM PCXT 640 Ko, 1 lecteur, dur de 20 Mo 23 033 |16 000 

Apple Mac Image Writer 1 3 588 | 3 000 

lecteur 800 Ko Laser PC 640 Ko, 2 lecteurs 5 000 

Apricot F1 256 Ko, 1 lecteur de 720 Ko Mannesmann 3 040 


Apricot PC 512 Ko, 2 lecteurs de 720 Ko, MT 80 
moniteur Olivetti M 24 | 640 Ko, 1 lecteur, dur de 10 Mo 22633 | 9375 
Atari 1040ST | Moniteur couleur Seikosha GP 1 362 
Atari 1040 STF | Monochrome 100 
Atari 1040 Moniteur NB Seikosha GP 1 550 
STFM 550 
Atari 520ST | Moniteur NB Toshiba Pap 256 Ko, 2 lecteurs, moniteur 8 000 
Atari 520STF | Moniteur NB Toshiba 512 Ko, 1 lecteur 5” 1/4 8 000 


Bull Micral 30 
Bull Micral 60 


2 lecteurs, dur de 10 Mo, moniteur 
512 Ko, 1 lecteur 1.2 Mo, dur de Victor S1 256 Ko, 2 lecteurs, moniteur 
20 Mo Victor VPC 640 Ko, dur de 10 Mo, moniteur 


* Bourse de la Micro, 6, rue Rodier, 75009 Paris ; tél. 42 85 07 44. CFM-Softland, 9, rue de Douai, 75009 Paris ; tél. 48 74 05 20. Chip O'Kaz, 
107, rue de la Tombe-Issoire, 75014 Paris ; tél. 43 21 51 00. Ed'en Computer, 102, av. du Général-Bizot, 75012 Paris ; tél. 43 42 22 5) 


Papman 


5 200 
10 500 
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COMPATIBLES IBM* 


Compatible professionnel 4980 F 
Compatible version 
de base 3700 F 
Carte mère extensible 640K, 
prête à fonctionner (sans 
RAM) 925 F 
Carte mère turbo 8 MHz 976 F 
Carte multi 1/0 660 F 
Carte graphique couleur 590 F 
COMPATIBLES APPLE * 
Carte contrôleur de drive 320 F 
Carte Z 80 CP/M 290 F 
Carte 80 COL.+64K E 450 F 
Carte 80 COL. + 2 640 F 
Carte 128 K RAM Saturn 780 F 
Carte 16 K RAM Langage 400 F 
Carte Speechcard 320 F 
Carte Music Stéréo 9 voies 500 F 
Carte Parallèle Epson 380 F 
Carte Parallèle Grappler 475 F 
IMPRIMANTES 
Imprimante Mannesmann 
Tally MT 80 S 2450 F 
Imprimante Fuji DP 80 2450 F 
Imprimante Citizen D 120 3950 F 
Imprimante Mannesmann 
Tally MT 85 IW 3950 F 
ATARI 
Prix spécial ‘’ COMPUTER 3 ‘ 
DISQUETTES 
Disquette blanche DF/DD 40 F 


* Marque déposée 

04... 

BON DE COMMANDE 

Envoyez ce bon accompagné 

de votre règlement à 

COMPUTER 3 

3, rue Papillon 

75009 PARIS 

Tél. (1) 45.23.51.15 


FORFAIT PORT 


Ouvert de 9h à 20h. Nous expédions également sur toute la France 


Carte monochrome + printer 


compatible Hercule 
Disque dur 20 Mb avec 
contrôleur 

Lecteur disque 
Contrôleur de drive 
Joystick 

Clavier Azerty 
Alimentation 135 W 


Carte Accelerator 3.5 X 
Carte Wildcard 2 + 

Carte 1 Mega RAM + 80 
COL.2 E 

Ventilateur externe extra-plat 
Lecteur de disquettes 2 E + 
Lecteur de disquettes 2 C 
Joystick Metal 2 E 2 C 
Joystick Metal 2 + 

Cuivre de carte d’extention 


RRRRRRERRRRERRERERRERERERRER 


Boitier métallique 450 F 
590 F Souris 690 F 
Câble parallèle 120 F 
4200 F Carte EGA 2100 F 
1050 F Carte d'ext 64/640 K 690 F 
230 F Carte parallèle 290 F 
160 F 
550 F 
720 F 
1900 F Cuivre de carte mère 48 K 350 F 
400 F Clavier détachable 2 + 1000 F 
Clavier détachable 2 E 1200 F 
3950 F Modem Digitelec plus série 
350 F RS 232 C 1990 F 
945 F Modem Digitelec plus 
980 F Apple 2E 2+ 1990 F 
165 F Cable 2 C - RCB Taxan 750 F 
165F ee... A 
130 F TTL ARS 


MO secs amentsemmimmeeneustnonemmnsnrennmisniineenanenisie 
Prénom iris Ts sssmsnismeseenrcestgunr 
N° RU: care | UE 
Ville Code Postal L_ 


LU ET APPROUVE 
DATE SIGNATURE 


Référence 122 du service-lecteurs (page 129) 


Référence 123 du service-lecteurs (page 129) 


Un défi sans précédent! 


Floppy disk Konica : 30 millions de passages 


garantis sans erreur 


OICI à peine deux ans, 10 millions de pas- h 
_ sages pour un floppy disk, c’était le Pérou ! RÉbonsé Format Capacité (bytes) 
Aujourd’hui, les plus grandes marques assu- en pouces Non formaté 


rent couramment 20 millions de passages, soit 
l'équivalent de 1000 heures d’utilisation conti- MD/2HD 
nue... On croit rêver! MD/1D 
Que dire alors des floppy disk Konica qui MD/1DD 
conservent vos données sur plus de 30 millions MD/2D 
de passages ? Faites le calcul: elles vous assu- MD/2DD 
rent une efficacité de plus de 50% supérieure à MF/1D 
celle du disk que vous utilisiez jusqu’à présent. MF/1DD 
Pour tout renseignement ou toute documenta- MF/2D 
tion, écrire à Konica-France - 46/52, rue Arago, MF/2DD 
92800 Puteaux. — 


985 088 
163 840 
327 680 
327680 
655 360 
250 000 
500 000 
500 000 
1 000 000 


A Un Un Un Un 
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Saint-Paul 


